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PREFACE 

Ce rapport contient les r~sultats d'une lev6 de terrain des
 
ressources renouvelables r~alisg dans le Sud Ouest Mauritanien.
 
Ii satisfait ainsi aux exigences de la seconde des trois phase3
 
du projet USAID de 5 ans d~nomm6 Gestion Mauritanienne des
 
Resources Renouvelables (GRR) et entrepris sous Contract No
 

AID/afr-C-1916, Projet No AID/682-205. La premiare phase con
sistait en la formation de six techniciens Mauritaniens dans le
 
domaine de tUl~d~tection, photointerpr~tation ainsi que dans le
 
domaine des systames d'inventaire de ressources. La troisiame
 
phase, actuellement en cours, comprend une action axle sur le
 
terrain, et articulge sp~cifiquement autour d'un programme de
 
stabilisation des dunes de sables mouvants, de gestion des espa
ces for~stiers, d'am1nagewent des p~turages et formation et
 
d'animation rurale et vulgarisation des techniques d~velopges et
 
se rapportant aux aspects ci-haut.
 

Les travaux de lev6 de terrain dgbut~rent en septeibre 1980
 
par le levg de p~turages. Les levis p~dologique, g~ologique et
 
forestier commenc~rent en janvier 1981. Les observations et les
 
travaux de levg de terrain furent compl~t~s en mai 1981; la
 
d~limitation des unit~s cartographiques fut r~alisge au d~but du
 
mois de juillet 1981.
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SOMMAIRE 

DES 
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ET 
RECOMMENDATIONS 

Les travaux de reconnaisance et lev6 de ressources
 
naturelles du Sud-Ouest Mauritanien enterpris a l'6chelle
 
d'1/500.000, furent compl~t~s en 1981, Ces travaux 6taient
 
ax~s sur 
la g~ologie, les sols, les formations forestigres, et
 
le couvert v~g~tal et les potentialit~s pastorales. Telles que
 
present~es dans ce rapport et dans les cartes qui l'accom
pagnent, ces donn6es furent successivement l'objet d'une d~li
mitation interpretative sur une carte Landsat, d'une 
recon
naissance et d'un levg de terrain.
 

Ces travaux de reconnaissance et de lev4 de terrain,
 
furent enterpris dans le but de localiser et de d~limiter les
 
ressources naturelles ensemble avec leurs potentialit~s et con
ditions de configuration d'une region de 150.400 km2
 

intens~mert exploit6e de la Mauritanie.
 

Parmi d'autres ulitisations possibles, ce rapport contient
 
des donn~es n~cessaires A la planification et l'amrnagement
 
spatial ainsi-qu'aux programmes de d~veloppement. Les cha
pitres qui suivent pr~sentent une discussion de chacune des
 
ressources dans le 
caide des branches d~ja relev~es ci-dessus:
 
la g~ologie, les sols, les sols, les 
forts, et les p~turages.
 
L'accent est mis aussi bien sur les objectifs des techniques de
 
levg de terrain, les conclusions que sur les recommendations.
 

GEOLOGIE 

Les formations et les structures g~ologiques ont 6tg
 
d~limitges en se pendant sur une interpretation d'imageries
 
Landsat et d'autres donn~es cartographiques. La carte hydro
g~ologique a 6t6 r~alis~e grace rux donn~es relatives a la
 
nappe profonde et aux puits en combinaison avec l interpr6
tations des formations et structures g~ologiques.
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Il existe, dans la Zone d'Intervention de Project (ZIP),
 
un grand ensemble de formations g~ologiques allant du Pr9
cambrien 
' de plus r~centes formations. L'Arc de Mauritanides
 
est 
constitug par des formations du Prg-cambrien et du
 
Cambrien. Les roches dominantes du Pr6-cambrien sont les gra
nites, granodiorites, et les diorites. 
 Les s~ricites, schistes
 
et micaschites dominent dans le Cambrien. 
L'are Cambro-

Ordovicienne est 
repr~sentge par des formations sedimentaires
 
qui constituent la base du Tagant et de l'Assaba. Les types de
 
roches repr~sentant cette re sont essentiellement des argiles,

des gras et des tillites. Le bassin S9n~galo-Mauritanien,
 
dana la Tmette occidentale de la ZIP, a 6t6 constituge au
 
Tert.iaire. Les roches les plus importantes de cette perioa.
 
sont: 
le gras, la marne, le calcaire et la dolomie. Les d~p8ts

du 4uaternaire renferment les 
terraces du Fleuve S~n6gal, les
 
d~p8ts marins pros du Littoral, les d6p8ts alluvionnaires dans
 
les lits des cours-d'eau temporaires (saisonniers), les sables
 
goliens, les dunes ainsi que les feuillets de sables calmement
 
ondul~s.
 

Quatre mouvements tectoniques ont fortement modelg les
 
structures de cette r6gion. 
Toutefois, les formations rela
tivement jeunes, c'est-A-dire, les plateaux, les tillites, les
 
gras de l'Eoc~ne et les dolomies, n'ont 6t6 affect6es que par

le dernier mouvement tectonique; aussi est-il qu'elles 
re
tiennent leur assise horizontale initiale. La grande intensi
t6 des failles et fractures illustrent la nature de l'effet de
 
ce mouvement 
tectonique sur ces jeunes formations. Deux d6mes
 
relativement vastes situ~s 
a l'Est d'Aleg ont 6t6 identifies
 
sur l'imagerie Landsat. De nombreuses failles et fractures ont
 
6t6 cartographiges dans les r~gions d'Assaba, du Tagant et 
du
 
Brakna. Gngralement, elles sont orientges du Nord-Est 
vers le
 
Sud-Ouest.
 

La ZIP a 6tg divisge en trois zones hydroggologiques: la
 
Vall~e du Fleuve Sriggal, la Zone Occidentale et la Zone Orien
tale. 
 La Vallge du Fleuve Sgn~gal emmagasine suffisament d'eau
 
profonde dans ses couches alluviales. Toutefois, la salinisa
tion constitue un problhme grave dans la partie occidentale de
 
la Vall~e ainsi que dans le delta. Toutes les ressources en
 
eau 
profonde de la Zone Occidentale sont exploitges ou en voie
 
de d~veloppement. 
 La grande partie des puits ont &tg creusgs a
 
la main, de maniare traditionnelle; aussi ne vont ils pas au
deli de la nappe phrgatique. Un bras fossil6 du Fleuve Sgn~gal
 
a 6t6 d~couvert, enseveli 
sous les sables, dans la Zone Occi
dentale. Ce vieux canal s'4tend d'un point a l'Ouest de Kagdi
 
au Nord vers le Lac Aleg d'oi il effectue un arc en direction
 
Sud-Ouest, passant a travers le Lac R'Kiz poui 
s2 jeter enfin
 
dans le Lac Guiers au S~n~gal. Bien que l's lits des cours
 
d'eau et de certaines zones faillges et/ou fractur~es
 
pourraient constituer des bons reservoirs d'eau, la Zone Orien
tale connatt une 
raretg d'eau. Les recommendations suivantes
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ont 6t6 faites en conclusion de l'4tude hydroggologique et
 
g~ologique:
 

1) 	entreprendre un lev6 g~ophysique d~taill6 du
 
Nord-Ouest de la ZIP pour une meilleure mise en 
relief
 
la configuration du bassin de sedimentation et
 
l'emplacement d'autres structures;
 

2) entreprendre une 6tude d~taill~e des structures des
 
d~mes identifi~s A l'Est d'Aleg en vue d'identifier et
 
de determiner la position et la presence possibles des
 
ressources hydroggologiques ou mingrales;
 

3) 	entreprendre un lev6 des failles relev~es dans cette
 
etude, pour en d~terminer les d~placements et/ou
 
d~viations et leur relations respectives aux autres
 
formations g~ologiques compte tenu des possibilit~s
 
ou potentielles hydroggologiques;
 

4) 	entreprendre une investigation complate du Bassin du
 
Trarza par des sondages profonds afin de dgteriainer le
 
niveau inf~rieur des aquifares en m~nte temps que leurs
 
caract~ristiques propres;
 

5) 	entreprendre une enquite concernant les possibilit~s
 
de r6alimentation du bras fossile du Fleuve Sgn~gal
 
par des eaux des crues;
 

6) 	entreprendre des 6tudes g~n~rales (essentiellement
 
g~ophysiques) des affluents et d'autres cours d'eaux
 
fossiles, du Bassin du Trarza et de ses nappes profon
des, ainsi que des zones alt6rges et fractur~es.
 

LES RESSOURCES DES SOLS 

A l'exception de la Vallge du Fleuve S6n~gal, tras 
peu de
 
choses 6taient connues des sols du Sud-Ouest Mauritanien. Les
 
objectifs des travaux de reconnaissance et levg p~dologique
 
6taient les suivants: 1) d6limiter les associations p~dolo
giques (grace aux indices topo-climatiques), 2) d~terminer les
 
Productivit~s Agricoles Souhaitables ou Potentielles (PASP),
 
et 3) 6tablir l'inventaire des conditions pr~sentes des sols,
 
notamment du point de vue de la couverture v~g~tale et de
 
l'6rosion. Afin de subdiviser la ZIP en units car
tographiques, une hi~rarchisation a 3 niveaux a 6tg utilisge de
 
la maniare suivante: d'abord, les zones p~do-climatiques,
 
ensuite les formes topographiques, et enfin les associations
 
entre les sols.
 

Quatre zones p~do-climatiques ort 6t6 d~finies dans
 
l'ensemble de la ZIP sur base des r~gimes de la tempgrature de
 
sols et de l'humiditg. La Zone de Sols A, qui renferme
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l'ensemble du Guidimaka. La zone poss~de le plus de poten
tialit~s de d~veloppement agricole pour l'agriculture de saison
 
des pluies. Elle est classifi~e en tant que Ustique (avec une
 
moyenne annuelle de >500 mm de precipitations) et Isohyperther
mique (>24°C. de temperature annuelle de sols avec (50C. de va
riation annuelle). La Zone B, situ~e dans la partie centrale
 
de la ZIP, poss~de le plus de potentialit6s de d6veloppement
 
agricole pour l'agriculture de d~crue, Elle est classifige
 
comme une zone Aridique, Torrique (avec une moyenne annuelle de
 
precipitations de 225-500 mm) et Isohyperthermique. Cette zone
 
est situge dans la partie centrale de la ZIP. Les zones CI et
 
C2 sont des zones aux faibles precipitations (soit (225 mm de
 
precipitations et Aridiques, Torriques); elles ne diffarent
 
entre elles que par leurs r~gimes respectifs de tempgrature de
 
sols ainsi que par les facteurs Ilyperthermiques (une moyenne
 
annuelle de temperature de >24°C. avec une variation annuelle
 
de >5*C.). Les deux derni~res zones sont situ~es dans la partie
 
septentrionale de la ZIP.
 

Les formes topographiques forment le second niveau de la
 
procedure de higrarchisation adopt~e pour les travaux de lev6
 
p~dologique. Les formes topographiques dominantes sont les
 
sables goliens, les lithisols, les alluvions, les hauts
 
reliefs, les paves d~sertiques, A ces formes s'ajoutent des
 
reliefs moins importants qui furent s~lectivement associ~s aux
 
formes ci-dessus. Ces reliefs sont: les terraces 
marines, les
 
sebkas, les dunes c8ti res, les d~p8ts d~ltalques, et les
 
diverses subdivisions des haut reliefs.
 

Le troisi~me et dernier niveau de subdivisions car
tographiques est constitug par les associations des sols. 
 En
 
consequence, les 84 unit~s cartographiques qui ont 6t6 iden
tifiges, ont 6t6 d6crites par zone p~do-climatique, formes
 
topographiques (reliefs), et par le crit~re d'associations des
 
sols: la d6nivellation des sols, la profondeur des sols, le
 
drainage, la texture, et la composition des principaux sols.
 
L'ensemble des unit6s cartographiques ont 6galement tg d~finis
 
grace aux donn~es chimiques et physiques des horizons, des
 
descritions et des 6chantillons des sols. Cet effort fut, en
 
outre, compl~t6 par des rapports antecedents, les observations
 
sur place et les interpretations des imageries Landsat et des
 
photographies agriennes. Le tout forme un ensemble renfermant
 
des descriptions des sols d'importance mineurs, l'6tendue des
 
caract~ristiques de principaux composants, les limitations ou
 
restrictions majeures pour le d~veloppement agricole, la pro
ductivitg souhaitable pour l'agriculture de saison des pluies
 
ou de d~crue, et le potentiel de d~veloppement des terres allu
viales.
 

Plusieurs interpretations des unit~s cartographiques se
 
sont avgr6es possibles a la ZIP. Les 6lments suivants furent
 
utilis~s dans les travaux d'interpr~tations: le danger
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d'grosion, l'rosion, et la capacitg agricole productive et
 
potentielle (ou productivit6 potentielle pour le d~veloppement
 
agricole).
 

Le danger d'4rosion est d~finie en tant que degr6 de
 
susceptibilit6 d'un sol a l'grosion 
olienne ou A l'alt~ration;
 
comme telle, cette d~finition prend en consideration le degr6

de l'6rosion existante, la texture du sol, le couvert v~g~tal,

la pente du sol, le syst~me d'4coulement et de la perrngabilitg

du sol. 
 Le danger d'une 6rosion 6olienne ou par alteration
 
est, gn6ralement d'une intensit6 mod~r~e pour les sols de 
la
 
Zone A. Le danger d'une 6rosion 6olienne va de mod~r6 a tr~s
 
grand pour les sables de la Zone B. Ce danger d'6rosion est
 
en soit tr~s minime ou minime en 
ce qui concerne les autres
 
unit~s de sols. 
 Pour l'ensemble des unit~s cartographiques,
 
les sols de la Zone C sont caract~ris~s par un tr~s grand
 
danger 6olien.
 

Les unit~s cartographiques correspondant aux vastes zones
 
de sables mouvants se trouvent dans les Zones B et C. 
D'une
 
mani~re g~n~rale, ces unit~s, poss~dant une orientation
 
Nord-Est/Sud-Ouest, sont tr~s visibles 
sur la carte de base
 
Landsat. On rencontre 6galement, dans plusieurs unit~s 
car
tographiques, des zones s~v~rement affect~es par l'6rosion
 
entrem~lges aux r~gions mod~r~ment affect~es ainsi qu'aux
 
r~gions dans lesquelles l'6rosion est minime.
 

La classification de la Capacit6 Agricole Productive et
 
Potentielle (ou Productivitg Souhaitable pour le Dgveloppement
 
Agricole) (CAPP) du programme FAO des Nations-Unies, a 6t6 uti
lisle pour d~terminer les potentialit~s agricoles (sorgho et
 
millet) de toutes les unit6s cartographiques. Trois cotes de
 
Productivit6 Agricole Souhaita',le (PAS) et deux de 
productivitg
 
Agricole Non-Souhaitable (PAN) ont 6t6 employees. 
 La cat~gorie

de PAS-mod6r~e (S2) renferme toutes ou 
une grande partie des
 
sept unit~s cartographiques convenant a l'agriculture de 
d~crue
 
soit 4.020 km2 ) et deux unit~s cartographiques appropri~es a
 
l'agriculture de saison des pluies (soit 
530 km2 ). La
 
cat~porie S2 comprend des unit~s cartographiques qui ont un
 
certain nombre de limitations du point de vue de
 
l'exploitabilit6; le gain que l'on peut 
en tirer demeurant
 
mod~rg par rapport aux investissements indispensables. Deux
 
unit~s cartographiques sont classifi~es dans la cat~gorie de
 
PAS-marginale S3 pour l'agriculture de saison des pluies (soit
 
580 km2 ). 
Les sols de la cat~gorie S3 sont sgv~rement limit~s;
 
aussi le b~n~fice que l'on peut en tirer ne peut 8tre que

marginal compte-tenu des investissements initiaux. Dix unit~s
 
cartographiques sont classifi~es dans la cat~gorie PAS
conditionnelle (CS) pour l'agriculture des sols arides (soit

2.870 km2 ). Les sols CS doivent recevoir plus de 350 ram de
 
pluies avant qu'un b~n~fice quelconque ne puisse en gtre tir6.
 
L'isohy~te de 350 mm a 6tg adoptge en 
tant que seuil ou valeur
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minimale essentiellement basge sur des 6tudes agro
hydrologiques entreprises initialement (voir chapitre 3 pour
 
une discussion fournie). Le reste des unites cartographiques
 
ont 6tg classifi6es comme pr6sentement ou de maniere permanente
 
faisant partie de la cat~gorie PAN (respectivement N1 et N2).
 

Les pratiques d'am~nagement spatial et les possibilit~s
 
d'amrlioration des sols sont briavement d~crites pour les sols
 
ayant une potentialit6 agricole. Des recherches suppl~men
taires sont n6cessaires afin d'assurer que les pratiques agro
nomiques atteignent un niveau optimal, celles-ci garan
tiraient, A leur tour, une production optimale des vari6ts de
 
graines. Le manque de pluie constitue la limitation principale
 
Sl'agriculture a travers l'ensemble de la ZIP. Il est, en
 
cons~quence, imp6ratif que les variables qui peuvent Atre
 
contr~l~es par les fermiers soient optimis~es au degr6 le plus
 
glev6 possible. Un plan complet d'am~nagement d'espace
 
(spatial) comprend entre autres les programmes ci-apr~s: la
 
fertilisation, la rotation des cultures, les techniques
 
appropries de sarclage et d~sherbage, le stockage de bons
 
grains, et l'existence d'une riche population de plantes. Le
 
choix entrc divers plans de gestion des variable agronomiques
 
devrait 6tre fait a la lumi~re des conditions p~do-climatiques.
 

Les principaux problhmes dans la ZIP sont: le 'ontr~le de
 
1'grosion, la conservation de l'humidit6, le maintieii de la
 
fertilit6 des sols et le labourage. Des programmes int~gr~s de
 
gestion et l'am6nagement spatial peuvent 6tre utilisds pour
 
trouver des solutions appropriges A ces problres. Parmi les
 
techniques pour combattre les probl~mes relatifs au contr8le
 
des potentialit~s des sols, l'expgrience recommande de recourir
 
notamment aux techniques: de gestion, de traitement des
 
r~sidues, de labourage, d'alternance des buttes cultivges
 
(ensemanc6es), et de brise-vents pour prot6ger les champs
 
cultiv~s.
 

Les options pour l'am~lioration des sols comprennent
 
l'gtablissement de terraces, de voies d'6coulement pour les
 
barrages traditionnels. Des examens d~taill~es de terrain et
 
des analyses 6conomiques appropriges sont indispensables avant
 
de recourir A la mise en chantier de l'une ou l'autre des
 
options ci-dessus. Une description de huit unit~s car
tographiques poss~dant de bonnes potentialit~s d'exploitation
 
des sols alluviaux est pr~sent~e. La plupart des sols
 
alluvion de la Zone A, avec ou sans traitement, poss~dent une
 
considerable potentialitg de d~veloppement (productivitg) agri
 
cole. Six unit~s cartographiques ayant une potentialitg de
 
d6veloppement agricole passable (assez bonne) des terres allu
viales, ont 6t6 6galement identifi~es.
 

Des travaux de recherches agro-climatologiques sont
 
n~cessaires pour d~terminer la possibilit6 de r~aiser des 
con
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ditions minimales d'humidit6 dans le sol pour une varigt6 de
 
cultures. Les emplacements de petits barrages pour
 
l'agriculture de d~crue pourraient 6tre d~termings par des
 
indices des eaux d'6coulements et par des donn~es statistiques
 
indiquant les volumes et 
les distributions des precipitations.
 

En outre, le d~veloppement de l'agriculture de d~crue
 
semble constituer le meilleur moyen d'am~liorer la production
 
agricole dans le Sud-Ouest Mauritanien. Une assez bonne poten
tialit pour l'agriculture de la saison des pluies, n'existe
 
que dans une petite partie de la ZIP. Toutefois, la production

agricole dans cette partie pourrait ftre am~liorge grace a
 
l'augmentation des investissements initiaux (INPUTS) ainsi que
 
par une meilleure gestion des programmes d'am~nagemenc rural.
 
Les potentialit~s de d6veloppement de p6rim tres indiqu~s ne
 
sont pas inclues dans ce travail de reconnaissance lev6 do
 
terrain. Tel qu'indiqu6 par la pr6sence des lacs temporaires,
 
certaines r~gions semblent po:sder 
une nappe profonde
 
adequate, et devraient faire l'objet d'une investigation
 
complate. A long terme, l'amnagement des espaces pastoraux et
 
forestiers semble offrir le meilleur moyen de r~duire la
 
d~gradation des sols et d'assurer leurs productivit~s.
 

RESSOURCES FORESTIERES 

La 
nature des changements ou variations de la couverture
 
v~g~tale eL l'6tat actuel des communaut~s v~g6tales existantes,
 
peuvent 6tre d~termin~s et repr~sent~s cactographiquement par
 
des cartes de types de couvertures v6gtales. Les objectifs de
 
la reconnaissance 
et du lev6 forestier 6taient les suivants: I)
 
cartographier les types de couvertures v~g~tales d'apr~s les
 
principales esp~ces ligneuses, 2) d6terminer le nombre d'arbres
 
par hectare (le taux d'apr s sur pied), 3) d~crire les con
ditions g~n~rales de la v~gftation dans chacune des unit~s 
car
tographiques , 4) presenter, de faqon d~taill~e, la composition
 
des esp~ces comprenant les esp~ces dominantes et associ~es y

compris leurs variations, et 5) estimer la position successive
 
des esp~ces v~g~tales de chaque unit6 cartographique.
 

Quarante-sept types de couverture v~g~tales ont 
6t6
 
identifi~es ensemble avec trois unit~s cartographiques de type
 
divers et sans couverture v~g~tale. Les donn~es de terrain ont
 
6t6 recolt~es dans 295 sites d'6chantillonnages de 0, 10 ha
 
chacun.
 

Les plages bois~es nettement visibles sur les imageries

Landsat 6taient limit~es aux forts class6es, situ6es le long
 
du Fleuve S~n6gal, aux grandes oasis, et aux zones denses et
 
parsem6es qui peuplent les r~seaux hydrographiques et les
 
d~pressions. Bien que les esp~ces ligneuses existent presque
 
partout dans le Sud-Ouest Mauritanien, les faibles densit~s
 
d'arbres sur pied et les 
couronnes epineuses de notibreuses
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espaces engendrent des signatures par Landsat qui correspondent
 
beaucoup plus A des conditions de sols qu'a celles de la
 
veg~tation. Dans une certaine mesure, les changements de la
 
v~g~tation 6voluent avec le changement de types de sols, mais
 
les correlations entre les deux ne sont pas toujours com
 
patibles ni pr~visibles. Il est, dic lcrs, n~cessaire d'avoir
 
un grand nombre de donnges de terrain afin de diff~rencier les
 
unit~s cartographiques • Plusieurs types de couvertures
 
foresti~res Gtaient tr~s semblables entre elles, aussi est-il
 
n~cessaire d'entreprendre des observations de d~tail en vue de
 
v~rifier si les d~limitations des unit~s cartographiques sont
 
justifiables. Ceci est particuli~rement vrai pour les especes
 
v~g~tales des r6gions septentrionales caract6risges par des
 
Acacia raddiana, Leptadenia pyrotechnica, Commiphora africana,
 
et par des Maeru crassifolia. Cela pourrait 6tre aussi vrai
 
pour les types de couvertures v~g~tales de 1'Aftout et Saheli,
 
et de ceux qui s'6tendent le long du Fleuve j~n~gal jusqu'A
 
Leqc3iba.
 

En g6n~ral, il est possible de d~limiter plusieurs sortes
 
de couvertures v~g~tales de la ZIP. Le Nord-0uest est
 
caract~risg par des psammophiles tels que les Leptadenia pyro
technica, Commiphora africana et les Acacia raddiana. Le Sud
 
Ouest est une zone de transition allant des esp~cds purement
 
sablonneuses 5 celles qui occupent des sols plus lourds ayant
 
un meilleur taux proportionnel sol/eau. Dans le temps, les
 
Acacia s~n gal peuplaient des vastes r~gions du Sud-Ouest
 
Mauritanien, mais actuellement leur colonisation se limite A la
 
partie m~ridionale du Trarza dans le d~partement de M~derdra.
 
Autour de ce d6partement on trouve quelques restes des Acacia
 
s~n~gal a l'int~rieur des r~gions d~vast~es arborant tres peu
 
d'Acacia s~n gal, des provinces parsemes des Balanites aegyp
tiaca, Maeura crassifolia et des Acacia raddiana. Ces r~gions
 
de d~vastation se rencontrent au Nord et A l'Est de Mgderdra
 
tout comme A l'Est du Lac R'Kiz. Entre le Lac Aleg et le
 
Fleuve Sgn~gal, on rencontre de grandes communaut~s de Boscia
 
s~n~galensis qui m~nent aux acacias et finalement, le long du
 
Fleuve, aux for~ts des Acacia nilotica.
 

Les plateux offrent un curieux m~lange de cormunaut~s de
 
plantes qui subissent une transition. Ceci est le r~sultat de
 
d~p~ts de sables provenant de la zone des dunes de sables a
 
l'Est, du Sud du Brakna et de l'Assaba Occidentale. Ces d6p8ts
 
de sables s'6tendent A l'Ouest des plateaux et deviennent plus
 
impressionants A Moudjeria.
 

A l'Est des plateaux, s'6tend une vaste r~gion de dunes de
 
sables suivie A l'extrame Est par un terrain rocailleux et des
 
plateaux. Le syst~me des dunes varie entre des provinces
 
peuplges par la v~g~tation dans les parties Sud aux provinces
 
domings par des sables du Nord ayant peu ou sans v~g~tation.
 
Ceci est tr~s 6vident sur le parcours Kiffa-Boumdeit.
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Le Guidimaka repr~sente la province la plus couverte de la
 
ZIP; 
' cotg des rest~nts des for~ts class~es, elle constiLue la
 
seule r~gion dans laquelle l'exploitation forestiere pourrait
 
9tre r~alisge sur le plan industriel. Un taux de mortalit4
 
tras 6levg des Sterculia setLgera et une surexploitation des
 
Combretum glutinosum continuent a r~duire le nombre de cej
 
arbres dans la r6gion. Nanmoins, ils constituent encore des
 
composants importants de plusieurs communeut~s ligneuses.
 

A l'exception de quelques cas localis~s, les for&ts
 
class~es des Acacia nilotica se trouvent sous singe et sont
 
menac~es d'6limination par l'exploitation anarchique et non
 
control~e de cet arbre pour la production du charbon de bois.
 
Ii n'existe aucune r~g~n~ration de cet arbre ni de nani~re
 
naturelle ni par des pratiques d'am~nagement et d'exploitation
 
forestiers. En autre, aucune tentative n'a 6t6 entreprise pour
 
le remplacer par une autre espece qui pourrait servir a satis
faire les besoins de la population. Ii s'agit la d'un domaine
 
d'6tudes que la Hauritanie doit entreprendre pour 5viter
 
qu'elle ne devienne un importateur du bois de chauffage et du
 
charbon de bois.
 

La surexploitation des espaces ligneuses est la r~gle a
 
travers toute la ZIP. Le taux de mortalit6 de certaines
 
esp~ces est plus prononcg dans la partie septentionale o i la
 
s~cheresse, en combinaison avec une exploitation non controlge
 
des arbres, a r~duit les densit~s d'arbres sur pieds a des
 
niveaux tr~s bas. La destruction de la v~g~tation a grande
 
6chelle est facilement observge sur les imageries Landsat. Les
 
villages et larges communaut~s se pr~sentent souvent en jaune
 
ou sous forme de plages l~g~rement color~es r~sultant plut8t
 
de la nudit6 des sols que de la v6g6tation; cette dernihre
 
ayant 6 limin6e par une population s6dentaire ignorants des
 
techniques de conservation et incapable de contr8ler
 
l'exploitation de la v~g~tation par des 6leveurs nomades et
 
autres.
 

Il existe un besoin pressant d'entreprendre imm~diatement
 
une s~rie de recherches et experimentations en vue de restorer,
 
ou du moins, de freiner la surexploitation d'arbres forestiers.
 
Nombreux domaines de recherches peuvent itre identifies
 
pr~sentement. Ceux-ci comprennent l'identification d'un arbre
 
capable de remplacer l'Acacia nilotica en tant que source prin
cipale de bois de chauffage et de charbon de bois. Ii devrait
 
avoir les caractgristiques suivantes: croissance rapide, bois
 
dense uu volumineux, et l'abilit6 de r~sister aux p~riodes de
 
s~cheresse limit~es. Les r~gions adjacentes au Fleuve S~n~gal
 
et aux autres reservoirs permanents d'eau, constituent les
 
seules zones dans lesquelles l'exploitation forestiere a grande
 
6chelle peut valablement 6tre congue. Deux esp~ces d'arbres
 
introduites en Mauritanie, montrent des signes prometteurs en
 
tant que remplagants ou arbres de substitution A l'Acacia nilo
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tica. Ii s'agit de l'Eucalyptus camaldulensis et du Leucaena
 
leucocephala (L. glauca ou incorrectement peltophorum). Le
 
problhme de la sglection des mthodes devant assurer la
 
r~g~n~ration, a grande 6chelle, de l'Acacia s6n6gal et/ou
 
d'autres types de v~g~tations dans le but d'accroltre la valeur
 
des sols pour l'exploitation pastorale durant toute l'ann~e et
 
de garantir la source de la gomme ne serait-ce que pour satis
faire les besoins locaux, constitue un autre grand domaine dont
 
devrait se prgoccup~er la recherche.
 

Un autre domaine d'6tudes peut gtre articul6 autour des
 
programmes de production des pepinieres, lesquels programmes
 
doivent comprendre des esp~ces indig~nes ayant localement de
 
l'importance notamment pour la preparation des cure-dents (ou
 
brosse-A-dents), m~dicaments traditionnels, des fruits, et des
 
mats ou poteaux. La liste d'especes sur lesquelles l'accent
 
pourraient itre mis, pourrait comprendre les Haerua crassifo
lia, Adansonia digitata, Zizyphus mauritiaca, Acacia raddiana,
 
et les Balanites aegyptiaca.
 

L'utilisation dos Euphorbia balsamifera pour la stabilisa
tion des dunes autour de Nouakchott, a 6t6 courron~e de succ~s.
 
Nganmoins, une vari~tg d'autres esp~ces devraient tre 6tudi~es
 
et expgriiaentfes pour en d~terminer l'efficacit6. Cette
 
experience devra inclure aussi bien des esp~ces locLles
 
qu'exotiques.
 

Les besoins de la recherche de la Mauritanie dans le
 
domaine de l'exploitation foresti~re sont immense; mais les
 
potentiels de succ~s sont 6galement sans limites a condition
 
que les recherches d6butent bient~t, que les esp~ces soient
 
s~lectionn~es intelligemment et soigneusement, et que les
 
forestiers dipl~m~s de la Mauritanie b6n~ficient du soutien et
 
d'encouragement n~cessaires dans l'acomplissement des objectifs
 
de telles tudes.
 

La pr~sente carte de types de couvertures v~g~tales ne
 
repr~sente qu'un pas initial dans ce qui dolt devenir un pro
cessus continu de raffinements, corrections et modifications.
 
Il serait fort souhaitable de refaire (r~p~ter) la cartographie
 
de cette carte a des intervalles r~guliers de mani~re a repro
duire les changements ou variations concernant la densit6 et la
 
composition de la population ligneuse. Les imageries Landsat
 
sont indispensables a une telle entreprise, et a cet effet,
 
devraient devenir plus accessibles et plus sares en tant
 
qu'instrument de travail.
 

LES RESSOURCES PASTORALES 

Les p~turages du Sud-Ouest Mauritanien sont botaniquement
 
hgt~rog~nes, caractgris~es par diff~rents degrgs d'usages
 
allant des zones de pAturage encore vierges aux zones
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d~vastges. Avant la mise en vigueur de bonnes mthodes de
 
gestion et d'amnagement agro-pastoral, il est impgratif de
 
proc~der A l'inventaire floral, de d~finir et de d~crire les
 
types de couvertures v~g~tales, de recueillir les donn~es rela
tives aux potentialit~s de d~veloppement maximum. L'objectif
 
poursuivi par ces travaux de lev6 de terrain, 6tait de
 
rassembler, a l'6chelle de reconnaissance, les donn~es ci
dessus afin de servir d'4lments de base dans le d~veloppement
 
d'un plan d'am~nagement de l'espace pastoral a grande 6chelle.
 

Le lev6 de ressources pastorales a 5t6 r~alisg en d~limi
tant les types de couvertures v~g~tales sur la mosalque

Landsat de base. La verification et la definition des types
 
de couvertures v~g~tales furent r~alis~es entre Septembre 1980
 
et Mars 1981 par des m~thodes d'6chantillonnage phytosociolo
gique. Le recueillement des donnees proprement dites utilisges
 
pour estimer les principales espces v~g~tales (espces
 
dominantes), 6tait bas6 sur la technique des quadrats align~s
 
propos~e par Daget et Poissonet (1971) dans un site
 
d'6chantillonage de 0,25 ha comprennant 303 sites au total.
 
Des fauchages 6taient r~alis~es sur 4 a 10 plateaux de I m.
 
chacun afin d'6valuer l'ampleur de la producticn potentielle
 
de la strate herbac~e. D'autres donn~es de tcrrain renfer
maient des classes d'abondance d'esp~ces (en tant que taux, ou
 
pourcentage de la couverture v6gtale), des descriptions des
 
sols, la taille d'arbres et les indices d'app~tabilitg. Le
 
calcul des coefficients Jaccard 6tait utilisg pour determiner
 
les don%6es semblables des relev~s ou 6chantillons en vue de
 
d~crire et de caractdriser les unites cartographiques.
 

Les esp~ces v~g~tales constituant les p~turages naturels
 
de la ZIP sont estim~es a un millier environ. De ce nombre,
 
356 ont &t6 chantillonges et identif~es au cours des travaux
 
de lev6 de terrain. Une description des donn~es est pr~sentge
 
en detail dans le sous-section III du chapitre 5.
 

Six strates majeures (principales) ont 6t utilisees pour

organiser le type de couverture v~g~tale des p~turages: 
 milieu
 
physique (ou situation topegraphiqie) de 1) dunes (D), 2)

sables non-dunaires (S), 3) Limons kL--sables limoneux aux
 
limons), 4) regs ou rocailles et sols lithiques (RG), 5)

rocailleux ou caillouteux (R), et (6) alluvions (0 et A).

Trente-neuf types de p~turages proprement dits ont 
pu atre
 
d~gaggs. A ceux-ci s'ajoutent 40 autres qualifies de types
 
composes. Plusieurs sous-types ont, 6galement, 9t6 observes.
 
Les crit~res ci-apr~s ont 6tg utilises pour d~crire chaque
 
unitg cartographique: l'6tendue de l'unitg, la productivit6
 
potentielle (mati~re sche en kg/ha), capacit6 de charge (en

unit6 Bovine Tropicale, UBT), classe de productivitg, et capa
citg recommand~e de p~turages saisonniers.
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L'9tendue des types de couvertures v~g~tales selon leurs
 
principales strates est pr6sentge de la mcni~re suivante: 
1)

D--62.860 km2 2) S--21.200 km2 , 3) L--11.180 km2 , 4)
 
RG--37.110 km~ , 5) R--8.510 kin2 , et 6) 0 et A--9.540 km2 . En
 
outre, la caract~risation de la classe de productivitg permet

de d~gager les donnges suivantes: Classe 0 ((450 kg de
 
matiares skches/ha, ne devraient pas 6tre utilis~e comme
 
p~turages)--460 km2, Classe 1 ((450 kg/ha)--80.680 km2
 ,
 
Classe 2 (de 450 a 910 kg/ha)--49.550 km2 , Casse 3 (910 
-

1525 kg/ha)--12.250 km2 , et Classe 4 (1525 a 4560)--7460 km2
 .
 
La capacitg de charge totale de la ZIP est estim~e 
a 1.895.430
 
UBT/an. Cette estimation est basge uniquement sur les res
sources v~g~tales telies que caractgrisges par les donn~es de
 
terrain, leurs interpretations, et ajustements de capacit~s de
 
charge saisonniers. L'importance et la distribution du cheptel
 
sont mal connues. Le rapport entre les densit~s des troupeaux
 
et les points d'eau est un th~me discutg dans le scis-chapitre
 
V. 
II est aussi fait mention de la n~cessit6 d'introduire un
 
syst~me d'6levage sous conditions contr8l~es en relation avec
 
l'utilisation (ou amnagement) raisonnable des 
sources d'eau
 
permanentes.
 

Ii existe une abondante littgrature sur la valeur
 
fourragare de plusieurs esp~ces herbac~es. En consequence, ces
 
donnges ont 6tg utilisges pour estimer les valeurs fourragares
 
des piturages. En plus de la valeur fourrag~re, les facteurs
 
d'app~tabilit6 doivent tre consid~r~s 6tant donn6 que les
 
composants (91ments) de ces esp~ces herbacges changent selon
 
les saisons A chaque stade de la croissance de plantes. Par
tant, l'9valuation de la valeur fcurrag~re, laquelle valeur
 
d~pend de l'app~tabilitg, peut 6tre d~finie et estim~e par la
 
capacitg des plantes a satisfaire deux besoins nutritionnels du
 
ruminant: besoins 6nergiques et besoins en prot~ines. La
 
valeur 6nergique des unit~s fourrag~res (U.F.) est exprim~e en
 
calories; d'oa une U.F. est 6quivalente a 1.650 calories. Une
 
classification de quatre categories de fourrages (Boudet, 1975)
 
a 9t9 d~finie sur la base des U.F. et des valeurs prot~iques.

Les esp~ces importantes, herbacges et ligneuses, 6taient ainsi
 
6valuges sur la base des categories de croissance de Boudet,
 
des Unit~s Fourragares (U.F.), et de quantitg prot~ique. Ces
 
valeurs 6taient finalement attribuges aux 79 types de couver
 
tures vg9tales.
 

Des nombreux probl~mes se posent aux gestionnaires des
 
espaces pastoraux sahliens. Ces probl~mes comprennent: 1) le
 
manque de connaissance quant aux nombres et distributions du
 
cheptel s~dentaire, 2) les problhmes fonciers, 3) les irrggu
larit~s climatiques, 4) la "crise de juillet", c'est-,-dire, la
 
carence de mati~res azotzes en fin de saison sgche et d6but de
 
saison pluvieuse, qui nuit a la vigueur et a la productivitg
 
des troupeaux. Les sous-section VII pr~sente une discussion
 
axle sur un bon nombre d'expgriences ou interventions pratiques
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conques pour r~soudre les deux derniers probl6mes. Cinq the'mes
 
sont examings dans ce contexte: I) am61ioration des conditions
 
des sols des p~turages naturels, 2) ainlioration des conditions
 
alimentaires du cheptel, 3) protection des paturages contre les
 
feux de brousses et 1'exploitation abusive, 4) limitation de la
 
charge animale, et 5) limitation du nomadisne et de la transhu
mance. Ces cinq principaux thames sont discut~s en d~tail y
 
compris leurs avantages et leurs d6savantages.
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CHAPITRE 1
 

APERqU DU LEVE 
DE TERRAIN 
ET DE RESSOURCES ;~IT 
DU SUD-OUEST 
MAURITANIE 

I. INTRODUCTION 

Le Gouvernement de la R~publique Islamique de Mauritanie
 
(GRIM) fait face 5 un grand nombre de s~v~res probl~mes d'ordre
 
environmental. Durant la derni~re d~cennie (1968-77),
 
l'intense s~cheresse, -a s~dentarisation en cours et les
 
besoins de la population ont exerc6 des pressions extrlaes sur
 
les ressources naturelles. Ces pressions s'accompagnirent des
 
exigences de surexploitation d'oi il r~sultait une degradation
 
environnementale dtie essentiellement A l'6rosion 6olienne, aux
 
precipitations, a la rIgression des esp~ces pastorales, a la
 
d~terioration des conditions des pAturages, et a la r~duction
 
de l'espace forestier. Parmi les agents de ce processus de
 
destruction de l'environnement, il y a lieu de noter par
ticuli~rement les effets d'interactions multiples et complexes
 
relevant des pratiques agricoles et des mnthodes d'6levages en
 
cours, des besoins de la population pour l'alimentation, le
 
bois de chauffage et l'espace, et de la diversit6 climatique
 
associ~e aux zones arides et semi-arides. Afin de parvenir 9
 
une comprehension a la foiE correcte et profonde de l'6tendue
 
des probl~mes environnementaux du Sud-Ouest Iauritanien, de
 
situer les potentialit~s des ressources, et d'en d6gager des
 
programmes de restoration de l'environnement, il 6tait
 
n~c~ssaire d'acqu~rir un ensemble complet d'informations et
 
des donn~es relevant des ressources renouvelables de la terre.
 
Par ailleurs, une discussion des besoins, potentialit~s, et
 
probl~mes environmentaux A l'chelle de toute la Mauritanie,
 
est pr~sent~e dans un r~cent rapport du Bureau Sah6lien des
 
Nations-Unies (UNSO, 1981).
 

De nombreuses 6tudes de sites, 6labor~es de maniare ponc
tuelle et/ou ayant des objectifs precis, ont 6t6 r6alis~es en
 
Mauritanie. Toutefois, elles ont une port~e r~duite compte
tenu de leur cadre conceptuel souvent restreint, de
 
l'anciennetg des 6ditions, et de la sp6cificitg et l'6troitesse
 
des buts poursuivis. Aussi est-il que, bien qu'elles puissent
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valablement servir de rif~rence et constituer une base A
 
d'autres 6tudes a petites 6chelles ou aux dimensions limitges,
 
elles ne peuvetit malheureusement pas 6tre facilement incor
porges dans un cadre informatif r~gional de donn~es de res
sources. Ainsi est-il ngcessaire d'avoir un cadre synchronisg
 
de donn6es de ressources afin d'assurer l'uniformit6 des con
ditions de recueillement des 6l6ments de base. L'6tendue et
 
la nature des diff6rents param tres des ressources sont
 
n~cessaires pour, dans l'imm~diat, fournir une fondation A la
 
planification et l'amnagement de l'espace, et sur laquelle,
 
dans l'avenir, les actions correctrices ou de r~ajustements
 
ainsi que les r~actualisations des caract~ristiques dynamiques
 
des ressources peuvent tre tntreprises. Les donn~es de res
sources a base r~gionale offrent et garantissent une telle
 
fondation.
 

Dans les missions de reconnaissance et. de lev4 de terrain
 
de grandes 6tendues, les petites 6chelles repr~sentent le
 
meilleur compromis entre le niveau de d~tail souhait6, le coat
 
et le temps ou la dur~e exigee pour compl~ter les travaux de
 
lev6 de terrain. Les donnges de sazellite Landsat ont 6t6 uti
lisges avec succ~s dans plusieurs travaux de reconnaissance de
 
ressources naturelles a petites 6chelles soit au niveau
 
national (pays) ou sur le plan r6gional dans un contexte d'un
 

pays. Les m~thodes d'analyses graduelles, par approche
systgmatique-en-phases-multiples sont g~n~ralement utilis~es
 
dans les travaux de reconnaissance et de levg de terrain bas~s
 
sur le Landsat. Ces phases multiples comprennent les Sondeuses
 
Multispectrales Landsat (MSS pour Landsat multi spectral
 
scanners), le return beam vidicon (RBV), la photographie
 
agrienne, la reconnaissance, le levg et l'chantilionnage sur
 
le terrain proprement dit. Quoique limitges par leurs petites
 
6chelles, les imageries Landsat offrent une couverture et une
 
vue synoptique, presqu'orthographique et multispectrale. La
 
couverture multi-temporelle ou la rgp~tivitg de la couverture
 
Landsat A des dates diff~rentes, constitue une source poten
tielle suppl~mentaire permettant la r~actualisation, sans
 
cesse, des changements tels les tendances des piturages, le
 
mode d'exploitation et d'amnnagement des espaces agricoles, et
 
l'grosion survenant dans les variables des ressources.
 

Sur le plan r~gional, virtuellement, aucun inventaire des
 
ressources renouvelables de la terre n'existait en Mauritanie.
 
Aussi, le but de la Deuxiame Phase du projet de Gestion des
 
Ressources Renouvelables, consistait-il en l'gtablissement d'un
 
cadre de donnges de base devant servir a l'laboraton d'un plan
 
national d'am~nagement de ressources renouvelables. Ceci fut
 
atteint grace A un levg de terrain basg sur le Landsat et
 
l'utilisation des m~thodes d'analyses graduelles, par approche
systgmatique-en-phases-multiples. Les ressources renouvelables
 
inventori~es dans les 150.400 km2 du Sud-Ouest !auritanien,
 
comprennaient les p~turages, les forats, les sols et les for
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mations g~ologiques (Fig. 1-1). D'autres interpretations
 
correspondantes ainsi que les conditions des sols 
ont galement

6t& incorpor~es. Un renversement 6ventuel du processus de
 
degradation de l'evironnement par la rise en chantler de
 
mrthodes de gestion et plans d'intervention, necessite tne
 
d~limitation exacte de la situation actuelle des 
ressources
 
naturelles de la terrE tant 
du point de vue de leur localisa
tion, leur importance, leur 6tendue que de leurs pr~sentes 
con
ditions d'existence.
 

II. 	 APPLICATION D LA TELEDETECTiON AU LEVE DE 
RESSOURCES DE LA MAURITANIE 
La t~l~d~tection est d~finie de la mani~re suivante par
 

l'American Society of Photogramaetry (Soci~t6 Am~ricaine de
 
Photogramn~trie):
 

...une imagerie...acquise par un d~tecteur autre qu'une
 
(ou en plus d'une) camera conventionnelle, et par laquelle
 
une scone est enregistr~e soit par un scrutateur lectron
ique utilisant des radiations hors du champ visuel normal
 
du film et de la cam~ra--ou micros ondes radar, infra
rouges thermales, ultra-du film et de la 
cam~ra--ou micros
 
ondes radar, infra-rouges thermales, ultra-violettes ou/et
 
multispectrales. Des techniques sp~ciales sont utilis~es
 
pour traiter et interpreter les imageries obtenues par
 
t~l~d~tection dans le but de produire des 
cartes conven
tionnelles, des cartes th~matiques, des cartes de ressour
ces, de reconnaissance et lev& du terrain, etc., dans le
 
domaine de l'agriculture, de l'arch~ologie, de la couver
ture forest~re, de la g~ographie, de la g~ologie et tant
 
d'autres.
 

Pour completer le lev6 de ressources, la Gestion des
 
Ressources Renouvelables (GRR) a utilis6 des photos du proche
infrarouge et visible du spectre 6lectromagn~tique ainsi que
 
des imageries Landsat traltes et am~liorges digitalement
 
(lectroniquement par ordinateur).
 

Les imageries de satellite Landsat utilis~es dans le cadre
 
de la GRR comprennaient les donn~es MSS et RBV. 
 Les donn6es
 
MSS sont recueillies et rassembl6es dans quatre "bandes"
 
spectrales: la bande 4: 0,5 a 0,6 um (verte); bande 5: 0,6 a
 
0,7 um (rouge); bande 6: 0,7 
a 0,8 um (proche infra-rouge); et
 
la bande 7: 0,8 5 1,1 .m (proche infra-rouge). Les imageries

RBV (Landsat 3) sont recueillies par urt systrme de deux cameras
 
enregistrant les donnes dans la region spectrale de 0,505 a
 
0,750 um. La couverture d'une sc~ne Landsat/MSS est de 185 kw
 
x 185 km tandis que celle du RBV compte 98km par 98 kn, soit 4
 
RBV par sc~ne ,ISS. L'"Instantaneous ground resolution" qui est
 
le champ de r~solution capt~e instantan~ment par le systme
 
optique, et ce 5 chaque moment, repr~sente 0,45 ha pour le NSS
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Landsat contre 0,10 ha pour le RBV. D'une altitude de 917 ku,
 
le Landsat couvre entiarement le globe en 18 jours (la couver
ture de la Mauritanie est illustr6e par la Fig. 1-2). Toute
fois, les installations pour l'enregistremant, le traitement et
 
la manipulation des donnges Landsat sont limrites; aussi est
il que les donnges MSS et RBV ne sont pas continuellement
 
transnises a Ia terre.
 

Le film Couleur Infra-rouge (CIR) est sensible aux
 
radiations dans les portions du visible et du proche infra
rouge du spectre 6lectromagn~tique. Etant donn5 qu'une
 
v~g6tation en pleine croissance absorbe les radiation- dans les
 
portions bleu et rouge du spectre 6lectromagn~tique et
 
r~flechit les radiations dans les bandes vertes et proc!,e
 
infra-rouge, une photographie CIR (tout comme une "composite"
 
color~e MSS des bandes 4, 5 et 7) offre la capacitg de
 
diff~rencier, en laboratoire, une v~g~tation croissante et
 
vivante d'une v6g~tation morte. Les sites favorables a la
 
croissance de la v~g~tation, les terres arables et sols produc
tifs ainsi que certains types d'amnagements d'espace
 
(l'irrigation par exemple), peuvent, souvent, atre identifigs
 
sur la photographie CIR grace A une production v~g~tale abon
dante. La diff~renciation et la d~limitation d'une v~g~tation
 
activement en croissance d'autres caract~ristiques phy
siographiques, constitue un 619ment d'une grande valeur, 5 la
 
fois, dans le domaine de reconnaissance et lev6 de terrain que
 
dans celui des interpretations et 6valuations subs6quentes de
 
ressources naturelles. Les photographies CIR (1981 3 l'6chelle
 
de 1/50.000) de la couverture a~rienne jalis~e dans le cadre
 
du projet de l'Organisation pour la Mise en Valeur du Fleuve
 
S~n~gal (ONIVS), ont 6t6 utilis~es par l'9quipe de l'inventaire
 
de ressources de la GRR (Fig. 1-3).
 

Une carte-mosalque Landsat MSS tralte et amrliorge digi
talement (4 bandes MSS) (Wilson, sans date), a 6tg utilis6e
 
pour d~limiter toutes les unit6s cartograpniques des
 
diff~rentes cartes de ressources. La s~lection des sc~nes
 
Landsat pour cette mosalque, 6tait limitge par la disponibilit6
 
des couvertures dont on pouvait se procurer, l'tendue et
 
l'importance des plages nuageuses ainsi que par des probl~mes
 
de qualit6 des images. A l'exception d'une seule, toutes les
 
sc~nes utilis~es pour cette mosaique ont 6tg obtenues durant
 
des passage-satellites effectu~s entre le 6 septembre et le 27
 
d~cembre 1977. L'autre sc~ne (la scane 219, 47 situ~e au
 
Nord-Est de celle de Nouakchott) 6manait d'un passage-satellite
 
datant de 1972. Dans deux cas, des sckr~es l~garement
 
meilleures du point de vue qualitatif, 6taient disponibles.
 
Toutefois, la s~lec-tion de donnges provenant d'une mme
 
p~riode (soit 1977) 1'a remportg sur les autres 6lments tels
 
une l~g~re absence de nuages et une qualitg comparativement
 
meilleure des sc nes d'autres p~riodes. Toutes les sc~nes
 
Landsat et RBV disponibles ont 6t6 acquises et utilis~es dans
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les techniques de photointerpr~tation de maniare 5 d~terminer
 
une meilleure identification des unit~s cartographiques.
 

Les chercheurs scientifiques ont utilise une approche
 
hi~rarchique d'interpr~tation graduelle-en-stade-multiples pour
 
compl~ter leurs cartes respectives. Cette approche 6tait bas~e
 
sur la photointerpr~tation et des analyses des imageries Land
sat et photographies a~riennes multi-temporelles (differences
 
saisonni~res et annuelles). Une photointerpr~tation et des
 
d~limitations pr~liminaires avaient 6t6 r~alis~es sur une
 
mosalque Landsat MSS avant de d~buter les travaux de levis de
 
terrain. Durant la preparation de la carte prliminaire de
 
base, des publications ant~rieures conorenant des 6tudes de
 
sites specifiques et des cartes 5 petites 6chelles ont 6t6 uti
lishes en plus de l'aide et l'exp5rience de terrain apportges
 
par les techniciens Mauritaniens de la GRR.
 

La dur~e des missions et des travaux de reconnaissances de
 
terrain 6tait d'une 5 deux semaines. Les 6quipes de levg de
 
terrain ont g~n~ralemenc travaill sgpar~ment A cause de la
 
disparit6 des techniques d'6chantillonnage telles le nombre et
 
les types d'obserwcion de terrains devant absolument Ctre
 
effectugs par chacune des quipes. L'6chantillonnage des
 
plantes de qualit4 supgrieure (telle celle retenue pour les
 
herbiers), la quantification des especes par unit6 do surface,
 
les 6chantillons de roches, les descriptions des profiles des
 
sols, les 6chantillons des horizons des sols, prise des mesures
 
et cartographic des pentes, et l'6valuation qualitative de la
 
couverture v6g~tale ont 6galement 6tg utilis~es pour vgrifier,
 
d~crire et d~limiter les unit~s cartographiques. Les dgtails
 
des diff~rentes modes d'6chantillonnages des ressources sont
 
explicitgs dans les chapitres appropri~s pr~sent~s ci-apr~s.
 
Apras l'acquisition des 6chantillons do terrain, des analyses
 
de laboratoire et des travaux de collations ont 6t6 entrepris
 
dans les bureaux dE la CRR A Nouakchott.
 

L'identification et la dglimitation finale des unitgs car
tographiques ont eu lieu apr~s l'examen des rgsultats des
 
observations de terrain, la rganalyse et la rginterpretation
 
des imageries Landsat et des photographies agriennes ainsi
 
qu'apr~s la description des unit~s cartographiques. Cette
 
identification des diff~rents composants physiographiques 6tait
 
r~alisge de mani~re A exclure le regroupement des dglimitations
 
6ventuelles d'autres unitgs cartographiques. Aussi, le trac6
 
final des limites cartographiques tel rgv61 dans ce rapport,
 
constitue-t-il l'aboutissement d'une t~che et d'une d~marche
 
objective r~sultantes, i la fois, des indices et autres
 
caract~ristiques de terrain observ6s par chaque chercheur et de
 
la representation proportionnelle de l'espace occup6 sur les
 
imageries par chaque composant concern6. Dans la section ci
apr~s, l'interaction entre les diff~rentes ressources qui ont
 
gt6 6tudi6es, sera analysge 5 la luriire des differences de
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dispositions ou de regroupements des unites cartographiques
 
dans leurs d~limitations propres.
 

La t~l~d~tection a et6 utilis~e dans le cadre de la GRR
 
afin de permettre la constitution d'une base organis~e devant
 
servir A localiser, d~crire et identifier sur le terrain les
 
ressources naturelles et renouvelables du Sud-Ouest Maurita
nien. Ce cadre d'information et de donn~es de base a 6t6
 
rassembl dans le but d'etre utilis6 de maniare immediate et/ou
 
dans le contexte futur du pays par les gestionnaires des
 
ressources, le planificateurs ainsi que par les agences gouver
nementales appropri~es. L'utilisation de la technologie de
 
t~l~d~tection olit continuer A 6tre considgr~e plus par
ticuli~rement en ce qui concerne la conception des nouvelles
 
activit~s et/ou le renforcement des programmes qui ont vu le
 
jour grace 5 ce levg de terrain, et tout aussi bien dans son
 
application a i'examen et A l'6tud2 ponctuelle des zones
 
prometteuses.
 

Les annges 80 connaltront une rapide amelioration de la
 
plupart des aspects technologiques relatifs 5 la t~l~detection
 
par satellite. Des nouveaux satellites seront 6quip~s d'un
 
plus petit "Champ d'Observation Instantan6" (ou Instantaneous
 
Field of View) et d'une plus grande r~solution, d'une meilleure
 
diff~renciation spectrale, des utilisations cartographiques et
 
d'un "turn-around time" am~lior4, c'est-A-dire un temps plus
 
court entre le moment ou l'imagerie est acquise et le moment de
 
son utilisation effective (Welch and Marko...1981; Chevral et
 
al., 1981). Crgce A l'am~lioration des d~tecteurs-satellites
 
et A l'expansion de types d'information (donnges) spectrales
 
disponsibles, les applications de la t~l~d~tection 5 la recon
naissance des ressources, offriront plus de potentialit~s de
 
precision et de certitude.
 

III.UTILISATION DES DONNEES ETa.CARTES DES RESSOURCES 

Avant de pouvoir utiliser, de mani~re complate, les
 
donnges pr~sent~es dans ce rapport, il est impgratif de
 
clarifier la comprehension du terme "reconnaissance et/ou levg

de terrain" en relation avec une meilleure connaissance des
 
relations existantes entre les unit~s cartographiques utilisges
 
pour les sols, les p~turages, la v~g~tation et les couvertures
 
forestiares. Une bonne connaissance des m~rites et faiblesses
 
inh~rentes A la reconnaissance de terrain, doit n6cessairement
 
preceder celle relative aux types d'utilisations et genres de
 
d~cisions qui pourraient en r~sulter. De mame, les similarit~s
 
et les disparit~s entre les unit~s cartographiques des
 
diff~rentes cartes des ressources doivent 6tre bien comprises
 
si l'intggraticn des programmes est envisag6e ou doit Stre
 
entreprise. La carte g~ologique telle pr~sentge ici 6tant
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gin~rale dans sa nature et, en partie, 6tant le r~sultat d'un
 
travail de compilation d'autres sources, n'est pas discutge ci
apras.
 

Le niveau de d~tail d'une reconnaissance et/ou lev6 de
 
terrain est habituellement dict6 par l'6chelle de la carte de
 
base et, accessoirement, par la densit6 des constitutifs et
 
constituants de terrains devant tre gtudi~s. L'6chelle de
 
1/500.000 a 6t6 choisie pour les travaux de ce levg de terrain
 
d'abord parce qu'elle cffre l'optimum degrg d'amalgamation de
 
d~tail, de l'6tendue de la Zone d'Intervention du Projet (ZIP)
 
et des exigences relatives A la dur~e des travaux de lev6 de
 
terrain du commencement a la publication du rapport. A
 
l'6chelle de 1/500.000, les unit~s cartographiques sont com
posges des associations ayant une dimension minimale de 1.000
 
ha. L'exemple ci-apr~s concernant l'illustration d'une ligne
 
de I mm de large sur la carte de base, laquelle correspond i
 
une largeur de 0.5 km sur le terrain, indique les contraintes
 
imposges par l'6chelle dans la representation des unit~s car
tographiques. En conoequence, les r~sultats de ce lev6 de
 
terrain ne doivent 9tre utilis~e que pour des activit~s d'ordre
 
g~n~ral telles que dans la formulation des grandes lignes de
 
planification, de pratiques de gestion, ou pour identifier et
 
determiner les localit~s devant 8tre retenues pour un levg de
 
terrain plus d~taill5.
 

En Mauritanie, les interactions entre la g6ologie, les
 
sols et la v~g~tation montrent une forte correlation avec les
 
traits physiques cartographiables. D'une mani re idgale, cette
 
situation dicterait l'usage des unit~s cartographiques prove
nant des sciences de la terre; c'est-i-dire, des unites com
posites poss~dant chacune des attributs suivants, et
 
raisonr.ablement similaires: climatique, g-ologique, hydrolo
gique, p~dologique, floral et faunique (Young, 1979).
 
N4anmoins, les differences des dynamiques ou la r~sistance au
 
changement entre les diff~rentes ressources ainsi que dans
 
l'interaction entre climat et am~nagement de territoire en
 
Mauritanie, ont imposg l'organisation et l'usage des recon
naisances et lev6s de tarrain de fagon individuelle. Ainsi
 
existe-il quatre cartes des ressources au lieu d'une seule pour
 
la zone du projet. En outre, une comprehension g~n~rale des
 
similarit6s et des differences qui existent entre ces cartes,
 
menera a une bien meilleure et compl~te utilisation des
 
r~sultats des travaux de reconnaissance et lev6 de terrain.
 

Deux variables doivent 6tre reconnues avant de travailler
 
avec les diff6rentes cartes des ressources: 1) la relation des
 
limites d'une unitg cartographique par rapport a l'apparence ou
 
r~v~lation physionomique, sur l'imagerie Landsat et sur la
 
photographie agrienne, de la ressource sp~cifiquement
 
repr~sentge par l'unitg cartographique ci-haut, et 2) les
 
m~thodes ou degrgs de subdiviser la zone d'intervention du
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projet en associations ou en unit~s cartographiques. Dans le
 
Sud-Ouest Mauritanien, ce sont les sols et la g6ologie qui
 
constituent les traits majeurs qui influencent la r~flexion
 
spectrale enregistrge par le Landsat. Dans plusieurs endroits,
 
la couverture herbacge influence les 6lments spectraux et,
 
plus particuli rement, dans les r~gions sablonneuses des zones
 
pluvieuses situges au Sud. Les espPces bois~es se pr~sentent
 
rarement comme des communaut~s distinctes sur les imageries
 
Landsat. Les for~ts classges situ~cs dans la vallge du fleuve
 
Sgnggal et les larges oasis, constituent les exceptions a cette
 
ragle. Des communaut~s boisges et v~gtales existent presque
 
partout dans le Sud-Ouest de la Mauritanie, mais sont g~n~rale
ment tellement 6parpill~es pour tre enregistr~es sur les ima
geries Landsat (les photographies a~riennes a l'6chelle de
 
1/50.000 sont utiles; toutefois, une 6chelle plus grande est
 
indispensable pour identifier individuellement les especes
 
bois~es par photointerpr~tation).
 

La carte des sols et celle des p~turages ont gt6 mieux
 
correlges A la r~flexion spectrale (telle qu'enregistrge sur
 
l'imagerie Landsat ) que la carte de la couverture forestiare.
 
Cette derni~re a 6t6 fortement tributaire des travaux et des
 
observations sur terrain pour la representation des limites des
 
unltgs cartographiques. Quelques exceptions peuvent 8tre
 
observges. Notamment, les types des nuances ou contrastes
 
colorgs et des textures du Sud-Ouest du Trarza enregistr~es par
 
le Landsat, 6taient associgs, A la fois, avec l'intensitg
 
d'utilisation et avec le degrg d'intercomposition des com
munaut~s d'arbres ci-apr6s: Acacia senegal, Acacia raddiana,
 
et Balanites aegyptiaca; cette association a donng lieu 5 plu
sieurs unit~s cartographiques forestiares contre deux ou trois
 
unit~s cartographiques seulement pour les p~turages ou les
 
sols.
 

Chaque 6quipe d'inventaire de ressources avait utilisg la
 
mgme approche pour dglimiter les unit6s cartographiques. Li
 
existe toutefois une difference substantielle en ce qui con
cerne les critares individuels utilisges dans la d~finition de
 
ces unites cartographiques. Les similaritgs entre 1ls m~thodes
 
de levis de terrain comprennent 1) l'61imination de tout type
 
de couverture v~g~tale ou de toute unitg p~dologique suscep
tible de ne survenir dans aucun endroit, et 2) les associations
 
attendues dans un site bien d~terming compte tenu des
 
repr~sentations sur les imageries et des intgractions p~dolo
giques connues. Les diff~rents crit~res higrarchiques sont
 
pr~sent~s comme suit, selon chaque ressource et d'apr~s un
 
ordre allant du plus haut au plus bas niveau:
 

1) Sols: zones p~doclimatiques, groupements physiogra
phiques, et associations p~dologiques, lesquels sont
 
basgG sur la pente des sols et d'autres proprigtgs
 
mesurables des sols ainsi que sur la composition des
 
groupes de sols diff~renciables, mais non s6parables.
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2) Paturages: groupements p~do-physiographiques avec la
 
domination des associations des plantes majeures et
 
l'xistence des associations des plantes mineures.
 

3) For~ts: association de l'espace v~g~tale dominante,
 
associations mineures, et densitg d'arbres sur pied par
 
hectare, taille moyenne, degrg d'exploitation, et
 
r~g~n~ration.
 

Chacun des chapitres pr~sente une discussion des d~fini
tions et interpretations des unit~s cartographiques.
 
L'utilisation d'une seule carte de ressources n~cessite elle
 
mime quelques explications moins les limitations associ~es aux
 
cartes de reconnaissance et de lev6 de terrain mentionnges ini
tialement. Si une approche int~gr~e est utilis~e et par
 
laquelle toutes les ressources naturelles cartographiges sont
 
considr6es, un soin particulier devra tre pris afin
 
d'utiliser A fond les differences cartographiques et non d'en
 
minimiser. Ii apparaltrait que la fagon par laquelle les
 
diverses cartes des ressources sont combin~es, serait en rap
port avec l'objectif sp~cifique du projet. Par exemple,
 
l'estimation des degr6s optimum de presences animales dans un
 
espace, pourrait comprendre des interpretations des unit~s car
tographiques emprunt~es de la carte des sols (6rosion et risque
 
d'6rosion), de la carte de couverture v~g~tale et foresti~re
 
(degr6 d'exploitation et r~g~n~ration), et enfin de la carte
 
des paturages (productivit6 de paturages). Premiarement, la
 
zone d'intervention du projet doit 6tre d~finie; deuxiamement,
 
les unit~s cartographiques n~cessaires devront 8tre extraites;
 
troisi~mement, les interpretations les plus pertinentes devront
 
atre s~lectionn~es; quatri~mement, la classification des
 
interpretations des unit6s cartographiques les plus importantes
 
devront 9tre d~termin~es; cinqui~mement, les diverses limites
 
des unites cartographiques des ressources de la zone
 
d'interventions du projet devront atre compar~es en surimposant
 
les transparents de chaque carte afin de s~lectionner, de
 
maniare d~finitive, les limites appropri~es des unit~s
 
cartographiques; et finalement, le nombre d'hectares par unit6
 
cartographique d~finie devrait s'accorder.
 

Chaque unit6 cartographique repr~sente un i~lment phy
siographique naturel, unique dans son genre, d~finie selon les
 
critares 6tablis pour la cartographie des quatre principaux
 
composants: les sols, la g~ologie, les paturages, et la couver
ture vg6tale et forestiare. Dans les limites de la zone
 
d'interventions du projet, ce rapport pr~sente une discussion
 
fournie de ces quatre composants. Les r~gions dot~es des
 
potentialit~s de d~veloppement de certaines activit~s, peuvent
 
tre localis~es sur les cartes des ressources appropri~es. Par
 

la mime occasion, les regions qui ne sont pas indiquges pour le
 
d~veloppement de certaines activit~s, peuvent 6ga:2ment 6tre
 
localis~es. D'autres utilisations des donn~es de ressources
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identifiees dans ce rapport, sont nombreuses et comprennent les
 
domaines ci-apr s (liste incomplte): la d~tection environne
mentale de chacune des variables dynamiques mesurges, la
 
selection des r~gions prometteuses du point de vue de
 
developpement de ressources (levis de terrain d~taill~s et
 
intensifs ou reconnaissance sp~cialisge et ponctuelle pour une
 
meilleure caract~risation des composants des ressources),
 
utilisation dans et par d'autres projets en cours, utilisation
 
dans le developpement des objectifs de gestion et
 
d'interventions appliquges sur le terrain, activit~s de
 
vulgarisation et formation. Les donnges des ressources
 
repr~sentges sur les di-verses cartes et d~crites dans les
 
chapitres qui suivent, of-frent une vue g~n~ralisge et
 
synoptique de l'tat actuel (en 1981) des ressources
 
renouvelables pr~alablement selectionn6es du Sud-Ouest
 
Mauritanien.
 

IV. DESCRIPTION DE LA ZONE D'INTERVENTION DU PROJET 

Generallt6s 

Avec 1.030.700 km2 , la Mauritanie est en troisi~me posi
tion des pays les plus vastes de l'Afrique de l'Ouest (Fig.
 
1-1), et sa population totale s'916ve approximativement a
 
1.500.000. A l'Ouest, elle est limitge par l'0c~an Atlantique,
 
par le S~n~gal au Sud, 9 l'Est par le Mali, et au Nord par
 
l'Alg~rie. 70 a 80% du territoire Mauritanien s'6tendent dans
 
des r~gions arides regevant normalement mons de 250 mm de
 
pr~cipitation par an. Le reste du pays est situg au Sud dans
 
des r~gions semi-arides, et reqoit 250 a 700 mm de pluies par
 
an en moyenne. Les moyennes des 10 a 12 derni~res annges n'ont
 
gengralement pas atteint ces moyennes. La zone d'intervention
 
du projet se trouve dans la partie Ouest de la zone de 250 a
 
700 mm de precipitations annuelles.
 

La zone d'interventions du projet compte 150.000 km2
 

renfermant toutes ou des parties des sept r~gions administra
tives suivantes: le Trarza, le Gorgol, l'Assaba, le Tagant, le
 
Guidimaka, et la partie occidentale du Hodh (Fig. 1-1). La
 
majoritg de la population de la Mauritanie vit dans cette par
tie du pays, laquelle renferme la plaine alluviale du Fleuve
 
Sgn~gal. Nouakchott, la capitale du pays, poss~de la plus
 
grande concentration d~mographique. Sinon, la densitg
 
d~mographique va en d~croissant plus on s'6loigne du Fleuve
 
S~nggal.
 

La majorit6 de la population dans cette partie du pays
 
pratique l'levage. Dans les annges r~centes, l'glevag( a
 
manifestg des charact~ristiques d'un processus d'6volution du
 
nomadisme aux opgrations s~dentaires. La culture de d~crue
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contribue aussi, de maniare importante, a la production agri
cole. Les principales cultures sont le sorgho et le millet.
 
L'irrigation joue un moindre r~le, et est appelg Q s'accroltre
 
au fur et a mesure que les plans de d~veloppement seront
 
r~alisgs. Les cultures irriguges sont situges dans la plaine
 
alluviale du Fleuve S~n~gal. On y cultive principalement du
 
riz et du mais. Les oasis des datiers et les jardins
 
maralchares sont les cultures les moins intensives. La produc
tion du gommier dans le Trarza et celle du charbon de bois dans
 
la Vall~e du Fleuve S~n~gal ou aux alentours des lacs tem
poraires, continuent toujours de rev~tir ou avait une impor
tance 6conomique capitale ne serait-ce que sur plan domestique.
 
Dans plusieurs endroits, l'exploitation de l'Acacia senegal et
 
de l'Acacia nilotica a pratiquement d~cim6 ces ii.,portantes
 
esp~ces forestiares.
 

Ii existe deux voies asphalt~es dans le Sud-Ouest de la
 
Mauritanie; Nouakchott - Rosso, et Nouakchott - N6ma via Kiffa
 
(Fig. 1-1). Des routes secondaires sont nombreuses quoique en
 
condition rarement amglior~e. Les capitales administratives
 
sont g~n6ralement accessibles par route goudronnge ou par route
 
secondaire am~liorge; dans tous les cas, elles le sont par voie
 
agrienne nationale.
 

Le Mil'!iu Physique 

La plupart des r~gions dans la Zone d'inLerventions du
 
Projet (ZIP) s'glavent a moins de 150 a 200 m au-dessus de
 
niveau de mer. Avec une 6lvation allant de 200 m A plus de
 
500 m, les Plateaux du Tagent et d'Assaba, consitituent,
 
ensemble avec l'Affole une exception. L'Oua Oua qui &volue du
 
Nord au Sud dans la partie centrale de la ZIP est un autre
 
escarpement assez caractgristique. Ces 6lvations topogra
phiques sont g~n~ralement balay~es par les vents et les sols
 
sont peu profonds. La plus grande vari~tg et les plus grands
 
peuplements de v~g~tation se trouvent dans la partie Sud de
 
l'Assaba.
 

Les plus basses topographies se rencontrent le long de la
 
ligne c8ti6re de l'Oc~an Atlantique on elles s'5l vent a moins
 
de 50 m au-dessus du niveau de mer. Cette r~gion est g~n~rale
ment minuscule et envahie par des eaux saum~tres. C'est dans
 
cette zone, 6galement connue sous le nom d'Aftout es Saheli que
 
l'on rencontre des dunes littorales. Gn~ralement, la
 
v~gtation est localisge dans des regions contenant une sali
nitg tol'rable et dont la nappe phr~atique atteint le niveau
 
optimal.
 

Une grande 6tendue de hautes dunes de sables se situe dans 
la r~gion imm~diatement a VEst du littoral. Elles s'6levent a 
moins de 50 a 100m de hauteur. Les sables dominent la 
configuration des regions administratives du Trarza et Brakna. 
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Les zones interdunaires sont g~n~ralement distinctes et leurs
 
compositions vont des dep~ts marins calcaires aux sables
 
l~g~rement colorgs. Des r~seaux hydrographiques sont exces
sivement rares. Toutefois, un vieux cours d'eau du Fleuve
 
S~n~gal, forme un arc A travers le Sud et l'Est de cette zone
 
(voir chapitre g6ologique). Etroitement lige a une saison des
 
pluies plus longue, la densitg de la v~g~tation augmente plus
 
on avance vers le Sud.
 

La r~gion qui s'6tend entre le pays des dunes d'une part,
 
le Tagant et l'Assaba d'autre part, est pratiquement composge
 
des hammadas, des pavages d~sertiques, et accessoirement, d'une
 
varigtg de buttes caillouteuses, des petits plateaux ou de
 
mesa. Ggn~ralement, ces formations s'9lvent a une hauteur de
 
50 a 100 m. A l'exception des couches sableuses d'origine
 
golienne, des sols r~siduels gras et sableux et des sables
 
grossiers, les sols possadent, souvent, une texture fine. Un
 
systame integr6 de drainage est associ6 avec la r~gion aux tex
tures fines de l'Assaba Occidentale, du Corgol Septentrional et
 
de l'ensemble du Guidimaka a l'exception du Nord-Ouest et d'une
 
zone dans le Sud-Ouest. Les princfoaux Oueds sont le Gorgol
 
Noir, le Gorgol Blanc, le Niordg, le Ketchi, le Karakoro Iegri
dional, ec le Garfa. La v6g~tation est parsem~e sur les
 
pavages d~sertiques et sur toute la partie centrale de cette
 
r~gion. Le rapport sol-eau est plus favorable dans les voies
 
de drainage que sur les plateaux, et, habituellement, une den
sitg importante de la v~g~tation indique les limites allu
viales. En outre, plus au Sud dans cette zone (au Sud du
 
Gorgol et dans le Guidimaka) la densit6 de la v~g~tation
 
augmente en rapport avec la montge progressive de la moyenne
 
des pr~cipitations et/ou de l'augmentation du taux de
 
permgabilitg des sols.
 

Les dunes de sables dominent toute la r6gion a l'Est du
 
Tagant et de l'Assaba. Le relief 6volue entre 100 et 200m de
 
hauteur. D'une maniare g~n~rale, les dunes sont stables dans
 
cette r~gion, et, souvent, elles sont couvertes par une grande
 
diversitg de v~g~tation. Les r6seaux de drainages sont rares
 
dans ce milieu sablonneux. Un vieux systame de drainage,
 
s'6tend au Nord de Boumdeit via Kiffa d'o il joint l'Oued de
 
la Karakoro.
 

La r~gion situge a l'extramitg orientale de la ZIP est
 
dominge par des grgs de plateaux. Evoluant entre 100 et 350m,
 
la hauteur du relief augmente plus on s'9loigne vers l'Est.
 
Toute cette r~gion, l'Assaba Orientale et le Hodh Occidental,
 
est pratiquement inaccessible aux automobiles. En plus de plu
sieurs marigots observes a l'Est de Kiffa, le r~seau
 
hydrographique est assez bien fourni.
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Le Climat 

Traversant, du Nord au Sud, une r~gion Sah6lienne, la ZIP
 
s'6tend de la zone Sahlo-Saharienne au Nord a la zone
 
Sahlo-Soudanienne au Sud. Le climat peut y atre subdivis6 en
 

quatre saisons dont une saison des pluies de mi-juillet a
 
septembre dans les parties Nord, de juin au d~but d'octobre
 
dans le Sud, une courte-saison chaude consecutive A la saison
 
des pluies (d'octobre A novembre), une saison froide de
 
d~cembre a f~vrier, et une saison s6che d'avril a mai.
 

Les extremes saisonni~res et les vents chauds du Nord-Est
 
ou harmattan, constituent les 6lments les plus caract~ris
tiques de ce climat. Les vents soufflent presque toute l'ann~e
 
en 1auritanie. Les vents de poussi~res et chauds du Nord-Est
 
sont les plus dominants. Nganmoins, la direction des vents
 
change, soufflant du Sud-Est durant la saison des pluies
 
lorsque l'air humide est amen6 l'int~rieur du pays. La
 
region coti~re de la Mauritanie, recoit, en plus, un vent frais
 
et humide soufflant de l'OcAan Atlantique.
 

Caracteristiques Pluviometriques 

La nature fr~quemment irr~gulire concernant la quantit6 
et la distribution des precipitations annuelles ggn~ralement 
associges aux r~gions s~mi-arides et arides, est reproduite 
6galement en Mauritanie. La forme de distributions des pluies 
est tr~s iportante 6tant donng que le manque d'humidit6, 
constitue le facteur limitattf principal qui affecte la pro
ducttvit des terres arables Mauritaniennes. La plus grande 
partie des pluies tombent entre juin et septembre constituant 
ainsi la saison des pluLes avec le reste des nois reprisetaint 
la saLson skche. 

Une quantitg 6tonnante de donnges pluviom~triques existe
 

sur cette zone. Les localit~s poss~dant tin relev6 allant de 33
 
a 59 ans sont: Aleg, Boghg, Boutiliit, Ka~di, Kankosa, Kiffa,
 
M'Bout, Mderdra, Moudj~ria, Nouakchott, Rosso, et S61ibaby.
 
D'autres localit~s se trouvant a !a p6riphGrie de la zone
 
d'interventions du projet et ayant un relevg.pluviom~trique
 
sont: Matam, Podor, Tamchakett, Tidjikja, et au S~n~gal, St.
 
Louis. Ces donnges 6manent de diverses sources; aussi est-il
 
qu'el.les ne s'accordent pas tout a fait entre elles. En
 
consequence, 6tant donn~e que les differences 6taient ;iineures,
 
un tableau r~alis6 par Robert Ianley (1981) a 5tg utilis6 pour
 
tous les calculs des donn6es pluviorntriques.
 

Conre llustr! pir In Figure 1-4a, la moyenne annuelle des 
pr~cipations est plus grande dans la partle Sud de la ZIP qu'au 
Nord. Les moyennes des isohy~tes calculges sur une p~riode de 
30 ans (1941-t970), ne rontrent malheureusement pas le degrg de 
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variation entre les ann~es ou les moyennes d'autres annees.
 
Les donn~es r~colt~es sur une longue p~riode, rvilent une
 
moyenne de precipitations beaucoup plus leve que celle des
 
pluies tomb~es durant les 10 A 12 dernires annks. La figure
 
1-4b illustre les isohyites d~termin~es sur la base de la plu
viom6trie annuelle moyenne des onze dernires annaas
 
(1970-1980). Inversement, les figures 1-5 et 1-6 mettent en
 
relief la dviation des isohy~tes caract~ristique des annees
 
dont les precipitations 6taient inf~rieures A la normale.
 

Etant donn6 que les donn~es pour ce projet on 60
 
rassembl~es durant les mois cons~cutifs A la saison des pluies
 
de 1980, les isohyates, pour cette annie y ont 60 inclues
 
(Fig.1-7). La table 1-1 pr6sente les totaux de precipitations
 
des localit~s s~lectionn~es dans la rgion. Cette table montre
 
clairement l'6tendue des variations qui sont possibles dans la
 
rgion oA Nouakchott n'a requ que 32% de sa norme tandis 
qu'Aleg, situ~e a 350 km seulement A l'Est de Nouakchutt, rece
vait plus de 100% de sa norme. Ces differenc2s dans la distri
bution pluviomtrique, s' taient rvMles, de faqon g~n~rale, 
dans la production de biomasse et sp~cialement dans l' tat des 
pAturages. En 1980, les 10 stations d'observations mntrolo
giques rQv~l~es dans la table 1-1, ont requ en moyenne 76,4% 
environ de leurs precipitations normales avec un 6cart de 15,7% 
lequel 6cart peut atre consid~r~e comme une variation quelque 
peu modre. 

Table 1-1. Precipitations en 1980 

Ville Precipitations Moyenne Moyenne de %ge
 

Aleg 258,5 mm 245,6 mm 10,3
 
Bogh6 264,3 mm 323,6 mm 81,7
 
Boutilimit 155,4 mm 183,2 mm 84,8
 
Ka~di 282,7 mm 359,9 mm 78,5
 
Kiffa 266,0 mm 343,4 iwa 77,5
 
M'bout 265,0 mm 323,6 mm 819
 
Nouakchott 51,1 mm 115,8 mm 44,1
 
Rosso 216,1 mm 286,,0 mm 75,6
 
Selibaby 381,0 mm 609,0 MM 62,6
 
Tidjikaja 107,0 mm 149,0 mm 71,0
 

Le fait qu'une region enregistre une bonne moyenne des
 
precipitations, ou Anme supirieure a la moyenne, ne se traduit
 
pas ncessairement dans l'augmentation de la production de
 
biomasse. L'effectivitA des pluies, (telle que la capacitA
 
d'infiltration) est un facteur important; celle-ci est souvent
 
rduite a cause de l'intensit5 Wev~e et de la courte dure des
 
pluies qui tombent. Les d~luges de plus de 100 mm/h ne sont 
pas rares. Les taux d'infiltration des sols varient selon la
 
texture, la pente, et la couverture v~g~tale des sols. Les
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pluies s'5chappent en ruissellements sur un sol nu, incling en
 
pente et poss~dant une fine texture. Dans les regions
 
rocailleuses, les pourcentages des ruissellements sont
 
extr~mement 6lev~s, et les inondations sont fr6quenteas plus
 
sp~cialement lorsqu'une pluie intense tombe pendant plus de 30 
minutes. La densitg fine du syst~me de drainage et la rarettl 
de v~gtation de montagne, indiquent l'existence de taux de 
ruissellements tr~s 6leve~s dans l'ensemble de la partie
 
centrale de la ZIP. Toutefois, dans les r~gions sableuses de 
faibles taux de ruissellements pourraient exister pour un taux 
glev6 d'infiltcation.
 

La Figure 1-8 pr6sante les fr~quences des taux des preci
pitations annuelles pour Nouakchott, Tidjikja, Boutilimit,
 
Rosso, Kiffa, Ka~di, et Selibaby en tant qu'exeMples des
 
variations annuelles. Tel qu'illustr6 par Nouakchott et Sell
baby, les stations m~ridionales (ayant une moyenne de pr cipi
tations 6lev6e), poss~dent des taux plus 6levges de
 
precipitations. I1 existe, durant chaque saison des pluies,
 
beaucoup d'irr~gularit~s quant 5 la quantit6 des pluies qui
 
tombent ainsi qu'en ce qui concerne le moment ou l'heure 5
 
laquelle tombent ces pluies. Logiquement, ces faits augmentent
 
le risque d'5chec d'une agriculture exclusiveiaent tributaire
 
des pluies. 

Temperature et Evaporations Potentielles 

La temperature moyenne d~passe 26°C dans les r~gions 
c8ti~res. Elle est au-dessus de 28C i l'int~rieur de la ZIP. 
Comme c'est le cas pour les donn~es pluviom~trioques, il existe 
6galement tine variation saisonale et g~ographique. La moyenne 
mensuelle dc:; terperatures va de 36*C dans le Guidbiaaka duraut 
le inois de mai A 20C a l'Ouesc du Trarza durant le mois de 
janvier (Leroux, 1977). Dans la ZIP, le mois de janvier 
poss~de une moyenne mensuelle de 220C environ (Fig. 1-9a) tan
dis que la moyenne inensuelle du mois d'avril est de 30%G 
(Fig.l-9b). 

Entre avril et juin, les tempgratures journali~res maxi

males atteignent fr~quemment pros de 45°C. A travers toute la 
ZIP, les temperatures journali~res minimales ont aux environs 
de 100C en janvier, et durant le m tne mois, la noyenne ren
suelle des basses tempgratures plane autour de 13'C. Les 
extremes saisonniers et journaliers sont beautoup plus 6lev~s 5 
l'int~rieur du pays qu'5 l'Ouest du Trarza o i les courents
 
maritimes tendent a r~duire les diff6rences des ternpratures
 
saisonnieres.
 

Les potentiels estiras d'6vaporation atteignent 4.500 
m/an avec 400 a 500 mm enregistr~s durant les -iois de ma!i t 
juin. Les vents continus et violents, les humidit~s bas:ses 
(d'une moyenne annuelle de 33%), et les temperatures eleves 
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contribuent 
tous A r~g~ngrer ce potentiel d'6vaporation
 
extramement 6levg.
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CHAPITRE 2 
GEOLOGIE, 
STRUCTURES
 
ET HYDROGEOLOGI
 

I. 	 INTRODUCTION 
La Zone d'Interventions du Projet (ZIP), situ6e dans le
 

Sud-Ouest de la R~publique Islamique de Mauritanie, est une
 
zone a relief moderg. La partie Orientale du ZIP, avec ses
 
roches solides g6ngralement exposees en surface, est accidentge
 
et plus 6levge que la partie Occidentale. Son syst me de
 
drainage est bien d6velopp6. La partie Occidentale, connue
 
sous le nom de "Trarza", s'6tend dans le bassin
 
S~n~galo-Hauritanien; elle est caractgrisee par un 
bas 	relief
 
principalement couvert de sables goliens sous 
forme de dune de
 
sables et feuillets sablonneux. Des d~pressions localement
 
connues sous le nom d'Aftout" ainsi que des plaines inter
dunaires sont communes dans cette zone.
 

Cette r~gion a fait l'objet de plusieurs 6tudes par de
 
nombreux chercheurs et institutions. Toutefois, cette 6tude,

la premiere utilisant les donnges Landsat, a r~vglg un nombre
 
considgrable de structures et traits topographiques qui

n'avaient jamais 
 t6 signal~s. Ces nouvelles d~couvertes
 
prouveront, certes, leur importance dans 
le domaine
 
d'exploration des eaux souterraines et des min~raux. 
En 	outre,

les 	imageries Landsat ont 
permis aussi de faire des rectifica
tons aux limites de plusieurs unit~s g~ologiques.
 

Les 	principaux objectifs de ce lev6 de terrain sont:
 

1. 	la production d'une carte g~ologique de surface
 
montrant les diff~rentes unit~s g~ologiques et leurs
 
relations r~ciproques
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2. 	l'identification et la cartographie de toutes les
 
structures g~ologiques dans la zone
 

3. 	la production d'une carte hydroggologique basge sur la
 
g~ologie et les structures de la ZIP combinges avec
 
les donnges des conditions existantes d'eau souterraine.
 

II. 	GEOLOGIE 
Les 	formations g~ologiques reprgsentges dans la ZIP
 

couvrent une vaste partie de l'6chelle g~ologique allant du
 
Prg-Cambrien au r~cent. Les diff~rentes formations sont toutes
 
bien expos~es dans les parties Orientale et Centrale de la ZIP.
 
A l'Ouest et au Nord-Ouest, elles sont cachlies sous un manteau
 
de d~pots de sables goliens d'6paisseurs variables. La
 
discussion ci-apras constitue une description des diff~rentes
 
formations g~ologiques rencontr~es dans la ZIP. La discussion
 
d~bute par la plus vieille formation g~ologique.
 

Pre-Cambrlen 

Les formations rocheuses appartenant au Pr6-Cambrien sont
 
rencontrges A l'extramitg Ouest du Bouclier Continental Afri
cain. Elles affleurent au Nord de S6libaby et a l'Est de Magta
 
Lahjar d'oa elles forment un banc montagneux discontinu de
 
direction Nord-Sud. A l'Ouest du banc principal, il y a, 6gale
ment, quelques petits affleurements i.,ls.
 

Les 	principaux types de roches sont les granites, les gra
nodiorites et les diorites. Les granites sont g~n~ralement des
 
granites alkalins, monzonitiques avec des muscovites et bio
tites. Les diorites contiennent un petit pourcentage de
 
quartz. L'9ge de ces roches etc 
estim6 a 1.300 millions
 
d'annges (Afia, 1978).
 

Cambrien 

Les roches du Cambrien renferment une varigt6 de roches
 
m~tomorphiques compos~es principalement des chlorites et des
 
schistes A s~ricites ensemble avec des micaschistes. Parmi les
 
schistes, il y a des bandes de schistes dures formant des
 
hautes ar~tes connues sous le nom des colines Oua-Oua de
 
direction Nord-Sud. Les schistes se reposent sur des granites
 
et occupent une vaste zone allant du Nord au Sud.
 

La limite Ouest des schistes marque la p~riph~rie Est du
 
bassin S~n~galo-Mauritanien dans lequel sont d~posgs des grgs
 
de l'Eoc~ne et des calcaires. A l'Est, les schistes sont
 
recouverts par des roches m~tamorphosges, volcaniques et
 
s~dimentaires, appartenant au Cambrien Supgrieur. Les roches
 
volcaniques m~tamorphosges sont principalement acides.
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Toutes les formations de Prg-Cambrien et du Cambrien men
tionges ci-dessus, constituent ce qui est connu sous
 
l'Vappellation de "l'Arc des Hauritanides" compte-tenu de la
 
forme en arc qu'elles forment. Cet arc s6pare le bassin s6di
mentaire de Taoudeni A l'Est, et le bassin S~nggalo-Mauritanien
 
A l'Ouest. 11 s'gtend du Sgn~gal au Sud jusque tout 
prs de la
 
fronti~re Marocaine au Nord. Les roches de "L'Arc der
 
auritanides" furent soumises A un mouvement 
tectonique intense
 

dont l'effet est clairement visible sur les schistes qui 
sont
 
grandement d~form~s, plissgs et faill~s.
 

Cambro-Ordoviclen 

Ii s'agit des formations sddimentaires incomfortablement reposeeE
 
sur des roches m~ta-volcaniques et sur des mta-s~diments; elles se
 
rencontrent, en outre, A l'Est de 
ces affleurements. Elles
 
constituent 
la base du Tagant et de l'Assaba. Elles affleurent
 
6galement A P'Est 
de l'Assaba d'oi elles constituent une
 
plaine. Ces formations s~dimentaires sont essentiellement des
 
vases sableuses caract~ris~es par quelques horizons de gras
 
argileux et de tillites. Ces couches plongent doucement vers
 
l'Ouest.
 

Au Nord-Ouest de l'Assaba affleure 
une bande de tillites
 
du mgme gge mettant en relief des bandes irr6guli6res et
 
d~compos~es. Cette formation est entrecoupge et d~calge par
 
une faille de direction Nord-Ouest et Sud-E t.
 

Le d~calage entre 
les vases sableuses du Cambro-Ordovicien
 
et les formations qu'elles surmontent, les mta-volcaniques et
 
les m~ta-s~diments, fut 
caus6 par un mouvement horizontal
 
d'origine hercynienne (Afia, 1978). D'6paisses successions de
 
gres durs et quartzitiques furent alors d~pos~es formant les
 
Plateaux de Tagent et d'Assaba. Ces formations de gr~s consti
tuent soit des couches horizontales ou elles plongent l6g~re
ment vers l'Ouest. Elles sont fortement fracturges ou
 
faillges.
 

Plus A l'Est, il y a des affleurements du Cambro-

Ordoviciens compos~s de gras plus fins 
et de tillites qui for
ment des couches presque horizontales.
 

Tertiaire 

A l'Ouest de cette r~gion, entre les schistes a l'Est et
 
l'Oc~an Atlantique A l'Ouest, se trouve une d~pression de
 
s~dimentation connue sous l'appellation de Bassin S~nggalo-

Mauritanien. Des s~diments du Cr~tac6 furent d~pos~s dans ce
 
bassin et furent couverts apr s par des gras de l'Eoc~ne, des
 
marnes, des calcaires et des dolomies qui affleurent, a l'Ouest
 
des schistes de "l'Arc des Mauritanides", soit du Sud de
 
Maghama A Aleg en passant par Ka~di. Doucement, ils plongent
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vers l'Ouest disparaissant sous des formations sablo-argileuses
 
du "Continental terminal" lequel affleure en triangle
un 

relativement petit A l'Ouest des gras de l'Eoc~ne au Nord du
 
Fleuve S4n~gal (soit au Nord de Babab5 et de Bogh6).
 

Quaternaire 

Les d~pats du quaternaire comprennent les terraces du
 
fleuve S~n~gal et les d~pi5ts marins dans la partie Ouest du
 
Bassin S~nggalo-Mauritanien. Ces d~p~ts peuvent 6tre observes
 
dans la d~pression du Lac R'Kiz et ses alentours. Ils se ren
contrent, en plus, le long du littoral dans 
les piaines
 
saum~tres connues le
sous nom de "Sebkha".
 

Les d~p8ts les plus r6pandus sont les sables goliens qui
 
constituent diff~rents types de dunes de sables 
et de feuillets
 
de sables ondulants. ls forment une gamme colorge allant du
 
rougeitre au jaungtre et au gris-blanc compte-tenu du degrg
 
d'oxidation du fer contenu dans le sable.
 

Les sables alluviaux, terres grasses et argiles trouv~s
 
dans les lits des cours d'eau temporaires des syst mes de
 
drainage, varient, en 6paisseur et lithologie, compte-tenu de
 
plusieurs facteurs tels que la roche-m~re, le degrg de d~ni
vellement, et la quantitg d'eau coulant dans le 
cours d'eau.
 

Les r~sultats d~crits dans cette section sont indiqu~s
 
dans la carte g~ologique et structural ci-apr~s, 5 l'6chelle de
 
1/500.000.
 

III. STRUCTURES I CTONIQUES 

La r~gion fut soumise a quatre mouvements tectoniques
 
allant des mouvements Archgens aux mouvement Hercyniens. A des
 
variables degr~s, ces mouvements r~sultarent en m~tamorphisme,
 
fracassement de roches, d~formation et inclinaison des vieilles
 
couches, ainsi qu'en nombre considgrable de plissements,
 
failles et fractures.
 

Les formations relativement plus jeunes qui furent
 
affect~es par le dernier mouvement tectonique seulement,
 
retiennent leur position horizontale. Celles-ci renferment les
 
gras du Tagant et de l'Assaba, les gras et tillites situgs a
 
l'Est de Kiffa ainsi que les grs et dolomites de l'Eoc~ne se
 
trouvant entre Maghama et Aleg. La grande portge des 
failles
 
et fractures, bien visibles sur les imageries Landsat, fut
 
l'unique effet que ce dernier mouvement tectonique eat sur les
 
formations ci-dessus.
 

Une 6paisse couche de sable d'originu 6olienne couvre la
 
partie Nord-Ouest de la ZIP. Pour cette raison, un lev6
 
g~ophysique est recommandg dans cette partie afin de rv~ler la
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configuration du bassin de s6dimentation et toute autre struc
ture pouvant exister.
 

Une investigation antgrieure (Afia, 1973) a mentionng que
 
l'5tude de plusieurs puits dans ce bassin a r~ve'1, au fond du
 
bassin, l'existence d'une colcnne de roches crystallines de
 
direction Nord-Sud, le divisant en deux sous-bassins l'un A
 
l'Ouest et le second 9 l'Est.
 

Structures en D6mes 

Deux structures en d~me, situ~es a l'Est de la yile
 
d'Aleg, ont k6 identifiges sur l'imagerie. De direction
 
Nord-Ouest/Sud-Est, le d~me situg A l'Est mesure 33 km de long
 
et 17 km de large. Sur la carte g~ologique de Mauritanie
 
(B.R.G.M., 1968), il est signal que ce d8me est 
une masse de
 
serpentine baignant dans une formation quartzitique et
 
schisteuse.
 

De direction Nord-Sud, celui de l'Ouest mesure 45 km de
 
long et 30 km de large. La presence de ce d8me n'est pas
 
signal~e dans les 6tudes ni 
par les cartes antrieures. Il se
 
trouve, principalement, parmi les grgs et les dolomites de
 
l'Eoc~ne et entourg des schistes 
a sa limite Nord-Est. Ce d6me
 
plonge l~g~rement dans toutes les directions. Ii est recom
mendg que ces ensembles structuraux soient 6tudigs en d~tail
 
6tant donng qu'ils pourraient apporter des informations d'une
 
grande valeur du point de vue hydroggologique et mingralogique.
 

Failles et Fractures 

L'un des avantages, le plus mis en relief, de la vue
 
r~gionale et synoptique offerte par les imageries et les
 
mosalques Landsat, est que ces derni~res r~valent des
 
caract~ristiques lin6aires indiquant la presence des failles et
 
des fractures, qui, autrement, ne seraient pas identifiables.
 
Tel est le cas de la ZIP, et, en particulier, en ce qui con
cerne la partie orientale o5 les roches sont exposges en sur
face. Plusieur failles non 
connues jusqu'ici, ont 6tg identifiges.
 

Les gras de l'Assaba et du Tagant ainsi que les schistes
 
et les quartzites situgs A l'Ouest de l'Assaba, r~valent 
une
 
structure faill~e et de fracturation considerable. La tendance
 
g~n~rale de ces fractures va du Nord-Est/Sud-Ouest au
 
Est-Nord-Est/Ouest-Sud-Ouest. 
 Un autre groupe de fractures
 
montrent une orientation Nord-Sud et Nord-Ouest-Sud-Est. La
 
faille pr~dominante dans cette r~gion, s'6tend du Nord-Ouest de
 
la ville de Kiffa, passe A l'Est du village de Kamou et
 
disparalt sous les dunes de sable au Nord-Ouest. De direction
 
Nord-Ouest/Sud-Est, cette faille, mesurant 
160 km de long
 
environ, accuse un d~placement consid~rable. L'effet de cette
 
faille est clairement visible sur l'escarpement de gras de
 
l'Assaba ainsi que dans les tillites a l'Ouest de ce dernier.
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Le bloc Nord-Est accuse un deplacement Nord-Ouest, de 7 kta
 
environ.
 

Une autre grande faille, de direction Nord-Est/Sud-Ouest,
 
prend naissance 5 l'Ouest du village Matam sur le Fleuve
 
S~n~gal. Elle s'6tend sur 150 km environ traversant des gras
 
et schistes de l'Eoc~ne. Le bloc Nord-Ouest fut sur6lev6
 
entralnant ainsi les granites du Prg-Cambrien a la surface.
 

Ii est recommandg qu'une 6tude de terrain soit entreprise
 
sur ces failles afin d'en d6terminer le degr6 de d~placeraent
 
respectif, la nature de relations entre elles d'une part ainsi
 
qu'en ce qui concerne les relations avec les roches avoisi
nantes. Une teile 6tude pourrait apporter des renseignements
 
de grande valeur quant a l'existence des nappes aquif~res pro
fondes.
 

IV. HYDROGEOLOGIE 

La Zone d'Interventions de Projet (ZIP) peut 6tre divis~e
 
en trois diff~rentes zones hydrog~ologiques. Ii s'agit de:
 

1. La zone de la Vallge du Fleuve S~n~gal
 

2. La zone Occidentale, et
 

3. La zone Orientale.
 

La Zone de la ValiIe du Fleuve Senegal 

La Vallge du Fleuve S~n~gal est la partie la plus produc
tive et la plus peuplge du pays. L'eau est tirge du fleuve par
 
des moto-porapes pour irriguer les petites fermes le long du
 
fleuve. Des puits peu profonds sont creusgs dans la plaine
 
alluviale et garantissent une bonne quantit6 d'eau. L'eau dans
 
ces puits est reli6e a celle du fleuve; aussi est-il que le
 
niveau hydrostatique dans ces puits 6volue selon les fluc
tuations du niveau de l'eau du fleuve. Nganmoins, durant la
 
saison sche, lorsque le d~bit du fleuve diminue, l'eau de
 
l'Oc~an avance dans le fleuve jusqu'au niveau de Podor affec
tant la plaine alluviale en augmentant sa salinit6. La
 
construction d'un barrage est pr~vue pour r~soudre ce problkie.
 
En outre, ce barrage permettra de r~cupgrer les eaux de crues
 
actuellement perdues dans l'Oc~an. Il prot6gera, 6galement,
 
les terres arables de la transgression marine durant la saison
 
s~che.
 

La Zone Occidentale 

Cette zone englobe L'aquif~re du Trarza faisant ainsi
 
partie du bassin Sgn~galo-Hauritanien. Presque partout dans
 
cette zone, on trouve l'eau souterraine de qualitg variable et
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des profondeurs diff~rentes. La Figure 2-1 illustre les
 
courbes de niveau statique ainsi que les courbes de salinitg
 
basges sur les donnges-des puits existant dans la ZIP
 
(B.R.G.M., 1962). 
 Une ligne a 6t6 trac~e montrant la limite
 
Ouest de l'eau douce souterraine. Derriere cette ligne-limite,
 
l'eau est salge. Une autre ligne indique la liite de la zone
 
acquif~re du bassin.
 

Plusieurs puits, dans la r6gion, sont creus~s A la main
 
et 
ne vont gu~re au-d~lg des horizons supgrieurs de la nappe
 
phrgatique. La nappe phr6atique est r6alimentge par les eaux
 
de ruissellements coulant des haut-pays situgs A lEst, et,
 
d'une mani~re mod~r~e, par les quelques precipitations qui
 
tombent dans cette r~gion.
 

Un canal "fossile" du Fleuve Sgnggal, a ;tg identifi6 sur
 
l'imagerie (Fig. 2-2). 
 Aucun document publi6 n'a, jusqu'ici,
 
fait mention de l'existence de ce canal. Ce vieux canal est
 
bien visible d'un point a l'Ouest de Ka~di sur le Fleuve en
 
direction Nord vers le Lac d'Aleg. 
 De la, toutes ses allures
 
peuvent &tre observ~es; surtout lorsqu'il change de direction,
 
tournant vers I'Ouest et, 
apr s, vers le Sud, dessinant un
 
grand arc 
passant a travers le Lac R'Kiz, et, traversant le
 
cours actuel du Fleuve, se jette finalement dans le Lac Guiers
 
au S~n~gal. La partie du canal fossile entre le Lac R'Kiz et
 
le Lac Guiers, est probablement controlge par un syst~me de
 
faille de direction Nord-Est/Sud-Ouest 6voluant ainsi
 
paralhllement A la direction g~n~rale des failles dans 
cette
 
r~gion.
 

Le changement du cours du fleuve peut avoir 6tg causg par
 
un ou plusieurs des facteurs ci-apras:
 

1. 	Mouvement tectonique resultant en un changement de
 
topographie
 

2. 	Envasement du cours original da A un d~bit 
faible du
 
fleuve pendant les p~riodes de s9cheresse, et creuse
ment d'un nouveau cours d'eau durant une p~riode des
 
pluies subs6quente
 

3. 	Piriodes alternantes de transgression et r~gression de
 
l'oc~an augmentant une 6paisseur de d~p8ts dans la
 
zone 5 travers laquelle le fleuve a ouvert -o, nouveau
 
cours.
 

4. 	La transgression de vents de sable, soufflant du Nord-

Est, ensevelissant le cours du fleuve et causant sa
 
d~viation vers le Sud.
 

Cet ancien cours du fleuve n'est pas rgalimentg par le
 
fleuve actuel 6tant donng que le niveau du cours enseveli est
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Courbes de Niveau Hydrostatique 

Courbes de niveau hydrostatique en m6tres en 
dessous du niveau de mer 

Limite occidentale de L'Aquifbre de Trarza 

Limite orlentale de L'Aquif~re de Trarza.' 

Cours d'eau salsonniers, des pointilles loreques 
cours d'eau ensable 

Littoral 

Fleuve S4n~gal 

ELacs saisonniers 

Courbes de Salinit6 
Courbes de saliniti en grammesllitre 

Limite d'ancien cours d'eau ensable 

Limite de valle d'un cours d'eau ,J 

Bassin d'aquif~re local 

Littoral 

Fleuve Serndgal 

Lacs saisonniers 

Fig. 2-1. Courbes de niveau hydrostatique et salinit6
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U, 

Fig. 2-2. Une mosaTque Landsat compos6e des imageries de la bande 7 illustrant
 
le cours d'eau ensabl6 (tel indiqu6 par une fl6che), lequel forme un grand arc qui
 
s'6tend de l'Est de Babab6 au Lac Guiers, S6n6gal en passant v r les lacs d'Aleg et R'Kiz.
 
Echelle approximative: 1/1.600.000.
 



plus 6lev6 que l'actuel. Une suggestion est pr~sent~e dans les
 
recommendations quant 5 l'utillisation possible de cet ancien
 
cours.
 

La Zone Orlentale 

Cette zone renferiae la partie accident~e de la Zone
 
d'Interventions du Projet (ZIP) principalement caractgrisge par
 
des affleurement masslfs. La zone occup~e par des gras quart
zitiques constituant les plateaux de l'Assaba et du Tagant, est
 
sache A l'exception de l'eau emmagasinge dans les fissures,
 
fractures et failles. En bordures des escarpements, ces eaux
 
constituent des sources p~reunes.
 

D'autres formations telles que les gneiss, granites et
 
schistes, sont d~pourvues d'eau exception faite des zones 
aux
 
roches alt~r6es et fractur6es, lesquelles donnent un d~bit
 
faible. Compte tenu de la composition de la roche-mre, cette
 
eau peut avoir une salinit6 6levge.
 

L'eau emmagasinge dans les lits des vall5es alluviales,
 
constitue une source importante d'alimentation d'aquifares
 
superficiels dans cette r~gion. La quantitg et la qualit&
 
d'eau disponsible, d6pendent de l'6paisseur et de la porositg
 
des d~p~ts alluviaux et de l'importance du r~gime de
 
r~alimentation.
 

Ii est dJfficule de pr6dire l'existence de l'eau dans la
 
plupart de r~gions de cette zone. Aussi est-il approprig
 
d'6tudier, sur le terrain, chaque localitg a la lumi~re de 
ses
 
besoins en eau afin de promouvoir les meilleures solutions
 
possibles aux types de problames rencontres.
 

La figure 2-3 illustre les localit~s considgrges comme
 
ayant une nappe profonde potentiellement meilleure. Cette
 
6valuation est faite 5 la lumi~re d'une interpretation des
 
failles et fractures considgr~es susceptibles d'h~berger des
 
nappes d'eaux.
 

Dans les zones d~pourvues d'eau souterraine, la seule
 
alternative est de recourir 5 l'emmagasinage des eaux de sur
face derriere des barrages ou dans de puits-citernes creusgs
 
dans des sites favorables 5 la collection et au stockage
 
d'eaux.
 

V. RECOMMENDATIONS ET CONCLUSIONS 

Ii est 6vident que la ZIP poss,.e un grand potentiel de
 
production d'eau, qui, pr~sentement, n'est ni pleinement ni
 
proprement exploitS. Les proc6dures ci-apr6s sont pr~sentge5
 
en vue de servir de schema a l'exploitation des ressources
 
d'eau de la r~gion:
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I. 	Entreprendre tin levg g~ophysique d6taill6 pour dater

miner les 616ments suivants:
 

a. 	les 
cours d'eaux fossiles et leurs affluents
 

b. 	le bassin diu Trarza et ses aquif~res
 

c. 	les structures g~ologiques et les zone aquif~res
 
qui s'6tendent sous le sable dans la partie Nord-

Ouest de la ZIP
 

d. 	l'gtendue des poches d'eaux en milieux aux roches
 
alt~r6es et fracturges
 

2. 	Creuser de profonds puits de sondage dans le bassin
 
Ouest afin de capter les niveaux inf~rieurs des
 
aquif~res
 

3. 	D~vier une partie des crues de Fleuve Sgn~gal en
 
construisant un barrage pros de Ka~di, propulser
et 

ainsi l'eau A travers l'ancien cours jusqu'a Aleg.
 
Ceci n~cessitera l'enl~vement des barriares de sable
 
le long de ce vieux canal. La propulsion d'eau dans
 
le canal permettra d'alimenter le vieux lit du Fleuve
 
dans lequel plusieurs puits pourraient tre creus~s
 
pour fournir une eau de meilleur qualit6. La r~alis
ation de ce projet pourra entralner le nettoyage
 
des 6lments sal~s dans le sol, et contribuer a
 
l'an6lioration de la qualit6 des sols aux alentours
 
de Lac R'Kiz.
 

4. 	Un bon nombre de cours d'eaux d'importance acceptable,
 
traversent la chalne quartzitique (les montagnes Oua
 
Oua) qui agit comme une barriare naturelle. Des
 
r~servoirs peuvent y atre construits pour
 
l'emmagasinage d'eau.
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CHAPITRE 3
 

L'INVENTAIRE 
PEDOLOGIQUE 

I. INTRODUCTION 

Une utilisation correcte des ressources de la terre est
 
ngcessaire pour la protection de l'environnement. Dans les
 
zones peu connues des levgs de terrains rggionaux donnent des
 
informations sur la distribution et les caractgristiques des
 
ressources de la terre. Cette information est ngcessaire avant
 
que les strategies rggionales ne soient implantges, e.g. plani
fication de l'utilisation de la terre, amgnagement, conser
vation, dgveloppement agricole. Le levg pgdologique est un
 
composant important dans le relevg des ressources de la terre.
 
Les levgs de reconnaissance offrent un compromis rgaliste entre
 
l'intensitg de 1'investigation sur le terrain et l'importane
 
de la zone a lever. Le lev6 de reconnaissance pgdologique est
 
d~fini par l'6chelle, normalement de 1/100.000 a 1/1.000.000,
 
et par le fait que l'investigation sur le terrain ait lieu.
 
Cependant, seulement une partie des limites de sol est loca
lisge sur le terrain ( Soil Survey Staff, 1952). Dans le
 
sud-ouest mauritanien, a l'exception de la vallge du Fleuve
 
Sgnggal, tr~s peu 6tait connu ' propos de l'importance de la
 
distribution des sols. Les oojectifs de ce lev6 a but gngral
 
6taient de dglimiter les associations de sol majeures, de
 
d~terminer les possibilitgs du sol et les limitations du sol,
 
et d'enregistrer les conditions actuelles de la terre, notam
ment le couvert v~gtal relatif et le degrg d'6rosion de la
 
surface du sol.
 

II.DESCRIPTION GENERALE DE LA ZONE DU PROJET 

Cette section a pour but d'illustrer les facteurs relatifs
 
A la formation du sol et a l'utilisation des ressources du
 
sol dans la zone du projet. Toutes les descriptions et infor
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mations pr~sentges dans cette section doivent 6tre considgrges
 

dans les limites de la zone du projet sauf si elles sont autre
ment not~es. Des discuscions plus complates de la g~ographie',
 
la g~ologie, la population, le climat et la v~g~tation sont
 

trouv~es ailleurs dans ce rapport.
 

Physiographie 

Les 6lvations sont g~ngralement basses avec une majo
rit6 de la terre plus basse que 150 m. La moyenne des
 
6lvations est de proche du niveau de la mer au sud-ouest A
 
plus de 500 m au nord-ouest sur le plateau du Tangant. La pente
 
r~gionale va dans le sens sud et sud-ouest. Toutes les voies
 
int~rieures de drainage sont intermittentes et coulent 6ven
tuellement dans le Fleuve Sgn~gal, le seul cours d'eau
 
perp~tuel. Le bassin du Fleuve S~n~gal regoit les eaux de la
 
zone entiare, except~es les voies de drainage discontinues dans
 
l'extrame nord et nord-ouest. Plusieurs anciens cours de
 
drainage sont 6vidents, notamment au nord et au nord-ouest de
 

Kiffa. Les systgmes de dunes de sable n'ont pas de syst~mes de
 
drainage bie d~finis. Les voies de drainage majeures, ou
 

oueds, sont le Gorgol Noir et Blanc, le Garfa, le Niord6 et le
 
Karakoro. De nombreuses voies de drainage exictent a travers le
 

centre sud-est de la zone; le ruisseliement dans cette r~gion
 

est intensifi6 par une surface de sol dense eL nue.
 

La surface de la terre est une vieille surface d'6rosion
 
a l'exception des dunes de sable de la p~riode quarternaire
 
et des d~p8ts alluviaux plus r6cents. Plusieurs processus
 
g~ologiques majeurs ont 6tg actifs dans ia production de la
 
surface de le terre de nos jours. Des dgflations, incluant le
 
processus de p6diplanation (Thornbury, 1969), d6p~ts 6oliens de
 
sable et les d~p8ts fluviaux sont les principaux facteurs de la
 

formation et/ou l'alt6ration des formes de la terre.
 
L'intensit6 du processus g~omorphologique ci-dessus a 6t6 con
ditionn~e par le climat et la nature des roches mres. Les
 
types de roche mrre sont le facteur raajeur dans la d~terin

ination de la fertilit& inh~rente au sol. Une lente alteration
 
et une humiditg peu fr~quente du rogolithe ont conduit a la
 
pr~pond~rence de solE peu profonds et sablonneux dans les tro
piques secs (Young, 1976), c'est le -as a travers la zone du
 
projet. Plusieurs provenances g~ologiques existent dans la
 
zone. Parmi ces provenances, six formes de la terre ont 6t&
 
reconnues:
 

1) d~p~ts alluviaux
 
2) dunes de sablc et sables goliens
 

3) p~diments, ou "reg"
 
4) dunes c8ti6res, sekhas, terasses marines
 
5) plateaux rocheux et affleurements
 
6) terres hautes indiffgrenciges
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Les formes de la terre et les r~gimes climatiques ont 6t6
 
utilisgs comme moyen initial pour la division de la zone du
 
projet en unit6s cartographiques et de sol (fig. 3-1). Les
 
descriptions plus complhtes de la forme de la terre sont
 
incluses dans la section "Brave description des unit~s
 
cartographiques".
 

Climat 

Le climat a contribu6 et continue 9 contribuer grandement
 
au caract~re actuel de la surface de la terre sud-ouest inauri
tanien. La distribution et la variabilit6 de la pluviom6trie
 
ensemble avec de hautes demandes Gvaporatives, t-,1p6ratures 
chaudes et haute vlocit6 du vent influencent la stabilit6 et
 
l'utilit6 de la terre. La carence en humidit6 est le facteur 
ptincipal affectant la productivit6 des cultures et des
 
p~turages.
 

La plus grande partie de la zone du projet est dans la
 
partie climatique sah~lienne, les deux tiers sud de la
 
r~gion du Guidimaka sont dans la partie nord soudanienne. La 
zone enti~re est caract6ris6e par une saison des pluies de
 
trois a quatre mois durant l'6t6, L'6tendue des precipitations 
annuelles moyetnes est de moins de 150 mm 5 plus de 600 mm. La 
variabilit6 caract~ristique de la pluviom~trie rend imp6ratif
 
le fait qu'une statistique de variance soit considfrge en 6tu
diant les cartes d'isohyetes. La pluviom~trie annuelle des 10
 
derni~res ann~es a 6t6 consid6rablement en dessous de la nor
male. Les temperatures sont chaudes, avec des contrastes saiso
niers devenent plus prononc6s 5 l'int~rieur.
 

Les r~gimes d'humidit6 et de tempgrature du so] sont des
 
param~tres importants dans le lev6 p6dologique. Ces indices
 
climatiques sont fondamentaux, des existences de hauts niveaux
 
dans la classification taxonomique du sol (Soil Survey Staff,
 
1975). La zone du projet est divis6e en quatre r~gions
 
d'humniditg et de temperature (Fig. 3-1), zone de sol A d'humidite
 
limite oi la section de contr~le d'humidit6 du sol ( profon
deur du sol de 10 i 30 cm) est moite, dans la plupart des
 
ann6es, pendant 90 jours cons~cutifs ('USTIC') et le reste de 
la zone, zones de sol B,C1 et C2, sont trois divisions des
 
r~simes "aride" et "torride", c'est A dire chaud et sec avec
 
moins de 90 jours conscutifs ol la section de contr8le est
 
moite. Des zones limit~es de r~gime d'humidit6 "aquic"
 
existent I oil le sol est satur6 pendant de longues p riodes.
 
La zone USTIC forme une transition entre la zone de la savane
 
skche et la zone semi-aride, et est de coincidence avec des
 
changements fondamentaux dans le processus de formation du sol,
 
par exemple lessivage de produits solubles d'alt~ration (Young,
 
1976).
 

Dans le temps g~ologique passe, des r~gimes climatiqurs
 
significativement diff~rents c. t exist6 dans la zone du projet;
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ceci est 6vident par un d6veloppement avanc6 de plusieurs sols
 
en zone de Sol B. Cependant, bien que la plus utile applica
tion des r~gions climatiques est potentielle pour la production
 
agricole, seuls les r6gimes climatiques de nos jours sont con
sidgr~s. Un autre facteur qui affecte la section de contr8le du
 
r~gime est la position dans le paysage et la forme de la pente
 
(rectilingaire, convexe, concave). Les positions basses des
 
pentes et les pentes concaves reqoivent souvent un avantage
 
additionel A cause du ruissellement. R~ciproquement, des pentes
 
abruptes sont saches, meme en zone de pluviom~trie adequate. Le
 
ruissellement des eaux est un paramrtre important dans aussi
 
bien le d~veloppement que l'utilit6 des sols de la lHauritanie.
 
Les vents forts sont un paramatre qui a t6 influant dans le
 
orccessus de d~gradation en cours en Hauritanie. La suscep
tibilitg de la terre a l'6rosion 6olienne augmente avec des
 
paramatres du sol grossier et un couvert v~g~catif 6pars. La
 
perte du sol de surface par 6rosion est presque toujours tr~s
 
significative pour la productivit6 de la terre. L'addition de
 
la poussiare par le vent au sol de 'Iauritanie est une inconnue,
 
mais constitue une quantitg non n~gligeable.
 

Am'nagement de I 'espace 

La terre est principalement utilisge pour l'levage. Les
 
types de p~turage, les esp~ces herbac~es et ligneuses typiques
 
et la gestion du p~turage sont discut~s en d6tail ailleurs dans
 
ce document. Les bovins, caprins et ovins constituent le prin
cipal cheptel, avec des nombres significatifs de camlins et
 
asins. Plusieurs aspects de l'6levage en Mauritanie, nommement
 
le surp~turage et le haut pourcentage de stockage, ont cr6 des
 
probl~mes environnementaux graves. Dans les zones hautement
 
susceptibles a l'grosion, une gestion adequate du p~turage est
 
un 6lment a long terme n~cessaire pour la conservation du sol.
 

L'agriculture ust une autre utilisation importante de la
 
terre en Mauritanie. Les facteurs climatiques et le sol sont
 
les principaux facteurs d~terminant le type, la production et
 
l'importance de !a production agricole. Plusieurs zones et
 
types de production agricole sont identifies dans les
 
paragraphes suivant; les donnges pr~sentges sont une partie de
 
deux documents du R.A.I.S. (Kraiem, 1980, R.A.M.S., 1981).
 

La premiare zone est celle de la vallge du Fleuve Sgn~gal.
 
La vall~e est une zone principale de culture de decrue, irri
guge et skche. Le sorgho est la principale culture de d~crue;
 
d'autres cultures sont le mais et le nigb6. La production
 
annuelle est lige A l'importance de l'inondation. Les
 
confluents ou oueds Gorgol et Garfa, avec la vallge du Fleuve
 
Sgn~gal ont les rl'us grandes concentrations de surfaces
 
cultiv~es, la couverture annuelle 6tant de plus de 20.000 ha.
 

L'irrigation est d'importance limit~e, le riz est la prin

cipale culture irrigu6e. Deux zones, l'une a c8t6 de Rosso et
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l'autre a c8t4 de Kaedi, constituent les plus importantes sur
faces sous irrigation. Elles ont une surface totale de plus de
 
1.300 ha. De petits p~rimatres irrigugs de village (25-ha) sont
 
nombreux et rotalisent plus de 100 avec plus de 2.000 ha de
 
surface. Deux cultures sont normalement r~colt~es chaque annge,
 
riz de rizi~re en saison des pluies et des cultures maralch~res
 
durant la saison s~che froide au Trarza et riz de rizi6re et
 
mals ailleurs. La culture sache est pratiquge aix limites de la
 
vallge et le rail est la culture dominante, le mals (dans la
 
region de Guidimaka) et le beref Sont d'autres cultures prin
cipales dans cette province. Ce type d'agriculture depend to
talement des pluies, aussi son importance varne suivant les
 
precipitations annuelles.
 

La deuxi~me zone est celle de la culture sous pluie. La
 
surface couverte par cette zone varie avec les pr6cipitations
 
annuelles, mais elle inclue g~n~ralement la zone qui regoit
 
plus d'une moyenne de 350 mm par an. Les principales cultures
 
sont le sorgho et le mil. Elles occupent approximativement 80%
 
de la surface cultivge. D'autres cultures sont le beref, le
 
mais, le ni~b6, le riz et l'arachide. Des vari6t~s de mil et de
 
sorgho sont souvent m~langges dans les champs. Des vari~t~s de
 
mil A cycle court sont communes.
 

La culture de barrage occupe la troisi~me zone. Elle est 
pratiqu6e au milieu de la zone du projet et ce type 
d'utilisation de la terre pr~vaut sp~cialement la oi le 
ruissellement des eaux est accentug par le caract~re de la sur
face de terre. Le sorgho est la principale culture dans cette
 
zone. Des barrages ou digues traditionnels existent plus que
 
les barrages modernes. Plusieurs grandes surfaces derriere des
 
barrages modernes sont n~cessairement a signaler A cause de
 
l'importance de la surface qu'elles couvrent nomm~ment les
 
surfaces a Guimmi, Chogar, Hal, Sangarafa, Aleg et Djonaba.
 

Les types restants de production agricole sont localisgs
 
dans les palmerai,!s et les fermes maralchres (hors de la
 
vallge du Fleuve Sgn~gal). La superficie de ces deux types
 
d'agriculture est limitge, mais tr~s importante localement. Les
 
dattes et les cultures maralch~res sont les principaux produits
 
des palmeraies, qui existent 1A oi la nappe soute raine n'est
 
pas tr~s profonde. On trouve la majorit6 des palmeraies dans
 
les r~gions de l'Assaba et du Tagant. Les fermes de production
 
maralch~re produisent la plupart des i6gumes communs, c'est a
 
dire pommes de terre, tomates, oignons, etc. Ce type de pro
duction est g~ngralement localis6 pros des plus grandes villes,
 
c'est A dire Nouakchott, Rosso et liffa.
 

III. MATERIELS ET METHODES 

Au cours de l'investigation des sols, plusieurs niveaux ou
 
stades d'observation ont 6tg utilisgs. Les stades 6taient
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l'imagerie couleur du satellite Landsat (1/500.000 et
 
1/250.000), des photos agriennes en infra-rouge couleur de 1980
 
(1/50.000), observation terrestre et 6chantillonage. Les unit~s 
cartographiques initiales du sol ont 6t6 d~limitges sur 
l'imagerie Landsat sur la base de la photo interpretation 
ensemble avec d'autres sources d'inforMation, c'est 5 dire
 
cartes des sols du monde (F.A.0. et U.S. Soil Conservation
 
Service), cartes g~ologiques et topographiques et d'autres
 
6tudes de sites sp~cifiques. Les d~limitations pr~liminaires
 
vont servir de base pour le planning et l'implantation des
 
investigations sur le terrain.
 

Des vols par avion au dessus de la zone du projet ont
 
pr~c~d6 les observations sur le terrain, et ils ont donng A
 
l'6quipe de levg une vue d'ensemble du terrain. Us obser
vations de terrain et l'6chantillonage ont commenc6 le 15
 
janvier et ont pris fin de 19 mai 1981. Les observations de
 
terrain suivantes ont 6t6 enregistr~es a travers la zone du
 
projet:
 

1) Pente
 
2) Texture de surface
 

3) Couvert de la terre (v~g~tation et fragments
 
grossiers)
 

4) Condition et utilisation de la terre
 

5) Degrg d'grosion et
 

6) Type et densitg des terres alluviales
 

L'6chantillonage du sol et la description des sites ont
 
6t6 divisgs en description d~taill~e do profil des sols et
 
6chantillons de sol sans profil (Fig. 3-2). Les trous
 
d'6chantillonage ont 5tg creus~s dans des zones representatives
 
de diff~rentes unit~s cartographiques. Des fiches de descrip
tion de sites et de profils ont 6t6 utilisges a chaque trou
 
d'6chantillanage du sol (Worcester and Dalsted, 1980).
 

Les 6chantillons ont 6t6 pris de chaque horizon pour une
 
analyse physique et m~canique. La profondeur des profils de sol
 
6tait variable rais, en g~n~ral, faisait moins d'un matre. Des
 
6chantillons sans profil ont 6t6 pris afin de d~crire les
 
propri6t~s de sols mineurs et plusieurs sols majeurs de 
zones
 
plus saches. Les caract~ristiques chimiques et physiques ont
 
6t6 d6termin~es par les membres de 1'6quipe de lev6 utilisant
 
un 6quipement portatif de test des sols. !a conductivit6
 
glectrique (EC), le pH, la capacitg d'6change des cations (CeC)
 
et la base de saturation 6taient les principales analyses. Les
 
m6thodes, les analyses et les 6quipements sont d~crits dans
 
l'Appendice A.
 

Les d~limitations finales de la forme de la terre et 
du
 
sol ont 6t& complt~es apr~s la phase d'observation sur le
 
terrain et les caract~risations des sols en laboratoire. Les
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noms des unites cartographiques ont 6t6 compl~t~s d'apr~s les
 
param~tres de la forme de la terre et du sol, et les r~gimes
 
climatiques. Chaque unit& cartographique 6tait composge d'une A
 
trois composantes principales. L'estimation de la composition
 
de chaque unitg cartographique a k6 d~terminee par un ou plu
sieurs termes de r~f~rence, comme suit:
 

1) Observation sur le terrain
 
2) Description du site, profil et/ou non profil
 
3) Reconnaissance agrienne
 
4) Interpretation bas~e sur la photo ou le Landsat,
 

et/ou
 
5) Information publige
 

Les propri~t~s, potentiels et interpretations de sol
 
etaient assign~s 5 chaque principale composante d'unitg car
tographique, les arit~res et classes sont d~finis a la
 
Section VI et Appendice B.
 

IV. UTILISATION DE LA CARTE DES SOLS 

Chaque unit6 cartographique repr~sente une coupe dr la
 
terre et du sol unique ai sein de sa zone climatique respec
tive. Les unit~s cartographiques ont un ou plusleurs principaux
 
types de sols et un nombre variable dQ types de sols mineurs
 
(chacun de ces sols couvre moins de 15' de limite). Tout le
 
long du lev6, les observations de terrain constat~es ont 6t6
 
utilisges pour aider A la d~finition des principaux et minaurs
 
types de sols dans la plupart des unit6s cartographiques. Les
 
descriptions de profil de sol et non profil 6chantillons de
 
sols ont k6 utilisgs afin de typifier les principaux sols et,
 
dans certains cas, des sols mineurs importants au sein de la
 
plupart des unit~s cartographiques. Chaque unit& cartographique
 
de sol avait kg d~finie par les cacract~ristiques du paysage
sol qui l'identifie par rapport a toutes les autres unit~s car
tographiques. La carte de la forme de la terre et du sol montre
 
la distribution des unit~s cartographiques et ensemble avec les
 
interpretations appropriges exhibe les potentiels de
 
l'utilisation de la terre en g~ngral. I n'y a que les con
didgrations g~n~rales d'utilisation de la terre qui doivent
 
9tre entreprises a cause de la petite 6chelle de la carte des
 
sols. La plupart des unit~s cartographiques sont repr~sentges
 
par une ou des descriptions de profil ou de non-profil de sol
 
qui, dans le meilleur jugement de l'6quipe de relev6, est ty
pique. Une succession de caract~ristiques de sol qui affecte
 
l'am~nagement, existe pour chaque composant d'iinitg car
tographique, et ce facteur seul avec la petite 6chelle empache
 
les efforts de planification d~taill6e.
 

Les r~sultats du levg doivent atre utilisgs comme un
 
premier pas dans ls s6quence de planification de l'utilisation
 
de la terre, ce qui est la collecte et l'analyse de donnaes
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appropri~es (Hudson,1971). Dans les sections qui suivent (V et
 
VI) les unit~s cartographiques sont d6crites et des
 

interpretations pour diverses utilisations sont pr~sentges.
 
Ces interpretations ont 6tg compilges pour les principaux sols
 
au sein des unit6s cartographiques sauf si elles sont not6es au
 
cas contraire. Des classifications de diff~rentes propri~t~s de
 
sol et d'interpr~tations (par exemple le hazard d'6rosion) sont
 
rassemblges par unit6 cartograpbique et importance en surface
 
(km2 ). Ii est souvent utile d'6taler g6ographiquement une
 
interpretation particuli~re (par exemple, la convenance de la
 
terre pour la culture sous la pluie). Ceci peut tre accompli
 
en pla~ant une tranparence sur la carte du paysage sol,
 
groupant les classes interpr~tatives semblables, et traqant des
 
lignes qul s~parent des classes diff6rentes.
 

Un petit guide pour de meilleures procedures d'am~nagement
 
est prgsentg dans la section VII. Cette section trace briave
ment les problmes des sols et les outils d'am~nagement afin de
 
surmonter ces problames. La viabilit6 sociologique et 6conomi
que associ~e a divers plans d'am~nagement ou d'amlioration de
 
la terre n'ont pas 6tg considgr~s, par exemple la distance A
 
partir des routes et/ou de,' march~s, pratiques d'occupation de
 
la terre, prix associ~s a un bon amenagenent. Seuls les
 
variables climatiques out 6tg consid~r~es pour arriver aux
 
potentiels du sol.
 

V. BREVES DESCRIPTIONS DES UNITES CARTOGRAPHIQUES 

Cette section offre une brave description des
 
caracteristiques importantes et des potentiels pour les prin
cipaux sols dans chaque unitg cartographique. L'importance de
 
l'exactitude de la composition (sols principaux dans les unit6s
 
cartographiques) est estim~e A entre 65 et 85%. Pour les sols
 
mineurs, un pourcentage compositionnel leur est donn6, seule
ment dans les cas o5i des d~viations significatives surviennent
 
dans les potentiels d'utilisation de la terre et/ou la coia
position d~passe 5%.
 

Une unit6 cartographique indiff~rencige est quelques fois
 

employge pour caract~riser l'importance des compositions des
 
sols principaux; dans ces cas, une estimation est faite pour la
 
superficie couverte par les sols principaux (Section VI, tab
leau 3-1). Les caract6ristiques du sol qui sont importantes
 
pour l'amgnagement de la terre pour les p~turages et/ou
 
l'agriculture, sont ressortis dans cette section. L'importance
 
des propri~t~s du sol pour les sols principaux et quelques sols
 
mineurs est d~crite, avec l'utilisation de la terre, le couvert
 
v~g~tal de l'grosion. La convenance pour l'agriculture et les
 
limitations pour l'utilisation sont incluses dans chaque
 
description d'unitg cartographique, sauf si elle est notre. Une
 
description des terres alluviales et de la densit6 du drainage
 
sont incluses pour les unit~s de paysage de sol o5u elles sont
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applicables. Des profils de sol repr~sentatifs et/ou des
 
descriptions de sites (non-profil) sont cites et on peut s'y
 
refgrer ensemble avec les propri~t~s physiques et chimiques de
 
l'Appendice C. Les considgrations taxonomiques du sol ne sont
 
pas incluses dans cette section; cette information se trouve en
 
Appendice D.
 

Ce section est class6 en zones de climat de sol (3), forme
 
domininte de terre dans les zones de climat de sol (3-5) et
 
enfin le niveau le mons d~fini, l'association de sol (84). Les
 
localisations et formes des unit~s cartographiques dans la
 
carte des sols ci-jointe (1/500.000), renforceront
 
l'utilisation de ce rapport. Les termes utilisgs pour d~crire
 
ou d~finir les caract~ristiques des unit6s cartographiques sont
 
expliqu6s dans l'Annexe B et le Section VI, par exemple, la
 
signification de Classification de Convenance, ou la d~finition
 
des sols peu profonds.
 

R6gion de sol A 

(Supgrieure A 500 mm de precipitations), )24' de tempgrat
ure moyenne annuelle.
 

Cette r~gion est la limite nord de la savane s~che et
 
comme telle, est transitionnelle A la zone semi-aride (r~gions
 
de sol B et C). Elle constitue 3,6% de la zone du projet. Cette
 
zone renferme la majeure partie de la region de Guidimakha. La
 
limite nord de cette unitg (d'apr~s Boyagiev,1978) est quelque
 
peu arbitraire B cause des fluctuations de la pluviomtrie
 
annuelle. L'importance des precipitations cities pour cette
 
zone est basge sur des moyennes B long terme. Toutefois, dans
 
les annges r~centes, la moyenne de precipitations a 6t6 con
sidgrablement plus faible. La capacit6 des sols B conserver
 
l'humiditg pour n'importe quelle duroe est un facteur dans la
 
classification de leurs potentiels B la culture, et la dater
mination de leur classification taxononique. Cette zone clima
tique de sol offre le meilleur potentiel pour la culture sous
 
pluie dans la zone du projet. Pourtant ce-te zone est sujette
 
au hazard des pluies, une production soutenue sur des sols con
venants sera r~duite par une pluviom~trie en dessous de la nor
male. Dans cette zone, on trouve plusieurs caract~ristiques de
 
sol intgressantes, le p11 et de d~veloppement du sol variant
 
suivant la localit6, par exemple, les sables au nord de cette
 
zone sont moins d~velopp~s et ont un pH plus 6lev6 que les
 
sables de la partie sud de cette mime zone. Les zones allu
viales (cartographi~es ou non) sont g~n~ralement tr~s produc
tives dans cette unitg. La culture de d~crue dans les sols
 
alluviaux n'est pas aussi extensive que la r~gion de sol B.
 

Les terres hautes et les sols "lithic" ont une large
 
caract~risation des roches inres et les roches les plus acides
 
se sont alt~r~es pour produire des sols fortement ou mod6r~ment
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acides. Les roches mares sont tras importantes dans la dater
mination des potentiels a la culture dans les sols des hautes
 
terres de cette zone (r~f~rence additionnelle, Bradley et
 

al.,1977).
 

Sols Aluvlaux (A) 

On retrouve ces sols tout au long de la r~gion de sol AS
 
(Fig. 3-3). Les sols pouvant 8tre divis~s en deux zones
 
principales: la vallge du Fleuve S~n~gal et les voies
 

intgrieures de drainage. Dans cette zone climatique de sol, les
 

sols alluviaux occupent 10,4% de la superficie totale.
 

Seuls les sols alluviaux ayant une largeur de 0.5 km ou
 
plus et occupant au moins 1.000 ha sont cartographi~s. Ces
 
crit~res sont aussi appliques a d'autres zones climatiques de
 
sol. La densit6 du drainage est d~crite dans l'autre unitg de
 
paysage de sol pour symboliser des zones alluviaicG plus
 
petites. La majorit6 de ces sols est presque : niveau, mais
 
quelques sols l~g~rement en pente, surtout dans la vall~e du
 
S~ngal, sont inclus. La r~action varie de fortement acide A
 
neutre. Le drainage va de tr~s pauvrement drain6 dans les
 
bassins et les lacs, intermittants, 9 excessivement draing dans
 
les levies sablonneuses. Lzs inondations annuelles ont une
 
importance variable chaque annie dans la vaile du S~n~gal.
 
Dans certains cas, les eaux sont retenues dans les voies pri

maires de drainage a leur confluence avec la vall~e du S~nggal.
 
Les textures du sol sont g~n&ralement moyennes ou modgrnment
 
fines, mais dans une importance variable, tous les sols de ces
 
unit~s ont une texture. Des d~p~ts alluviaux sablonneux sont
 
notables dans la vall~e du S~n~gal. Ces sols sont utilis~s pour
 

l'agriculture et les p~turages. La fertilit6 du sol est
 
g~nralement haute.
 

AA 1 Presque 5 niveau, profonds, trzs pauvrement a quelque peu 
pauvrement draing, sols mod~r~ment cu finement texturgs (50%) 

et presque a niveau et doucement en pente, profonds, excessive
ment et quelque peu excessivement drain6s, sols a texture 
grossiare et mod~r~ment grossiare (50%). 

Les sols dominants sont de couleur fonc~e, argile pauvre
ment draings dans les bassins. Le composant N'2 contient des
 

sols saLionneux et quelque peu excessivement drain~s dans les
 
lev~es et les zones sablonneuses. Le composant N°I varie de
 
tr~s pauvrement a quelque peu pauvrement drain6 et a une tex
ture fine a mod~re. La r~action du sol est g~n~ralement for
tement acide. Les inondations viennent chaque annee et
 
plusieurs sites a basse topographie sont sous l'eau toute
 
l'annge (10%). Les noms locaux pour ces sols sont Waio, Bas
 
Fond6 et Hollaldg Blanc. On trouve le composant N°2 dans les 
sites plus hauts et mieux draings. Les textures de sol vont du 
grossier au ioyen. La raction du sol est mod~r~ment acide et 
neutre. Les noms locaux sont Fondg (haut) et Dieri. 
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Fig. 3-3. Haut: Une vue des plages alluviales d'une zone de sol A,
 
visible dans une plaine alluviale d'un r6seau d'6coulement, a 18 km au
 

Bas: Une vue d'une terrasse d'un oued de dimension moyenne,
 
20 km au nord de Si1ibaby; on voit 6galement des tiges et des souches
 

de sorgho dans cette photo.
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Ces terres sont utilis~es pour le p~turage et les
 
cultures. Le couvert v~g~tal est pauvre et passable pour le
 

composant N°1 et bon pour le composant N°2. On peut voir une
 

6rosion 6olienne dans le composant N02.
 

Le composant N°1 a une convenance S21 A la culture et le
 

composant N°2 en a une de S3. Les sols du composant N°1 ont une
 
meilleure convenance au sorgho 1i of i'inondation peut 6tre
 
contr~l~e, ou dans les zones qui ne sont pas susceptibles a de
 

longues p~riodes d'inondation. L, maintenance des mati~res
 
organiques est une pratique d'am~nagement conseill~e pour
 
am~liorer la stabilit6 structurale de la fertilit6.
 

Un drainage de surface et une fertilisation en azote,
 
phosphore et potasse sont aussi n~cessaires. Quelques uns des
 

sites pauvrement draings ont un potentiel pour la production du
 
riz. La r~gularisation des inondations, un nivellement et une
 

preparation adequate A la culture du riz sont aussi
 
n~cessaires.
 

Pour la culture sous pluie et un meilleur am~nagement, les
 

sols du composant N°2 conviennent mieux A la culture sche avec
 

du mil et du sorgho. D'autres cultures de moindre importance
 
sont aussi possibles, par exemple l'arachide dans les sols
 
mineurs a texture mod6rge ou grossi~re. Pour une production
 
optimale, une protection contre les vents et l'utilisation
 
d'engrais sont n6cessaires. Des programmes de labuur sont
 
n~cessaires pour ne meilleure capacit6 d'infiltration dans
 

ceux des sols qui ont une tp ture plus fine que le sable fin
 

glaiseux (10%).
 

Ces sols ont 6t6 en premier lieu caract6ris~s et/ou car
tographi~s au 1/50:000 et a des 6chelles plus grandes
 
(PNUD,1977; Bozagiev, 1978).
 

AA 2 Presque a niveau, profonds, quelque peu pauvrement
 

drain~s, sols a texture mod~r~ment fine. Le sol dominant de
 
cette unit6 est de couleur fonc~e, l~grement acide et
 
g~ngralement tr~s fertile. Des plaines inondables 6troites a
 
mod~r~ment larges, des voies de drainage intermittentes consti
tuent l'ensemble de ces sols. Les textures pr~dominantes de
 

sol sont mod6r~ment fines avec une variation entre fine A
 

mod~r~ment grossi~re. Une mince couverture de sables 4oliens
 
est constat~e en un certain endroit. Le drainage du sol varie
 
de pauvrement draing 5 bien drain6. La majorit6 de ces sols
 
n'est pas inond~e pendant de longues p~riodes.
 

Pourtant des hazards de drainage existent pour les
 

drains primaires, sp6cialement pros de la vallge du Fleuve
 

1 Etablie sur le syst~me FAO de Classification des Convenances
 

de Terre (voir la section VI pour les d6finitions).
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Sen~gal. Ces sols sont utilises extensivement pour la produc
tion agricole. Le sorgho est la principale culture avec 
quelques surfaces en mals au sud de ia r~gion de Guidimakha. La 
v~g~tation naturelle est une couverture mod&r~ment dense
 
d'arbres, de buissons ou d'herbes. Le ruissellement dans les
 
zones a v~g~tation 6paisse, les terres hautes presque nues et
 
les eaux d'inondation procurent une humidit6 supplhmentaire.
 
Ces sols ont une convenance S2 a 1'agriculture. Des programmes
 
de labour sont n~cessaires pour augmenter l'infiltration et le
 
stockage de l'humidit6 du sol. L'utilisation des engrais et la
 
protection contre l'6rosion sont aussi n~cessaires pour une
 
productivit6 soutenue. Ii est aussi n~cessaire d'avoir un
 
drainage de surface afin de limiter les hazards de l'humidit6.
 

Le mals peut tre cultivg dans les zones bien drainfes
 
dans le sud. Les sols des zones inondables primaires sont
 
caractgris6s par une br ve description du site S21. 2
 

Sols "Lithic' (L) 

Ces sols se rencontrent dans la r~gion de sol A
 

(Fig. 3-4). Ces sols occupent 20,3% de cette zone climatique de
 
sol. Des buttes 6parses et des bords rocheux abrupts composent
 
la majorit6 des sol "lithic" dans ce groupe de paysage.
 

Les roches me de ces sols ont un large champ de types
 
de min~raux, mais le gr~s et le quartz dominent. Ces sols sont
 

tras superficiels et excessivement drain~s. Plusieurs sols non
 
"lithic" sont inclus dans cette cat~gorie. Ces sols ont
 
g~n~ralement une texture sablonneuse, profonds, et quelque peu
 
excessivement et excessivement drainfs. Les sols de ce groupe
 
de paysage sont commun ment utilis~s pour les p~turages, la
 
fertilit6 du sol est g~n6ralement moyenne 5 basse.
 

AL 1 Sols abrupts, tras superficiels, excessivement draines,

"lithic" (70%), et sols mod~r~ment en pente, profonds, exces

sivement drain~s a texture grossihre (30%). Les sols dominants
 
sont tras superficiels, des quartz bien fragment~s. Le com
posant N0 2 est un sol de d6p~ts 6oliens A texture grossi~re.
 

Quelques sols inclus dans le composant N*2 ont 6t6 forms sur
 
place et ont 6t6 remani~s par les vents. La variation de la
 
pente du sol va de doucement en pente A modgr~ment abrupte dans
 
le composant N*2. Le composant N*2 est similaire au composant
 

N°I de l'unit6 AEI.
 

Ces sols sont utilis~s presque exclusivement pour les
 
piturages. La couverture v~g~tale est bonne et le hazard
 
d'6rosion est modgrg pour le composant N°2. A certains
 
endroits, le surpaturage a conduit a une s~vLre grosion
 

6olienne. L'utilisation du composan. N*I pour le p~turage est
 

2 Voir l'Annexe C pour la Description de profils et sites avec
 

analyses chimiques.
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Fig. 3-4. Des r~gions lithiques dans les zones de sol A, composes
 

essentiellement de buttes (haut) et de bourrelets (bas). Les prises de
 
vues de terrain on 6t6 faites respectivemunt au nord et au nord-est de
 
S6libaby. Les sols lithiques de cette zone pbdologique h6bergent une
 
population d'arbres et d'herbes dont labondance va d'assez bonnea
 
bonne.
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difficile a cause du terrain rocheux et abrupt. Le composant
 
N°1 a une convenance N*2 pour les cultuies. Le composant N*2 a
 
une convenance SC. Les sols du composant N=2 ont des limita
tions A cause d'une texture grossi~re, une bonne fertilit6, et
 
un sevbre hazard d'6rosion.
 

AL 2 Sols modgr~ment abrupts et abrupts, tr's superficiels.
 
Les sols dominant de cette unit6 sont compos~s de roches quart
ziennes. Peu de zones a sol mod~r~ment en penze sont incluses
 
dans cette unitg. Ces sols peuvent 8tre utilisgs seulement
 
comme terre de piturage et avec quelques difficultgs dues au
 
terrain rocheux et abrupt. Ces sols n'ont pas une consistance
 
en v~g~tation telle que celle des sols de l'unite 1. La con
venance pour la production agricole est N°2.
 

AL 3 Sols abrupts, tr~s superficiels, excessivement drain~s 
(30-50%). Sols en pente douce, profonds, bien drain~s, quelque
 
peu excessivement bien drain~s. Avec une texture mod~r~ment
 
grossi~re, avec presence de gravier (20-40%), et sols en pente
 
douce, profonds, mod~r~ment bien drain~s, A texture moegrment
 
fine, avec presence de gravier (10-30%).
 

Les sols dominants sont des buttes et crates abruptes
 
s~dimentaires ou volcaniques. Les sold Ju composant N*2
 
sont modgrgment grossiers et gravelaux, et ont des textures
 
form~es sur les colluviums des terres hautes. Les sols du com
posant N03 sont de texture mod6r~ment fine avec du gravier et
 
se sont fcrms sur le colluvium des terres hautes. 

Les sols du composant N=I sont composgs de types de
 
roch.s variables (les s~ries de S6libaby de g~ologie
 
indiff~renci~e). Les sols des composants N'1 et N2 renferment
 
de petites zones 2 pente presque a niveau. Ces sols ont des
 
quantit~s variables de gravier en surface et en subsurface.
 
Ii est estim6 que les sols graveleux font plus de 40% de chacun
 
de ces composants. La texture du sol pour le composant N°2 ren
ferme aussi des textures grossi~res. Le composant N*3 a des
 
sols a texture moyenne. La couverture v~g~tale consiste en des
 
arbres et des herbes 6parses avec le composant N°2 ayant une
 
couverture du sol l~grement plus 6lev~e que le composant N°I. Les
 
pAturages constituent l'utilisation majeure de cette unit6. Les
 
sols du composant N°I sont limit~s a cause des pentes abruptes,
 
des profondeurs tras superficielles, et un excas de
 
ruissellement. Ils ont une convenance N°2 A l'agriculture. La
 
couverture v~g~tale est bonne, mais l'utilisation pastorale est
 
difficile a cause des pentes rocheuses et abruptes. Les sols du
 
composant N°2 sont limit~s par des textures grossi~res et gra
veleuses, des hazards s~vares d'grosion et une faible
 
fertilit. Ils ont une convenance N°I pour l'agriculture. La oa
 
la profondeur du gravier est importante, il existe un potentiel
 
pour le sorgho sous pluie et le mil. Toutefois, les pentes
 
irr~guliares de ces 6tendues de sol constituent un grave
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problame. On constate une surface en crofte sur la plupart de
 
cas sols. Le contr8le de l'rosion, le labour et le maintien de
 
l'humidit6 du sol et la fertilitg sont recommend~s dans les
 
zones cultivges. Ces sols conviennent mieux a des zones de
 
p~ture. Les sols du composant N3 sont limitgs par les textures
 
graveleuses, le hazard sgv~re d'4rosion et l'instabilitG
 
structurelle. ls ont une convenance N°I pour l'agriculture. La
 
oii la profondeur du gravier est importante, il existe quelques
 
potentiels de sorgho sous pluie, toutefois, les formes irrggu
liares pr~sentent un grand probl~me. La consistance de la sur
face est dure a tras dure et ceci pose un problhme d'6rosion 
hydrique grave, laquelie 6rosion est d~e A une lente
 
infiltration. Le contr~le de lirosion, le maintien de la fer
tilit6 et le labour sont conseill~s pour les zones cultiv~es.
 
Ces sols conviennent mieux a l'utilisation pastorale,
 

Les terres alluviales dans cette unit6 sont g~n6ralement
 
minces et ravin~es. La densit6 du drainage est grcssitce A
 
moyenne. Ces terres conviennent mieux au pastoralisme, simi
laire A la brave description de C 11. Le sol du composant N'3
 
est reprgsentg par la description du site C5.
 

AL 4 Modgr~ment abrupts a abrupts, tr~s superficiels, exces
sivement drain~s, sols a texture grossiare et sols "Lithic"
 
(60%), et sols A pente douce et mod~rL2, superficiels a pro
fonds, excessivement draings et - texture grossiare.
 

Les sols dominants sont des sols tr~s superfiziels et
 
rocheux. Le composant N'2 est constitug de sols form,s de
 
sables 6oliens, a texture grossi~re, superficiels A profonds.
 
Le composant N'2 a des zones a pente douce ou mod~riaent en
 
pente. Le composant N°2 est form6 de dunes profondes 2 texture
 
grossi~re pres de l'oued Karakoro, et elles sont de profondeur
 
a la roche mare variable ailleurs.
 

Les sols mineurs sont graveleux ou caillouteux et des
 
terres a texture moyenne. Ces sols sont utilis~s pour le
 
pastoralisme. La couverture v~g~tale est pauvre a moyenna. Pr~s
 
du Karakoro, les sables profonds sont souvent cultiv~s. Le
 
sorgho et le mil sont les cultures communes. Une 6rosion
 
6olienne s~vare existe en plusieurs aut.res endroits du com
posant N*2. Le composant N'I a une convenauce N°2 9
 
l'agriculture. Le composant N'2 a une convenance NI
 
l'agriculture. Ces sols conviennent mieux au pastoralisme sous
 
un am~nagement ad~quat. Le surpaturage conduira a une grosion
 
6olienne.
 

oh Eoliens (E) 

Ces sols se voient a travers la r~gion de sol A 
(Fig. 3-5). lne image satellite (RBV) d'octobre 1978 montre la 
distribution et l'apparence de ces sols (Fig. 3-6). Les sols 
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Fig. 3-5. Les sables 6oliens dans les zones de sol A ont en g6n~ral
 
une bonne couverture v~g~tale. La couverture herbac6e est semblable
 
au recouvrement boise. Haut: 15 km au sud de S6libaby. Bas: 2 km
 
1'ouest de Harr.
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4I 

Fig. 3-6. Une vue d'une imagerie par "Return Beam Vidicon" (RBV) montrant
 
la partie Sud du Guidimaka. Les fl6ches et les ovales indiquent les modes
 
lin~aires des d6p6ts 6oliens et les caract6ristiques spectrales du relief
 
qui s'y rapportent.
 

0 16km 
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dans cette unit6 de paysage occupent 14,3% de la r~gion de sol A.
 
D'autres paysages associgs a ce paysage de sol dominant sont
 
des sols "Lithic" et des sols indiffgrencigs des terres hautes.
 
Qi alques sols a texture grossiare qui se sont forms sur place
 
sont aussi inclus dans cette unit6. Les pentes sont douces a
 
modgrges. Ces sols sont utilisgs en gros pour le pastoralisme,
 
leur utilisation est limitge par les textures grossi~res, la
 
faible fertilit6 et le hazard d'grosion; ces limitations
 
doivent tre prises en considgration pour chaque unitg
 
cartographique. Ces sols ont g~n~ralement une bonne v~g~tation
 
et sont proteges contre l'grosion 6olienne par une bonne
 
couverturc de surface.
 

AE I Sols a pente douce et mod6r~e, profonds, excessivement
 
drainus, a texture grossi~re (50%) et sols "Lithic" abrupts,
 
tr~s superficiels, excessivement drain~s (40%). Des sols
 
mineurs constituent jusqu'a 10% de l'unitg et consistent en gros en
 
des terres graveleuses. Les sols dominants sont remani~s par le
 
vent tandis que le second composant est un quartz fracturg. Le
 
sol du composant N'I est le meme que celu du composant N*2 de
 
l'unitg ALl, sauf que les pentes dominantes sont plus douces.
 
Le sol du composant N02 est le meme que celui du composant N01
 
de l'unitg ALl.
 

L'utilisation, la couverture v~g~tale, les convenances
 
(SC et N2) et lEs limitations sont les mgmes que les donn~es
 
listges avec l'unit6 ALl pour les sols respectifs. Les sols
 
mineurs dans cette unitg conviennent mieux au pastoralisme. Ils
 
viennent sius des modules irr~guliers et trs souvent sont
 
presque d~pourvus de v~g~tation. Le profil de sol S3 repr6sente
 
le concept central du composant N'1.
 

AE 2 Sols en pente douce, profonds, excessivement draings,
 
A texture grossi~re (50-80%) et sols avec gravier, presjue a
 
niveau et en pente douce, profonds, quelque peu excessivement
 
drain~s, A texture modgr~e i mod--rment fine (20-40%). Les sols
 
du composant N'I sont profonds, fortement acides, sables fins
 
avec un profil blen d6veloppi. Le composant N02 a une texture
 
de surface variable et contient des zones graveleuses signifi
catives dans les 120 cm de la surface. Les pentes du sol pour
 
le composant N1 vont de presque a niveau a doucement en pente.
 
Le composant N'I se rencontre dans deux diff~rents ensembles
 
g~ographiques; une large zone pros de l'oued Nirod6 et la par
tie centre-est de la r~gion de Guidimakha. Pr~s du Niordg, la
 
composition du composant N'l approche les 80% de sables minces.
 
Dans cette zone, le sol s'est form6 sur du gras mou de l'Sge
 
tertiaire.
 

L'autre zone cartographige de cette unitg, le composant
 
N1 est de moindre importance et a quelques sols qui ont
 
seulement une mince couverture de sable (25-100 cm) au dessus
 
de textures plus lourdes. Un sol mineur profond, a texture
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mod~r~ment grossiare, se rencontre sur des pentes douces ou
 
presque A niveau.
 

Le composant N°2 A une texture variant du grossier au
 
mod~r~ment fin et a des quantites variables de gravier. Les
 
sols mineurs associgs au composant N2 sont des terres a tex
ture modgrgment grossi~re A mod~r~ment fine sans beaucoup de
 
grossier.
 

Le composant N'I est principalement utilis6 comme terre de
 
pAture. Le couverture v~g~tale est bonne pour le composant N1.
 
La zone proche de l'oued Niord6 a toutefois une couverture
 
meilleure que la partie A Vest. Le composant N'2 est
 
indifferencig et il a des propri~t~s de sol similaires aux corn
posants N'2 et N*3 de l'unitg AL3. Ii est utilisg pour la
 
p~ture et a des formes irr~guliares avec des affleurements gra
veleux existant principalement dans les pentes convexes et pras
 
des limites des zones alluviales.
 

Le composant N01 a une convenance SC 9 l'agriculture. Ii
 
est recommandg que le mil remplace le sorgho a cause de la
 
tolgrance du mul A la s~cheresse et A la faible fertilitg. Ces
 
sols conviennent bien A la p~ture. Le composant N2 a une con
venance NI a l'agriculture. Il est limit6 par des zones grave
leuses, des formes irr~guli~res, le hazard d'grosion et une
 
condition physique pauvre. Ces sols conviennent a la pature.
 

Terres Hautes Indiff6renciees(U) 

Ces sols se rencontrent dans la r~gion A (Fig. 3-7). Les
 
sols de cette unit6 de paysage occupent 55% de la r~oion ,:
sol A. Cette unit6 de paysage est composge d'une la-:e ,amme de 
g~ologie de surface. Les series de Slibaby et les series de 
M'Bout-Bakel renferment la plupart de cette unitg. Ces s~ries
 
g~ologiques sont composges de roches s~dimentaires, volcaniques
 
et m~tamorphiques d'5ge ind~terming. La roche mare !st le prin
cipal facteur dans le d~veloppement du sol de ces unit~s. Une
 
large gamme de propri~t~s de sol existe pour les unit~s des
 
sols de cette zone. Les pentes du sol sont communement presque
 
2 niveau ou en pente douce; des sols A nente modgrge se ren
contrent aussi, mais a une plus faible importance. Les textures
 
du sol vont de grossi~re A fine. Des d~p~ts graveleux sont com
muns, mais plus commungment on les trouve dans les parties
 
convexes des pentes plus hautes et, a la limite entre les voies
 
de drainage et les terres hautes. La reaction du sol varne du
 
fortement acide a modr~ment alcalin.
 

L'utilisation de la terre de cette r~gion est g6nralement
 
le paturage de qualitg variable. Quelques zones sont utilis~es
 
extensivement pour la production agricole, sp5cialement dar-. le
 
sud et le sud-est de la r~gion du Guidimakha. Les sol alluviaux
 
au sein de cette zone sont souvent d'excellents sols pour la
 

61
 



Fig. 3-7. Les sols des haut-reliefs dans les zones de sol A varient
 
consid6rablement du point de vue de leur productivit6 et de leur
 
am6nagenent spatial. De vastes r6gions d6pourvues de v6g~tation se
 
rencontrEnt cuuramment (haut) alors que les sols productifs (les
 
argiles de Katamagne) sont d'une importance minime (bas). Le site
 
d~nud6 (haut) se trouve a 13 km a l'ouest de Slibaby et les sols
 
argileux se trouvent a l'int6rieur du site du projet DRIG (D~veloppement
 
Rural Int~gr6 du Guidimaka), situ6 a 9 km au nord de S61ibaby.
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production agricole. Les cultures communes sont le sorgho et le
 
mals (dans les zones sud). Les limitations pour la production
 
agricole sont: une s~v~re 6rosion, une faible fertilitg, une
 
condition physique pauvre, des textures grossi~res et fines et
 
des d~p~ts graveleux. Quelques sols sont sujets a une dilata
tion. Les croates du sol sont communes et le couvert v~g~tal
 
dans ces zones est 6pars.
 

AU 1 Sols presque a niveau et en pente douce, profonds, bien
 

drain~s, texture moyenne a iodgr~ment fine avec du gravier
 
(30-70%) et sols presque A niveau, profonds, quelque peu
 
excessivement drain~s, texture mod~r~ment grossi~re (30-70%).
 

Les sols doininants sont des terres profondes, graveleuses. Le
 
composant N02 est un sol profond a texture mod~r~ment
 
grossigre. Les sols mineurs (15%) sont non graveleux, a texture
 
modr~uent finem associ~s avec le composant N'1. Le composant
 
N*1 est essentiellement un complexe de sols qui apparaissent
 
dans le paysage en un module embrouill6. La gamne de
 

caract~ristiques est large et aucun sol ne domine ce composant.
 
Le composant N°2 inclut des sols a texture grossi~re ou
 
mod~r~ment grossi~re qui sont au dessus de sols plus lourds A
 
des profondeurs de plus de 100 cm. La sequence normale de pro
fil pour le composant 2 est une texture grossiere en surface,
 
au dessus d'un horizon a texture mod~r~ment grossi~re a
 
modgr~ment fine d'accumulation d'argile. Quelques collines se
 
remarquent dans cette unit6.
 

Le composant Not est utilisg pour la pature et le couvert
 

v~g~tal est g6n6ralement pauvre. Le composant N=1 a des formes
 
irrgguli~res et est presque le mame que les composants 2 et 3
 
de l'unit6 AL3; une description plus d6taillge existe pour
 
l'unit6 AL3. Le composant 2 est utilis6 pour la pature et un
 
peu d'agriculture sche. II a un assez bon couvert v~g~tal et
 
l'6rosion est mod~r~e A sgv~re. En plusieurs endroits les
 
croftes de sol constituent un problhme. Le composant 1 a une
 
gamme de convenance N°I; les sols mineurs associ~s au composant
 
1 (c'est 1 dire non graveleux) sont limitatifs pour
 
l'agriculture a cause d'un s~v~re hazard d'6rosion, une pauvre
 
condition physique et des formes irreguli~res. Le composant 2 a
 
une gamme de convenance S3.
 

L'horizon de surface a texture grossi~re est tr~s suscep

tible A l'grosion par le vent. Le sorgho et le mil peuvent 9tre
 
cultiv~s sur ces sols. La texture grossi~re, le hazard
 
d'grosion et la faible fertilit6 sont les facteurs limitatifs
 
pour la production agricole. Un bon am~nagement demande la fer

tilisation et le contr8le de l'grosion. LA o i les croates de
 

sbl existent, il est conseillg de faire un labour.
 

Les zones alluviales dans cette unitg offrent un potentiel
 
pour l'agriculture. Ces sols ont des textures g~n~ralement
 
moyennes a mod~r~ment fines. Ces sols repr~sentent le meilleur
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potentiel agricole de cette unitg. La densitg du drainage est
 
moyenne. Lc ravinement et les minces voles de drainage sont des
 
facteurs limitatifs pour l'agriculture.
 

Le composant I est repr6sent& par le profil S12 et la
 
description du site Ci. Le composant 2 est reprgsentg par le
 
profil C4 et la description du site C8.
 

AU 2 Sols a pente douce, profonds, bien draings, 2 texture
 
modgrgment grossiare et moyenne (50%) et sols en pente douce,
 
profonds, excessivement draings, a texture grossiare (50%). Les
 
sols dominants sont mod~r~ment grossiers et moyens (fines
 
terres grasses sablonneuses et tr~s fines terras grasses
 
sablo-limoneuses), fortement acides et port~s A la dilatation
 
ou au croatage.
 

Le composant 2 est 21texture grossi~re et modgrgment acide
 
avec un profil de sol bien d~veloppg. Les sols mineurs (15%)
 
sont des teres graveleuses qui se remarquent en formes 6parses,
 
discontinues a travers cette unitg. Le composant 1 se voit
 
g~n~ralement en longues pentes douces mais quelques 
zones
 
presque A niveau sont incluses. Le composant 2 est deving 6tre
 
golien en nature et un peu de ce materiel est trouvg en dessous
 
du composant 1.
 

Le composant I est utilise en premier lieu pour les
 
paturages. I a un couvert v~g~tal tr~s pauvre. Le composant 2
 
est aussi utilisg pour le p~turage avec un couvert v~g~tal un
 
peu meilleur que le composant 1. Le composant 1 a une gamme de 
convenance 1 l'agriculture N°1. Il est port5 au croatage de la
 
surface par le processus de microlamination de plaquettes de
 
mica a grosseur de terre grasse (Young, 1976). Il est aussi
 
infertile et q un hazard d'grosion s~v~re. Ii donne peu do
 
v~g~tation pour le p9turage. Le composant 2 a une convenance
 
N°1 A l'agriculture. Les facteurs limitatifs sont la texture
 
grossi~re, i.e s~v~re hazard d'grosion et la faible fertilitg.
 

Les Lortes alluviales dans cette unitE sont rares. La den
sitg du drainage est grossi~re. Les sols alluviaux sont le plus
 
souvent a texture moyenne tendant a modgrgment grossi~re. La
 
production dans les plus larges bas-fonds est possible et 
est
 
comme telle. Ces sols sont a fertilitg moyenne. Le composant 1
 
est repr~sent6 par le profil C10.
 

AU 3 Sols presque A niveau a modgrgment en pente, profonds, 
bien et quelque peu excessivement draings, texture moyenne et
 
modgrgment fine avec du gravier. Le sol dominant dans cette
 
unitg est profond et a texture mod~r6ment fine et graveleuse
 
(90%). La gamme de caract~ristiques inclut des textures moyen
nes et de minces lamelles de textures grossi6res au dessus de
 
mat~riaux plus fins avec gravier.
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Plusieurs sols mineurs sont notables dans cette unitg
 
(10%); ils sont fins de texture, fonc~s de couleur, profonds
 
(le nom local est Katamangu6) avec des zones alluviales
 
modgrgment larges avec des textures moyennes A mod~r~ment
 
fines. Des collines et des crates rocheuses et un couvert
 
mod~r~ment profond de mat~riaux i texture grossi~re au dessus
 
de mat~riaux a texture fine sont inclus dans cette unitg.
 

Le sol dominant est utilis6 pour les p~turages. Le couvert
 
v~g~tal est pauvre, et 16rosion par le vent et l'eau est
 
sgv~re. La convenauce a 1'agriculture est N*2. Les facteurs
 
limitatifs sont les graviers, le sgv~re hazard d'6rosion et la
 
pauvre condition physique. Des sols A textures fines et allu
viaux inclus dans cette unit6 (sols rineurs) font d'excellentes
 
terres pour l'agriculture. La difficult6 de labour est le
 
probl~me majeur pour le fermier, tandis que les sols alluviaux
 
ont besoin de labour et d'engrais. Le sorgho est la culture
 
recommandge dans ces sols.
 

La densit6 du drainage est moyenne A fine. Les zones allu
viales qui sont tr~s r~tr~cies pour l'agriculture, produisent
 

une excellente v~gtation pour le p~turage. Le sol principal
 
est repr~sent6 par le profil S14, tandis que les sols mineurs
 
sont reprgsent~s par les descriptions de sites S15 pour les
 
sols lourds et S16 et S17 pour les sols alluviaux.
 

AU 4 Sols presque A n:'.veau, profonds, mod~r~ment bien draings
 
a texture modgrgment fine (70%) et sols "Lithic" (Shaley) en
 
pente douce ou mod~r~e, tras superficiels, quelque peu excessi
vement draings, a texture moyenne (30%). Le sol dominant est a
 
texture mod~r~ment fine avec du gravier en profil et il est
 
neutre en r~action a la surface, a mod~r~ment alcalin en
 
profondeur. Le composant 2 est tres peu profond au schiste bien
 
fracturg et neutre (modr~ment acide en profondeur) en
 
r~action. Lei sols mineurs sont a texture grossi~re et profonds
 
(10%) et terres graveleuses (10%). Les sols majeurs de cette
 
unitg se sont form~s sur des roches m~res basiques. Le com
posant 1 est graveleux en quelques endroits (c'est a dire plus
 
de 17% de gravier dans le profil de sol). Le composant 2 se
 
rencontre sur des terres presque A niveau a mod~r~ment en
 
pente; sur les parties planes ou en pente douce, ur. mince sol
 
de surface, de couleur fonc~e et fertile s'est formG.
 

Les sols majeurs de cete unitg sont bien couverts de
 
v~g~tation avec des arbres et des herbes. Les baobabs sont
 
nombreux. L'unitg est utilis~e extensivement pour les p9tu
rages. Le composant 1 a une con',enance S2 A l'agriculture. I
 
est limitatif par de lourdes textures, le gravier en profil,
 
l'alcalinit6 dans le substratum et les difficult~s de labour.
 
Il peut aussi y avoir un probl~me de sodium en certains
 
endroits. Ii convient bien au sorgho, et il convient au mals
 
quand la "moyenne" pluviom~trique est atteinte. Le sol donne un bon
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paturage. Le composant 2 a une convenance N2 A l'agriculture.
 
Ii donne un bon p~turage la oZi un mince sol de surface s'est
 
formg; autrement, l'6tat de l'herbe est moins bon. Les sols
 
mineurs ont 6tg d~crits comme le composant 2 et 3 de l'unitg AL
 
3. Les terres aluviales sont communes dans cette unit6. La den
sitg du drainage est moyenne. Les zones alluviales plus larges
 
offrent un bon potentiel pour le mals et le sorgho. Nor
malement, les voies de drainage sont tr s minces pour
 
l'utilisation agricole. Le composant 1 est repr6sent6 par le
 
profil C7 et le composant 2 est repr~sent6 par la description
 
du site C6.
 

AU 5 Sols avec gravier presque a niveau, drain~s, 2 texture 
douce, profonds, mod~r~ment bien et quelque peu pauvrement
 
draings, a texture moyenne et mod~r~ment fine. 'est une unit6
 
indiffgrencige oa des sols graveleux et denses se rencontrent
 
en formes embrouill~es. Un sol mineur (10%) est un couvert
 
mince a profond de sables au dessus de mat~riaux fins. Cette
 
unitg est similaire a l'unit6 AU 3, mais diff~re parce qu'ayant
 
des pentes plus douces, moins de gravier a la surface du sol,
 
et diff~rentes inclusions de sols mineurs.
 

Les sols majeurs sont utilis~s pour la pature. Le couvert
 
v~g~tal est g~n~ralement pauvre avec peu de zones a couvert
 
passable. L'6rosion par l'eau est s~v~re A travers cette unit6.
 

Les sols dominants ont une convenance NI a i'agriculture.
 
Les facteurs limitatifs sont: les zones graveleuses, une dense
 
surface de so!, des 
textures lourdes et un hazard d'6rosion.
 
Une infiltration lente et des formes irr~guli~res sont les
 
majeurs sols de zones libres de gravier.
 

Les zones alluviales sont communes dans cette zone. La den
sit6 du drainage est moyenne a fine. La plupart des zones allu
viales sont tr~s retr~cies pour l'agriculture, mais donnent un
 
excellent p*turage. Quelques zones alluviales modgrnment larges
 
sont cultiv es et les zones donnent un bon potentiel pour une
 
production agricole soutenue. Etant donng que les alluzones 

viales sont peu pvofondes et pas bien incisges, les potentiels
 
pour l'eau sont prometteurs. Le profil de sol S19 et la
 
description du site C3 donnent la forme g~n~rale des principaux
 
sols de cette unitg.
 

AU 6 Sols 5 texture fine presque a niveau, profonds, 
modgrgment bien draings (65%), et sols a texture moyenne, 
presque a niveau, profonds, bien draings (35%). Les sols domi
nants sont des argiles g aiseuses mod6r~ment alcalines, fines
 
et profondes. Le composant 2 inclut des sols lgarement acides
 
. neutres, profonds, a texture moyenne. Les sols mineurs sont
 
des terres a texture grossi~re, s~varement 6rodges en bordure
 
de cete unitg. Le composant I tend a devenir un vertisol et
 
dans les petits bassins peu profonds, les sols vertiques
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existent. Le composant I est utilisg pour le p~turage et
 
l'agriculture. Des frichics - divers stades de repousse sont
 
iparpillges a travers cette unit6. De larges populations
 
d'Acacia Seyal dominent la composition v6g~tative. Le sorgho et
 
le mals sont les cultures communes. L'grosion n'6tai pas
 
visible dans cette :nit6. Le composant 2 est commun~ment uti
lisg pour la p~ture. Le couvert v~g~tal est bon. Des zones
 
mineures de culture existent probablement. Le composant I a une
 
convenance S2 A l'agriculture. Ii convient bien au sorgho et
 

convient au mais. Les facteurs linitatifs en sont les fortes
 
textures et la r~action alcaline.
 

Des programmes de labour et d'utilisation des engrais sont
 
recommand~s. Le composant 2 a une convenance S2 A
 
l'agriculture. Les facteurs limitatifs sont le hazard
 
d'6rosion, la faible et modgrgment faible fertilitg. L'arachide
 
et le sorgho doivent bien donner sur ce sol.
 

Les terres alluviales sont concentr~es dans l'extr~mitg sud de
 
cette unitg. Elles conviennent a l'agriculture si elles sont
 
mod~r~ment larges. Le composant 1 est repr6sentg par le profil
 
C9.
 

R6glon de Sol B (inclut les zones qui regoivent des precipitat
ions de 225 a 500 mm). 

Cette zone englobe la majorig cie la zone du projet; elle
 
comporte le sud du Trarza et de larges parties des r~gions du
 
Brakna, Gorgol et Assaba. Cette zone englobe 60,5% de la zone
 
d'6tude du projet.
 

La pluviom~trie est normalement sup~rieure a 225 mm et
 
inf~rieure a 500 mm. La temperature ast g6n~ralement tr~s
 
chaude a l'intgrieur avec des extrames saisoniers marquis. Le
 
long de la c8te, les temperatures son ?lus basses avec des
 
extrames moindres.
 

Tous les paysages majeurs se rencontrent dans cette zone
 
de climat de sol. Dans l'ordre de predominance, les paysages
 

sont les dunes de sable ou autres sables 6oliens, les terres
 
rocheuses, les p~diments ou affleurements de d~sert, les terres
 
hautes indiff~renci~es, les terres alluviales, les dunes
 
c~ti~res, les sebkhas et les sols complexes. Les sols de cette
 
zone different considgrablement en d6veloppement de profil,
 
variant avec le type de paysage et la distribution de la plu
viom~trie. La plupart des sols ont un d~veloppement de profil
 
minimal, toutefois, beaucoup de sols de la zone d'affleurements
 
d~sertiques ont d~veloppg des profils de sol mod~r~ment pro
fonds sous des climats passes plus favorables. Les sols forms
 
sur les sables montrent une large gamme de pH et de profondeur
 
de profil du nord au sud.
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La p~ture est la principale utilisation de la terre dans
 

cette zone. L'agriculture aussi est une importante utilisation
 

de la terre et consiste en la culture de d6crue, la culture
 
sous pluie et i'irrigation dans la vall~e du F]euve S6n~gal.
 
Les limitations du sol et du climat a l'agriculture sont tr~s
 
s~v~res dans cette zone.
 

Sables Eoliens (E) 

Ces sols se rencontrent a travers cette zone. (Fig. 3-8).
 
Les sols de ce paysage occupent 39,6% de la zone de climat B.
 
Les sables 6taient d~pos~s durant la p~riode du quaternaire et
 
peuvent tre divis~s en cinq types majeurs: dunes longitudi
nales, l~g~rement ondulantes, feuillettes de sable, dunes trans
verses, dunes littorales, et les types complexes. Deux grandes
 
zones de dunes longitudinales se remarquent: une large zone est
 
localis~e dans la partie ouest de la zone du projet (r6gions du
 
Trarza et du Brakna) et une zone plus petite le long de la par

tie est des plateaux de l'Assaba et du Tagant (r~gion de
 
l'Assaba). Des zones en pente douce et sablonneuse se voient
 
principalement dans la r~gion de l'Assaba mais d'autres zones
 
notables existent au nord de Bogh6 et dans la zone du lac
 
R'Kiz. Les dunes transverses ne sont pas extensives et se ren
contrent au nord-ouest de Rosso, a Kiffa et pros de Noudj~ria.
 
Les dunes littorales se rencontrnt de l'embouchure du Fleuve
 
S~n~gal le long de la ligne c8ti re a la r~gion de sol C.
 

Les types de dunes complexes constituent des zones pri
maires des dunes de sable activement en mouvance et sont loca
lis6s au centre de la zone du projet. Les moyens majeurs de
 
diff~renciation des sols form~s sur les sables 6oliens sont la
 
pente et le degr6 de d~veloppement de sol. D'autres facteurs
 
importants sont le caract~re des interdunes, les inclusions
 
d'autres types de paysages et les formes de s~ries connect~es
 
de facteurs relatifs aux sols (c'est a dire succession de sols
 
sur la pente).
 

L'utilisation de la terre dans ce groupe de paysage est
 
g~n~ralement la p~ture. La maoritg des champs agricoles (sous
 
pluie) se rencontre au bord de la vall6e du Fleuve Sgn~gal. La
 
couverture v~g~tale va du plein couvert d'arbres et d'herbes a
 
presque nu. Ces sols sont extramenent sujets a l'6rosion par le
 
vent et les effets combines du surpaturage et de la s~cheresse
 
ont conduit a une s~v~re 6rosion en plusieurs endroits.
 
Plusieurs des zones sud (convenance SC) peuvent tre con

sid~r~es comme 6tant productrices de r~coltes mod~r~es avec une
 
pluviom~trie normale ou au dessus de la normale. Ces sols sont
 
fragiles et la conservation et l'am~nagement des sols sont
 
n~cessaires pour une utilisation agricole ou pastorale. Les
 
facteurs limitatifs principaux pour l'agriculture sont la basse
 
pluviom6trie et les textures grossi res.
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Fig. 3-8. Deux vues des sables eoliens dans les zones de sol B, illus
trant le contraste entre les parties occidentales et orientale de la ZIP.
 
Gbn~ralement, les zones sableuses occidentales ont 6t6 soumises a une
 
intense exploitation, illustr~e (haut) par des Acacia morts et un herbage
 
court, dans une region situ~e a 16 km au nord-est de M6derdra. G~n~rale
ment, la v~g~tation est relativement abondante dans les r~gions sableuses
 
a l'est de l'Assaba. La diversit6 des arbres, des arbustes et des herbes
 
est bien illustr~e par une region situ~e a 40 km au nord-ouest de Kankossa,
 
pros du profil est de l'Assaba (bas).
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BE I Sols presqie A niveau ou en pente douce, profonds, 
excessivement drajvts, a texture grossihre (40%), p~diments
 
presque 9 niveau ou en pente douce, profonds, excessivement
 
draings (30%) et "Lithic" sols abrupts, tr~s superficiels,
 
excessivement drain~s (30%). Le sol dominant est form6 
sur les
 
sables goliens en pente presque 9 niveau ou en pente douce. Le
 
composant 2 est des terres graveleuses et caillouteuses presque
 
a niveau ou en pente douce.
 

Le composant 3 consiste en des affleurements de collines
 
rocheuses abruptes. Le composant 1 inclut des sols forms sur
 
place et remanigs par le vent. En certains endroits, le sable
 
est peu profond a mod~r~ment profond aux p~diments. Peu de
 
zones de sables nus et abruptes sont incluses; 
ces zones
 
existent g~n~ralement du c8tg est du plateau de l'A3saba. Le
 
composant 2 inclut des zones qui ont moins d'un pl(in couvert
 
de gravier et de cailloux. Le composant 3 inclut qulques es
carpements modgrgment en pente ou mod~r~ment abrupts.
 

Les sols sont utilis~s pour la p~ture. Le composant I a
 
normalement un couvert passable d'herbes et peu d'arbres et est
 
modgrgment a srvwrement 6rodg. Les sols des composants 2 et 3
 
sont presque totalement nus. Les sols du composant I ont 
une
 
convenance N1 a l'agriculture. Les facteurs limitatifs sont la
 
basse pluviom6trie, les textures grossi~res, la faible fer
tilit6 et le hazard d'6rosion. Les sols des composants 2 et 3
 
ont une convenance N2 et procurent peu ou pas de fourrage.
 

Les terres alluviales sont normbreuses dans cette unit6. La
 
densitg du drainage est moyenne. Ces sols sont g~n~ralement
 
modgrment fins et les zones plus larges sont utilisges pour la
 
production du sorgho. Cette unitg forme la source d'eau de plu
sieurs larges oueds de la zone, nommement le Carfa et le Gorgol

noir. Les voies de drainage procurent de bons paturages car
 
elles sont bien couvertes de v~g~tation. Un potentiel pour la
 
diversion de l'eau existe dans cette r~g on parce que les voles
 
de drainage sont peu incisges et les pentes aux limites allu
viales sont souvent presque A niveau. La production agricole
 
est limit~e par les textures fines, le hazard modgrg de
 
l'6rosion par l'eau et la pauvre infiltration. Le labour et
 
l'utilisation des engrais sont n~cessairespour une production

agricole soutenue. Les sols alluviaux sont repr~sent~s par les
 
descriptions des sites K26 et K27.
 

BE 2 Sols en pente doucu et modgrgment en pente, profonds,
excessivement draings, a texture grossi~re. Les sols dominants
 
de cette unit6 sont modgrgment bien d~velopp~s, sables fins et
 
sables fins glaiseux sur topographie ondulante. Peu de zones
 
presque a niveau et a pentes modgrgment abruptes sont incluses
 
dans cette unitg. Les sols mineurs sont des affleurements
 
d~sertiques et ont des sols A texture fir. situ~s dans des
 
zones limitges.
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Cette unit6 est utilis~e en premier lieu pour la pfture et
 
est bien couverte de v~g~tation. Ii y a probablement des zones
 
mineures de culture A c8tg des villages. L'6rosion est l6g;re;
 
des zones localis~es d'grosion mod~r~e ou sgv~re sont de faible
 
importance. Cette unitg a une convenance SC a l'agriculture.
 
Les sols situ~s sur pente douce ou presque niveau doivent
 

avoir une preference pour l'agriculture. Le mil est conseill
 
au lieu du corgho a cause de sa capacit6 a supporter des con
ditions de s~cheresse. Les facteurs limitatifs de l'agriculture
 

sont: la basse pluviom~trie, des textures grossihres, le hazard
 

a l'rosion et la basse fertilitg. L'am~nagement doit inclure
 
l'utilisation des engrais et la protection entre l1-rosion par
 

le vent. Le labour peut tre n~cessaire si des croates
 
existent. Les terres alluviales sont assez communes, mais elles
 
sont minces et g~n~ralement ravin~es. La densit6 du drainage
 
est grossi~re. Les sols dominants sont repr6sent~s par les pro
fils de sol K14 et K7.
 

BE 3 Sols en pente douce, profonds, excessivement drain~s, 2 
texture grossiare (70%) et sols avec gravier en pente douce,
 
profonds, bien drain~s, A texture modgr~ment fine (30%). Les
 

sols dominants sont des d~p8ts 6oliens a texture grossi~re
 
avec des profils de sol bien et mod~r~ment d~velopp~s. Les
 
sols du composant 2 sont a texture mod~r~ment fine et ont des
 
profils de sol bien d~velopp~s. Le composant 1 englobe des
 

sables mod~r~ment profonds sur mat~riaux fins, et il a des
 
zones presque a niveau ou niod6r4mnent en pente. En peu
 

d'endroits le composant I excade les 70% de la composition. Le
 
composant 2 englobe quelques affleurements de d~sert et des
 
arates rocheuses avec gravier a des fragments caillouteux. Un
 
couvert de sable mince a tr s mince sur les sols du composant 2
 
est aussi inclus dans ce composant. Cette unit6 diffare de BUl
 
dans l'ordre des sols dominants. Ces sols sont utilisgs pour la
 

p~ture. Le couvert v~g~tal est pauvre et assez bon pour le com
posant I et pauvre pour le composant 2. L'grosion est s~v~re
 
pour les sols de composant 1.
 

Ces sols ont une convenance Ni pour l'agriculture. Les 
sols du composant I sont limit6s par le sgv~re hazard 

d'6rosion, les textures grossieres et la basse fertilit6. Les 
sols du composant 2 sont limit~s par la perm~abilit6 lente, les 
fragments grossiers, et les formes irr~guli~res ( c'est a dire 

sols sans gravier).
 

Les terres alluviales sont rares. Deux assez larges zones
 

de sols a texture mod~r~ment fine entrent dans l'oued Karakoro
 

Sl'est et a l'ouest juste au sud de Kankossa. Ces sols ont un
 
potentiel pour l'agriculture. Ces sols du composant 2 sont
 
repr~sent~s par les descriptions de site K6 et profils K9 et
 
S18.
 

BE 4 Sols mod~r~ment abrupts, profonds, excessivement drain~s,
 

a texture grossi~re (65%) et sols en pente douce, profonds,
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excessivement draings, A texture grossi~re (35%). Les sols
 
dominants sont des sables fins avec 
peu de d~veloppement de
 
profil et sont 
trouv6s sur des hautes dunes transversales. Les
 
sols du composant 2 sont des sables fins avec d~veloppement
 
mod~r6 de sol, se trouvant dans des interdunes bien prononc~es
 
en pente douce. Le composant 1 inclut quelques sables abrupts
 
et modr6mrent en pente. Le composant 2 inclut quelques sols
 
presque a niveau. Un sol mineur est 
asocig au composant 2 a des
 
textures fines et est trouv6 dans le thalweg (plus bas 
point
 
d'un cours d'eau).
 

L'utilisation de la terre est la p~ture pour les deux
 
sols. Peu de zones du composant 2 sont probablement cultivges.
 
Le composant I a un 
couvert v~g~tal assez bon et pauvre, tandis
 
que le composant 2 a un bon couvert. 
Les sols du composant I
 
ont 6t6 s~v~rement surp~tur~s certainement A cause de leur
 
situation pros de l'oued Karakoro et de l'accessibilit6 facile
 
de l'eau. Le composant 2 a une 6rosion lg~re a moyenne. Les
 
sols du composant 1 ont une convenance NI a l'agriculture.
 
Leurs facteurs limitatifs sont la pente, la texture grossigre,
 
la basse fertilit6 et le hazard d'6rosion. Le composant 2 a une
 
convenance Ni l'agriculture et les facteurs limitatifs sont
 
la texture grossi~re, la basse fertilit6 et le hazard
 
d'4rosion. Les sols du composant 2 apparaissent coinme ayant
 
une nappe souterraine ou saisonni~re, haute et pouvant avoir
 
quelques potentiels pour les palmeraies. Les deux composants
 
de cette unit6 sont limit~s par une basse pluviomntrie.
 

Les sols du composant 2 sont repr~sent~s par le profil de
 
sol K15.
 

BE 6 Sols abrupts, profonds, excessivement drain~s a texture
 
grossi~re (50-80%), et sols caillouteux presque A niveau et en
 
pente douce, profonds, excessivement drain~s, a texture moyenne

(20-50%). Les sols dominants 
sont des sables fins abrupts se
 
trouvant dans des zones de 
sable activement en mouvance sur le
 
c~tg Est de l'Assaba. Le composant 2 consiste en des p~diments
 
presqu'a niveau ou en pente douce. Le composant 3 se compose
 
d'affleurements rocheux abrupts. Le composant 2 inclut
 
quelques pentes en douce et en peu de zones des sols sans
 
fragments grossiers appreciables. Ces terres sont utilis~es
 
pour la p~ture, toutefois la v~g~tation est presque
 
inexistante. Les facteurs limitants sont: 
 des sables abrupts
 
en mouvance, une surface gravcleuse ou caillouteuse et des
 
terres abruptes, rocheuses, respectivement. Cette unit6 englobe
 
des canaux de sables activement en mouvance comme ils descen
dent des plateuax de Tagent et de l'Assaba.
 

La convenance A l'agriculture est NI pour le composant I
 
et N2 pour les composants 2 et 
3. Peu de petites sources sont
 
incluses dans l'unit6. Les terres alluviales sont rares et
 
consistent en des sols graveleux et caillouteux.
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BE 8 Sols modgr~ment en pente et modgrgment abrupts, profonds, 
excessivement draings, a texture grossi~re. Les sols dominants
 
sont des sables fins situgs sur de hautes dunes longitudinales
 
fix~es. L'enchainement typique du sol consiste en une crate
 
abrupte avec des cours ravins profonds sur la position d'6paule
 
de la pente suivie de sols modgrgment d~velopp s du flanc de la
 
pente A son bas. La s~quence typique de la pente du haut en
 
bas a la coupe suivante: abrupte (10%), mod6r~ment abrupte
 
(60%) et mod~r~ment et doucement en pente (30%) respectivement.
 
La plupart des sommets de dunes sont mod;r~raent larges et
 
modgrgment en pente. Dans la partie nord de cette unitfi, i.e.
 
Sl'ouest et au nord-ouest de Kiffa, les sols sont quelnue peu
 
mons d velopp~s mais autrement simi.aires. Les sols mineurs
 
sont mod~r~ment grossiers ou a textures moyennes a fines 
se
 
trouvent dans certaines interdunes ou thalwegs (e.g. a Sani).
 
Cette unitc diffare de l'unit6 BE 2 en ayant des pentes plus
 
abruptes et moins de d~veloppement de sol. L'unit6 BE 7 se
 
trouve une association avec cette unit6 et diff~re par 6tant
 
abrupte, ayant peu ou pas de d~veloppement de sol et un couvert
 
v~g~tal 5parse. BE 18 diff~re par 6tant quelque peu moins
 
d~velopp~e avec des pentes plus courtes et en ayant des zones
 
interm~diaires bien d~finies. 
 L'unit6 BE 10 est similaire A
 
cette unit6 mais a moin3 de d~veloppement de sol, plus

d'grosion, et une plus large zone de pentes plus douces. Cette
 
unit6 est utilis~e pour la pature. La couverture v~ggtale est
 
bonne. L'6rosion est lg~re pour la plupart; toutefois, cer
taines zones a c8tg des villages son s6varement 6rodges, Cette
 
unitg de sol a une convenance N1 pour l'agriculture.
 
Toutefois, sur les pentes plus douces et oi la pluviom6trie
 
excade 350 mm par an une convenance C1 s'applique. La gamme CS
 
d~pend uniquement de la r~ception de la pluviom~trie "normale"
 
(2% de cette unitg), i.es facteurs limitants pour ces zones
 
sont les textures grossi~res, le hazard d' rosion, et la basse
 
fertilit5. Une protection contre l'grosion et l'utilisation
 
des engrais sont conseillges au cas oi ces zones sont
 
cultivges. Le profil de sol K5 repr6sente le composant
 
mod~r~ment en pente de cette unitg.
 

BE 7 Sols modgr~ment abrupts et abrupts, profonds, excessive
ment draings, a texture grossi~re. Les sols dominants sont des 
sables fins avec sous d~veloppement de sol sur les surfaces 
d'6rosion. Ces sols se rencontrent 1a o les vents convergent 
sur les affleurements plus hauts et/o sur la face est du pla
teau de l'Assaba. Quelques pentes plus basses situges dans des 
positions protegees contre le vent ont un d~veloppement minimal
 
de sol et sont stables (20%). Ces sols sont utilis~s pour la
 
p~ture mais la couverture v~g~tale 6parse et les difficult~s
 
dans l'accessibilit6 sont des limitations sgv~res. Ces sois
 
ont une convenance N2 pour 1'agriculture.
 

BE 8 Sols presque 2 niveau et en pente douce, profonds, 
excessivement drain~s, a texture grossiare. Les sols dominants 
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sont des sables fins au d~veloppement de sol mod~rg A minimum.
 
Ces sols reqoivent g n~ralement moins de 350 mm de pluie par an.
 
Quelques sols modgrgment en pente sont inclus ensemble avec de
 
mineures zones d'affleurement et de pavelent de desert, qui
 
englobe peu de zones de sols r~siduels profonds, a texture
 
fine. Cette unit6 est utilis~e pour la piture. Le couvert
 
vegetal est bon et 1'6rosion lg~re. Cette unit6 a une con
venance NI pour la culture. La basse pluviom~trie annuelle est
 
le principal facteur limitant; d'autres l4'mitations sont les
 
textures grossi~res, le hazard d'grosion, et la basse fer
tilit6. Les terres alluviales sont rares et la densit6 de
 
drainage est tr~s grossi~re. Cette unit6 englobe un ancien
 
canal de drainage a Vest du Tagant. Le sol mineur de dallage
 
d~sertique est repr~sent6 par la description du site K20.
 

BE 9 Sols modgrgmerit abrupts, profonds, excessivement drain6s,
 
a texture grossi~re (70%) et sols caillouteux en pente douce a
 
abrupte, profonds a tr~s peu profones, excEssivement draings
 
(30%). Les sols dominants sont des sables fins avec peu ou pas
 
de d~veloppement de sol se rencontrant sur des dunes longitudi
nales. Le composant 2 est un sol caillouteux se trouvant en
 
position interdune. Le composant I est mod~r~ment en pente en
 
certains tieux; leE sols ineurs associ~s au composant 2 sont
 
des sols "Lithic" presque a niveau. Quelques zones d'ar~tes
 
rocheuses modgr~ment abruptes sont aussi incluses. Ces sols
 
sont utilisgs pour la p~ture. Le composant I est pauvrement
 
v~ggtg et s~v~rement 6rodg.
 

Le composant 2 a une surface presque nue. Ces sols ont
 
une convenance N2 A l'agriculture. Les pentes abruptes et la
 
surface caillouteuse sont les majeures limitations pour les
 
composants I et 2, respectivement. Le composant 1 a plusieurs
 
zones a surfaces dures et en crofte. Les sols du composant I
 
sont repr6seut~s par la description du site K2.
 

BE 10 Sois modgr~ment en pente, profonds, excessivement
 
drain~s, 5 texture grossi~re (70%) et sols en pente douce, pro
fords, excessivement draings, A texture grossi~re (30%). Les
 
sols dominants sont des sables fins avec un d~veloppement mini
mum de profil de sol situ6 dans de larges zones en pente douce.
 
Le com~posant 1 a un enchalnement similaire a l'unitg BE6.
 
Cette unit6 n'a pas les ravins courts et profonds, ni les
 
larges sommets de dune comme d~crite pour l'unit6 BE6, et aussi
 
a un d~veloppement de sol moindre. Des pentes mod~r~ment
 
abruptes et abruptes sont incluses dans le composant 1. Le
 
composant 2 renferme quelques pentes presque 5 niveau. Le com
posant 2 se retrouve pour la plupart dans la partie nord-ouest
 
de cette unitg, i.e. a l'est de Boumdelt. Un sol mineur qui
 
s'est d~velopp6 sur des playas se rencontre A l'est de Boum
delt. Cette unitg est utilis~e pour la p~ture. Le couvert
 
v~gital est assez bon pour le composant 1 et bon pour le com
posant 2. L'grosion est pour la plupart modgr~e pour les sols
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du composant 1; toutefois, quelques zones significatives
 
d'grosion sgv~re existent au sud de Boumdelt. Le composant 2
 
a une lg re 6rosion.
 

Ces sols ont une convenance Ni pour l'agriculture. Les
 
facteurs limitants du composant I sont: la basse pluviom6trie,
 
les pentes mod~r6ment abruptes, les textures grossi res, le
 
s~vare hazard d'6rosion et la bassc fertilit6. Le principal
 
facteur limitant du composant 2 est la faible pluviomtrie.
 
Les terres alluviales sont rares et la densitg du drainage est
 

tras grossiZre. Une ancienne voie d'eau est comprise dans
 
cette unit . Quelques petites zones a la base du plateau du
 
Tagant ont un haut potentiel d'eau souterraine oi reqoivent des
 

eaux de ruissellement additionnelles. Les sols mineurs de
 

playa sont repr~sent~s par K 18.
 

BE 11 Sols presque a niveau et en pente douce, profonds,
 
excessivement drain~s, A texture grossi~re (70%) et sols
 
mod~r~ment abruptes, profonds, excessivement drain~s, a texture
 
grossi~re (30%). Les sols dominants sont des sables fins avec
 
un minimum de d~veloppement de profil de sol se rencontrant
 
dans de larges zones presque a niveau ou en pente douce. Le
 
composant 2 consiste de sables fins avec minimum de d6veloppe
ment de profil de sol se trouvant sur des dunes transverses
 
isol~es mod~r~ment abruptes; quelques pentes abruptes sont
 
aussi incluses. L'utilisation de la terre est le pAturage. Le
 
couvert v~g~tal est bon pour le composant 1 et d'assez bon A
 
bon pour le composant 2. L'grosion est de l~gre a mod~r~e,
 
respectivement, pour les deux composants. Les sols ont une
 
convenance NI 5 la culture. Les facteurs limitants sont les
 
mgmes que ceux de BE 10. Les sols du composant 1 sont
 
repr~sent~s par K 19. 

BE 12 Sols mod~r~ment abruptes et abruptes, profonds, exces
sivement draings, A texture grossi~re (40%): sols mod~r~ment en 
pente, profonds, excessivement draings, A texture grossi~re 
(35%); et sols caillouteux, en pente douce, tr~s peu profonds, 
excessivement drain~s (25%). Les sols dominants sont des 
sables fins, clairs de couleur, avec peu ou pas de d~veloppe
ment de profil de sol situ~s en des positions protegees contre 
les vents a c8t6 des affleurements rocheux. Ces sols sont une 
zone de sable activement en mouvance. Le composant 2 consiste 
en des sables fins avec un minimum de d~veloppement de profil 
de sol, adjacents au composant I en des zones stabilis6es. Le
 
composant 3 est compos6 de sols caillouteux formnis sur les
 
sites les plus bas de cette unitg. Le composant 2 a une gamme
 
de pente douce a modgrgment abrupte.
 

Le composant 3 englobe quelques terres rocheuses plus
 
abruptes. Ces terres sont utilisges pour la pature. Les com
posants 1 et 3 ont des surfaces presque nues. Le composant 2 a
 
un ccuvert v~g~tal assez bon. Le composant 3 a une 6rosion
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modgrie. Les composants 1 et 3 ont une convenance N2 a
 
l'agriculture. Le composant 2 a une convenance NI A
 
l'agriculture et son principal facteur limitant est la basse
 
pluviom6trie. Peu de zones de hautes nappes souterraines sont
 
comprises dans cette unit&. Ces zones sont g~n~ralement uti
lisges pour les palmeraies. L'envabissemet des dunes de sable
 
est un sgv~re probl~me dans plusieurs de ces zones.
 

BE 13 Sols mod~r~ment en pente, profonds, excessivement
 
draings, A texture grossi~re (50%) et sols assez nivel~s et
 
leg~rement en pente, bien drain~s, a texture moyenne (50%).
 
Les sols dominants sont de sable fin avec peu ou pas de dave
loppement de profil, ils sont situds dans les dunes de sable
 
longitudinales. Le composant 2 est profond et a un d6veloppe
ment de profil de sol important. Le composant 1 est constitu6
 
de sites assez nivel~s et l~grement en pente compos~s de sable
 
profond recouvrant une mati~re fine. Ce composant I est formg
 
d'un couvert sableux peu profond. Les sols du composant R sont
 
les mames que les principaux sols de l'unit6 BU5. Les sols de
 
moindre importance sont d~sertiques et mod~r~ment en pente
 
rocheuse.
 

Cette unit6 est utilis~e pour la pature. Les sols ont
 
g~n~ralement peu de v~g~tation bien que le composant 1 ait a
 
certains endroits un couvert v6g~tal assez appreciabie. On
 
trouve ce genre de sols dans un couloir de mouvants actifs.
 
Ces sols ont une convenance de NI. La limite majeure est
 
situge dans une zone de sables mouvants. Les terrains allu
viaux y sont courants mais 6troits. La densit6 hydrographique
 
est moyenne. Ii existe quelques potentialit~s limit~es de
 
cours d'eau.
 

BE 14 Sols mod~r~ment en pente et modgr~ment abrupts, pro
fonds, excessivement draings et A texture grossigre.
 

Les sols dominants de cete unit6 sont des sables fins avec
 
peu ou pas de d~veloppement de profil de sol, que l'on trouve
 
dans des zones de sables se d~plagant. Des sols en pente douce
 
et des sables mod~rment profonds sur sol a texture moyenne
 
sont inclus dans cette unit6. Des sols mineurs ont une fine
 
couverture de sables sur sols a texture moyenne.
 

Ces terres sont utilis~es pour le pAturage. La couverture
 
v~g~tale est g~n~ralement pauvre. Plusieurs zones agricoles
 
libgr~es par les inondations se trouvent adjacentes a cette
 
unit6 (Unitg BA8). Les sols dominants ont une convenance Ni a
 
l'agriculture. La principale limitation est la faible plu
viom~trie et un grave danger d'6rosion. Les terres alluviales
 
sont de rares a communes et g~n~ralement troites. La densit6
 
de drainage va de grossi1re 5 moyenne.
 

BE 15 Sols mod~r~ment en pente, profonds, excessivement 

drain~s A te!xture gross~ire (60-90%); assez nivel~s et
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l~gerement en pente, profonds (tras peu profond 9 gravier),
 
bien et quelque peu excessivement draings, A texture moyenne A
 
gravier (10-40%). Les sols dominants sont A texture grossi~re
 
avec un d~veloppement de profil de sol allant du minimum au
 
modgrg; ils se situent dans les dunes c8ti res. Le composant

2, d'un sol a gravier de mauvais cailloutis, est form& sur des
 
s~diments de la dernigre phase continental.
 

Le composant I est consititug de quelques sols l~g~rement
 
en pente de d~veloppement de profil de sol diminue plus ou
 
moins au fur et A mesure que l'on monte vers le nord. Le com
posant 2 en est le mame que pour les sols principaux de l'unit
 
BU6. Ces terres sont utilis~es pour la pature. On trouve un
 
peu de terre arable dans le composant 1 aux environs de la
 
vallge du Fleuve s~n~gal. La couverture v6g~tale du compo
sant 2 est tr~s peu importante. Les sols du composant I ac
cusent une 6rosion mod6r~e mais s~v~re; il n'est pas rare de
 
rencontrer un escarpement tr~s prononc6 de sol lager recouvre
ment de silicate. Le composant 1 a une convenance de NI pour 
les terres arables, quant au composant 2, il en est N2 pour ces 
mimes terres arables. La basse pluviomtrie limite le com
posant I. La grossi~ret6 de texture, les 6rosions 6oliennes,
 
la faible fertilit6 ainsi que les d~gradations de sols en sont
 
d'autres facteurs limitatifs. Le profil B8 repr~sente le sol
 
assez d~velopp6 du composant 1.
 

BE 16 Sols en pente douce et mod~r~ment en pente, profonds,
 
excessivement drain~s a texture grossi~re (70%) et sols
 
mod~r~ment en pente et mod~r~ment abruptes, profonds, excessi
vement drain~s a texture grossi~re (30%).
 

Les sols dominants sont A texture grossi~re avec un dave
loppement de profil de sol situg dans les interdunes tr~s en
 
relief des r~gions ouvertes. Le composant 2 est constitu6 de
 
sable fin a\,ec un d~veloppement de profil de sol ininimum situ6
 
dans les dunes c3ti6res.
 

Le composant I est formg de r~gions interdunaires en pente
 
mod~rge. On observe un d~veloppement de profil plus avancg
 
dans la partie sud de cette unitg. La constitution des sols de
 
moindre importance ressemble au composant 2 de l'unitg CIE6, de
 
couleur foncge A texture moyenne, d'une profondeur et riche en
 
teneur carbonique A texture mod~r~ment douce. Dans le Centre
 
est de cette unit6, on p9ut voir quelques micro-d6pressions;
 
ces r~gions sont similaires A l'unit6 BE21. La densit6 des
 
dunes c8ti6res augmente plus on s'enfonce vers l'ouest et le
 
sud.
 

Ces sols sont plus g~n~ralement utilis~s pour la p~ture.
 
La couverture v~g~tale est en g~ngral assez riche. Dans la
 
partie sud de cette unit6, le surfaces arables varient d'ann~e
 
en annge selon la pluviom~trie. L'grosion en ces terres est
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mod~rge et s~v~re. On trouve aussi beaucoup de puits dans les
 
interdunes au nord de cette unit6. Ces sols ont une convenance
 
de NI en terre arable. Les facteurs limitatifs sont la plu
viositg, l'grosion s~v~re, la texture grossi~re et la fertilitg
 
pauvre.
 

Les terrains alluviaux sont peu nombreux. Le composant 1
 
est reprgsentg pour le profil de sol B3, lequel profil est
 
mons d~veloppg que les sols au sud de cette unitg. Le sol
 
calcaire de moindre importance est reprgsentg par B9.
 

BE 17 Sols l~garement en pente, profonds, excessivement
 
draings a texture grossi~re.
 

Les sols dominants sont profonds, A forte teneur acide et
 
sableux fins. Ces sols ont un profil de sol tr~s d~velopp6.
 
On trouve aussi dans cette unit6 quelques affleurements en
 
pente. Les sols secondaires sont en sable peu profond
 
recouvrant une matire douce avec gravier. Ces sols
 
ressemblent au composant I de l'unit6 AE2 et ont la par
ticuliarit6 d'appartenir a une climatique diff~rente et sont
 
d~pourvus de tout sol r~siduel.
 

Cette unit6 est utilisge en p~ture, bien qu'il existe pro
bablement aux environs des villages quelques surfaces arables
 
secondaires. Le couvert v~g~tal est bon et l'grosion est
 
g~n~ralement lgre avec aux environs des villages quelques
 
surfaces affect~es d'grosion modgrns A s~vare.
 

Ces sols ont une convenance arable SC. Les principaux
 
facteurs limitant l'agriculture sont la faible pluviom~trie et
 
les textures grossi~res. Pour cette unitg une vari6t6 est
 
recommand~e dans la culture du mil plut~t que le Sorgho. Ces
 
sols sont tras aptes pour le p~turage.
 

BE 18 Sols mod~r~ment en pente et modgr6ment abruptes, pro
fonds, excessivement draings a texture grossiare (75%) et sols
 
A affleurement, en pente douce, profond, d'assez a excessive
ment draings, texture grossi~re a modgrgment grossilre (25%).
 
Les sols dominants sont a sable fin avec un rminimum de dave
loppement de profil de sol que l'on trouve dans les dunes
 
c~ti~res.
 

Le composant 2 en est A texture grossi~re a modgr~ment
 
grossiare et on les trouve dans les interdunes bien d~finies
 
assez 6troites. Le composant I comprend quelques hautes dunes
 
en pente douce. Les sols secondaires sont compos~s de facies a
 
texture moyenne (d~couverte terres grasses sableuses) et
 
facies 2 texture douce et salines. Ces deux types de sols
 
secondaires sont situgs dans les interdunes.
 

Ces territoires sont en g5n~ral utilisgs en p5turage mais
 

il existe pros de certains villages des terres secondaires
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arables. Le couvert v~g~tal y est g~n~ralement bon. Les zones
 
d'irosion active sont indiquges en couleur vive par la mosalque
 
Landsat. Pour la presque totalitg de cette unit6, l'6rosion
 
est lg6re et modgr~e. L'6chelle de convenance est de NI pour
 
les sols principaux de cette unit6. Une faible pluviom~trie en
 
est le principal facteur limitatif. Le composant 2 est
 
repr~sentg par le profil de sol B13, sul secondaire de texture
 
moyenne est repr~sentg pour B12.
 

BE 19 Compos6 de sols en pente modgr.e, mais profonds et 
excessivement drain~s a texture grossi~re (50-70%' et de sols a 
affleurement, profonds assez pauvrement a pauvrement drain~s, 
de texture mod~r~ment douce a douce (30-50). Les sols domi
nants sont de sable fin avec un minimum de d6veloppement de 
profil situ~s dans les dunes c8tiares. Le composant 2 est d'un
 
sol de texture mod~r~ment douce A douce qu'on trouve dans les
 
interdunes irriguges pour la plupart des ann~es. Le composant
 
I comprend quelques surfaces en pente modgrge.
 

L'hydrographie du composant 2 va de modgrgment bien a tras
 
m~diocre, elle a laiss6 un r~sidu deltaique. Plus on s'6loigne
 
au nord vers le lac R'Kiz, plus la salinitg augmente. Les sols
 
secondaires associgs au composant 2 sont mod~r~ment bien
 
draings et sont constitugs d'une texture grossiare 9 modgrgment
 
grossiare recouvrant une matiare fine.
 

Le composant 1 est utilis6 comme p~turage; quelques sur
faces secondaires sont utilis~es en culture de terre ferme.
 
Le composant 2 est utilisg en culture irriguge et en paturage.
 
Le couvert v~gtal du composant 1 est pauvre et assez substan
tiel, l'grosion est modgrge et sgv~re. Le couvert v~ggtal du
 
composant 2 est assez substantiel et l'6rosion consiste en
 
quelques thalwegs ravings. L'6chelle de convenance en terre
 
arable pour le composant 1 est de NI. Une faible pluviomtrie
 
caractgrise le principal facteur limitatif de ces terroirs.
 
L'6chelle de "onvenance en terre arable est de S2 pour le com
posant 2. Ces terroirs sont limit~s par des textures douces
 
(tendances Vertisolic), une lente perm~abilit6 et un ph~nomane
 
d'inondation qui se manifaste apr~s le picage des plantes. Un
 
systame de fertlisants et de labourage est recommandg. La
 
principale culture sur ces terres est le sorgho. Ii serait
 
souhaitable d'utiliser des bites de trait pour soutenir
 
l'efficacit& du labour et par consequent la surface (en
 
hectares) plant~e pendant les annges fructueuses. Les
 
pgrimatres (contre-digues) peuvent servir A l'extension de
 
l'irrigation jusqu'aux sites les plus 6levgs. Le composant 2
 
est repr~sent6 par le tableau de site B16. Les sols mineurs
 
sont d~crits par B1l et BI5.
 

BE 20 Composg de sols en pente mod~rge et mod~r~ment abruptes,
 
profonds excessivement draings de texture grossi~re (75%) et de
 
sols a affleurement en pente douce, profonds assez faiblement 9
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faiblement draings avec une texture modgr~ment douce A douce
 
(25%). Les sols dominants, de sable fin avec un minimum de
 
d~veloppement de profil de sol sont situgs dans les dunes
 
transversales. Le composant 2 est caract~risg par les sols
 
salins de texture mod~r~ment douce A douce situ~e dans les
 
interdunes. Le composant 1 comprend quelques surfaces a pente
 
douce et des surfaces de sable modgrgment profondes recouvrant
 
une mati~re fine. Le composant 2 est d'un couvert sableux pro
fond. Les sols secondaires sont forms de sebkhas.
 

Ces sols sont utilisgs en p~turage. La couverture v~g~tal
 
est d'une qualit6 assez bonne A bonne. La couverture v6g~tale
 
du composant 2 est enti~rement pauvre bien que ce couvert soit
 
assez bon sur certaines surfaces a lager recouvrement sablon
neux. Pour le composant 1, l'grosion est modgr~e, une severe
 
grosion s'est 6tablie aux environs des villages, des puits et
 
dans un couloir longeant la piste - Nouakchott - Rosso.
 
L'9chelle de cunvenance en terre arable est de Ni pour ces
 
terroirs. Le principal facteur limitatif est la basse plu
viom~trie annuelle. Le composant 2 est aussi caract6risg par
 
sa lente perm~abilit6 qui le limite. Les principaux terroirs
 
sont repr~sent~s par les tableaux de site R1 et R2.
 

BE 21 Composg de sols en pente douce et mod~r~e profonds
 
excessivement draings et de texture grossi~re. Les sols domi
nants sont profonds, de tencur en acide modgrge A l~ger. Leur
 
d~veloppement de profil de sol va du minimum au modgrg. Cette
 
unitg est compos~e de sables 6oliens tapisses par des sols
 
forms de grg et/ou conglomrat de l're tertiaire. Des sur
faces 6troites, sinueuses et lgg~rement concaves sont incluses
 
dans les sols dominants (10%). Les sols secondaires sont com
pos~s de sols r6siduels forms de gr6 avec ou sans un couvert
 
de sables 6oliens tr~s peu ou peu profonde. On peut trouver
 
quelques surfaces de gravier et de d~p~ts sur le plateau con
tinental aux extr~mit~s sud et est de cette unit6.
 

Ce terroir est utilisg comme pAturage et accuse une gro
sion de modgr~e A s~vare. ii existe quelques terres arables le
 
long de la vallge du Fleuxe S~n~gal. Le couvert v~g~tal va de
 
moyen a pauvre; mais les sites qui sont l6garement concaves ont
 
un bon couvert v~g~tal. On peut remarquer quelques crottes de
 
terres sur les surface 6rod~es. L'6chelle de convenance en
 
terre arable de ce sol est NI. Le principal facteur limitatif
 
est !a faible pluviom6trie. Les surfaces alluviales sont rares
 
et la densit6 hydrograrhique est tr~s irr~guli~re. Un ancien
 
cours d'eau se trouve au nord-ouest de cette unit6; les
 
extr~mit~s de ce cours d'eau sont marquges par des roches
 
ferrugineuses.
 

BE 22 Facies mod~r~ment en pente, profonds, excessivement
 
draings, a texture grossi~re. Les sols dominants dans ces
 
unit~s secondaires sont les dunes cfti~res et d'autres dunes
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situ~es dans le delta du Fleuve Sgn&gal. Les sols secondaires
 
sont salins, de texture douce que Von peut trouver dans
 
quelques rares interdunes. Cette unitg est utilis~e pour le
 
pAturage. Elle a une 6rosion l~gre A mod~r~e. La couverture
 
v~g~tale est de moyenne A bonne. Ces so.s ont une convenance en
 
terre arable de Ni. Leur facteur limitatif majeur est la
 
faible pluviom~trie. Cette unitg est repr~sentge par le
 
tableau R6.
 

Les Sols Lithiques (L) 

On trouve ces sols dans la partie orientale de la Rggion B
 
des sols, ils occupent 22,8% de la R9gion (Fig. 3-9). Ce
 
groupe comprend une large varit6 de types de roches d'9ges
 
g~ologiques. Les roches les plus connues sont les Quartzites,
 
les Micaschistes, le Granites et les Gras. L'Age gologique
 
s'6tend de l' re prg-cambrienne A l' re d~vonienne, une bonne
 
partie de la gamme g~ologique est d'Sge indtermin6. Ce groupe
 
comprend en majorit6 !es plateaux de l'Assaba et du Tagant et
 
les terres rocheuses de l'Affol6. Les sols lithiques sont
 
g~n~ralement tr~s peu profonds A soubassement et sont
 
excessivement draings.
 

Les facies figurant dans cette unitg sont les 5oliens, les
 
couches d~sertiques et les terrains alluviaux. Les formations
 
de sols sur place ainsi que les formations alluviales sont
 
rares dans ce groupe de facies puisque la plupart de ces sur
faces sont sujett6s a l'grosion golienne. La densitg
 
hydrographique de ce groupe est g~n~ralement irr~guli~re. Ces
 
terres sont beaucoup utilis~es comme paturage. Le probl~me qui
 
se pose le plus souvent est le manque d'accessibilit6 de ces
 

paturages.
 

BL I Sols lithiques, mod~r~ment en pente, tr~s peu profonds et 
excessivement drain~s (50%) et sols en pente douce, profonds, 
bien drain~s, a texture moyenne et mod&r~ment fine, avec 
gravier (50%). Les sols dominants sont rocailleux et tr~s peu 
profonds avec des profils de sol bien d~velopp~s avec gravier. 
Le composant I comprend quelques surfaces a pente douce. Les 
Micaschistes sont les roches meres doiainantes associ~es au com
posant I. Le composant 2 comprend quelques affleurements. Les 
terrains a gravier comprennent environ 40% du composant 2. Les 
sols secondaires (10%) sont compos~s de sables 6oliens d~posgs 
sur le flanc cachg de la chaine Oua Oua. 

Ces terres sont utilis~es comme p~turages. Le couvert
 

v~g~tal y est pauvre. L'6rosion est un probl~me dur pour les
 
sols secondaires ci-dessus. Le composant 2 a subi une 6rosion
 
hydrographique s~v~re aux environs des cours alluviaux. Les
 
facteurs limitatifs des sols constituant le composant 2 sont
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Fig. 3-9. Les sols lithiques dans les zones de sol B sont illustr~s par
 
une region au relief 16g~rement ondu1~e, situ~e 5 14 km au nord-ouest de
 
M'Bout (haut), et par des zones d'evacuation dans les prolongements de la
 
pente sud de ]'Assabi (bas).
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les zones de gravier, la lente perm~abilit6 et l'6rosion. Les
 

terrains alluviaux sont frequents et la densitg hydrographique
 

va de moyenne a bien. Les voies d'eau secondaires ont
 
zones
g~ngralement des rives A pentes modgrges, alors que les 


suffisamment larges pour 6tre cartographiges.
alluviales primaires sont 


(Unitg BA4). Le composant 1 est reprgsentg par le tableau
 

descriptif des sites C12.
 

BL 2 Sols lithiques abruptes tr~s peu profonds et excessive

ment drain~s. 

Les sols dominants varient de tr~s peu profonds a rocheux
 

et se situent dans les hauteurs basses et abruptes. Leur prin

cipale mati~re mare est la quartzite. Ces sols comportent
 

aussi quelques rides moins en pente et des sillons. Les sols
 

secondaires consistent en des frontons rocheux.
 

Ces terroirs sont utilis~s comme paturages mais leur
 

couvert v~g~tal est pauvre. Leur convenance en terre arable
 

est N2.
 

BL 3 Compose de sols lithiques de pente douce a abrupte, tr~s 

peu profonds eL excessi,ement drain6s. Les sols dominants dans
 

cette vaste unit6 vont de tr6s peu profonds ou profonds 5
 

soubassement (gr~s et quartzices). Cette unit6 englobe tout le
 

plateau de l'Assaba et la moitig sud du plateau du Tagant. Les
 

surfaces rocheuses sont incluses dans la gamme des
 

caract~ristiques de cette unit6. Les sols secondaires englo

bent des sables 6oliens allant de tr~s peu profonds et des for

mations en pentes limoneuses (on les trouve le plus fr~quemment
 

dans le plateau de l'Assaba).
 

Les terroirs sont beaucoup plus utilis6s en pAturage, le
 

probl~me qui s'y pr~sente le plus souvent est leur caract~re
 

inaccessible. Quelques surfaces secondaires de terre arable
 
les penexisteraient aux environs des zones limoneuses et sur 


tes douces. Cette ,,nitg est en ggngral balay~e par le vent,
 

elle est par consequent une zone d'erosion.
 

L'grosion est i6g~re pour les sols dominants et on peut
 

trouver une erosion allant de lgre 5 sgv~re pour les sols
 

secondaires en fonction de la position du relief et de leur pro

tection par rapport aux effets des vents. La couverture v~g~tale
 

varie de pauvre a moyenne. Les sols dominants ont une 6chelle de
 

aux sols secondaires de
convenance en terre arable de N2, quant 


la partie sud de l'Assaba, leur taux de convenance es, Je N1
 

bien qu'on puisse trouver quelques surfaces SC 1A oi les pentes
 

sont douces!
 

Les limoneux sont rares. L'hydrographie est irr~guli~re
 

pour cette unit6 en general, mais certaines zones y ont une
 

densit6 hydrographique moyenne. Ii existe beaucoup de d6fauts
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et de fractures dans ces unit~s et la disponibilit6 du sol
 
humride et/ou en eau est fr~quente dans ces zones. Les sols du
 
plateau du Tagant ont 6t6 caractgris~s auparavant. (INSTRUPA
 
1979).
 

BL 4 Composg de sols lithiques en pente douce A abrupte, tr~s
 
peu profonds, excessivement draings (85%); et de sols a pentes
 
douces, abruptes, quelque peu excessivement draings de texture
 
modgr~ment abrupte A abrupte (15%). Les sols dominants Eont
 
tras peu profonds, excessivement drain~s, de grgs durs de la
 
gamme g~ologique de Folle. Le composant 2 consiste en des for
mations limoneuses profondes. Le d~veloppement de sol diminue
 
au fur et a mesure que l'on avance de sud au nord. Les sols
 
secondaires sont de texture grossi6re et peu profonds ou de
 
mod~r~ment profonds a soubassement.
 

La p~ture est la principale utilisation de ces terroirs.
 
On peut rencontrer de l'agriculture dans la partie sud de cette
 
unitg. Le couvert v~g~tal varne de pauvre a moyen pour le com
posant 1 et moyen pour le composant 2 qui accuse une 6rosion
 
allant de l~g~re A sgv~re. La convenance en terre arable du
 
composant 1 est de N2, elle est de NI pour le composant 2. Le
 
quart des sols de la partie sud de cette unit4 a un taux SC
 
(0,5%) de la r~gion). Les facteurs limitatifs en sont les tex
turess grossi~res, l'grosion et la basse fertilitg.
 
L'Administration devrait comporter un volet de protection
 
contre l'grosion olienne et un volet de fertilisation. La
 
cultu.e recommandge pour les sols a taux SC et le mil.
 

Les terrains alluviaux existent sur toute l'6tendue de
 
cette unitg. Les voies d'eau secondaires sont g6n~ralement
 
6troites et rocheuses. Les zones alluviales les plus importan
tes sont g~n~ralement associges au composant 2; elles ont un
 
potentiel agricole s'6tendant de moyen A bon.
 

Le composant 2 est repr~sent6 par la figure C2 qui se
 
situe dans la partie Sud de ce composant.
 

BL 5 Compos6 de sols lithiques 2 affleurement partant a
 
abrupts, trs peu profonds, excesjivement draings (60-80%) et
 
de sols en pente douce a mod~rge profonds, excessivement
 
draings a texture grossiare (20-40%). On peut trouver
 
les sols dominants sur les plateaux de grgs de pentes varian
tes. Le composant 2 est de texture grossi~re avec un minimum
 
de d~veloppement de profil de sol; il consiste en sables
 
goliens et sols de d~p8ts sableux.
 

Le composant 1 comprend quelques surfaces avec un couvert
 
peu profond de sables 6oliens. Le composant 2 comprend
 
quelques surfaces de sables mod~rgment profonds recouvrant des
 
roches.
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Cette unitg est utilis~e comme p~turage. Le couvert
 
v~g~tal du composant I est pauvre, quant au cromposant 2 son
 
couvert va de pauvre 2 moyen. Pour le composant 2, 1'erosion
 
est mod~rge et s~vare. Les taux de convenance sont de N2 pour
 
le composant 1 et NI pour le composant 2. Les principaux fac
teurs limitatifs en sont les basses precipitations annuelles et
 
les terrains rocheux.
 

Un peu d'hydrographie s'annonce 5 la base des escapements
 
oi 'on voit aussi un ruissellement supplmentaire. Ces sur
faces ont une potentialitg agricole.
 

On trouve ces sols sur toute l'6tendue des deux tiers de
 
la partie orientale de sol Rggion B. Ce groupe de formation
 
englobe 10,9% de cette region. La majoritg des sols figurant
 
dans cette unit6 sont situgs dans la partie centrale de la zone
 
du Projet. Ce groupe est form6 de plusieurs provinces g6olo
giques saillantes, notamment les gammes de M'Bout, de S6libaby
 
et de Letfatar. Leurs types de roches sont g~n~raleint les
 
micaschistes et les granites. Les d~veloppementes de profil de
 
sols s'6tendent du minimum au moder6. Les fragments de surface
 
grossi~re sont g~n~ralement abondants et s'6tendent.
 

Pav6du D6sert en P6diments (P) 

Ces sols se rencontrent a travers les deux tiers est de la
 
Rggion de Sol B (Fig. 3-10). Ce groupe de paysages comprend
 
10,9% de cette Rggion: La majoritg des sols inclus dans cette
 

unitg sont localis~s dans la partie centrale de la zone du Pro
jet. Plusieurs provinces g~ologiques saillantes constituant
 
ce groupe, nom~ment les series de M'Bout, les s~ries de S9li
baby et les s~ries de Latfatar. Les types de roches sont
 
g~ngralement des micaschistes et des granites. Les profils de
 
sol vont du minimalement au mod&rgment bien d~velopp~s. Les
 
fragments grossiers de surfaces sont g~n~ralement abondants et
 
leur gamme en grosseur va de graveleux au caillouteux et au
 
pierreux. Les pentes sont presque Z niveau avec quelques sur
faces mineures a pente douce. Les textures de sol sont mo
yennes et modgrgment fines. D'autres paysages inclus avec ce
 
groupe sont les terres hautes, les sables 6oliens et les terres
 
alluvi aes.
 

Ces sols sont commungment utilisgs pour la pature, le
 

couvert v~g~tal est g~n~ralement pauvre. Ce groupe de paysage
 
inclus ou est associ6 avec la majorit6 de la r~gion inond~e A
 
partir des terres hautes (ex: loin des confluences des majeurs
 
Oueds avec la vall~e du Fleuve S~n~gal). Le sorgho est la
 
culture dominante dans ces zones.
 

BP 1 Sols caillouteux presque A niveau et en pente douce, pro
fonds, excessivement drain6s (50%) et sols a texture modgrgment
 
en pente douce, profonds, quelque peu excessivement et
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Fig. 310 Deux vues illustrant un pdiment ou reg 20 km au sud-ouest
 
de Magta Lahjar (haut) et d l'a~roport de Letfata (bas). Dans la photo

d'en haut, l'Acacia flava est l'espbce dominante. Une combinaison de
 
couleurs claires et foncbes caractbrisent le gravier. Le sol est moins
 
graveleux dans lillustration Wen bas. Toutefois, les fragments grave
leux sont mis en relief par leur resistance aux mouvements des sables.
 
Le vaste bourrelet a l'horizon indique le commencement d'ure grande
 
pouss~e des dunes de sables.
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excessivement drain~s. Les sols dominants ont une surface presque 
continue de pierres et de cailloux; la fraction de sul moins de 
2 mm en diam~tre est modr~ment fine. 

Le composant 2 a une texture grossi~re avec un d~veloppe
ment de sol minimum. Un couvert schisteux est inclus avec le
 
composant I. Le composant 2 consiste en des sables 6oliens et
 
en des sols 5 texture modfr~ment grossi~re ou grossi~re qui se
 
sont forms sur place. Des zones mod~r~ment en .ente sont
 
incluses au composant 2.
 

La p~ture est la principale utilisation de la terre. Au
 
moins une zone de palmiers existe dans cette unit6. L'6rosion 
eqt s6vre pour le composant 2. Le couvert v~g~tal est pauvre 
pour le composant 1 et de pauvre a assez bon pour !e composant 2. 
Le composant I a une convenance N2 pour l'agriculture. Le
 
composant 2 a une convenance NI, les facteurs limitants sont 
1'erosion s6v~re, le crontage en surface, le hazard d'6rosion, 
les textures grossi~res et la basse fertilit6. Les terres 
alluviales sont communes et la densit6 de drains moyenne. Dans 
le fond 6ud, les voies de drainage cartographies sont souvent 
caillouteuses et dans l'unit6 cartographi~e dans le nord, une 
zone de sols 5 texture fine, lourderent v~g6t~e (Acacia seyal) 
se rencontre en association avec des terres alluviales 
(description du site K4). 

BP 2 Sols avec gravier et pieLres presque i niveau et en 
pente douce, profonds, bien drain~s 5 texture moyenne. Le sol
 
dominant de cette large unit6 a un d~veloppement de profil
 
mod~rg et une couverture de pav6 d~sertique. Des sols 5 tex
ture fine sont inclus dans cette unit6 ainsi que des sols sans
 
gravier et pierres. Quelques zones sont couvertes par des 
sables fins. Peu de bords rocheux sont situ~s au sud de
 
Sengrafa. 

L'utilisation majeure de la terre est la pature, mais plu
sleurs petites zones de culture traditionnelle de barrage 
existent ici. La couverture v~g~tale est tr~s pauvre et 
pauvre. Cette zone est urne zone balay~e par le vent. La 
convenance de la terre pour l'agriculture est NI. Les terres 
alluviales sont communes et la densit6 des drains est moyenne. 
Ces sols sont fertiles et le potentiel en g6n~ral pour 
l'agriculture de barrages est d'assez bon i bon. Un sol A tex
ture modrement fine est repr~sent6 par le profil de sol C1.
 
Trois investigations de sol de cette r~gion ont ft6 faites
 
(SONADER, 1981; Gavaud, 1960; INSTRUPA, 1979).
 

BP 3 Sols graveleux et caillouteux presque a niveau et en 
pente douce, profonds, excessivement drain~s (35%); sols A tex
ture todr&ient grossi~re et grossi~re, en pente douce, pro
fonds, quelque peu excessivement et excessivement drain~s 
(35%); et sols "Lithic" mod6r6mnent abrupts, tr~s peu profonds, 
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excessivement drain~s (30%). Les sols dominants sont des paves
 
d~sertiques de couleur fonc6e. Le composant 2 se compose do
 
sables 6oliens avec dbveloppement de profi! minimum, Le com
posant 3 se compose de terres rocheuses et caillouteuses. Le
 
composant I a commun~ment un couvert de surface de sable tr~s
 
grossi~re ou de gravier; de sols pierreux, presque a niveau
 
sont inclus dans la gamme de proprit's. Le composant 2 inclus
 
des terres mod~r~ment en pente et quelques sols A texture
 
mod~r~ment grossi~re form~e sur colluvium; dans certaines pla
ces le composant 2 est l'unit6 dom!aante. Les sols mineurs
 
associge au composant 1 sont des terres libres de gravier et de
 
cailloux.
 

L'utilisation majeure de ces terres est la pAture.
 
L'6rosion est mod~r~e et s~v~re pour le composant 2. Le
 
couvert v~g~tal est pauvre pour les composants 1 et 3, et de
 
pauvre a assez bon pour le composant 2.
 

Les gammes de convenance pour l'agriculture sont Ni pour
 

les sols dominants et pour le composant 2 et N2 pour le composant
 
3. Le majeur facteur limitant pour lVagriculture est la basse 
pluviom&trie pour les sols non lithics et n- L graveleux de
 
cette unit6.
 

Les terres alluviales sont rares dans cette unitg, mais il 
y a plusieurs lacs temporaires. Ces zones offrent quelques 
potentiels pour l'agriculture de barrage et un bon potentiel 
aux palmeraies. Le composant 1 est reprgsentg par K20, K21 et 
K22. Les sols mineurs associ~s au composant I sont repr~sent~s 
par KI.
 

BP 4 Sols caillouteux et graveleux mod~r~ment en pente, pro
fonds, excessivement draings (50%) et sols 5 texture. moyenne A
 
mod~r~ment fins, presque a niveau et en pente douce, profonds,
 
bien drain~s (50'). Les sols dominants sont des terres do
 
couleur fonc~e, graveleuses et caillouteuses. Le composant L
 
est similaire au composant 2 de l'unit6 BE13. Des terres gra
veleuses presque a niveau et en pente douce sont incluses au
 
composant 1. La plupart des zones du composant 2 ont un mince
 
couvert de sable. Les sols mineurs sont des sables 6oliens
 
modrrment profonds et profonds.
 

Cette unit6 est utilis6e pour la pature. La couverture
 
v~g6tale est tr~s pauvre pour le composant 1 et pauvre pour le 
composant 2. Cette province est balay~e par les vents et se 
trouve dans une zone de sables en d~placement. 

Les convenances a l'agriculture sont N2 et NI pour le com

posants 1 et 2 respectivement. Les terres alluviales sont
 
grossiarement espac~es et procurent une v~g~tation pour la
 
p~ture d'assez bonne a bonne. 11 existe quelques potentiels a
 
la culture d,;barrages dans cette zone.
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Plusieurs profils de sol ont 6t6 d~j5 d~crites dane cette
 
unite (SONADER 1981).
 

BP 5 Sols avec gravier presque i niveau et en pente douce,
 

profonds, bien drain~s, A texture moyenne et modgr~ment fins.
 

Les sols dominants sont des terres profondes, graveleuses.
 

Cette unitg est similaire au composant I de l'unitg AU 1; elle
 
diffare par 6tant dans une diffrente zone climatique de sol et
 
ayant moins de zones a textures grossiares et modr~ment
 
grossiares. Les sols majeurs ont des zones gravelleuses signi
ficatives a la surface ou dans les 50 cm de profondeur. Les
 
sols raineurs sont des zones libres de gravier et un couvert
 
tr~s superficiel a modgr~ment profond de sables 6oliens. Le
 
premier sol mineur se rencontre en formes irr6guli~res et
 
souvent a du gravier dans les premiers 100 cm de la surface;
 
tandis que le second sol mineur se rencontre a la limite entre
 
cette unit6 et l'unitg BE 17. L'utilisation de la terre est la
 
pature et le couvert v~g~tal est pauvre. L'6rosion est mod~r~e
 
et les croates de sol sont communes.
 

Ces sols ont une convenance NI a la culture. Les facteurs
 

limitants sont la basse pluviom~trie, le gravier et la faible
 
permgabilitg.
 

Les terres alluviales sont communes et la densitg des
 
drains est de moyenne A fine. Les terres alluviales sont
 
g~ngralement minces et ont des bords en pente douce ou
 
modgrgment en pente. Le ravinement est commun et les canaux sont
 
bien incisgs.
 

Terres Hautes, Indiff~rencies (U) 

Ces paysages se rencontrent a travers les deux tiers est 
de la R~gion de sol B; ils comprennent 18,5% de cette zone 
(Fig. 3-11). Les paysages inclus dans ce groupement ggngralisg 
sont des plaines presquc A niveau a ondulantes, des plateaux 
rocheux, des plaines dissgquges et non dissgqu~es, et des 

plaines avec micro d~pressions. La g~ologie inclut les s&ries 
de M'Bout, les series de S6libaby, le terminal continental, et 
plusieurs formations de 1'9ge du tertiaire. Les gras, les 
roches ferrugineuses, les gras argileux, les conglom6rats, les 
schistes et micaschistes sont quelques unes des roches mres. 
Les pentes sont normalement presque A niveau a doucement en 
pei.te. Les gammes de textures de sol vont des sables a 
l'argile glaiseuse (i.e. grossier a mod~r~ment fin). Ces 
sables a texture grossiare ont g~n~ralement des profils de sol 
plus profonds que les sols a texture plus fine. Le d~veloppe

ment du sol a 6t6 limit6 dans certaines zones a cause de ia
 
densitg de gravier et des cailloux. Les sols lithics et les
 
paves d~sertiques sont quelques fois inclus ou associ~s avec
 
ces paysages.
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Fici 3-11. Les haut-reliefs dans les Zones de sols B sont domin~s par des
 
sols ayant une grande texture et poss~dant une moindre couverture vegetale
 
(haut). D'autres r~gions moins importantes sont plus productives, et ont
 
une texture granuleuse (bas). La photo d'en haut fut prise dans une r6
gion approximativement sitube A 20 km au sud d'Aleg. Des plages de gra
viers sont fr~quentes et un cordon dunaire est visibis A 1'horizon. La
 
photo d'en bas fut prise dans une region situ~e a 20 km environ au nord
ouest de Maghama. Cette derni~re r~gion poss~de une excellente
 
couverture v~g~tale.
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L'utilisation de la terre est g6n~ralement la p~ture. Des
 
terres cultivges existent pros du Fleuve Sgn~gal (Vallee) sur
 
les s~diments plus grossiers et dans les zones alluviales
 
minces o i la culture s~che est pratiqu~e.
 

BU 1 Sols a texture moyenne et mod6r6ment grossi~re presque A 
niveau et en pente douce, profonde, bien drain~s (60-80%a) et
 
sols lithic en pente douce tr~s peu profonds, excessivement
 
di-ings (20-40%). Les sols dominants sont s6v~rement 6rod6s et
 
mod~r6ment acideso Le composant 2 consiste en des affleure
ments rocheux et ds terres caillouteuses. Le composant I
 
inclut un mince couvert de sable dans la plupart des endroits.
 
Ces sols sont similaires au composant I de l'unit6 BU 10. Les
 
sols mineurs associes au composant 2 sont des terres grave
leuses et caillouteuses. Cette unIt6 est similaire a l'unitg
 
BE 3, mais contient moins de couvert de sable &olien.
 

Ces sols sont utilises pour la p~ture. La couverture
 
v~g~tale est de pauvre a assez bonne et tr~s pauvre, respective
meat pour les composants 1 et 2. Le composant 1 est s6v -rement
 
6rodg dans plusieurs endroits.
 

Le composant I a une convenance NI pour l'agriculture et le 
composant 2 a une convenance N2. Le composant I est limitg par 
l'6rosion svre, le croatage de surface (pauvre conCi'tion phy
sique du sol) et un s~v~re hazard d'6rosion. 'les terres allu
viales sont de rares 5 communes et elles sont g6n~ralemeht 
s~v~rement iavin~es et facilement 6rodges. 

BU 2 Sols a texture moyenne avec gravier, presque S niveau, 
profonds, bien drain6s. Les sols dominants 5 texture moyenne 
avec profil de sol a d~veloppement moderg. Des zones en pente 
douce et A textures fines sont incluses dans la gamme de sols 
dominants. Des zones mineures de gravier et/ou un mince 
couvert de sable sont 6parses a travers cette unitg.
 
L'util-Isation dominante de la terre est la p~ture. La couver
ture vg6tale est pauvre et de s~v~res ravinements ont pris
 
place A travers cette unit6.
 

La gamme de convenance h la culture est Ni. Les facteurs
 
limitants sont le hazard d'&-osion, la lente perm~abilitg et
 
une tendance au crocitage de surface. Le ruissellement est tras
 
61ev6 daus cette unit6.
 

Le6 tecres alluviales sont tr~s communes et la densit6 de
 
drainage est de rioyenne 5 fine. Les terres alluviales sont 
g~n~ralenent modr~ment larges (25-50m). II existe un bon 
potentiel pour les petits barrages et l'agriculture s~che. 
Toutefois ces terres sont susceptibles 5 l'grosion hydrique et
 
une planification devrait Ptre consid~r~e dans le choix des
 
sites et en d'6ventuels am~nagements.
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BU 3 Sols A texture grossiere et modgrgment grossi~re, en 
pente douce, profonds, excessivement et quelque peu excessive
ment bien draings. Les sols dominants dans cette unit6 sont A 
texture grossire ou mod~r~ment grossiare avec un d~veloppement
 
de profil minimum modgrg. En certaines places ces sols sont
 
couverts par un mince couvert de sables 6oliens ou elles onZ
 
une surface remanige par le vent. Des zones mineures
 
d'affleurements rocheux existent dans cette unitg. Ces sols
 
sont tras similaires 5 l'unitg BE 8; ils diff6rent parce qu'ils
 
ont plus de d~veloppement de sol et parce qu'ils sont dans un
 
diffe'rent groupe majeur de paysage.
 

L'utillsation de la terre est g6n~ralement la pature. Le
 
couvert v~g~tal est bon et l'6rosion legare.
 

Ces sols ont une gamme de convenance NI a l'agriculture.
 
Le principal facteur limitant est le manque de. pluviom6trie.
 

L'am~nagement doit inclure la protection contre l'rosion
 
et la fertilisation. Le mil est la culture recommandge; ces
 
sols sont probablement trop acides pour la production du sorghoo
 
Ceci indique que la nappe phrgatique peut 6tre proche de la
 
surface. Une enquite devrait 6tre faite pour 6tablir le
 
potentiel pour l'irrigation de cette unitg.
 

BU 4 Sols A texture grossiare et modgrgment grossi~re, presque
a niveau et en pente douce, profonds, excessivement et quelque 
peu excessivement drain~s (80%) et sols lithic en pente douce 
a abrupte, tras superficiels, excessivement drain~s (20%). Les 
sols dominants sont fortement acides et ont un bon d~veloppe
ment de profil. Ces sols se sont forms sur du grg mou et des 
conglom~rats de la p~riode du tertiaire. Le composant 2 con
siste en des plateaux rocheux ferrugineux et des collines. 
Quelques sables 6oliens sont inclus au composant I. 

L'utilisation majeure de la terre est la p5ture. Un peu
 
de cultures (mil) se rencontrent dans la zone de Haddad et le
 
long de la vallge du Fleuve Sen~gal. Le composant I a un bon
 
couvert v~g~tal et le composant 2 a uai couvert pauvre 1 assez
 
bon. ''rosion est lgg~re pour le composant 1. Toutefois, 
quelques zones mineures d'grosion mod~rge a sgvare se ren
contrent dans les zones surpAturges. La convenance 5 la 
culture est SC pour le composant 1 et N2 pour le co&posant 2. 
Les facteurs limitants pour le composant I sont la basse plu
viomztrie, les textures grossiares, une reaction fortement 
acide et la basse fertilitg. 

BU 6 Sols i texture moyenne, en pente douce, profonds bien 
drain~s (50%) et sols 5 texture grossi~re sur texture moyenne,
 
en pente douce et modgrge, profonds, excessivement draings
 
(50%). Les sols dominants de cette unitg sont les mrmes que
 
ceux de l'unitg BU 2; ils diffarent parce qu'ils ont des sols
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secondaires. Le composant 2 consiste de sables 6oliens
 
sur mat~riaux plus fins peu et modgr~ment profonds. Le com
posant I inclut quelques zones graveleuses, 0-s pentes
 
mcdgries, et un mince couvert de sables. Le composant 2 inclut
 
quelques sables profonds a la couche de sol pius lourd. 

L'utilisation principale de la terre est le pastoralisme. 
Quelques terres cultiv~es existent dans les oueds nlus larges. 
L'grosion est mod6r~e et s~vare pour le composant 2. Le
 
couvert v6g6tal est pauvre pour le composant I et de pauvre a
 
assez bon pour le composant 2. La convenance a la culture est
 
NI pour ces sols. La basse pLuviom6trie est le principal fac
teur limitant pour les deux composants, ainsi que la
 
lente permeabilit6 pour le composant 1. Les terres alluviales 
sont communes et elles sont similaires a celles d~crites dans
 
l'unit6 BU 2.
 

BU 6 Compos6s des sols 2 texture grossi~re et modgr~ment 
grossi~re en pente douce et mod~r~e, profonds, excessivement et
 
assez excessivement draings (70%) et sols lithiques en pente
 
douce a abrupte, tr2_s peu profonds, excessivement draings (30%).
 

Les sols dominants sont. tr s acides et ont des profils de 
sol bien developp~s. Le composant 2 consiste en deq plateaux 
rocheux et des buttes. Que.ques zones presque A niveau qui ont 
des textures moyennes (terres grasses sablonneuses) font partie 
du composant 1. Le composant 2 renferme quelques endroits gra
veleux et caillouteux. La gologie de ces sols est la mme 
comme pour cell" de l'unitg BU4. Cette unit6 est diff~rente de 
l'unitg B4 en pente, composition et grosion. La topographie 
consiste de terres ondul~es avec des pentes courtes. On a 
consid~r6 les terres alluviales comme des sols mineurs (10%) 
dans cette unit5. 

On utilise ces sols pour le p~turage. Des sols cultiv~s sc 
trouvent au long de la Valle du Fleuve S~n~gal. La couverture 
veg~tale est assez bonne. L'6rosion est l~g~re 5 s~v~re pour le 
composant 1. Dans la partie du nord de cette unitg l'6rosion 
golienne est s6v~re, et a travers le centre de cette unitg 
l'grosion 6olienne et hydraulique a 6tg mod~r~e A s~v~re. 

Le composant 1 a une convenance NI pour l'agriculture et 
le composant 2 A une convenance N2. Quelques zones presque A 
niveau et en pente douce dans la partie du sud de cette units 
ont une convenance SC pour l'agriculture (5% du composant I). 
On recorimniande des programmes pour la protection contre 
l'grosion et pour la fertilitg du sol SC. Le composant I est 
limit6 par l'grosion, le hasard de l'6rosion, les textures, la
 
basse fertilit6 et la r~action fortement acide. Ces sols ont
 
une convenance pour le p,.'turage.
 

93 



Les terres alluviales de cette uniti sont communes
 
abondantes. La densiti de drainage est moyenne. Les zones
 
alluviales sont g~n~ralement 6troites et ravin~es; n~anmoins
 
ces regions fournissent de bons p~turages. Le composant 1 est
 
repr~sentg par le profil SI0.
 

BU 7 Sols de texture modgrgment grossi~re et de texture
 
modgrge, presque 5 niveau, tr~s peu profond A gravier, quelque
 
peu et excessivement bien draings (75%) et des sols lithiques,
 
tres peu profonds, excessivement draines et abrupts (25%).
 

Les sols dominants sont peu profonds ou tr~s peu profonds
 
Jusqu'a une zone dense des graviers ferrugineux. Le composant
 
2 consiste de rocher nu f!rrugineux situg aux bords de cette
 
unitg. Les sols du composant 1 se sont forms dans les sedi
ments iu terminal continental. Des pentes rectilignes avec
 
des endroits disperses et des plages circulaires et concaves
 
(10%) qui composent le composant I. Les petites plages con
caves sont peu profondes jusqu'au gravier.
 

L'utilisation principalc de la terre est le p~turage. La
 
couverture v~g~tale change de pauvre A bonne du nord au sud.
 
Dans cette unitg on trouve des nombreuses r~gions avec des
 
arbres morts. Les sites concaves ont un bon couvert v~gtal.
 
La convenance pour ces sols est N2; la limitation principale
 
est la profondeur aux gravier et les roches nues. Le composant 1
 
se repr~sente par les descriptions du site S5 dans le nord
 
(prOs de ial) et S9 dans le sud (pr~s de Monguel).
 

BU 8 Sols en pente douce et en pente modgr~e, profonds,
 
excessivement et assez excessivement draiigs, a texture
 
grossi~re et modgrgment grossi~re.
 

Les sols dominants de cette unitg sont peu acides A neutre 
et ont des profils de sol bien d~velopp~s. Ces sols sont
 
g~ologiquement semblables aux unites BU4 et BU6. Les sables
 
goliennes sont vulgaires aux littoraux a Vest de cette unitg.
 
Les sels mineurs sont les outliers abrupts ferrugineux qu'on a
 
d~crit dans l'unit6 BU7. Les sols dominants se sont form,s sur
 
des pentes douces et longues. Les textures des sols vont du
 
sable fin jusqu'aux terres grasses sablcnneuses. Le d~veloppe
ment du profil de sol diminue en allant au nord.
 

On utilise la terre pour le p5turage. La couverture
 
v~getale est pauvire A bonne. L'grosion est sgv~re 5 modgrge.
 
Il y a des nombreuses r~gions endurcies qui existent dans les
 
zones grodges (il y a une faible cirnentation silicale des
 
sables goliens par le vent). Ces sols ont une convenance NI
 
pour l'agriculture. Les sols du composant 1 ont des limita
tions a cause de la basse pluviom~trie et le hasard de l'Arosion.
 
Les zones alluviales sont rares et la densit6 du drainage est
 
grossi~re. Dans l'unit6 BA7 on trouve des descriptions de
 
quelques zones alluviales liges, qui sont sur les cartes.
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BU 9 Sols presque 2 niveau et en pente faible, tr~s peu pro
fonds et 
peu profonds ' gravier bien et assez excessivement
 
draings.
 

Le sol dominant de cette unit6 a une surface dense et est
 
peu profond a gravier. Le sol majeur de cette unit6 est pareil
 
au composant I de l'unitg BU7. 
 Avec les sols dominants on
 
trouve des sites assez concaves qui sont peu profonds a
 
gravier; ces r~gions composent a peu pros 15% de cette unit6.
 
Les sols mineurs (15%) ont les graviers en surface et des
 
sables grod~s peu a modgrgment profond sur matriaux fins.
 

On utilise ces sols pour le p~turage et ils ont une pauvre
 
couverture v~g~tale quand tr~s 
peu profond a gravier, et une
 
assez bonne a bonne couverture quand c'est peu profond I
 
gravier, c'est a dire, dans les sites concaves. Ii y a une
 
accumulation de sables 6oliens oi le couverture v6g~tale est
 
assez bonne A bonne. Ces sols ont une convenance N2 pour

l'agriculture. La limitation majeure est la profondeur A
 
gravier et la basse pluviom6trie annuelle. On trouve les sites
 
concaves de cette unit6 dans le profil de sol B6.
 

BU 10 Les sols en pente douce et en pente mod~r~e, profond,

bien draings, avec des textures grossi~res et mod~r~ment
 
grossi~res (60%), et les sols caillouteux et pierreux en pente

mod~r~e et en 
pente douce, tr~s peu profonds, exce,;sivement
 
draings (40%).
 

Les sols dominants sont 
des terres a texture mod~r~ment
 
Srossi~re et a texture grossiare avec des r~actions mod6r~ement
 
A assez mod~r~ement acides et s~v~rement 6rodges. Le composant

2 se compose des zones caillouteuses et des arr~tes
 
rocheuses. Les sols mineurs lids avec le composant I sont
 
des d~p8ts 6oliens de texture grossi~re avec une bonne couver
ture (10%). Lids avec le composant gravelleux du sol 2 sont les
 
sols mineurs paves d~sertiques (10%), qui ont peu de gravier
 
mais une surface dense et peu de couverture v5g6tale.
 

On utilise le composant I principalement pour le paturage;

n~anmoins, quelques zones de terres cultivges existent sur
 
quelques pentes presque A niveau pros des villages. Les sols
 
ont une pauvre v~g~tation mais il y a quelques zones de bonne
 
couverture pros des plateaux sur le but 
a l'est de cette unit6.
 
Les sols de composant 2 sont utilis&s pour le plturage.

G~ngralement ils produisent tr~s peu de v~g~tation. Il y a
 
quelques rochers bien fractures pros de Karakora Ouies; 
ces
 
r~gions ont des groupements assez forts des arbres et des herbes;
 
le composant I a une Convenance N1 pour l'agriculture (10%

de ce composant). Les r~gions SC sont limit~s par la basse
 
pluviom~trie, les textures grossi~res, le hasard sgv~re de
 
1'6rosion et basse fertilit6. On recommande des programmes
 
pour la fertilitg et la protection contre l'6rosion pour les
 
sols qui ont une convenance de SC.
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Le coniposant 2 a une convenance Ns pour l'agriculture; la 
limitation est la profondeur du sol. Les terrrs alluviales 
sont communes aux centre de cette unit6. Ces terres sont 
limit~es par la susceptibilit6 aux ravins et par une surface 
trop endurcie. Ces sols ont une convenance mod~r-e pour 
l'agriculture. Pour I'utilisation de ces terres il faut avoir 
des programm'es pour la stabilisation de l'6rosion. Ii y a 
moins de terres alluviales A l'est de cette unit6 mais elles
 
ont Line bonne convenanco pour l'agriculture. Le composant 1 
est repr6sent6 par le profil de sol K11 lorsque le composant 2
 
est typifi6 par les descriptions des lieux K11 et K13.
 

Les Terres Alluviales (A) 

On trotive ces terres parm! la Zone de Sol 2; elles ont 6t6 
cartographi6es principalement parit le centre de cette r~gion 
(Fig. 3-12). Les terres comprennent 8.2% de cette zone clima
tique. Presque tous les oueds principaux sont dans cette con
figuration de relief. L'Oued Niord6 et une partie de l'Oued
 
Karakoro sont dans la Zone pdo-climatique A. La plupart de ces 
sols sont forims dans des dep~ts alluviaux r~cents. Les autres 
zones mineures sont des d~p8ts marins, des alluvions plus anciens 
et d.-s d6p~ts deltaiques. Ces sols mineurs sont au littoral, 
au nord du Lac ','Kiz et A l'est du Lac d'Aleg. Quelques zones 
alluviales ont iit6 form~es pendant les climnats plus pluvieux et 
ces zones ne sont pas d'habitude inond6es. Les textures de sol 
rangent de grossieres S fines et le drainage de sol change de 
tr~s pauvrement A excessivement drain6. Les autres formes de 
terre de cette unit6 sont les terres hautes presque a niveau et 
des sables 6oliens. L'utilisation de la terre est divis6e 
entre le pturage, la culture de d~crue et l'agriculture siche. 
Les inandations annuelles ont lieu dans beaucoup d'unit~s allu
viales et l'6tendu est extr meraent important pour la produc
tion annuelle de l'agriculture (Fig. 3-13). Quelques zones 
derriere des barrages modernes font partie do ce groupemient. 
On utilise ces zones presque totalement pour la culture de 
d~crue. Ces terres sont tr~s fertiles et leur fertilit6 est 
augmentg chaque annie par les d~p~ts de sediments alluviaux. 

BA1, BA2, BA3 Sols de texture fine a mod6r~ment grossigre 
presque 5 niveau, profond, trs pauvrement a bien drain6. 

Ces unit~s embrassent la Vall6e du Fleuve S~n~gal. La
 
s~paration en trois unit~s se fait stir base d'6lvations inon
dables (c'est a dire, la probabilit6 des inondations annuelles)
 
et la salinit6_ (unit6 BA3). Les sols do BAI dorninent les terres 
qui reqoivent les inondations annuelles (60%); les sols secon
daires (40%) sont les levis, les bars de point, les 6brasse
ments, et les d~p~ts d'une p~riode pluviale rntrieure. 

Les sols de l'unit6 BA2 sont pareils 9 l'unit6 BAl mais
 
les sols dominants et les sols secondaires sont renverses.
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Fig. 3-12. Les sols alluviaux dans ]a Region de Sol B ont g~n~ralement
 
une texture grossi~re comme s-Igne de la nature vertisolique de l'oued
 
Ketchi (haut). Les inondations annuelles du Fleuve S~n~gal donnent la
 
moiteur pour les cultures du lac R'Kiz (bas). Les fissures du sol et le
 
microrelief sont illustr~s par la photographie ci-dessus prise a 30 km au
 
sud-ouest de Mata Lahjar. La photo ci-dessus ost une photographie prise
 
d'une 6levation basse prise au nord-est du ]ac R'Kiz au debut de janvier;
 
]a culture de sorgho forme une limite nette avec les plaines sans
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Fig. 3-13. L'image infrarouge Landsat (bande 7)d~montre les etendues
 
variables des inondations dans la zone sud de la region du Gorgol. Les
 
fl~ches indiquent quelques uns des endroits qui ont de 1 eau lente.
 
(septembre, 1978).
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Quelques zones au littoral ouest de cette unit6 ont des sols
 
tr~s sals.
 

Les sols de l'unit6 BA3 sont des d~p8ts deltalques. La
 
salirit6 du sol est tr~s 6lev6. Ces trois unit~s sont
 
caract~ris~es dans une carte 1/50.000 (PNUD 1977) dans une
 
autre investigation Landsat (Boyadgiev, 1978) et dans de
 
nombreux 6tudes des sites sp cifiques (Durind, 1974); l'unitg 
BAI (Zone p~do-climatique A) a aussi des descriptions du sol 
pertinentes. 

Pour les sols majeurs et secondaires les convenances pour 

l'agriculture sont: l'Unit6 BAl, S2 et NI; l'Unit6 BA2, Ni et 
S2; et l'Unit6 BA3, NI. La possibilit6 des inondations et les 
nappes phratiques 6lev~es sont les traits les plus importants 
de ces sols. L'agriculture s6che est lii.t~e severement par de 
plus en plus basses pluviomrtries du sud-est au nord-ouest. 
L'irrigation et d'autres possibilit~s sont ditaills dans 
quelques comptes rendus ci-dessus. Les descriptions hr~v,e R3 
et R4 sont typiques do l'unit6 BA2, lorsque R5 repr~sente 
l'unit6 BA3. 

BA 4 Sols presque 5 niveau, profonds, relativement peu et 
mod~rinent bien drain~s, a texture moderenent fine et fine. 

Les sols dominants (60%) de cette unit6 sont inondgs pendant
 
des priodes variables presque chaque annie. Pourtant, 
les sols de'! voles de drainage secondaires (40%), qui sont 
aussi compris dans cette unit6, sont rarenent inund~s. L'unit5
 
colprend le Gorgol Noir, Gorgol Blanc et l'Oued Carfa. Les sols 
mineurs comprennent des terres hautes qui sont profondes, avec 
des textures fines et ,nodr~ment fines. Il y a tin couvert 
mince de sables 6oliens oi ces sols s'6tendent dans la partie 
nord de la zone du projet. 

On utilise ces sols principalement pour le paturage. 
Toutefois, des zones dignes de remarque qui supportent la culture 
sache et ]a culture de d~crue se trouvent aussi dans cette unitg. 
L'ach~vement d'un barrage 5 Foum Gleita augmentera fortement le 
sol convenable a l'agriculture dans cette unit6. La couverture 
v~g~tale est bonne et les inondations annuelles fournissent des 
abreuv,-,rs provisoires pour le b~tail. Les sols ont une Con
venanc, S2 cons6quente de l'agriculture de d~crue. La pluvio
m~trie basse empache la production cons~quente de l'agriculture 
de d~crue. Plusieurs zones de cette unit6 ont 6t6 d~crites dans 
une 6tude r6cente (SONADER 1981). 

BA 5 Sols de texture modgr6ment grossi~re, presque 9 niveau en
 
pente douce, profonds, assez excessivement drains.
 

Les sols dominants de cette unit6 sont des sables avec un
 
profil de sol minimal 9 modgr6. Cette unit6 est cartographi~e
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dans le d~troit de drainage de l'Oued Karahoro. Les sols
 
mineurs sont de textures modgrgement fines et sont pros des
 
thalwegs. Ces sols ont 6t6 mis en place par l'eau et 
le vent.
 
En quelques places la nappe phr~atique est assez pros de la
 
surface pour la cultivation des palmeraies. Un affleurement de
 
roche se trouve au nord de Kankossa.
 

On utilise cette unit5 pour le p~turage. L'6rosion est
 
modgrge et la couverture v~g~tale est d'assez bonne A bonne. 
 Un
 
probl~me sgv~re est le surp~turage. Cette unitg a une con
venance NI pour l'agriculture. Les textures grossi res et la
 
basse pluviom~trie annuelle sont 
les limitations principales.
 
Le potentiel pour les palmeraies est bon dans une petite par
tie de cette unit6. Les sols dominants sont repr~sent~s par
 
la d~scription de site K3 et 
les sols mineurs par la d~scrip
tion du sice K23.
 

BA 6 Sols mod~r~ment fins presque A nivenu, profonds, assez
 
pauvrement a mod~r~ment bien draings (50-80%), et des sols 5
 
texture mod~r~ment fine (20-50%) presque a niveau, profonds,
 
bien drain~s.
 

Les sols dominants b~n~ficient des nappes phr~atiques
 
glevges saisonni~res et/ou du ruissellement additionel des
 
pentes contiges. Le composant 2 est bien draing et est foring de
 
mati~res alluviales et/ou colluviales. Le composant 2 est plus
 
extensif dans les unit~s cartographi~es au sud-ouest de Kiffa a
 
la base du Plateau Assaba. Les sols mineurs ont des sables
 
goliens peu profonds A p-ofonds sur des materiaux fins. Le
 
composant 1 est pareil a 'unit5 CIAI 
dans la Zone Aridique
 
Tr's S~che (Zone p~do-climatique C).
 

Le composant I s'utilise pour les palmeraies et de
 
l'agriculture 1i et le composant 2 s'utilise pour le p~turage
 
et de l'agriculture. La couverture vg~tale est bonne et assez
 
bonne A bonne. Le composant I a une convenance S2 pour la culti.
vation des palmeraies. L'approchement des dunes de sable amrnne
 
des probl~mes s~v~res dans quelques palneraies. Le composaut 2
 
a une convenance NI et est 
liinit6 par des textures mod~r~ment
 
fines, la perm~abilit6 lente, et tine hasse pluviomgtrie. Ii y
 
a des possibilit~s pour l'irrigation dans le composant 2 s'il
 
existe des nappes phr~atiques que peuvent 6tre develop~es.
 

BA 7 Sols a texture mod~r~ment grossi~re et moyennement
grossiare presque A niveau en pente douce, profond assez
 
excessivement et bien drain6.
 

Les sols mineurs de cette unit6 sont profonds et ont un
 
profil de sol modgr~ment a bien d6velopp6. On trouve les sols
 
lids A l'unitg BU8. Quelques zones de sable fin se trouvent dans
 
cette unitg. Les sols mineurs sont modgrginent profonds et les
 
sables 6oliens sur les mat~riaux fins. Ces sols sont rarement
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inond~s mais ils reqoivent le ruissellement la plupart des
 
annees. Cette unitg s'utilise principalement pour le p~turage
 
et des zones de petits champs sont disperses . travers cette 
unitg. La couverture v~g~tale est bonne et il y a peu d'grosion.
 
Cette unit6 a une convenance SC pour l'agriculture. La basse
 
pluvioirtrie est la limitation la plus grande pour ces sols.
 
Ces sols ont une bonne convenance pour le paturage. Les sols
 
dominants sont repr~sent~s par le profil de sol S6.
 

BA 8 Sols de texture fine a mod~r~ment fine presque a niveau,
 
profond, bien A pauvrement drain~s.
 

Les sols dominants dans cette unitg sont profonds et
 
subissent des inondations presque chaque annie. Quelques 
zones
 
de d~crue derriere les barrages modernes et le Lac R'Kiz et le
 
Lac d'Aleg sont comprises dans cette unit6. Le relief mineur
 
(microtopographie) ou gilgai, et des graridou fissures (lids aux 
vertisols) se trouve souvent 
dans cette unit6, notamment dans
 
le Oued Ketchi. Les autres sols ont des fissures grandes et
 
profondes mais manquent des gilgai. Les sols mineurs sont dans
 
les zones qui sont rarement inondes (c'est A dire, les votes
 
de drainage secondaires). Quelques zones ont Lne couverture
 
fine de sable. Cette unit6 est diff6rente A l'unit6 B4 en
 
ayant des vertisols.
 

La culture de d~crue et le p~turage sont les utilisations
 
principales dans cette unitg. La couverture v~g~tale est
 
bonne. Ces sols 
ont une convenance S2 pour l'agriculture de
 
d~crue. Les lItmtations sont les textures fines et 
la dif
ficult6 A labourer le sol. On recommande les animaux de labeur
 
et le traitement de sol pour expjdier l'ouvrage de 
semer et
 
d'am~liorer l'infiltration de la pluie. Ii faut porsuivre des
 
programmes de fertilisation pour assurer les 6lments nutritifs 
pour les plantes comme le nitrog~ne, le phosphore et le 
potassiw pour la production soutenue. Ii semble qiv! des 
endroits de l'Oued Ketchi ont de bonnes possibiltCs pour

l'agriculture de d.crue; la limitation majeure sont 
les ver
tisols. Les sols majeurs sont repr~sent~s par le profil de sol 
'4 et les dscriptions de site S2 et B7. 

BA 9 Sols A texture moyenne presque A niveau, peu profond et 
modgr~ment profond A gravier et bien drain6. 

Les sols dominants de cette unit6 mineure sont dans les
 
anciennes structures alluvionnaires sur les s~diments du Con
tinental Terminal. Cette unitg est a c~t du Lac d'Aleg. Une
 
tr~s mince couverture de sable est comprise dans la description

du profil de sol dominant. La profondeur des mat~riaux grave
leux est peu profonde 5 mod~r~ment profonde. Ces sols ont des
 
matiares organiques en dessus en comparaison avec des sols des
 
terres plus 6lev~es d'alentour. Les sols mineurs comprennent
 
des gravier de surface. 
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On utilise ces sols pour le p~turage. Le couverture v~g~tale
est honntt ru les sols qui sont modgrinet proFofids 5 gravier et 
mauvaise A assez bonne sur les sols qui sort pei pr,,f.ous 1 pro
fo-ds a materiel graveleux. Ces sols ont une convenance N2. 
Les sols dominants sont represent~s par le profil de sol B4. 

BA :0 Des sols de texture fine et modr~ment fine, presque a 
niveau, profond, modgr~ment bien draings (60%) et sols de tex
ture grossi~re, presque a niveau en 
pente douce, profond et
 
excessivement (Iralnns (40%). 

Les sols dominants sont 
form6s dans les anciennes couches
 
marines. Le composant 2 consiste 
de sables 6oliens mod~r~ment
 
profouds et profonds sur materiels plus fins. Les sols du com
posant I ont g6ngralement beaucoup de qodium et/ou des sels.
 
Les caract~ristiques comprennent aussi 
une couverture peu pro
fonde ou tr~s 
peu profonde de sables 5oliens. Dans le com
po~ant I il y a des zones 
de pentes douces. Le composant 2 a
 
quelques zones de pentes modgrfes.
 

Ces sols sont :onvenables au p5turage. La couverture
 
v~g~tale est mauvaise pour le composant I bien que quelques
 
zones 
pros du Lac R'Kiz reqoivent de la moiteur additionnelle a
 
cause des inondations pour soutenir couverture assez
une riche.
 
Le composant 2 est modtrgment A s~varement 6rod6 et 
a une
 
couverture v~g~tal qui 
varie de mauvaise 5 assez bonne.
 

Cette unlt6 a une 
convenance NI pour l'agriculture. Le
 
composant I est limit6 par les caractgristiqus physiques du
 
sol qui sont lids avec le sodium glev6, c'est A dire 
une con
sistance tr~s dure et presque impen6trable. Le composant 2
 
est limit6 par les textures grossi~res, le hasard s~v~re
 
d'grosion, et par la basse fertilitg. Les deux composants sont
 
limit~s par une pluviom~trie basse.
 

Les terres alluviales sont rares. 
 Une vole de drainage
 
modgrment 6tendue est au long du littoral est de cette unitg.

Cette zone d'alluvions semble avoir du potentiel pour

l'agriculture de d~crue. 
 Le composant I est repr~sentg par le
 
profil de sol B14 et la voie de drainage secondaire est
 
repr~sent~e par le profil de sol BIO.
 

BA 11 Sols 5 texture moyenne, pzesque 5 niveau en pente douce,
profonds, bien et modgr~ment bien drain~s (60%) et des sols de
 
texture grossiare en pente douce A mod~r~ment forte, profonds,
 
excessivement drain~s (40%).
 

Les sols dominants sont d~velopp~s dans des d~p8ts salins
 
marins. Le composant 2 consiste de sables fins A moyen fins
 
avec un 
profil de sol peu ou non-dgvelopp6. Le composant I 
a
 
une nappe phr~atique salge et des lentilles endurqies d'origine

marine. 
 Les sebhkas sont compris dans ce composant. Le
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composant 2 a des dunes littorales et quelques sables qui

ressemble aux composant 1 de l'unitg C2E2 et 
l'unitg C2EI. Les
 
sols mineurs sont de 
textures mod~r~ment fines et fines et se
 
trouvent dans les abaissements.
 

On utilise la terre pour le p5turage et la couverture v~g~tale

varie g~n~ralement de pauvre A bonne pour le composant 1 et 
resre
 
pauvre pour le composant 2 qui est s~varement 6rod6. 
 Ces sols
 
sont d'une convenance NI pour l'agriculture. La basse plu

6trie est la limitation principale de ces 
sols et le com
posant I est aussi limitg par la salinitg 6levge. Cette
 
r~gion, appell~e l'Aftout es Sah~li, a 6t6 d6jg 6tudi~e pour les
 
possibilit~s pour l'irrigation (Sogrcah, 1974).
 

R6gion de Sol C(Ceci renferme la Rggion Cl, (225 mm de

pr6cipitation, tempgrature de sol )24*C; e'u 
la Rggion C2,
 
400 mm de pr~cipitation, tempgrature de sol )240).
 

Ces zones comprennent 35,7% de la partie nord de la 
zone
 
du projet. La pluviomtrie moyenne est g~n~ralement moins que

225 mm pour la plupart des terres de cette zone. 
 Les temperat
ures sont g~n~ralemEnt tr~s 6levges A l'int~rieur avec 
des
 
variations extremes selon les saisons. 
 Les tempgratures lit
torales sont plus modgres avec des variations saisonnieres
 
moins extremes (Zone C2). 
 Dans cette zone p~do-climatique on a
 
notg les trois formes principales de relief; le groupe le plus

important est compos6 de dunes de sable, suivi par les terres
 
rocheuses (dont une partie se trouve sur 
le Plateau du Tagant et
 
l'Affole) et les p~diments, qui sont moins nombreux. La pro
duction agricole dans cette r~gion est 
limitge a des endroits
 
qui 
ont des nappes phr~atiques 6lev~es et/ou ruissellements de
 
l'eau. En g~n~ral, les sols ne 
donnent pas d'indications de
 
d~veloppement de profil de sol.
 

Les ables Eollens (E) 

Ces sols, que l'on trouve parmi la Zone de Sol C (Fig.

3-14), occupent 85.2% de la r~gion. 
 Les dunes ont 6tg repan
dues pendant le quaternaire et on peut les s~parer dans les
 
groups suivants: des dunes longitudinales, tranvsersales,
 
littorales et des formes diverses. 
Les dunes longitudinales

dans cette zone climatique recouvrent la plupart de la zone du
 
projet a l'ouest du Plateau du Tagant et 
ils se trouvent aussi
 
dans une 
grande r~gion A l'ouest de Moudjria. Le groupement

des dunes littorales comprend les sebkhas et les sols lit
torales qu'on trouve dans une 
bande assez 6troite. Le groupe
ment des dunes diverses a, parmi d'autres types, les barchans
 
et les dunes paraboliques; cette unitg est 
au nord de Nagta
 
Lahjar et est assez grande.
 

Pour s~parer les sols qui ont 6t6 forms dans 
les champs

de dunes 
on s'est basg le type, l'6tendu et les caract~ristiques
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Fig. 3-14. Les sables 6oliens couvrent la pluipart de la terre dans la
 
Region de Sol C. Les interdunes carbonates sont communes dans l'ouest de
 
la Zone de Projet (ci-dessus). Cette photographie a t6 prise a 150 km a
 
Vest de Nouakchott; une dune de sable de ton rouge est visible dans
 
l'horizon. Les arbres Balanites sont communs dans plusieurs sites sablon
neux (ci-dessous). On a pris cette photographie a l'ouest de Boutilimit.
 
La photographie dp-,ire (page suivante) a 6t6 prise a 40 km nord-ouest de
 
Boumdeit. L'61evation des dunes de sable se contraste avec le Plateau du
 
Tagant (la poussi~re a caus6 l'apparance faible du Plateau du Tagant).
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des interdunee. Les dep8ts littorau, (qui sont 6lev~s
 
en carbonates), sebkhas, les sables presque A niveau, et 
les
 
sables modgrgment profonds 6taient les types 
interdunaires
 
principaux. La 
pente du sol et les sols pierreux 6taient
 
d'autres facteurs importants.
 

II faut supposer que ces sols 
sont utilisgs pour le
 
p~turage s'il n'est pas autrement remarqug dans chaque

description des unit~s cartographiques. On trouve de la
 
broussaille plus souvent que les herbes bien que dans la R6gion

Trarza il y a de grandes zones 
de prairie. La s~cheresse
 
r~cente se manifeste par les arbres morts et 
les sols s6v~re
ment 6rod~s par les vents. 
 Les sables mouvants sont communs ot
varies entre des champs des dunes et des sables mouvants.
 
L'agriculture sans eau suppl~mentaire est impossible et les
 
convenances des sols pour l'agriculture n'est pas compris dans

les plus braves d~scriptions. Si l'on 
se base sur le nombre de

puits dans cette r~gion, le potentiel de la n;appe phr~atique

paralt bon parmi la R6gion Trarza. (R~f~rences additionelles:
 
Daveau 1970 et 1965; Ambroggi, 1966).
 

CIEl Sols A textures grossi~res, en pente mod6r~e et en pente

forte, profonds, exrcssivement drain~s.
 

Les sols dominants de cette unit6 sont 
des sables fins
 
avec 
peu ou pas de d~veloppement du profil du sot, 
qui se trouvent 
sur des pentes fortes et sur des pentes modgr~es. Cette unil
se compose principalement de dunes traversales. Les sols

mineurs sont les interdunes sableuses, moins en 
pente. On trouve
 
une tras grande interdune (une voie d'eau ancienne) dans cette
 
unite 
au nord-ouest de Tamchaket. Quelques zones mineures
 
d'affleurements de 
roches et des interdunes de textures fines
 
se trouvent aussi dans cette unit6. 
 Des petites zones qul ont
 
des nappes phr~atiques 5lev~es et/ou les 
sources d'e;u se
 
trouvent au bord est 
du Plateau du Tagant.
 

La couverture v~g~tale est 
pauvre en g~n~ral et dans la plu
part des endroits l'6rosion est s~v~re. 
Une zone grande des
 
sables mouvants a 6tg remarquge au littoral est 
du Plateau du

Tagant; celle-ci est la source des sables qui 
sont en train ie
 
traverser le Plateau du Tagant et qut empt~tent -ttr to-iij rl.t. 

CIE2 sis ,;ol-,; 1 texture grossiare, en pente faible A frr.rte
proFnrnds, -.- essLvements drain~s. 

Les sols dominants sont des sables fins sans d~veloppeiient
de profil de sot. Cette zone des sables mouvants est 2 l'ouest 
de Moudj6ria. 
 Des zones mineures do pavrs desertiques sont
 
compris bien que les sables sont en 
train de couvrir avec une

vitesse assez moderge les endroits selon on a notg sur les
 
images Landsat (Worcester et al., 1978). La 
couvertnre v~g6tal

est pauvre et est principalement ligneuse. Quelques zones de
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nappes phriatiques eh:vees et/ou 
sources d'eau se trouvent
 
au littoral ouest du Plateau d'Assaba.
 

CIE3 Sols 
a texture grossi~re, :od~rgment en pente et
 
abrupts, profonds, excessivement drain~s.
 

Les sols dominants sont des sables fins avec peu ou pas de
 
d~veloppement de profil. Cette large unit6 se 
trouve dans la
 
partie centrale de la Rggion de sol C. Elle 
est composee prin
cipalement de dunes Iongitudinales, mais d'autres types de
 
dunes sont incius. Los zones interdunaires sont gn ralement 
moins en pente que les sommets des dunes. Ces zones inter
dunaires contiennent souvent moins de dunes 
en d~placement. Les
 
sols mineurs sont des interdunes calcaires presque a niveau.
 
Ces sols sont d~crits dans l'unjc- CIE8. D'autres petites zones
 
de paves d~sertiques ou p~diments sont aussi incluses.
 

La couverture v"g~tale est g~n~ralement pauvre, les arbres
 
dominent avec endroits herbeux. L'rosion est s~v~re et les
 
sables en d~placement communs. Sangrafa, -aghta-Lahjar et Guini
 
sont des villages oa les sables envahissants posent un s~rieux
 
problame.
 

C1E4 Des sols de texture grossi6re, en pente faible, profonds, 
et excessivement drain~s.
 

Les sols dominants de cette unit6 mineure, qui 
se trouve
 
au nord de Chogar, sont des sables fins avec 
un d~veloppement

de profil de sol mlnime. Les sols mineurs ont form des
 
dunes abruptes, transversales et des zones interdunaires 5 tex
ture fine.
 

La couverturc! v~gtale est assez bonne sur les sols domi
nants. Les sols mineurs ont une couverture v~gatale noins 
dense. C'est une unit6 stable et probablement elle fournit 
d'assez bon p~turage en saison. 

C1E5 Sols 5 texture grossi~re en pente modgrge profonds et
 
excessivement drain~s (60%) et des sols 
a texture grossi~re en
 
pente douce, profonds et excessivement drain~s (40%).
 

Les sables dominants sont les sables fins avec pas 
ou tras
 
peu de d~veloppement d'un profil de sol 
sur les dunes transver
sales. Le composant 2 est de sable en pente faible avec peu de 
d~veloppement de profil de sol. 
 Le CIE4 a des pentes presque 
niveau. Les sols mineurs sont des sebkhas au nord-ouest de
 
cette unitg. 

La couverture v~g~tale est assez 
bonne dans l'unitg

entiare. Le composant I a une couverture moins dense que le
 
composant 2. C'est une 
zone stable et de bon paturage.
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CIE6 
 Sols de texture grossiere en pente faible a assez forte,
profonds, excessivement drain6 (55%) et les sols a texture fine
 
presque A niveau, profonds, bien drain~s (30%).
 

Les sols dominants dq cette petite unit6 
sont des sables
 
fins avec un minimum de d~veloppement de profil de sol. Le
comp-'sant 2 a un 
profil de sol mod~r~ment d~velopp5 et des tex
tures mod~r~ment fines avec 
un recouvrement caillouteux. 
 Les sols
mineurs (15%) se trouvent dans des 
zones ou le composant 2 est
 
recouvert 
par une couverture de 
sable tr~s peu profond i
 
mod~r~ment profond.
 

La couverture v~g~tale du composant 
1 et le sol mineur est
 
assez bonne; 
les herbes et les plantes ligneuses sont communes.
 
Le composant 2 a peu de couvert. 
 Cette unitg est stable pour

la plupart et 
donne d'assez bonne fourrage. Le composant 2 est
 
repr6sent6 par le Profil de Sol C13.
 

C1E7 
 Des sols A texture grossi~re, en pente mod~rge - assez
forte, profonds, excessivement drain~s (75%) et des sols A tex
ture moyenne, presque a niveau, profonds, bien draings.
 

Les sols dominants sont des sables fins avec 
peu ou pas de
d~veloppement de profil de sol form6 en dunes longitudinales.

Dans les interdunes, on trouve le composant 2 qui consiste de
 
sols calcaires et 
sal6s, form9s sous des conditions sousmarins.
 
Le composant I a des sables qu'on trouve dans des positions

interdunaires et A quelques endroits 
aux les pentes douces.
 

La couverture v~g~tale cha..ge de pauvre A assez bonne pour

le composaut 1. Dans quelques endroits les herbes, les
 
arbres et 
les arbustes recouvrent presque compl~tement des
 
petites zones, mais la plus grande partie de cette unit6 
a une
 
couverture pauvre. 
 (Les images Landsat - voir le folio de car
tes o la couverture 
en tons plus fonc~s repr~sante le
 
recouvrement v~g~tal.) Le composant 2 est presque 
sterile et il
 
y a seulement quelques esp~ces ligneuses dispers5es. On
 
cultive les melons dans les 
zones interdunaires sablonneuses
 
qui sont plus a niveau.
 

Le composant 1 est reprgsentg par le Profil de Sol B2.
 

CIE8 Sols 2 texture grossi~re, en pente mod~r~e et en pente
assez forte, profonds, excessivement draings (80%) et 
des sols
 a texture fine, presque A niveau, profonds et assez pauvrement

draings.
 

Les sols les plus importants ou majeurs sont des sables
fins avec peu ou pas de d6veloppement de profil de sol formn 
 en

dunes longitudinales. Le composant 2, qui 
est formg en d~p8ts

marins, consiste de sols salins de 
texture fine et localisgs en

positions interdunaires. Parmi le composant on trouve quelques
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sables abruptes et en pente douce. Les sols moins importants
 
sont calcaires et sont comme le composant 2 dans l'unit6 CE7.
 
Cette unitg forme une transition entre les Zones p~do-clima
tiques B et C. Les sols de cette unit6 sont assez similaires a
 
l'unit6 BE18, mais, en g6n6rale, a moins de couverture
 
v~g~tale.
 

La couverture v6gtale est d'assez bonne A bonne dans la
 
partie sud de l'unit6 pour le composant 1 et l'6rosion est de
 
mod~rge A s~v~re. Quelques bandes de soj.- interdunaires
 
supportent une bonne couverture v~g~tale oi les sables forment
 
une couverture mince sur les sols de texture plus fine. Le
 
composant 2 a peu de couVErture v~g~tale et est limit6 par la
 
permrabilit6 lente et par la 3alinit4 6lev~e.
 

C2E1 Sols a texture grossi~re, pente mod~r~e assez forte,
 
profonds, excessiveraent draings (55%) et sols 5 texture fine,
 
presque 9 niveau, profonds, bien drain~s (45%).
 

Cette unit6 cartographique est l'extr~me nord-ouest de
 
cette r~gion (Nouakchott y compris). Les sols les plus impor
tants sont des sables fins avec peu ou pas de d~veloppement de
 
profil de sol dans les dunes longitudinales. Le composant 2
 
consiste de sols calcaires de sebkhas presque S niveau. Cette
 
unitg est diff~rente de l'unit6 C1E8 en ayant un pourcentage
 
plus grand de sols calcaires interdunaires.
 

La couverture v~g~tale est mauvaise pour les sols de cette
 
unitg. Pour la plupart, le composant I est une zone de sables
 
6rod~s. La v5g~tation principale se compose d'arbustes. Le
 
composant 2 soutien peu de v6g~tation et est limit6 par la
 
salinitg 6levge et les carbonates de calcium. Le composant 2
 
est reprgsentg par le profil BI.
 

C2E2 Sol a texture grossi~re, en pente mod~r~e et en pente 
assez forte, profond et excessivement drain6.
 

Les sols les plus importants sont des sables fins avec peu
 
ou pas de d~veloppement de profil de sol situgs dans les dunes
 
longitudinales. Les sols moins importants ont des textures
 
fines et sont salins et ils se trouvent dans les positions
 
interdunaires. Cette unit6 ressemble l'unit6 CIE8 mais est
 
diff~rente parce qu'elle se trouve dans une zone plus tem
per~e et parce qu'elle est occup6e par une plus petite zone de
 
sols interdunaires de texture fine.
 

La couverture vegetative varie de mauvaise 9 moyenne et
 
l'grosion de modgrge A severe.
 

Les Sols Lithiques (L) 

Ces sols qui se trouvent dans la moiti6 est de la Zone
 
pedo-climatique C (Fig. 3-i5) occupent 13.8% de cette zone.
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Fig. 3-15. Les zones lithiques dans la Region de So] C sont representes
 
par les affleurements qui se dressent du Plateau du Tagant (haut). L'ac
cumulation de sable est notable a la base d 1'affleurement. L'illustra
tion ci-dessous montre un itoutlier" du Plateau du Tagant au nord de
 
Boumdeit.
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Les r~gions principales sont le Plateau du Tagant et l'Affolg.
 

Le d~veloppement sol-profil dans les r~gions lithiques (zones
 
de d~gonflement) de ces unit~s n'existent presque pas.
 
D'autres types de terrains se trouvent dans cette cat~gorie
 

et consistent de sables 6oliens, de zones alluviales et de
 

p~diments caillouteux. Une seule unit6 de pav6 d~sertique
 

(CILI) a 6t6 plac~e dans ce groupement pour faciliter cette
 

6tude. Les pentes varient de presque a niveau jusqu'a
 

abrupte.
 

CiL1 Sols de textures movennes et caillouteuses, presque A
 
niveau, profonds, excessivement a bien drain6s. Les sols
 

dominants dans cette unit6 sont des paves d~sertiques. Des
 

fragments grossiers recouvrent presque totaleaent la surface. La,
 

couverture v~g~tale n'existe presque pas.
 

CIL2 Sols lithiques presque a niveau, abrupte, tr~s peu
 
profonds, excessivement draings.
 

Les sols dominants, comme ceux trouv~s sur le Plateau du
 

Tagant, sont tr~s peu profonds. Les sols moins importants ren

ferment; des sables Goliens qui sont peu profonds a mod~r~ment
 

profonds, des zones alluviales, des p~diments caillouteux et
 

quelques petites zones o i les nappes phr~atiques restent 6Iev6es.
 

La couverture v6g~tale est tis pauvre; mais dans des cercains
 

endroits il y a assez de v~g~tation le long de failles e, frac

tures ou sur des terres alluviales. Plus d'information A
 

l'gard de cette unit6 se trouve dans ia section geologique et
 

ailleurs (INSTRUPA, 1979).
 

CIL3 Sols de texture grossi~re sur roches, en pente faible 

assez forte, trs peu profonds a mod~r~ment profonds, 

excessivement drain~s. 

Les sols dominants sont des sables fins qui sont tr~s peu
 

profonds. On trouve cette unitg dans tine r6gion oi les sables
 

sont en train d'avancer a travers le Plateau du Tagant. Les
 

inclusions mons importantes sont de roche denud~e. Cette unitg
 

se trouve dans le groupement de relief lithique parce que la
 

plus grande partie de cette coupe de sol contr81 (50-100cm)
 
est compos~e de roches.
 

La couverture v~g~tale est tr~s mauvaise. Dans quelques
 

endroits on trouve oi le mouvement du sable est interrompu par
 

une barri~re on trouve de la v~g~tation tr~s faible.
 

CIL4 Sols lithiques, forts, tr6s peu profonds, excessivement
 

drain~s (40-80%), et des sols A texture grossi~re, en pente
 
assez forte, profonds, excessivement drain~s (20-60%).
 

Le composant I se compose de roche nue. Le composant 2 A
 
des sables fins qui aboutissent contre les crates rocheuses de
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montagnes basses. Les sols moins importants consistent de
 

paves d~sertiques. Le couverture v'g~tale est tr~s pauvre.
 

Les Terres Alluviales (A) 

Les trois unites cartographiques des terres alluviales
 
sont dans la Zone p~do-climatique C (Fig. 3-16). Ces sols
 
occupent 10% de cette zone p~do-climatique; l'unit6 C2A1 ren
ferme la partie la plus grande. Les unites cartographiques
 
dans ce groupement consistent des sols de texture mod6r~ment
 
fine, des sols de texture grossi~re et mod~r~ment grossi~re et
 
une terrasse marine. Pour cartografier les zones alluviales
 
deux facteurs ont 6t6 choisis; l'6tendu de la surface et la
 
couverture v~g~tale. Des zones nombreuses, petites et couvertes
 
de v~g~tation, existent pr~s du et sur le Plateau du Tagant et
 
on trouve souvent des palmeraies dans ces zones non
cartographi~es. Quelques grandes interdunes de texture
 
grossi~re dans l'unit6 CIEl sont alluviales, mais ces zone ont,
 
en g~n~ral, moins de v6g~tation que l'unit alluviale qui est
 
de texture grossi~re A mod~r~ment grossi~re. Les sols de
 
terrace marine, qu'on trouve au long du littoral ont 6t6 aussi
 
classes dans ce groupement pour convenance.
 

C1A1 Sols de te-f-ure mod~r~ment fine, presque A niveau et
 
en pente faible, profonds, assez pauvrement a bien drain~s.
 

On trouve au Tamourt en Naaj les sols les plus importants
 
de cette petite unit6 et au nord-nord-ec. de Bour'deit. Ces
 
sols profitent des nappes phr~atiques 6levges et/ou du
 
ruissellement additionnel des pentes rocheuses. Les sols
 
mineurs sont des sables 6oliens sur substrata de texture plus
 
fine.
 

La couverture v~g~tale est bonne. Des arbres denses
 
forment une couverture qui est presque continuel. Ces endroits
 
ont de bonnes possibilit~s pour les palmeraies et l'agriculture
 
correspondante. On trouve le Tamourt en Naaj dans une 6tude
 
faite en d6tail (Gavaud, 1960). Cette unit6 a une Convenance
 
S2 pour les palmeraies. La d~scription du site K17 repr~sente
 
cette unitg du c8t6 est du Plateau du Tagant.
 

C1A2 Des sols A texture grossi~re a mod6r~ment grossi~re,
 
presque A niveau, et en pente douce, profonds, assez excessive
ment et excessivement drains.
 

Les sols dominants au bord oriental du Plateau du Tagant
 
ont 6t6 remanis par les vents ou sont couverts par des d~p8ts
 
6oliens superficiels. En quelques endroits on trouve des sols a
 
texture mod~r~ment fine 5 120 cm de la surface. Cette unitg
 
profite de ruissellement additionnel.
 

La couverture v~g6tale est bonne et consiste d'arbustes et
 
d'herbes. Ces endroits ont une bonne convenance pour le
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Fig. 3-16. Une zone alluviale de la Region de Sol C est representee par
 
cette photographie pris a 30 km nord-ouest de Boumdeit. Une palisade de
 
brousaille est au premier plan lorsque les arbres ont 6t6 taill~s
 
s~v~rement.
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p~turage, mais le hasard de l'6rosion est 6lveA:. La d~scrip
tion K16 du site repr6sente l'unitg au nord-est de Boumdeit.
 

C2A1 Sols de texture moyenne, presqu'A niveau et en pente
 
faible, profonds, bien et mod~r~ment bien drain6s (60%) et des
 
sols 	de texture grossigre en pente faible a mod~r~e, profonds
 
et excessivement draings.
 

Les sols les plus importants sont dans des d6p8ts salins
 
marins. Le composant 2 consiste de sables fins a moyens avec 
peu 	ou pas de d~veloppement drt profil de sol. Le composant 1 a
 
une 	nappe phrgatique et des lentilles compactes d'origine
 
marine (Arca Senilis) et des sebkhas sont compris dans ce com
posant. Lo composant 2 a des dunes littorales ec des sols
 
sablonneux qui ressemblent le composant 1 des unit6s C2E2 et
 
C2E1. Les sols moins importants sont de texture mod~rge avec
 
un d~veloppement de profil de sol modgrg. Ces sols contienniint
 
souvent des lentilles de sables et des coquilles.
 

On utilise la terre pour le p~turage et la couverture
 
veg~tale est g~n~ralement de pauvre A bonne pour le composant I
 
et pauvre pour le Composant 2 qui est sgv~rement 6rod6. Ces
 
sols ont une Convenance N1 pour l'agriculture. La basse plu
viom~trie est la limitation la plus grande pour ces sols et le
 
composant I est limJt6 en plus par la salinitg 6levge. Cette
 
region, appell~e l'Aftout es Sah~li, a 6tg 6tudige pour la
 
possibiltg d'irrigation (Sogreah, 1974)
 

VI. 	 LES PROPRIETES DE SOL , LE POTENTIEL, ET 
AUTRES CARACTERISTIQUES DE LA TERRE 

Dans cette section les caract~ristiques divers du sol et
 

les interpretations sont identifiges ou alliges aux traits
 
observes ou mesur~s du sol. La convenance a l'agriculture, les
 
limitations, et les autres caract~ristiques fondges sur
 
l'agriculture sont d~finies et liges aux crit~res climatiques
 
ou physiques.
 

Les caract~ristiques physiques observges dans les champs
 
itaient a la base des observations faites sur place. Quelques
 
caract~ristiques de sol, comme la permgabilitg et la capacitg
 
de l'eau sur place, 6taient infgrgs de la nature des autres
 
caract~ristiques d~termin~es du sol. Les .nalyses chimiques et
 
les autres analyses des laboratoires ont produit les donn6es de
 
base du sol (pH et la conductivit6 6lectrique) ainsi que les
 
critares utilisgs dans les considerations taxonomiques (la
 
capacitg d'6changes cation, le niveau de base de saturation).
 
Ia discussion suivante r~flate l'importance des caract~ristiques
 
de ces sols et les interpretations pour une 6valuation
 
g~n~rale des environnements des sols dans ia sud-ouest de la
 
Mauritanie.
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Les Tableaux
 

Des caract~ristiques s6lectionnges sont pr~sent~s sur le
 
Tableau 3-1. Ce tableau consiste de caract6ristiques de sol
 
qui ont 6t6 jug~s importants dans la zone d'intervention du pro
jet. La section pr~c5dente (Descriptions Braves des Cartes) a
 
compris une discussion de plusieurs de ces caract6ristiques
 
selon la d~finition de l'unit6 cartographique. Toutes
 
les d~scriptions en tate des tables, sauf "Terme de
 
RCf~rence" sont bas~s sur des guides tablis (Soil Survey
 
Staff, 1952 et 1957, FAO 1977).
 

La condition actuelle de la terre, le potentiel de la
 
terre er les convenances sont dans le Tableau '-2. La couver
ture v~g6tal de la terre et l'4rosion de la surface sont des
 
interpr~tations subjectives fondges sur les observations faites
 
sur place (de janviei jusqu'a la fin de mai 1981) et sur base
 
des composants spectaux de Landsat. Le groupement de
 
l'grosion 6olienne (VEG) refl~te la facilit avec laquelle la
 
surface du sol est 6rodAe par le vent. Le hasard de ].rosion
 
est un phenomne 6ollenne et hydraulique. Ii est d~termin6 par 
le type et le pourcentage de la couverture de la surface (des 
fragments grossiers et/ou v~g~tation), ie facteur "WEG", la 
pente, le drainage du sol et la permeabilit6. Cette
 
interpr~tation indique le degrG de ia limitation de l'6rosion
 
pour l'utilisation de la terre.
 

Les categories du potentiel agricole sont bas6es sur le
 
syst~me FAO de classification des convenances de la terre. Les
 
categories de ce syst;rme sont li~es aux conditions actuelles de
 
la terre. L'ordre des convenances divise les terres en
 
categories convenables et non-convenables d'apr~s l'usage par
ticulier.
 

On peut supposer que les terres convenables (S) produisent
 
des rendements 6prouv~s qui justifient les investissements ini
tiaux. Une cat~gorie conditionnellement convenable (SC)
 
s'applique aiix endroits qui pourraient tre convenables sous
 
conditions sp~cifiques.
 

81 Tras convenable ou souhaitaule. Les terres n'ont pas
 
de limitations significatives pour l'utilisation donne.
 
Ces terres sont tras productives. La production n'est pas
 
limit~e par les facteurs de sol et on peut justifier
 
les investissements initiaux ncessaires et/ou les pratiques
 
de conservation.
 

82 Une convenance rwodre. Les terres ont des li-mita
tions. Ces terres ont une productivit6 mod~r~e. Les
 
r~coltes sont diminuges par les limitations de sol. Les
 
investissements initiaux peuvent donner des b6n~fices
 
moderns.
 

Voir la page 131 pour la continuation. 
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Tableau 3-1. Les propriftes du so) des unitts cartographiques (suie). 

carto- Pourcentage Dralng6 Capacit6 
graphi.u
du sd 

Cornposant
de rirdti % 

Zone 
Xm 

Pentb Prolondeur 
c ad t du od 

Texture 
do so 

do fragments 
grossiere Pemr6abIHt 

hieur 
du ao 

R6ection 
di aol 

do reau 
dspodl 

Ternes do 
rieence 

R6on do d A 

AAI 
250 

50 330 Ml. 
NL.GS 

D 
0 

NFF 
CNC 

0 
0 

VSS 
SE.W 

VP.P 
SE,W 

SA.MA 
SA/N 

N 
VL.L 

P1.F 
PI.F 

AA2 100 260 NL 0 HF 0 S.S SP NA.SA/N N.H F.S 

Eolon 
AEI 1 

2 
60 
40 

120 GS.NS 
ST 

D 
VS 

C 
R 

3 
S 

R 
-

ED 
ED 

MA.SA 
SR/N 

L 
VL 

F.S. 
F 

AE2 1 50-80( 6 5)tt 690 GS D C 0 R ED SA.NA L F 
2 20-40(35) I.-GS 0 NC-HF 4 N-NA w SA L.N F 

ALI I 70 330 ST VS R 5 ED SA/N VL F 
2 30 HS D C a R ED NA L F 

AL2 100 60 NST-ST VS R 5 - ED WN VL F 
AL3 I 

2 
33-50(45) 
20-40(30) 

400 ST 
GS 

VS 
D 

R 
HC-G 

S 
4 MR 

ED 
SE 

SA/N 
SA 

VL 
L 

F 
S.F 

3 10-30(25) GS D HF 4 ms 14 SA H SF 
AL4 I 60 360 NST-ST VS R 4 ED SA/N VL F 

2 40 GS-NS - S-0 C 3 R ED NA L F 

Torres Hautes 
AUI 1 30-70(60) 1030 NL.GS 0 N-HF 4 N W SA N F,S 

2 30-70(40) PL D tc 2 MR SE-U SA,MA L-N FS 
AU2 1 50 470 GS D NC-A 3 HS U SA L F.S 

2 50 GS 0 C 2 R ED MA L F 
AU3 100 540 NI-16 D HMF 4 1S-N w SR-NA 1 FS 
AU4 1 70 610 PL D HF 2 N U SA/N N F,S 

2 30 GS-11 VS R.N 4 R SE SA/N L F.S 

AU5 100 370 NL-GS D HF 4 HS-N SP-M VA N FS 
AU6 1 65 100 NL 0 F 0 HS m4w NALK m FS 

2 35 HL D M 0 MR U SA/N M F 

tLes termes et les critfres se trouvent en fin du tableau 

ttBast dur la zone entlire 



Tableau 3-1. Les propriftEs du sol des unit~s cartographiques (suite). 

carlo- Pourcentage Drakig Capacit6 
graphiclue Composant 
du_ . de I'it 6 % 

Zone 
Km 2 

Pente Profondeur 
du aolt d sof 

Textkzr 
do sol 

de fragients 
grosslers PermabiUt6 

nlkieur 
do sal 

Iaction 
du W 

do reau 
dsponils 

Termws do 
rflerence 

RF6jon do sa B 

Aluvial 
BAI 1 

2 
60 
40 

1140 NL 
NL 

0 
D 

HF-F 
NC-1F 

0 
0 

VS-mS 
HS-R 

VP-SP 
SP-SE 

MA 
HASA/N 

MIH 
LM 

PI-F 
Pl-F 

BA2 1 60 
40 

1680 NL 
NL 

0 
0 

NC-HF 
HF-F 

0 
0 

HS-R 
VS-MS 

SP-SE 
VP-SP 

KA.SA/N 
NA 

LN 
N.H 

PI.F.S 
PIF.S 

BA3 100 950 NI 0 N-F 0 VS-MS VP-SP NA NH Pi.F.S 
BA4 100 1420 ML D NFF 2 S-H SP-1U SAJNHA NH P.F 
BA5 100 310 NLGS D C,NE 2 R SE SA/N L F'S 
BA6 1 50-80(50) 170 HL 0 HF 0 N SP-,M4 SA/N MH F 

2 20-50(50) NL D HF 0 H U HALK NH F 
BA7 100 100 NL.GS 0 NC,N 2 HR SE,U SA/N LN F.S 
BAB 100 540 NL D F.F 0 VS-MS P-U SA/N N F,S 
8A9 100 80 NL 0 M 3 M U SAN,HALK N F.S 
BA10 1 60 500 NL HF ,F 0 S MW HALK LN F.S 

2 40 NL.GS 0 C 0 R ED SA/N VL.L F 
BAll 1 60 590 NL.GS 0 N 0 N UdI SA/N.HALK LIN F 

2 40 GSMS D C 0 R ED SA/N VL,L F 

Eollen 

BE] 1 
2 
3 

40 
30 
30 

2350 NL,GS 
NL.GS 
ST 

0 
D 
VS 

C 
G 
R 

0 
5 
4 

R 
R 

ED 
ED 
ED 

SA/N 
SA/N 
SA/N 

VL.L 
VL 
VL 

F 
F 
F 

BE2 100 800 GS-MS D C 1 R ED SA/N L F.S 
BE3 1 70 950 GS D C 0 R ED SAIN VL.L F.S 

2 30 GS D HF 4 MS U SA/N N F.S 
BE4 1 

2 
65 
35 

310 MST 
GS 

D 
0 

.C 
C 

0 
0 

R 
R 

ED 
ED 

SA/H 
SA/N 

VLL 
L 

F 
F.S 



Tableau 3-1. Les proprtt~s du sol des unitis cartographiques (sulvi). 

clo -
Carlo-

Pourcentage Drainage Cepelt 

grephique Composant 
du ad do rurdlg % 

Zone 
Km2 

Penle Profondeur 
du aolt du ad 

Texture 
do ao 

do franmente 
grossier8 Parnm6at6 

In1ieour 
do ad 

R6aclon 
du ad 

do reau 
dasponlA 

Teormes do 
r6ferenoe 

R6gion do 

BE5 1 
2 
3 

50-80(65) 
20-50(20)
0-20(15) 

460 ST 
IGS 

ST 

0 
0 
VS 

C 
N-S 
R 

0 
4 
5 

R 
R-W 

ED 
W-ED 
ED 

SA/N 
SA/N
SA/N 

VL 
N 
VL 

F 
F 
F 

BE6 1O 2520 MS.MST 0 C 0 R ED SA/N L F.S 
BE7 100 150 NST.ST 0 C 0 R ED SAMN L.VL F 
BEB 100 4930 NL.GS D C 0 R ED SA/M L F 
BE9 1 70 580 1S D C 0 R ED SA/N L.VL FS 

2 30 GSST D-VS SR 4 R ED SAlN VL F 
BEIO 1 

2 
70 
30 

2670 HS 
GS 

D 
D 

C 
C 

0 
0 

R 
R 

ED 
ED 

SA/ 
SA/N 

VL.L 
VL.L 

F 
F 

BEll 1 70 920 NL.GS D C 0 R ED SAIN VL.L F.S 
2 30 MST 0 C 0 R ED SA/N VL.L F 

BE12 1 
2 
3 

40 
35 
25 

1030 ISTST 
MS 
GS 

D 
0 
VS 

C 
C 
S 

0 
0 
5 

R 
R 
R 

ED 
ED 
ED 

SA/N 
SAl/N 
SAMN 

VL 
VL.L 
VL 

F 
F 
F 

BE13 1 
2 

50 
50 

1740 MS,MST 
HIL.GS 

0 
0 

C 
H 

0 
4 

R 
N 

ED 
w 

SA/N 
SA/N 

VL.L 
N 

F 
F 

BE14 100 1290 MS,1ST D C 2 R ED SA/N VL.L F 
BEIS 1 

2 
60-90(80) 
10-40(20) 

1120 MS 
HL.GS 

0 
D 

C 
M.G 

0 
4 

R 
N 

ED 
U.SE 

MA-SA/N
SA/H 

VL.L 
L.M4 

F.S 
F 

BE16 1 70 4550 GS.MS D C 0 R ED SA/N VL.L F.S 
2 30 MST D C 0 R ED SAN VL.L F 

BEl7 100 150 GS 0 C 2 A ED SA L 

BE1O 1 
2 

75 
25 

4940 HS.14ST 
NL,GS 

0 
0 

C 
CMC 

0 
0 

R 
R.HR 

ED 
EDSE 

SA/M 
SAN 

VLL 
L 

API 
API.F,S 

BE19 1 
2 

50-70160)
30-50(40) 

710 HS 
NL 

0 
0 

C 
'FF 

0 
0 

R 
5,145 

ED 
SPP 

SA/N 
MA 

VLoL 
N 

F 
FS 



Tableau 3-1. Les propriets du sol des unites cartographiques (sike). 

LIM 
carto-

Pourcenlage Drai capacit6 

graphijue Cornposant 
du ad do ruit % 

Zone 
Km

1 
Pente Fioondeur 
du sol t 

du aol 
Texture 
do sol 

do framents 
groslera Permfabtg 

it&ier 
du aol 

R6ation 
duad 

do reau 
dislapo'r 

Termos do 
rleremo 

R60lo sad B 

BE20 I I5 2030 S.ST 0 0 R ED SAN VL.L F.S 
2 25 NL.GS D KF,F 0 S.S SP.P MA N F.S 

BE21 100 1520 GS.S 0 C I 1RR ED NA-SA/N VLL F.API 
BE22 100 300 MS D C 0 R ED NA-SA/N VL.L F.S 

Utwque 
BLI 1 

2 
50 
50 

3060 HS 
GS 

VS 
0 

S.R 
H.F.G 

5 
4 MS 

ED 
U 

NA 
SAN 

VL F.S 
F 

BL2 ]00 630 ST VS R 4 ED MA VL F.A 
BLs 100 10.050 GS.ST VS R.S 4 ED SA/N VL F.A.Pl 
L' 1 

2 
85 
15 

5070 GS-ST 
GS 

VS 
0 

R 
NC.C 

3 
3 MR 

ED 
SEED 

SA/N 
SA/N 

VL 
L 

F 
F.S 

BL5 1 60-80(70) 1940 NL-ST VS R 3 ED SA/N VL 
2 20-40(30) GS,S 0 C 0 R ED SA/N VL.L -

Pav6 du D6sert 

BPI 1 
2 

50 
50 

260 NL.GS 
GS 

D 
0 

S 
C.C 

4 
4 

Ak 
R 

ED 
SEED 

SA/N 
SA/Ml 

VL 
LVL 

F 
F 

BP2 100 5410 NL,GS 0 .G.S 4 14 w HALK N F.S.PI 

BP3 1 
2 
3 

35 
35 
30 

180 NL.GS 
GS 
MST 

D 
D 
VS 

G.S 
C.C 
R 

5 
3 
5 

VR 
R 

ED 
ED.SE 
ED 

SA/N 
SA/N 
SA/N 

VL 
VL.L 
VL 

F.S 
F 
F 

BP4 1 
2 

50 
50 

3720 S 
NL,GS 

0 
0 

G 
4,MF 

5 
3 

VR 
MS. 

ED 
w 

SAhN 
NALK 

V1. 
m 

F 
F.PI 

BP5 100 340 NL,GS 0 1.F,G 4 N w SA 14 F 



Tableau 3-1. Les propritts du sol des unites cartographiques (auto). 

carlo-graphqm Composant 

du saol do rt"4 % 

Zone 

Km 

Penie RroorK;our 

du %d' duoad 

Texture 

do al 

PourcenagOe
do fra enans 

garos rs 

DraO g
kln6rkr 

Pcrml~ai6 (i ed 

R6ction 

du ad 

CMCit 
do reau 

disporiile 

Tenmes do 

r6ierence 

F_6glon deo B 

Tortes Hautes 
BU1 

BU2 

BU3 

BU4 

BU5 

1 
2 

I 
2 

1 
2 

60-80(70) 
20-40(30) 

100 

100 

80 
20 

50 
50 

580 

3100 

12.10 

1310 

2440 

NL.GS 
GS 

ML 

GS 

NL.GS 
GS.ST 

GS 
L.MS 

0 
VS 

0 

0 

D 
VS 

D 
D 

H.HC 
S.R 

1i 

C.C 

C.NC 
R,5 

Is 
C 

3 
5 

3 

3 

2 
5 

3 
0 

MS.M 

MS 

R 

R 

HS 
R 

w 
ED 

w 

SE-ED 

ED-SE 
ED 

w 
ED 

MA 
SAM 

HALK-SA/I 

SA/N 

VSA.SA 
SA/N 

SA/N.HALK 
SA/N 

H 

L,1 
VL 

VL,L 

VL.L 
VL 

I 
VL.L 

F 
F 

F 

F 

F.S 
F 

F 
F 

BU6 

BU7 

BU8 

BU9 

BUIO 

1 
2 
1 
2 

I 
2 

70
30 
75 
25 

100 

1oo 

60 
40 

1360 

1750 

3010 

1550 

580 

GSS14
GS-ST 
1i. 
ST 

GS.MS 

NL.SS 

GS.HS 
GS,MS 

D
VS 
VS 
VS 

0 

VS.S 

0 
VS 

CMC
R.S 
MCm 
RS 

HCC 

1 

CH'C 
G.S 

2
5 
3 
5 

2 

3 

3 
5 

R 

M 

R 

Is 

Is 
-

EDSE
ED 
W.SE 
ED 

SE,ED 

W.SE 

Ub 
ED 

SA
SA/ 
HA 
SA/N 

SA/M 

HA 

HA-SAlN 
SA/N 

VLL
VL 
VLL 
VL 

L.VL 

VL.L 

L 
VL 

F.S
F 
FS 
F 

F.S 

F.S 

F.S 
F.S 



Tableau 3-1. Les proprlt6s du 5ol des unltks cartographiques (mile).
 

carlo- Pourcentage Drakge Capadt6 
oraphique Compiosani 
du _ do wniM6 - % 

Zone 
Km2 

Penio 
du ScA' 

Profonrder 
du aol 

Texture 
do ol 

do fragments 
gossler8 Pemt6abl!4 

k1&de, 
do aol 

Rr lion 
du ao 

do reau 
dispore 

TenMes do 
r6feorence 

Region de ad C 

Alluvial 
CIAI 100 60 L.GS 0 HF 0 N SP SAN N PIF.S 
C1A2 100 50 NLGS 0 C.ME 0 R EDSE SA/N L F,S 
C2A1 1 60 430 NL.GS D N 0 M.HR U.MI HALK LN PI.F 

2 40 GS.MST 0 C 0 R ED SA/M VL PI,F 

Eollen 
CIEI 100 7940 MSST D C 0 R ED SAN VL A.P| 
CIE2 100 920 GSST 0 C 2 R ED S/N VL F 
CIE3 100 17,420 MS.ST 0 C 2 R ED SA/N V1 F 
CI 4 100 270 GS 0 C 2 R ED SA/N VL OF 
C]E5 1 

2 
60 
40 

2080 HST 
GS 

D 
D 

C 
C 

0 
2 

R 
R 

ED 
ED 

SA/N 
SA/N 

VL 
VL 

OF 
OF 

CI 6 1 
2 

55 
45 

940 GS-MST 
NL 

D 
D 

C 
HF 

0 
4 

R 
N 

ED 
II 

SA/N 
MALK 

VL 
H 

F 
F.S 

CIE7 1 75 11.220 MS-ST 0 C 0 R ED SAMN VL F.S.P 
2 25 NL 0 N 0 N w MALK H F 

CIE8 1 
2 

80 
20 

1480 MS.ST 
NL 

0 
D 

C 
f 

0 
0 

R 
S 

ED 
SP 

SA/N 
SR/N 

VL.L 
M 

F 
F 

C2EI 1 55 1550 MS-ST 0 C 0 R ED SA/N VL F 
2 45 1I D N 0 H w MALK N S.F 

C2E2 1OO 1900 MS-HST D C 0 R ED SA/N VL.L F 

Lithiue 
CIL] 10O 510 HL 0 G 5 R ED MALK L OF 
CIL2 100 4830 IL-ST VS I 4 ED SA/N VL FPI 
CIL3 100 920 GS VS.HD C.R 3 R ED SA/N L OF.PI 

CIL4 I 
2 

40-80(55) 
20-60(45) 

1170 ST 
MST.ST 

VS 
0 

It 
C 

3 
3 

-
R 

ED 
ED 

SA/N 
SA/N 

Vi 
VL 

A 
A 



Tableau 3-1 (Suite).
 

TERMES ET CRITERES
 

Pente du sol: 	 NL - presque a niveau (0-3%); GS - en pente douce (3-6%);
 
MS - en pente mod6rde (6-10%); MST - en pente assez
 
forte (10-20%); ST - pente forte (>20%).
 

Profondeur de sol: D - profond (,120 cm); MD - mod6r6ment profond
 
(50 - 100 cm); S - peu profond (25 - 50 cm); VS - tr~s
 
peu profond (<25 cm).
 

Texture: 	 S -pierreuse; R - rocheuse; G - graveleuse; C - grossire:
 
sables et sables argileux; MC - mod6r6ment grossire:
 
argiles sablonneuses et argiles sablonneuses fines; M 
moyenne: argiles sablonneuses tr~s fines, argiles ou
 
terres grasses, limon argileux, limon; MF - mod6r6ment
 
fine: argile, argiles limoneuse, limon argileux; F 
fine: argile sableuse, argile limoneuse et argile.
 

Fragments grossi~res: 0 - 0% de couverture de sol; 1 - 0,1%; 2 - 0,1
 
a 3%; 3 - 3 a 15%; 4 - 15% a 90% 5 - plus de 90%.
 

Permeabilit6(cm/hr): VS - tr~s lente, <0,1; S - lente, 0,1 a 0,5; 
MS - mod6r6ment lente, 0,5 a 1,5; M - mod~r~e, 1,5 a 
5,1; MR - mod6r6ment rapide, 5,1 a 15,2; R - rapide, 
15,2 a 50,8; VR - tr6s rapide, plus de 50,8. 

Drainage intdrieur de sol: VP - trds pauvrement drain6; P - pauvre
ment draine; SP - assez pauvrement drain6; MW - mod~r6
ment bien draind; SE - assez excessivement drain6; ED 
excessivement draind.
 

Reaction de sol (pH): VSA - tr~s fortement acide, <4,2; SA. fortement 
acide, 4,3 a 5,0; MA - mod~r~ment acide, 5,1 a 6,0; 
SA/N - lg6rement acide a neutre, 6,1 A 7,3: MALK 
mod6rdment alcalin, 7,4 A 8,2; SALK - fortement et tr6s 
fortement alcalin, >8,2. 

Capacit6 en eau disponible (profondeur jusqu'a l'horizon limitant, ou 
140 cm): VL - tr~s basse, 0 a 8 cm; L - basse, 8 A 
15 cm; M - mod6r~e, 15 a 23 cm; H - dlev6e, >23 cm. 

Termes de r6f6rence (en plus des interprdtations Landsat): F - obser
vations faites sur place; OF - observations faites des
 
autres lev6s topographiques (p~turage ou sylviculture);
 
A - reconnaissance adrienne; API - interpr6tation des
 
photographies a6riennes; PI - information publi~e.
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Tableau 3-2. Les poteitlels du sol et les autres caracteristiques des unitss cartographiques (aui). 

carto Porcentage QuipaplCc'Unposant Zorm couvertus 6osion Le hasard Ls knda~ 
zr_ W'unft6 % Kin - i t '  Erosion golneW da M'rOd rmes 

Rligion do sol A 

ns Classe 
FAO 

So. guia 

Somlho-ni 

En dionm 

Soho 

AAI 

AA2 

1 
250 

50 

100 

330 

260 

3.2 
1 

1 

HS 
NS.H 

NS 

4 
1.2 

4.6.7 

1 
314 

2 W 

W.V.[ 
HF 

1 

52(90Z)t
t 

53 

S2(803) 

XX:. 
X 

xx 
XX 

xx 

Xx 

xx 

Eolen 
AEI 

AE2 

1 
2 

I 
2 

60 120 
40 

50 -80(65 )ttt6 
9 
0 

20-40(35) 

1 

1.2 
I 
3 

NS,H 

NS 

NS 
SE 

1 

8 

1 
2.3.4 

3 Wi 
1 

3 Mi 
4 W. 3 1 

H.EF 

0 

M.E.F 

SC(8OZ) 

Sc 
N 

X 

x 

ALl 

AL2 

AL3 

AL4 

1 
2 

1 
2 
3 

1 
2 

70 
30 

100 

30-50(45) 
20-40(3&) 
10-30(25) 

60 
40 

330 

60 

400 

360 

1,2 
1 

1-3 

1,2 
2 
3 

3 
2.3 

NS 
H 

ItS 

NS 
S 
SE 

NS 
SE 

8 
1 

8 

8 
3 
4 

a 
1 

I 
3 4i 

1 

1 
4 1i.3 1 
4 W. 2 i 

I 
.'14 

N,E,F 
H2 
SC (75 

H2 

NZ 
I4 
Ni 

N2 
N 

" 
) x 

Terna Hauh 
AUI 1 30-70(60) 1030 3 SE 4.5 4 W4.3 Wi2 30-70(40) 2 H.SE 3 4 141 
AU2 1 50 470 3 SE 3 3 Wt.3 W 

2 50 2.3 SE 1.2 4 1 

tLes tennes et les cr1teres se trouvent en fin du tauleau 

ttpourcentage iu composant avec une valeur de S. pas de valeur indique 100% du composant 

N 
EH S3 

N 
NJ 

*COAWVA.DCtras bLa 
-canverAapc bmaa 

x 

IIIBase sur la zone entiere 



Tableau 3-2. Les potentiels du sol et les autres caracteristiques des unit6s cartographiques ( e).
carto Pordago SOUWe En ~cruns 

i.. Corngysan1 Zone couverlm- " o-ion Le hasard Le biytaons Clase 
de rmitfi % l mB Ao6ta stin gil m da MEbn mnu r FAO SorolIT9 sow'ho 

R6glon do aol A 
Au3 100 
 540 3 
 SE 4 4U. 2W N2
 
AU4 
 1 70 610 1.2 NS 4L 
 2 W G.V,A S2(70Z) xx x
2 30 1 
 NS 6.8 1 
 N2
 
AU5 10I 370 3,2 SE 
 4 3 W 
 N1

AU6 1 65 100 1 NS 41 1 V.A S2(70%) xx x 

2 
 1 NS 5
35 2-3 Wil .F $2(8Z) XX XX
 

tLes termes et les criteres se trouvent en fin du tableau " *vemaeIris hum
 

ttpourcentage du composant avec une valeur de S. pas de valeur indfque 100% du coposant *ecoavance Inaa
 

l~tla,| sur ia nop rntlirp 



Tableau 3-2. Les potentlels du sol et les autres caracteristiques des unitds cartographiques (mite).Uie
carto Poreontage Grpe, SOuS pkM E dIcrns 
qCaoqu Composai Zone couverlum -grsion Le hasard Les knitane Classe 

deS fil % Km2 v"Ialii. Eoson &knne lb MJ jAtrs FAO 80Io-nI Sordiho 

R6gion do sol B 

BAI 	 1 60 1140 2,3 NS 4 
 1 	 V.1 S2(90%)

2 40 2 NS 	

xx 
2-4 	 2 WI 
 Hi
 

BA2 1 60 1680 2 
 HS 2-4 2 W1 	 NI XX2 40 2.3 NS 
 4 1 V.I S2(90%) XX
 
BA3 100 950 1.2 HS 4 
 1 Ni 
BA4 1O 1420 1.2 NS 4 2 W V., S2(60%) XX
 
BA5 100 310 
 2,1 H 1.2.3 3 Mi I 
BA6 1 50-80(50) 170 1 NS 4 1 
 S2 Palm Grove
 

2 20-50(50) 2.3 NS 4 
 2 	 Ni
BA? 	 100 100 1.2 H 3.5 
 2.3 Mi C.H.F Sc X x
 
BA8 100 540 1.2 NS 
 4 1 V.1 S2(80%) XX
 
BA9 100 80 1,2 
 IS 5 2 WI Ni 
BAIO 1 60 500 3 NS 4 1 Ni

2 40 3.2 SE 1 
 4 Wi 	 Ni 
BAiI 	 1 60 590 2.3 HS 
 6 1 
 Ni
 

2 40 3 SE 1 
 4 Wl 	 Hi
 

Eagen 
BE] 	 1 40 2350 2 HSE 1.2 4 Wi HI


2 30 3 NS 8 1 
 K2
 
3 30 3 NS 8 1 
 N2
 

BE2 100 800 
 1 ItS 1.2 
 3 Wi 	 CHF SC(90%) x
 

tLes termes et les crit~res se trouvent en fin du tableau ,coavenace iris tanu 

ttpourcentage du composant avec une valeur de S. pas de valeur indique 100% du composant 

fit asd str )a zone enti|re
 



Tableau 3-2. Les potentlels du sol et les autres caracteristiques des unites cartographiques (ae). 
carto 
 Pource oa OQne 8ous pus, E dc ue 
Car.o Con~osant Zw couverium - 6osio Le tasind Las Mfta~u Clasa.do run6 % Km2 V E,& 6okmm rh&o, .mfees FAO agnma-M Sorc 

R6gio de ad B
 
BE3 1 
 70 950 2.3 SE 1.2 4 Wl 
 Ni2 30 
 3 NS 4 2 W 
 Ni
 
BE4 
 1 65 310 2.3 M.SE 
 1 4 NJ Ni
2 35 1.2 NS,N 1 3 NJ NI
 
BES 1 50-80(65) 460 3 SE 1 4 Wi 
 Ni
2 20-50(20) 3 
 NS 8 
 1 
 H2
3 0-20(15) 
 3 NS 8 1 
 N2
 
BE6 
 100 2520 1.2 NS.N 
 1 3 WI CN.F Ni (SC 2.0% of area) X
 
BE7 100 150 
 3 SE 
 1 4Wi 
 N2
 
BED 
 100 4930 1,2 NS. 
 1 3 Wi Ni 
BE9 
 1 70 580 3 5Z 
 1 4Wi 
 I2
 

2 30 3 
 NS 8 1 
 H2
BElO 1 70 
 2670 2,3 H.SE 1 
 4 Wi 
 Ni
 
2 
 30 1.2 NHAS 1 
 3 W1 
 N
Eli 1 
 70 920 I HS 
 1 3 NJ Ni

2 30 2 
 N,SE 1 
 4 NJ 
 Ni
BE12 1 
 40 1030 3 SE 1 
 4 NJ 
 H2
2 
 35 2.3 H.SE I 
 4 Wi 
 Ni
3 25 3 
 NS 8 I 
 N2
BE13 
 1 50 1740 3 SE 1 
 4 W1 
 N1
 
2 50 3 
 NS 6 
 1 
 NI
 

BE14 I 4 Wi Ni
 
100 1290 3 SE 


elS 1 60-90(80) 1120 
 2.3 N.SE 
 1 3 WI HI
 
2 10-40(20) 3 NS 6 1 
 N2
 

t

Les termes et les critares se trouvent en fin du tableau bm
-conveNe trlis 


ttpourcentage du composant avec une valeur de S. 
 pas de valeur indlque 100% du composant
 

tttBase sur la zone enttire
 



Tableau 3-2. 
uit 

Les potentials du sol et les autres caracteristiques des unitis cartographiques ( 
PouSentge Gmp 

e). 

Soul W.e En dcne 
ciggmnConposant 

d dernit % 
zom 
Km2 

couverkm-
v 6tat Erosn 

fioalon 
jg q 

Le hasad 
da ( bn 

Les kikalm 
reu 

Cinse 
FAO 

-_ __________ 

6onrd- 8"S1d1 
Rogionde oe 

BElU 

BE] 7 
BE18 

8E19 

BE20 

BEZi 

1 
2 

1 
2 
1 
2 

1 
2 

70 
30 

100 
75 
25 

50-70(60) 
30-50(40) 

75 
25 
100 

4550 

150 
4940 

710 

2030 

1520 

1.2 
2.3 

1 
2 
2.1 
2.3 
1.2 

2 
3 
2.3 

M.SE 
NS 
1 
M.NS 
N.SE 
uS 

M.SE 
NS 
N.SE 

1 
1 

1.2 
1 
1,2.3 
1 
4 

1 
4 
1,2 

3 W1 
4 Wi -

3 Wi 
3.4 W1 
3WI 
4 WI 
1 

4 WI 
1 
4 WI 

C,N.F 

V.1 

NI 
Ni 

SC(90%) 
NI 
NI 
i! 

S2(90Z) 

NI 
NI 

NI 

x 

xx 

BE22 100 300 1.2 NS 1 3WI NI 

Litqoe 
LI 

BL2 

PL3 

BL4 

8L5 

1 
2 

1 
2 
1 
2 

50 3060 
50 

100 630 

100 10.050 

85 5070 
15 

60-80(70) 1940 
20-40(30) 

3 
3 

3 

3,2 

3.2 
2 
3 
2.3 

US 
MS 

HS 

NS 

115 
N 
NS 
N.SE 

a 
6 

8 

8 

8 
2.3 
a 
1 

i 
3W 

1 

1 

1 
3 MI 
1 
4 WI 

C.N,F 

N2 
Ni 
542 

N2 

42 
NI (SC 5.OZ) 
N2 
"I 

Pav6 du Dksert 
BPi 

BP2 

1 
2 

50 
50 

100 

260 
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Tableau 3-2. Les potentials du sol at las autres caracteristiques des unitis cartographiques (am). 
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Tableau 3-2. Les potentiels du sol et les autres caracteristiques des unltes cartographiques (mu). 
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Tableau 3-2 (Suite).
 

TERMES ET CRITERES
 

Couverture v g9tale: 	 1 - bonne >75%; 2 - assez bonne 50 a 75%;
 
3 - mauvaise <50%.
 

Erosion (de surface de sol): NS - z~ro A faible, <25%; M - mod~r~e,
 
25% A 75%; SE - s~v~re, >75%.
 

Groupe d'6rosion 6olienne: 	1 - sables; 2 - sables A terre grasse;
 
3 - terres grasses sablonneuses;
 
4L - terres grasses calcaires;
 
4 - terres grasses argileuses ou plus fines
 
(terres grasses argiles limoneuses avec
 
>35% d'argile); 5 - terres grasses 
grossitres (<18% d'argile); 6 - terres 
grasses fines; 7 - terres grasses limoneuses 
(35% d'argile); 8 - pas susceptibles au 
souffle. 

Risque d'6rosion: 	 1 - tr~s peu consid6rable; 2 - peu consi
d6rable; 3 - moddr6; 4 - s6vdre; Wi - le
 
vent est le facteur principal; W - V'eau
 
est le facteur principal.
 

Limitations principales: 	 Voir texte.
 

Categories FAO (convenance 	pour l'agriculture): S1 - trds souhaitable;
 
S2 - convenance mod6rde; S3 - convenance
 
marginale; SC - convenance conditionnelle;
 
N1 - pas souhaitable pour le moment;
 
N2 - pas souhaitable en permanence.
 

Agriculture sous pluie et/ou ddcrue: XX - tr~s convenable;
 
X- convenable.
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83 - De convenance marginale. Ces terres ont des limita
tions s~v~res. Les r~coltes sont tr~s diminuges par les 
limitations du sol et a mesure que les investissements 
donnent des r~coltes et des profits marginaux. 

Les terres non-convenables (N) ont des propri~t~s de sol
 
et/ou les caracteristiques qui emp~cheat l'emploie soutenable
 
pour l'agriculture.
 

NI - Pas convenable en ce moment. Les terres qui ont
 
des limitations qu'on ne peut pas corriger economiquement
 
bient8t. Ces limitations emp6chent l'utilisation d'un
 
faqon determing.
 

N2 - Pas souhaitable en permanence: Les terres qui ont
 
des limitations si sgv~res qu'elles sont immuables.
 

On emploie austi les subdivisions pour distinguer en plus
 
grand d~tail les limitations pour l'agriculture. Quand il y a
 
plus d'une limitation, les symboles sont arranges de gauche A
 
droit dans l'ordre d'importance. Ces subdivisions indiquent
 
les types de probl~mes de sol qu'l faut addresser dans la
 
gestion de la terre. On a employ6 les limitations suivantes:
 

a 	 alcalinitg; r~action de sol alcalin et l'6change de la
 
pourcentage du sodium est 5lev~e.
 

c - climat; les conditions climatiques d~favorables, des 
extremes en pr~cipitation ou temperature. 

d - profondeur et 6tat caillouteux; tr~s peu profond et/ou 
6tat caillouteux limitent 1'enracinement. 

e - erosion; dommage antgrieure par 6rosion ou le risque 
'lev6 d'grosion. 

f -	 fertilitg; fertilitg basse inh~rente ou r~ponse
limitge 'afertilisation.
 

g - gravier surficiel ou pierres; les surfaces de pierre 
ou roche qui emplchent la cultivation ou l'emergence 
des semis. 

i -	inondation; susceptible aux inondations fr~quentes.
 

m - d~faut de moiteur; sol susceptible a la
 

sacheresse.
 

p - les conditions physiques du sol; conditions du sol
 
adverses autre que "v".
 

t - topographie; relief (macro ou micro), glevation ou
 
pente.
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v - vertisol; les vertisols avec beaucoup de mineraux
 
alterables.
 

w - moiteur; la saturation de l'eau est la cause de la
 
nappe phr~atique glevge, la permgabilitg lente,
 
ruissellement lent ou une combination de ces
 
facteurs.
 

Les preferences pour les cultures souhaitables pour les
 
sols variables ont tg employ6 dans la d~signation des
 
convenances. Tableau 3-3 range les cultures les plus impor
tantes et les autres cultures possibles et leurs pr~f~rances
 
pour les sols variables. Lorsque le sorgho et le mil sont les
 
deux cultures les plus importants dans le sud-ouest de Mauri
tanie, celles ci sont les seules cultures qu'on a catggorisg
 
selon convenance dans le Tableau 3-2. Les autres cultures,
 
incluisant les varigt~s variables de mil, sont dans le
 
Tableau 3-3, et ont l'adparance d'avoir du potentiel dans
 
quelques parties de la zone du projet.
 

L'Eroslon et le Hasard de I'Erosion 

La perte du sol par grosion est un probl'rme tr~s grave
 
dans la zone du projet. Le type d'grosion est fortement
 
influencg par la topographie et une correlation tr~s marquee
 
se fait voir entre les formes de la terre et le type d'grosion
 
dans la distributl.cn de la topographie par zones
 
pido-climatiques (Fig 3-17). Le sol de la Zone C subit le plus
 
l'grosion golienne et la Zone de Sol A a subit l'grosion
 
hydraulique la plus sgvare. La topographie 6olienne est tres
 
susceptible 9 l'grosion 6olienne quand la terre a peu de
 
couverture, la surface est s~che et il y a des vents. Les con
ditions qui influencent l'grosion hydraulique sont; les pentes
 
fortes, l'infiltration lente, le manque de couverture et les
 
pluis tras fortes. Les terres hautes sont dans la cat~gorie
 
topographique qui resentent le plus les effets negatifs de
 
1'Erosion hydraulique.
 

Le sol crouteux est parfois lig avec le dommage de
 
l'grosion. Darts la zone de B et C les regions sableuses con
pact~es se trouvent dans quelques endroits ou il y a eu une
 
grosion s~vere. Dans ces cas la surface endurcie du sable
 
est le resultat de la cimentation faible causg par la solubi
lit6 de la silice a un pH glev6. La d~position des sables 
alcalins sur les sables d6composgs produira souvent les menmes 
r~sultats. 

Dans la r~gion du Guidimaka les surfaces denudges et
 
endurcies sont communes. Ici l'grosion de l'horizon super
ficiel du sol, qui est une zone d'une accumulation de mati~re
 
organique, a r~velg des horizons de substrata qui sont basses
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Tible 3-3 Les exigences du sol pour les cultures adaptfes aux parties de la zone du projet (d'apres Young. 1976). 

Texture Profondeur Drainage Molteur Riactlon (pH) Les Nourrlturas 

La Culture Pr6firde Tolorie Pr6 rSe Toler&* Exig Tolerg ExIg6e SionTolerleTalon°. ExlgesExgi 
0. 0 E 1 2 a Co.. c" me 

o 0 8 A 'Co I -c -C x 0 W, a a OUS 
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(Digitniaexili) X X Moyenaee X X 

Arachides X - o
(Arachis hypogaaa) sbss 7.0X 

NI6b6a 
(Via inentis) 

X- 7,0 X 
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Fig. 3-17. Les proportions des topographies les plus importantes sont
 
contrast6es dans les zones sol-climat A, B et C. Les groupements allu
viaux (c'est a dire AA, BA, CIA et C2A) diminuent dramatiquement dans les
 
zones de sol (de gauche A droite), alors que I'inverse est vrai pour les
 
groupements dol iens.
 



en matiare organique. Les sols avec peu de matiare organique
 
et beaucoup de vase, g~n~ralement ont des stabilit~s struc
turelles tras basses qui sont lies avec le sol crouteux (Carz
 
et Evans, 1974). Le troisi~me type de sol crouteux a aussi 6t6
 
notr dans le sud de Harr et ce type est caus6 par l'alignement
 
des paillettes de mica lamin~es ou en microlamination (Young,
 
1976).
 

L'empiatement des sables est un probl~me majeur dans les
 
parties du nord et central de la zone du projet. La Zone de
 
S&i C est g~neralement la zone la plus sache dans la zone du
 
projet, et par consequent, est la plus susceptible A
 
l'grosion 6olienne. Les unit~s cartographique ClEl, CIE2 et
 
C1E3 composent une zone importante de sable mouvant dans les
 
R~gions du Tagant et Brakna. Les autres unit~s cartographiques
 
goliennes sont aussi affect~s d'un degrg ou l'autre.
 

La Zone de Sol B renferme de nombreux endroits oa
 
l'empi~tement du sable est un probl~me s~vere. Les zones
 
avec les problhmes les plus graves sont a l'ouest des Plateaux du
 
Tagant et Assaba. Les zones de mouvement active de sables sont
 
dans les unit~s cartographiques BE5, BE7, BE12, BE13, et BE14.
 
La topographie d~sertique et quelques unit~s de terres hatites
 
sont affect~es par le mouvement du sable, mais l'accumulation
 
des quantit~s considgrables de sable n'4tait pas visible sur
 
les images Landsat. Ces unit~s sont g~n~ralement balay~es par
 
le vent et il y a peu qui emp~che le mouvement du sable.
 

L'interpr~tation des hasards de l'rosion moderge ou
 
sgv~re indique les unit~s cartographiques qui sont tr~s suscep
tibles ou qui ont d~jA beaucoup souffert. Les unit~s car
tographiques qui sont dans la cat~gorie d'un hasard s~v~re
 
d'grosion 6olienne (4WI) ont g~n6ralement une texture
 
grossiare, ont un convert v~g~tal tr~s mauvais ou des fragments
 
grossiers et ont souffert antgrieurement l'rosion s~vare de la
 
surface. La cat~gorie "3WI" (le hasard golien modgr6) comprend
 
des unit~s cartographiques avec des caracteristiques pareilles
 
a celles mentionnges ci-dessus, mais le couvert v~g~tal est
 
d'assez bon A bon avec une precipitation annuelle qui est
 
generalement plus grande que les unit~s avec une 6valuation
 
"4WI" (Fig 3-18).
 

Les Convenances & I'Agriculture 

Le syst~me FAO pour la classification des convenances
 
est fondg sur les conditions actuelles de la terre bien que
 
dans ce reportage, les terres qui sont convenables a
 
l'agriculture, demanderont l'installation de structures. On a
 
utilis6 trois des quatre classifications des convenances (c'est
 
A dire S2, S3, SC) pour cat~goriser les terres avec le poten
tiel pour des r~coltes climatiquement adapt~es (Fig 3-19). On
 
n'a pas utilisg la categorie Si (tras convenable) a cause des
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Fig. 3-18. Les risques d'rosion dans la zone du projet. Cette taxonomie
 
S6t6 bas~e sur la qualit~e des sols dominants dans chaque unit6 cartogra
phique (par exemple, Composant 1).
 



APTITUDE AUX CULTURES - FAO 

(terre aride et barrage) 
LEGENDE
 

- Aptitude aux cultures mod~r~e
 

EAptitude aux cultures marginale (moins de 1/2 de
 
l'unitg est S3)
 

" -Aptitude aux cultures conditionnelle
 
Aptitude aux cultures non convenable
 

Fig. 3-19. Les convenances pour l'agriculture sols pluie et l'agriculture
 
de d6crue d'inondations pour la zone du projet. Les unitds cartographiques
 
ayant plus de 15% dp- convenance "souhaitable" pour une zone y sont com
prises. (Voir la carte des sols et le tableau 3-2).
 



extremes et des variabilites associes avec le climat. Le
 
sorgho et le ail ont une convenance tr~s boane ou bonne pour
 
quelques unites cartographiques. Quelques moissons alter
natives sont identifi6es dans la Table 3-3; les donn~es
 
limitges d'autres moissons r~gionales empchent leurs
 
inclusions.
 

L'6chelle de ce projet empche la d~lingation des terres
 
alluviales de petites dimensions qul ont une convenance
 
l'agriculture. On a discute les endroits dans les d~scriptions
 
cartographiques applicables et dans une section brave qui suit
 
la section de la convenance de l'agriculture. On a besoin de
 
cartes a plus grande chelle et plus d~taillges pour envisager
 
exactement les determinations spatiales et superficielles de
 
ces zones agricoles importantes.
 

Une Convenance Moder6e ($2) Les unit~s cartographiques dans 
cette cat~gorie sont divisges entre les sols qui ont une con
venance a l'agriculture de dcrue-inondation, l'agriculture de
 
saisons de pluies, ou les deux. Les terres qui ont une con
venance a l'agriculture de dgcrue ont itg utilisges depuis
 
longtemps et assez frequemment de cette fagon; d'autres
 
endroits qui ont du potentiel manquent seulement de d~veloppe
ment, Ces terres composent 2.5% de la zone du projet; quand
 
on ne compte pas les unites de la Vall'e de Fleuve Sgn~gal, le
 
taux est de 1.6%. Ces chiffres pour les terres convenables a
 
l'agriculture decevoient parce que le ruissellement la plupart
 
des anines serait probablement insuffisant pour le d~veloppe
ment de toutes les terres possibles. Les unites car
tographiques sont AA1 (le composant 1), AA2, BAl (le composant
 
1), BA2 (le composant 2), BA4, BA8 et BE19 (le composant 2).
 
Le sorgho est la moisson recommandge pour ce type de sol. Les
 
limitations les plus communes sont les textures fines, le
 
hasard des inondations et les nappes phrgatiques sur-glevees.
 
La fertilit6 est g~n~ralement tr~s 6levee pour ces sols et lez
 
nourritures de sol sont augmentges par les d~p~ts sedimentaires
 
annuelles.
 

L'am~nagement de l'espace agricole incluirait le
 
labourage, les varigt~s de plantes rgsistantes a la maladie, et
 
des programmes pour le contr~le des mauvaises herbes. Pour une
 
meilleure gestion agricole, on a besoin de plus recherche et de
 
programmes de vulgarisation rurale pour dicter la meilleure
 
durge des inondations pour les sols de textures variables. On
 
a evalug plus en detaille les sols de la Vallge de Fleuve
 
S~n~gal dans un compte rendu pr~alable (PNUD, 1977).
 

Les unit~s cartographiques restantes sont assez convenable 
a l'agriculture pluviale. Ces terres sont dans l'extr~me du 
sud de la Rggion Guidimaka et elles occupent 0.3% des terres de 
la zone de projet. Les unit~s cartographiques AU4 (le 
composant 1) et AU6 composent ce groupement. Ces sols sont des 

138 



terres de texture fine ou modgr~ment fine et ont une convenance
 
pour le mals et le sorgho. Les limitations sont les textures
 

fines, l'alcalinit6, et le profil de gravier (seulement
 

dans AU4). La fertilitg est assez bonne pour ces sols et quand
 

on cultive cette terre la broussaille contribue a la fer
tilisation du sol. On pourrait utiliser ces terres plus inten

sivement qu'a present. Pour une meilleure gestion agricole les
 
pratiques recommand~es sont la fertilisation, le labourage et
 
l'assolement.
 

Une Convenance Marginale (S3) Les unit~s cartographiques de 
cette cat~gorie occupent 0.3% de la zone et renferment AUl (le 

composant 2) et AAl (le composant 2). Cest unit~s car
tographiques se composent de sols de texture moder~ment
 
grossi~re et on les utilise principalement pour le p~turage.
 

II y a seulement quelques zones dispers~s de champs non
cultiv~s de buissons sur ces sols. Le mil, le sorgho, les
 

nigbus, et les arachides sont des moissons souhaitables. Les
 

limitations sont l'6rosion, le hasard de l'grosion, la
 
secheresse et la fertilitg basse. Le gestion agricole doit
 
inclure des progr; mes de fertilisation, de la protection
 

contre l'grosion et l'assolement. L'intercalation des moissons
 
est possible dans la plupart des endroits et le labo-rage est
 
recommandg quand le sol est crouteux.
 

Une Convenance Conditionelle (SC) Les unit6s cartographiques 
de cette cat~gorie composent 1.7% de la zone du projet et
 

comprennent AEI (le composant 1), AE2 (le composant 1),
 
ALl (le composant 2), BA7, BE2, BE6 (2% de l'unitg
 
cartographique), BE17, BL4 (5% du composant 2), BU4 (le compo

sanc 1), BU6 (5% du composant 1), et BU1O (10% du composant 1).
 
On recommande le mil pour ces sols. Les limitations les
 

plus communes sont la s~cheresse, le hasard de l'grosion, et
 
une basse fertilit6. La gestion doit inclure des programmes
 

de fertilisation, de protection contre l'grosion et des especes de
 

plantes qui sont r6sistantes aux insectes et aux maladies. Les
 

sols de SC sont diff~rents aux sols de S3 en ayant une texture
 
plus grossi~re (les sables argileux vs. les argiles sablonneuses)
 
et l'unitg (BA7) qui n'est pas plus grossi~re est dans une zone
 

alluviale.
 

La cat~gorie de convenance conditioneile est fond6e sur la 

production agricole marginale de la plupart des ann~es. Le 

isohyet de 350mm forme une ligne de precipitation minimale 
n~cessaire pour les sols avec une convenance SC. La precipita
tion ncessaire 6tait d~terminge par le budget agrohydrologique
 

dans lequel 80% des besoins de moiteur pour les plantes (les
 
vari~t~s de 75 jours) est achev6 pour 8 ans (ou plus) dans 10
 

als (basg sur le travail de Dancette et discutg par Dancette et
 
Hall 1979). Les moissons de maturit& courte sont n~cessaires
 
pour ces sols; pourtant dans les annges recentes le isohyet 350
 

a fait une retraite considerable au Sud et beaucoup de ces sols
 

ont requ moil s de 350mm.
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Le Potentlel pour l D6veloppement des Terres Alluviales et 
d'autres Terres Des r~gions nombreuses dans la zone du projetont une densitg de drainage de moyenne a fine. 
 La densitg du
 
drainage est une expression des materiels g~ologiques et le
 
caract~re de la surface de la terre. L'utilisation efficace
 
des ruissellements avec de petits barrages et oa les terrains
 
'lev~es endigu6es pourraient augmenter de loin le total des
 
champs dans ces regions. Cette partie d~crit les terres allu
viales qui ont un bon ou assez bon potentiel pour le d~v~loppe
ment de l'agriculture mais qui sont trop petites pour ftre
 
cartographigs sur l'chelle de la reconaissance-lev6 de terrain
 
(1/500,000).
 

Les caract~ristiques qui indiquent le potentiel pour le
 
developpement des terres alluviales sont: 1, des ZOnes presque
 
a niveau; 2, les zones d'inondations assez larges (min: 30m)
 
3, la presence d'une couverture qui est d'assez bonne a bonne
 
4; on manque de ravinements ou des ravinements pas peu pro
fonds. Les crit~res enregistr~s ci-dessus 6taient appliques
 
subjectivement pendant la p~riode des observations faites sur
 
place. Les unites cartographiques qui possadent des zones
 
alluviales avec ces critgres (un bon potentiel) sont BEl, BE13,
 
BE16, BL4, BL5, BUIO, AU5, et AU6. La Zone de Sol A a aussi
 
des terres alluvialles qui ont aussi une convenance mod~r~e
 
pour la culture sous pluie. Les unit~s cartographiques qui
 
offrent moins, mais de n~anmoins notables potentiels sont BE1,
 
BE13, BE16, BL4, BL5. BUIO, AU5 et AU6. Les terres alluviales
 
avec des potentiels d'assez bon a bon ont g~n~ralement des tex
tures fines a modgr~ment fines et ont une bonne fertilit6. Les
 
limitations communes sont une consistance dure et le hasard de
 
l'grosion hydraulique modgr6.
 

Les autres terres qui ont l'apparance d'un bon potentiel
 
pour l'irrigation sont les unit~s cartographiques qui renferment
 
les terres hautes, les lacs provisiores, c'est 2 dire, BP3,
 
BU3, et BA6 (Le composant 2). Les autres unit~s car
tographiques pourraient avoir des potentLiels pour .'irrigation
 
mais on ne pouvait pas facilement noter les parainmtres
 
necessaires pendant les phases de travail sur place ou pendant
 
la phase d'interpretation des images Landsats.
 

VII. LA GESTION DE LA TERRE POUR LA CULTURE 

Les meilleurs programmes sont ceux qui fournissent les
 
techniques et les practiques qui produisent les meilleurs
 
moissons et au mgme temps stipulent les m~thodes appropri~s
 
pour la conservation du sol. Il y a beaucoup de variables dans
 
le d~veloppement des plans sp~cifiques pour la gestion.
 
Le fermier ne peut pas contr6ler le climat; il y a de nombreux
 
variables, n~amoins qui sont ammenables a une amelioration des
 
moissons. Dans cette section on trouve des procedures
 
gengrales pour la gestion des sols de culture dans de sud-ouest
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de 'auritanie. On consid~re seulement les cultures de d'crue
 
et les cultures sous pluie. On a soulign' les plans pour
 
l'am'lioration de la terre qui xigent peu d'investissements.
 

Les Consid6rations Agronomiques 

Beaucoup de recherches sur la productivitg des sols et de
 

la culture en Mauritanie sont n6cessaires. En ce moment on fait
 
ce genre de recherche sur une petite 9chelle dans la zone des
 
projets (CNRADA, 1980; DRIG, 1981). La vitesse des ensemence
ments, le temps d'ensemer. les placements des rayons et de la
 
population des plantes, les convenances des varigtgs et les
 

cultures sont quelques considerations qui exigent de la
 
recherche et des programmes de vulgarisation. Beaucoup de ces
 
facteurs font partie des programmes dans les regions
 
climatiques pareilles (c'est a dire ICRISAT) et il faut seulement
 
integrer les techniques 6prouv~s et les vari~t~s des plantes
 
ameliorges en attendant leur d~veloppenent.
 

Les cultures les plus souhaitables pour le climat et les
 
sols de Mauritanie sont le sorgho et le mil. Les nimbgs sont
 
convenables dans les pratiques mixtes ou dans les pratiques
 
d'ensemencement m~lang~s. Il est possible que le les arachides
 
et le mals conviennent dans l'extreme sud de la zone d'6tude,
 
mais t,-ins de 600 mm de pluie par an diminuira les rendements.
 
D'autres cultures mineures ont une importance sur place mais
 
elles n'ont pas 6tg consid~r~s dans cette 6tude. Toutes les
 
cu.tures qu'on trouve en 1auritanie ont des exigences variables
 
pour l'eau, la fertilit6 du sol, le drainage, etc. (Tableau
 
3-3). En choisissant les cultures qui conviennent, il faut
 

tenir compte des convenances du sol et de ses limitations; ces
 
interpretations donnent aussi des indications sur les problhmes
 
du sol et la probabilitg de produire des cultures optimales.
 

Toutes les cultures adapt~es au sol de la Mauritanie
 
r~pondront a la fertilisation, surtout a l'addition de
 
nitrog~ne. L'engrai est la meilleure alternative pour fournir
 
les nutritifs au sol dans la zone du projet. L'engrai produisse
 
6galement la matiare organique qui est importante pour
 
l'am~lioration des caracteristiques physiques du sol ou le la
bourage (Kipps,1971). La recherche est n~cessaire pour
 
determiner les quantit~s optimales a appliquer, le meilleur
 
moment pour l'application, et la rentvbilit6 de cette pratique.
 
La coutume qui consiste a changer les cultures apres avoir
 
enrichi la terre par la cultivation des herbes pendant deux ou
 
trois ans peut aussi servir a ameliorer la terre et supple
menter la fertilit6 du sol, mais la rentabilit6 de cette
 
m~thode demande plus de recherche (McCown et al 1979). La re

animation de la terre par le changement de cultures est une
 
m~thode qui demande un labourage intensif.
 

L'emploi du travail manuel pour la cultivation, dans
 
i'ensemble de ses aspects, domine dans la zone du projet. Nous
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recommandons l'utilisation d'animaux de labeur pour rendre plus
 
efficace le travail manuel et pour ameliorer le labourage des
 
sols qui ont une qualitg plus fine que les terres grasses
 
sabloneuses. On utilise les programmes de sarclages et de
 
triage s~lectif de jeunes plantes dans la zone du projet mais
 
des programmes de vulgarisation sont n~cessaires pour enseigner
 
aux fermiers comment enlever les mauvaises herbes pendant le
 
sarclage. Le reglage de la population des plantes selon la
 
quantite de pluie tomb~e peut aussi 6tre un facteur important
 
dans la gestion des cultures; par exemple, pendant une annge
 
sche, il est souhaitable de ne pas avoir plus de deux plantes
 
de sorgho dans une rangge de culture de 30 centim~tres lorsque
 
les alternances des rangges est de 91 A 107 cm (Ismom et
 
Worker,1979). La rotation des cultures est une pratique
 
n~cessaire lorsqu'il y a des problames de maladies de plantes
 
l s a la presence d'insectes. L'utilisation de variates
 
am~lior~s et de semences plus purs peut egalement contribuer a
 
la r~sistance des plantes contre certaines maladies et pestes.
 

Les Consid6rations du Sol 

Le contr8le de l'grosion du sol, la conservation de
 
moiteur, et l'entretien de la fertilit& et le labourage sont
 
les plus grands probl~mes dans la zone du projet. Les faci:eurs
 
sont ligs et peuvent 6tre diriggs dans un programme int~gr6.
 
Les problames mineurs sont la salinite du sol et le basa'd des
 
inondations et/ou le drainage du sol.
 

L'grosion 6olienne est pr~valente en Hauritanie. Les sols
 
de texture grossiare sont tras susceptibles a l'rosion
 
golienne. Les m~thodes efficaces pour contr8ler l'grosion
 
golienne sont: 1) la production des bandes aggr6g~s qui sont
 
stables 2) rendre rude la surface du sol 3) l'emploi des bandes
 
ou des barrages pour diminuer les vilocitgs des vents (Cannell
 
et Weeks, 1979). Une autre technique efficace est la culture
 
en rangges: cela consiste a aligner l'orientation et la gran
deur du champ selon les textures de sol et les vents pr~va
lents. Les champs les plus 6troits recouvrent les zones de sols
 
de texture grossjSre puisque ces sols sont les plus suscep
':ibles a l' rosion 6olienne. (Voir les groupements erodgs
 
par le vent, Table 3-2). La gestion des d~chges des cultures
 
et la construction anti-golienne dans les champs r~duisent
 
aussi l'6rosion.
 

L'erosion 'ydraulique est aussi un problme tras s~v~re
 
dans plusieurs r~gions de cette zone d'6tude, surtout ofl la
 
texture des sols est plus fine que modgr~ment grossi~re (qui se
 
trouvent sur les pentes fortes). Les grandes averses, en peu
 
de temps, rehaussent la possibilt6 de l'grosion de tous les
 
sols. Les structures pour contr8ler le ruissellement peuvent
 
ralentir le ruiss( lement. Ces structures incluront des digues
 
et des sillons sur les niveaux des pentes et des terraces
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(Cannell et Weeks 1979). Le dessin doit dtre sp~cifique au
 
site et les programmes pour le maintien annuel sont essentiels.
 
On recommande ces stractures pour ces zones agricoles oi
 
l' rosion hydraulique est sevare et o i des donn~es de base
 
existent. Le labourage est aussi efficace et en certains cas
 
(i.e., les pentes faiblev) c'est une m~thode plus importante
 
pour l'am~lioration de l'Tnfiltration et pour la r~duction de
 
l'grosion hydraulique que les structures (F.renkel et Hadas,
 
1981). On recommande le labourage pour les zores avec des
 
textures plus fines que l'argileux sablon et on doit probable
ment considgrer le labourage avant de consid~rer les structures
 
de contr~le qui sont plus chers. La gestion des r~sidues orga
niques et les aggr~g~s stables sont importants pour amlioier
 
l'infiltration et pour rompre la vlocitg et la force des gouttes
 
de pluie. II ne faut pas placer des champs sur les sols en
 
pentes de plus de 10%. Les zones presque A niveau et en pente
 
faible (0-6%) sont plus souhaitables que les zones en pente
 
plus modgrge (6-9%) comme mesure preventative contre l'grosion
 
hydraulique. Dans les grandes 6tendues herbeuses des creu.c peu
 
profonds peuvent fournir une m~thode efficace et 6conomiquL
 
pour ralentir l'grosion hydraulique.
 

L'am~nagement de la culture de d~crue-inondations d~pend
 
de la retention des ruissellements sur le terrain jusqu'a ce
 
que le profil de sol soit compl~tement mouill6. L'utilisation
 
des barrages traditionnels est beaucoup plus commun dans la
 
zone du projet que les barrages qui sont plus grands et modernes.
 
L'am~lioration la plus importante dans ce type de culture
 
serait les barrages specialisgs qui re-dirigent les eaux
 
excessives. I faut d~velopper et construire des barrages
 
simples (traditionels), de bon marchg et qui dureront plusieurs
 
annges.
 

La dur~e optimale pour les inondations doit 6tre lige aux
 
textures des profils de sol et am~neg6 de tel fagon. En outre,
 
les programmes pour r~pendre l'eau doivent ftre 6tudigs comme rnoyen
 
d'etendre les zones inondges et pour introduire d'autres
 
cultures souhaitables.
 

Les sols qui ont une tendance A se seller 9 la surface
 
ou qui n'ont pas de structures stables sont dominants dans la
 
Vallge du Fleuve Sgngal. Un programmes qui pr~voit ajouter la
 
matiare organique peut s'attendrir A une amelioration du sol.
 
LA oi les moyens le p~rmette, les traitements de sol offrent un
 
moyen alternatif d'am~liorer la structure du sol. Un exemple
 
d'un traitement souhaitable est IBMA ou polyisobutylmaleic
 
amide (Focht et Martin, 1979).
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Les Consld6ratlons Agroclimatologlquos 

Les demandes Evaporatives des differentes cultures
 
variables Dendant la saison des pluies sont des traits impor
tants dans le procas de s&lectionner les vari~t~s de cultures
 
pour la culture sous pluie. On a besoin de davantage de sta
tions climatologiques, et de stations climatologiques am6liorgs
 
dnas le sud-ouest de la Mauritanie. Les donngs agroclimatolo
giques nous permettent les possibilit~s d'obtenir la moiteur
 
necessaire pendant la saison de culture. On pourrait
 
extrapol~e donn~es pour les recommendations pour les vari~t~s
 
dans les endroits differents. Pour les cultures qui sont
 
souvent sem~es dans la terre seche (c'est a dire, le mil), les
 
chances de succes pour les dates variables de l'ensemence peut
 
6tre basg sur les r~gistres des pluies (Dancette et Hall,
 
1979). Le r~glement temporel de l'irrigation est un facteur
 
tras important qui est basg stir les indices du climat, le sol
 
et les cultures. Ainsi avec les grripes hydrauliques de sol
 
(les categories du ruissellement ae la surface) les donnges
 
pluviometriques nous permettent de pr~voir les volumes de
 
ruissellement dans un bassin de drainage sous circonstances
 
donnees. La localisation de petits barrages pour l'agriculture
 
de d~crue peut 8tre bas~e sur les probabilit~s d'une
 
pluviometrie minimale requise ' la production des cultures.
 

VIII. SOMMAIRE ET CONCLUSIONS 

Tras peu de choses 6taient connues sur les sols du sud
ouest Mauritanien A l'exception de ceux de la Vallge du Fleuve
 
S~n~gal. Les objectifs de cette reconnaissance et levg p~do
logique 'taient de d~limiter les associations des sols par
 
moyens de indices climatopographiques, de d6terminer les
 
6lments p~dologiques adapt6s a l'agriculture, et d'inventorier
 
la nature des sols, notamment l'6tat du recouvrement v~g~tal et
 
de l'grosion. L'imagerie Landsat amglior~e par ordinateur
 
(1977) A l'6chelle d'1/500.000 6tait utilisge en tant que carte
 
de base pour les travaux de ce projet. L'imagerie Landsat
 
avait offert des informations spatiales et spectrales de grande
 
valeur; celles-ci furent utilisges pour identifier les li-Mites
 
des unites cartographiques ainsi cue pour d~finir la compositon
 
des unit~s cartographiques.
 

Quatre zones p~do-climatiques (A, B, C1, C2) divisent la
 
Zone d'Interventions du Projet (ZIP) en r~giimes d'humiditg dont
 
la zone "ustic", et l'"aridic et torric". La zone p6do
climatique A (ustic) se trouve dans la partie sud du Guidimaka
 
que englobe le regime p~do-climatique le plus favorable de la
 
ZIP. Les autres zones p~do-climatiques sont plus larges en com
paraison a la Zone p~dologique A. Toutefois, elles se ren
contrent dans des r~gions de basses pluviomatrie; aussi
 
est-il qu'elles ont une potentialitg agricole limitge ou nulle.
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La zone p'dologique A possade le plus grand potentiel agricole
 
alors que la Zone B est la plus grande en surface avec une
 
potentialitg pour une agriculture de dgcrue.
 

La topographie constituait le second niveau de subdivision
 
de la ZIP. Le formes physiques les plus dominantes taient:
 
des sables agoliens (E), des sols lithiques (L), des sols allu
viaux (A), des hauts reliefs (U), des pediments d~sertiques (P).
 
Des formes physiques moins importantes qui furent associges aux
 
groupements ci-haut, sont des terraces marines, des sebkhas,
 
des dunes c~ti~res, des d~pots deltaiques ainsi que des divi
sions variges de hauts reliefs.
 

Les associations p~dologiques constituaient le troisiame
 
et dernier niveau de division cartographique; 84 differentes
 
unites cartographiques taient decrites grace aux 6lments
 
suivants: la pente du sol, la profondeur du so!, le drainage,
 
la texture, et la composition chimique des sols. La plupart
 
des unit~s cartographiques taient 6galement d~termin~es grace
 
aux donnges chimiques et physiques provenant des descriptions
 
de profils des sols et de leurs 6chanti.lons respectifs. En
 
outre, l'identification des unites cartographiques tait
 
realisge sur base d'observations de terrain, d'interpr~tations
 
d'imageries Landsat, de photographies a5riennes et d'6tudes de
 
rapports publigs. Ces donnges renfermaient des descriptions de
 
sols moins importants, l'6tendue des caract~ristiques des com
posants majeurs, des limites potentialitg pour l'agriculture, la
 
potentialitg de une agriculture de saison des pluies ou celle de
 
d~crue et les potentialit6s de d~veloppement des sols alluvion
naires.
 

Les proprigt~s et potentialit~s de chaque unit6 car
tographique sont d6crites briavement. Les donnges relatives
 
aux propritgs et aux potentialit~s, sont 6galement reprises
 
sous forme tabulaire et renferment la surface en km2. D'une
 
maniere constante et avec beaucoup d'insistances, ce rapport
 
discute les dangers d'6rosion et met en relief la ngcessitg
 
d'une agriculture de saison des pluies et sur celle de d~crue.
 
Le danger d'grosion est d~fini ici en tant que la suscep
tibilitg du sol a l'grosion 5olienne ou Z l' rosion par precipi
tation compte-tenu de l'gtendue de l'grosion pr6sente, de la
 
texture du sol, de la couverture v~g~tale, de la pente du sol,
 
du drainage, et de la perm~abilitg. La Zone p~dologique A,
 
presente, g~n~ralement, un danger modgrg l'grosion par
 
pr~cipitations et A l'6rosion 6olienne. Les sables de la zone
 
p~dologique B poss dent une susceptibilitg au danger que
 
pr~sentent les deux types d'groi on ci-dessus, allant de moder6
 
a s~v~re. Les autres unit~s p~dologiques, pr~sentent une
 
susceptibilitg au Janger d'grosion allant de tr~s minime A
 
minime. La Zone p~dologique C est caractgrisge par un danger
 
d'grosion 6olienne s~vare pour la plupart des unit~s
 
cartographiques.
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Les unites cartographiques correspondants aux grandes
 
regions marquges par des d~placements actifs de sables, sont
 
localisges dans les Zones p~dologiques B et C. Les unit6s ren
ferment, mais n'excluent pas les groupes ci-apr s: BE5, BE7,
 
BE12, BE13, BE14, CIEI, CIE2, CIE3, CIL3. De norabreuses autres
 
unit~s cartographiques ont subies une 6rosion s~vare, mais
 
elles renferment, en ouire, des r~gions d'grosion minimale et
 
modgrge. Des couloirs de mouvements de sable, sont clairement
 
visibles sur l'imagerie Landsat.
 

La Classification des Sols par potentialit6 de la FAO a
 
6tA utilis~e pour categoriser les potentialit~s agricoles des
 
unit~s cartographiques. Trois orders de potentialit~s
 
souhaitables; S2 moaJr~ment souhaitable, S3 marginalement
 

souhaitable, et SC conditionnellement souhaitable,
 
caractgrisent les sols aux potentiels agricoles de saison des
 
pluies et/ou de d~crue. Les ordres non-souhaitables: N1
 
pr6sentement non-souhaitable, et N2 non-souhaitable de faqon
 
permanente, d~crivent la majorit6 des unit~s cartographiques.
 

Les unit~s cartographiques poss~dant une cote de soubaita
bilitg agricole S2 sont les suivantes: pour l'agriculture de 
d~crue -- AAI (Composant 1), AA2, BAI(1), BA2(2), BA4, BA8, et 
BE19(12) -- et pour l'agriculture des saisons des pluies -
AU4(1) et AU6 - (Tableau 3-4). Ces units cartographiques 
possedent certaines limites pour leur usage, mais pourraient 
produire des b~n~fices moderns compte-tenu de l'investisCement 
initial. Les restrictions communeb pour les unit6s de d~crue, 
sont des argiles (verisolic), l'humidit6, et l'inondation. Les 
restrictions communes pour l'agriculture de saison des pluies 
sont les argiles vertisoliques, l'alcalinitg, et l'horizon de 
graviers (pour le AU4). Une meilleure gestion des unit~s car
tographiques S2, devrait renfermer la fertilisation, le 
labourage, et la rotation des cultures. 

Les unit~s cartographiques poss~dant une cote de souhaita
bilitg agricole S3, sont l'unit6 AUI(2) et l'unit6 AAI(2). Ces
 
unite's poss~dent des potentialit~s souhaitables pour
 
l'agriculture de saison des pluies uniquement. Les sols apparte
nant ' cette cat~gorie poss~dent des grandes restrictions
 
(limites sev~res) 5 leur usage, et ne peuvent avoir
 
qu'une production et des b~nfices marginaux compte-tenu de
 
l'investissement Initial. Les unit6s cartographiques comprises
 
dans la classe dite Souhaitabilitg Potentielle larginale, sont
 

sableuses (A texture mod~r~ment grossiere), limit~es par la
 
scheresse, la faible fertilitg, l'grosion, et le danger
 
d'grosion. Les mesures de bonne gestion recommand6es pour ces
 
sols, sont la fertilisation, la protection des sols contre
 
l'rosion 6olienne, la rotation culturale et/ou le
 
multi-ensemencement.
 

Les unit~s cartographiques ayant une cote de productivitg
 

agricole souhaitable (SC), renfermant les unit~s AEI (1), AEI
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Tableau 3-4. Composition des unitds cartographiques ayant un potentiel agricole (suivi).
 

S2 S3 
 SC
 
Productivitd Agricole Souhaitable, Productivitd Agricole Productivitd Agricole


Moddrde 
 Souhaitable, Marginale Souhaitable, Conditionnelle
 
Agriculture Agriculture de Agriculture de 
 Agriculture de
 
de Dcrue Saison des Pluies Saison des Pluies Saison des Pluies
 

2UC. Km2 U.C. Km2 U.C. Km U.C. Km2 

AAI(1) 165 AU4(l) 427 AUI(2) 412 AEI(l) 72 
AA2 260 AU6 100 AA1(2) 165 AE2(1) 448 
BAI(1) 684 AL1(2) 99
 
BA2(2) 672 
 BA7 100
 
BA4 1.420 
 6E2 800
 
BA8 540 
 BE6(2%) 50
 
BE19(2) 284 
 BE17 135
 

BL4(5% de 2) 38
 

BU4(1) 1.048
 

BU6(5% de 1) 48
 

BU10(10% de 1) 35
 

TOTAUX 4.025 527 577 
 2.873
 
TOTAL S2, S3, SC = 8.002 km2
 

TOTAL ZIP 150.400 km2
 

5,3% en S2, S3 et SC
 
2,6% en S2 Agriculture de d6crue
 
,35% en S2 Agriculture de saison des pluies
 
,38% en S3
 

1,9% en SC
 
t Le nombre mis entre-parentheses se rapporte au composant d'un unit6 cartographique (UC)
 



(2), BA7, BE2, BE6 (2%), BE17, BL4 (5% de 2), BU4 (1), BU6(5%
 
de 1) et BU1O (10% de 1). Les sols de ces unit~s cartographiques
 
sont compos~s de sables et, rarement, d'argiles sablonneux.
 
L'isohyete 350 mm constitue le critere d~terminant le minimum
 
de precipitations necessaires pour qu'une zone puisse 6tre
 
cote SC. L'unitg BA7 regoit moins de precipitations
 
annuelles, mais elle b~n~ficie de ruissellements ainsi que de
 
la texture argilo-sablonneuse. L'isohyte 350 mm a 6tg adoptge
 
en tant que critare de base grace aux 6tudes agro-hydrologiques
 
anterfeures, notamment l'6tude de Dancette et Hall (1979) qui
 
indique que 80% des besoins (exigences) d'humiditg de plantes
 
sont obtenus 8 sur 10 annges pour les esp~ces de 75 jours.
 
La s~cheresse, le danger d'grosioa, et la faible fertilitY,
 
constituent les restrictions ou limitations communes au dave
loppement de ces sols. Pour 1E plupart de ces unit~s car
tographiques, les precipitations innuelles ont kg en dessous
 
du minimum durant les derni~res arnies. G~n~ralement, ces
 
unit~s sont utilisges pour le p~turage; elles produisent un
 
volume 6levg de fourrages. Lorsque ces sols sont cultiv~s, les
 
plans de gestion doivent comprendre un programme de fer
tilisation, de protection contre l'grosion, et l'introduction
 
des vari~t~s pouvant r~sister aux maladies et aux insectes.
 

Les pratiques d'am6nagement spatial et les possibilit~s
 
d'am'lioration des sols, ont 6tg d~crites bri~vement pour les
 
sols aux putentialit~s agricoles 6videntes. D'autres
 
recherches sont encore n~cessaires afin de garantir que les
 
pratiques agronomiques et les espaces cultivables de semis puissent
 
atteindre un degr6 de d~veloppement optimal. Le manque de
 
pluies represente l'lment principal de restriction et de
 
limitation d'activit~s agricoles a travers l'ensemble de la
 
ZIP. En cons6quence, il est impgratif que les variables
 
pouvant 6tre controlges par le fermier, soient optimisges au
 
plus haut degrg possible. Aussi, un plan complet d'am6nagement
 
spatial pourrait comprendre des programmes de fertilisation, de
 
rotation des cultures, de labourage animal, de sarclage
 
approprig, de meilleur stockage de semences, et d'un choix con
venable des populations v~g~tales. Le choix d'alternatives
 
quant aux plans d'am~nagement pour les variables agronomiques,
 
doit se faire en fonction des conditions p~do-climatiques.
 

Les principaux probl~mes dans la ZIP sont: le contr8le
 
de l'6rosion des sols, la conservation d'humiditg, le maintien
 
de la fertilit6 des sols et culture des sols. Parmi les
 
techniques qui ont fait leurs preuves dans le combat de l'un ou
 
de l'autre des probl~mes ci-haut, il y a lieu d'indiquer
 
l'am~nagement r~siduel, le labourage, l'ensemencement en ligne,
 
et les brise-vents.
 

Les options concernant l'am~lioration des sols vont de
 
l'gtablissement des dykes ou des niveaux-barrages des sols,
 
des terraces, et des voies d'6coulement pour les barrages
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traditionnels. Avant la r6alisation de ces mesures d'am~liora
tion des sols, il est indispensable d'entreprendre des lev~es
 
terrain d~taill~s en rapport avec une analyse 6conomique
 
attentive.
 

Les unitgs cartographiques poss6dant une bonne poten
tialitg pour le d~veloppement des sols alluvionnaires sont les
 
BE3, BU2, BU5, AUI, AU2, AU3, AU4, et AU6. Les sols alluvion
naires appartenant A la Zone p~doclimatique A, poss~dent une
 
potentialitg agricole considgrable sans un programme
 
d'am~lioration. Les unit~s cartographiques BEI, BE13, BE16,
 
BL4, BL5, BUIO, AU5, et AU6 poss~dent une potentialitg de
 
d~veloppement agricole de niveau moyen.
 

D'autres 6tudes agro-climatiques sont n~cessaires pour
 
d~terminer la probabilitg de recevoir le minimum n6cessaire
 
d'humiditg pour les diverses cultures. Des petits barrages
 
peuvent 8tre construits 1A oa les statistiques de ruissellements
 
et de distributions des pr~cipitations sont 6levges.
 

Les sols et le climat du sud-ouest Mauritanien coexistent
 
dans un 6quilibre fragile. L'action reciproque entre une
 
croissante pression sur les p~turages et des faibles precipit
ations r~sulte, souvent, dans une d~gradation s~rieuse de
 
l'environnement. La protection des sols contre, A la fois,
 
l'grosion 6olienne et celle dMe aux precipitations, est le
 
mieux accomplie par le maintien d'une bonne couverture
 
v~g~tale. Les effets d'une 6rosion intense ont t6 observes a
 
travers toute la ZIP. Les sols de la Zone p~do-climatique A,
 
poss~dent de nombreuses r~gions caractgrisges par des croftes
 
craquantes r~sultantes de l'6rosion 6olienne et hydrographique.
 
L'6rosion 6olienne est le principal agent de d~gradation des
 
sols des autres zones p~do-climatiques. Un programme d'am6
nagement 5 long-terme, de l'espace pastoral et forestier,
 
semble offrir les meilleurs moyens de ralentir la d~gradation
 
des sols.
 

Le d~veloppement des techniques relatives a l'agriculture
 
d'inondation et de d~crue, paralt offrir les meilleures possi
bilit~s d'am~liorer la production des cultures dans le
 
sud-ouest Mauritanien. La potentialitg d'une productivit6
 
agricole souhaitable-modgr~e pour une agriculture de saison
 
des pluies, n'existe que dans une petite partie de la ZIP. La
 
productivitg agricole dans ces r~gions pourrait 6tre amliorge
 
grace a une augmentation des "inputs" du point de vue des
 
investfssements et d'un meilleur programme d'am~nagement.
 
Les potentialit6s concernant les possibilit~s d'irrigation
 
n'ont pas 6t6 envisagges dans cette 6tude, neanvoins, les nappes
 
d'eau souterraines de certaines r~gions paralssent accessibles et
 
devraient 9tre 6tudiges de fagon d~taill~e.
 

149
 



IX.REFERENCES 

Ambroggi, Robert P. 1966. Water under the Sahara. Scient.
 
Amer. 214(5):21-29.
 

Boyadgiev, T.G. 1978. Projet de recherche agronomique et de
 
developpement agricole pour la mise en valeur du bassin du
 
Sgnegal. AG:DP/RAF/73/060. Rapport Technique 1. PNUD,
 
FAO, Rome. 158 p.
 

Bradley, Phillip, Claude Raynaut, and Jorge Torrealba. 1977.
 
The Guidimaka Region of Mauritania: a critical analysis
 
leading to a development project, War on Want, Caledonia
 
Road, London. 172 p.
 

Cannell, G.H., and L.V. Weeks. 1979. Erosion and its control
 
in semi-arid environments. p. 224-237. In: Hall, A.E.,
 
G.H. Cannell, and H.W. Lawton (ed.). 1979. Agriculture in
 
semi-arid environments. Springler-Verlag. New York.
 
340 p.
 

Cary, John W., and Daniel D. Evans (eds.). 1974. Soil crusts.
 
Tech. Bull. no. 214. University of Arizona Ag. Experiment
 
Sta., Tucson. 58 p. (mimeo).
 

Centre National de Recherche Agronomique et de Developpement
 
Agricole (CNRADA). 1980. Perspectives de d'veloppement
 
agricole en RIM. Series of seminars. CNRADA, Ka~di. 39 p.
 

Dancette, C., and A.E. Hall. 1979. Agroclimatology applied
 
to water management in Sudanian and Sahelian Zones of Agric.
 
p. 98-118. In: Hall, A.E., G.H. Cannell, and H.W. Lawton
 
(ed.). 1979. Agriculture in semi-arid environments.
 
Pringler-Verlag New York. 340 p.
 

Daveau, Suzanne. 1965. Dunes ravinees et depots du Qua
ternaire Recent dans le Sahel Mauritanien. Revue de
 
Ggographie de l'Afrique Occidentale (Dakar) No. 1-2:7-47.
 

Daveau, Suzanne. 1970. L'6volution g~omorphologique qua
ternaire au sud'ouest du Sahara (Mauritanie). Annales
 
de Ggographie 79(431):20-38.
 

DRIG. 1981. Agronomic division action program rainy season
 
1981-82. Project Document. Developpement Rurale Integre,
 
Guidimaka. Nouakchott. 16 p. (translation).
 

Durand, J.H. 1974. Etude p~dologique de la plaine de Bohe.
 

L'Agronomique tropicale: 1284-1316.
 

150 



FAO. 1977. Guidelines for soil profile description. 2nd Ed.
 
Food and Agriculture Organiyation, Rome. 66 p.
 

Focht, D.D., and J.P. Martin. 1979. Microbiological and
 
biochemical aspects of semi-arid agricultural soils.
 
p. 119-147. In: Hall, A.E., G.H. Cannell, and H.W. Lawton
 
(ed.). 1979. Agriculture in semi-arid environments.
 
Springler-Verlag, New York. 340 p.
 

Frenkel, H., and A. Hadas. 1981. Effects of tillage and gyp
sum incorporation on rain runoff and crust strength in field
 
soils irrigated with saline-sodic water. Soil Sci. Soc. Am.
 
J. 45:156-158.
 

Gavaud, M. 1960. Etudes pedologiques des cuvettes argileuses 
dans le cercle du Brakna. Centre de Pedologie de Hann -

Dakar, S~n~gal. 73 p. 

Hudson, Norman. 1971. Soil conservation. BT Batsford
 
Limited, London. 320 p.
 

INSTRUPA. 1979. D~veloppement rurale de la Region du Tagant.
 
Rapport de Synthase (39 p) and Annexes 1 - 6 with maps.
 
SONADER, Nouakchott, Mauritania.
 

Ismom, W.H., and G.F. Worker. 1979. Crop management in
 
semi-arid environments p. 200-223. In: Hall, A.E., G.H.
 
Cannell, and H.W. Lawton (ed.). 1979. Agriculture in semi
arid environments. Springler-Verlag, New York. 340 p.
 

Kipps, M.S. 1971. Production of field crops. 6th Edition.
 
Tatra McGraw Publishing Company Limited New Delhi. 790 p.
 

Kraiem, Habib. 1980. Etude du sous-secteur de l'agriculteur

"en sec". Rapport pr~liminaire RAMS. USAID and Directorate
 
of Studies and Programmin, Ministry of Economy and Finance,
 
Government of Mauritania, Nouakchott. 197 p.
 

McCown, R.L., G. Haaland, and C. DeHaan. 1979. The
 
interaction between cultivation and livestock production in
 
semi-arid Africa. p. 297-332. In: Hall, A.E., G.H.
 
Cannell, and H.W. Lawton (ed.). 1979. Agriculture in semi
arid environments. Springler-Verlag, New York. 340 p.
 

PNUD. 1977. Etude hydroagricole du bassin du Fleive S~n~gal.
 
Rapport de synthase des 6tudes et travaux.
 
AG:DP/RAF/65/061. Rapport Technique 1 PNUD, FAO, Rome.
 
310 p. and maps.
 

RAMS. 1981. Agro-ecological zones of Mauritania. USAID and
 
Directorate of Studies and Programming, Ministry of Economy
 
and Finance, Government of Mauritania, Nouakchott. 197 p.
 

151 



SOGREAH. 1974. Am~nagement de l'Aftout es Sah~li.
 
Preliminary studies and master plan. Annex 3 - Pedalogic¢ 1
 
Report (Interim Report). IRM, SOGREAH, Nouakchott,
 
Mauritania
 

Soil Survey Staff. 1952. Soil survey manual. USDA Handbook
 
No. 18. U.S. Gov. Printing Office, Washington 25, D.C.
 
503 p.
 

Soil Survey Staff. 1975. Soil taxonomy - a basic system of
 
soil classification for making and interpreting soil surveys.
 
Ag. Handbook No. 436, U.S. Gov. Printing Office, Washington.
 
754 p.
 

SONADER. 1981. Etude p~dologique de 15 curvettes des regions
 
du Brakna et du Gorgol, USAID, Nouakchott, Mauritania
 
(mimeo).
 

Thornburv, William B. 1969. Principles of geomorphology.
 
2nd Edition. John Wiley & Sons, Inc. New York. 594 p.
 

Worcester, B.K., K.J. Dalsted,.and D.G. Moore. 1978. Sahel-

Sudano desertification study. Final report for USAID P1O/T
 
No. 625-907-3-67864 Remote Sensing Institute, South
 
Dakota State Univer. y, Brookings, SD, USA 57007.
 

Worcester, B.K., and K.J. Dalsted. 1980. Soil manual for
 
Mauritania. SDSU-RSI-80-11. Remote Sensing Institute,
 
South Dakota State University, Brookings, SD, USA 57007.
 

Young, Anthony. 1976. Tropical soils and soil survey.
 
Cambridge University Press, New York. 468 p.
 

152
 



CHAPITRE 4 

TYPES DE 
COUVERTURE
 
FORESTIERE 

I. INTRODUCTION 
Le sud-ouest de la Mauritanie, compris entre la cate et 
le
 

lleme degrg de longitude ouest et entre les 
15 me et 186me
 
degrgs de latitude nord, est 
recouvert d'une v~g~tation tr~s
 
diversifi~e. De grandes differences existent entre les groupe
ments vg5taux du nord et 
du sud. La zone c8ti re a une couver
ture v~g~tale propre et distincte du reste du pays. Ces
 
differences sont 6troitement liges aux variations pluviomtri
ques, aux conditions de la nappe phr~atique, A la topographie
 
et A la nature des sols. L'6tat de la v~g~tation et la com
position des associations v~g~tales reflhtent 6galement les
 
effets de la s~cheresse (fin 60-70) et de l'exploitation
 
humaine et animale.
 

La population de plusieurs esp~ces de plantes du sud-ouest
 
de la Mauritanie a 6tg fortement r~duite. L'6tendue actuelle
 
des groupements t~moigne de 
ce taux glev6 de mortalit6, mais
 
elle nous permet en mame temps de voir quelles plantes
 
ligneuses parviennent A survivre des conditions adverses de
 
croissance de longue dur~e.
 

Selon l'Association des Forestiers Amricains (SAF,
 
1954), le type de couverture foresti~re est "un terme descrip
tif utilis6 pour grouper les peuplements de m~me caractare A
 
l'6gard de leur composition et de leur d~veloppement dus A cet
tains facteurs 9cologiques par lesquuIs ils peuvent 6tre
 
diff~renci~s d'autres groupements de peuplement". L'6tat de la
 
v~g~tation change et on 
peut mieux tracer et representer la
 
condition actuelle des associations par des cartes montrant
 
diff~rents types de couverture v~g~tale. La carte et 
le rapport

qui l'accompagne (INSTRUPA 1979) sont utiles, mais ne 
four
nissent que des renseignemeits g~n~raux sur la composition des
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espaces dans les unit~s cartographiques. Les cartes de
 
l'Institut Ggographique National (IGN) a une 6chelle de
 
1/200.000 montrent les limites de diff~rent. s entit~s v~g~tales
 
sans fournir aucune information sur la composition des esp~ces,
 
leur densit5 de peuplement, ou leur condition. L'Atlas de la
 
R~publique Islamique de Mauritanie pr~sente une carte a tr-s
 
petite 6chelle (1/6.500.000) de toute la Mauritanie. Elle est
 
particuli~rement int6ressante et utile en 
tant que document de
 
comparaison. Cependant, A une telle 6chelle, on esr 
limit6 par
 
le manque de d~tail.
 

L'4tude de la v~g~tation conduite par Adar (1966) en
 
Aftout es Saheli fournit d'inappr~ciables renseignements sur la
 
composition des espces de cete zone et d~crit 
en grand d~tail
 
les effets de l'eau, de la topographie et des sols sur les
 
groupements de plantes. Le but 
d'Adam 9tait de sch&matiser les
 
changements de v~g~tation le long d'u. transect choisi dans
 
l'Aftout a environ mi-chemin entre les limites nord et sud de
 
la zone. Ii se sentait suffisamment confiant dans ses relev~s
 
pour se permettre l'extrapolation des donn~es a d'autres sites
 
de la r~gion. Nous pouvons donc utiliser ses donnges comme
 
information de base auxquelles nous devons apporter des modifi
cations en accord avec les variations de v~g6tation, sp6ciale
ment quand on s'6loigne de la ligne de transect.
 

Les cartes et rapports sus-mentioun~s donnent des ren
seignements valables bien que limit~s sur la v~g~tation en
 
Mauritanie. La carte foresti~re ci-jointe pr~sente des donnges
 
qui jusqu'a rrcsent n'ont pas 6t6 documentges. Elle compl~te
 
donc les travaux precedents. Plus particuli~rement cette carte
 
de la vg6tation et le rapport qui l'accompagne fournissent les
 
renseigi.ements suivants sur le sud-ouest de la Hauritanie:
 

(1) Les types de couverture foresti~re d~nomm~s d'apr~s
 
les espaces principales des groupements de plantes
 
ligneuses,
 

(2) 	la densit6 approximative de la v~g~tation ligneuse en
 
nombre de plantes par hectare,
 

(3) 	la condition g~n~rale de la v~g~tation dans chaque
 
unit6 cartographique,
 

(4) 	une description d~taillge de chaque groupement prin
cipal de plantes ligneuses avec toutes les espces
 
qu'il comprend,
 

(5) 	dans la mesure du possible, une position succession
nelle climx, transitionnelle, ou pionni~re, et
 

(6) 	les variantes des types principaux de couverture.
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(La carte des types de couverture forestiare et leur
 
legende a &t6 6tablie 
a partir des tendances statistiques de
 
l'enseible des donnges. Ces donnges nous 
ont paru trop exten
sives pour 6tre incluses dans ce rapport, mais 
sont disponibles
 
au bureau de 1'USAID.a Nouakchott.)
 

II.METHODES CARTOGRAPHIQUES 

La carte des types de couverture forestiare se base sur
 
des interpretations des images de Landsat (1972-1980), 
sur des
 
photos a~riennes de 1980-1981, et des missions de 
recon
naissance 
sur le terrain menges entre janvier et juillet 1981.
 
La carte finale a une 6chelle de 1/500.000 est le r~sultat de
 
plusieurs diff6rentes 6tapes distinctes mais zuccesbives et

continues: l'interpr~tation des r~ponses spectralcs des images

Landsat; la caract~risation et l'affinement des unit~s car
tographiques pr~liminaires bas~es 
sur les informations de
 
terrain; la compilation des donnges de terrain dans 
un but
 
descriptif; et l'ach~vement des limites des unit6s car
tographiques et des descriptions.
 

Les r~ponses spectrales enregistr~es sur les images Land
sat ont indiquZ une couverture v~g~tale tras llmit~e. En
 
r~alitg, cette 
couverture est 6tendue mais clairsem~e. Les sols
 
et la g~ologie 
sont souvent les facteurs principaux qui

influencent les r~ponses spectrale 
 sur les images Landsat.
 
Ii s'est donc avgrg ngcessaire de baser les unit~s 
car
tographiques pr~liminaires 
sur les reponses spectrales des sols
 
et 
des formations g~ologiques. Le rassemblement des donn~es de
 
terrain pour ces unit6s cartographiques pr9liminaires a permis

l'ajustement des limites qui d~finissent les types de 
couver
ture foresti~re. La disponibilitg des photos agriennes

infrarouges (1/50.000) nous a permis un 
examen plus d6taill6
 
des reponses spectrales dans trois 
zones de la r~gion d'6tude
 
(Fig.1-3).
 

Des parcelles d'6chantillonnage circulaires (1/10 ha) ont
 
6t5 situ~es dans chaque unitg cartographique. Dans chaque par
celle les donn~es suivantes ont 6t6 collationn~es:
 
l'enum~ration et l'identification des especes ligneuses, la
 
hauteur moyenne du peuplement, le nombre de pousses de
 
reggneration, le taux de iaortalit6 
, une 6valuation des con
ditions de la v~g~tation. Les parcelles d'6chantillonnage (295 
au total' ont 6t9 plac~es l oi !a v~g~tation changeait visible
ment et lorsque le nouveau typa de vgg'.ation 6tait suffisam
ment 6tendu pour garantir une unitg s~parge. Les changements de
 
v~g~tation moins 6tendus ont 6tg d~sign~s comme 
petites inclu
sions dans une unitg plus grande, mais furent tout 
de m~me
 
iecensgs et enregistr~s 
comme des especes associ~es moins com
munes des principales esp~ces v~g~tales. Les parcelles

d'6chantilionnage ont 6tg choisies 
sur une base de crit~res
 
qualitatifs, principalement leur repr~sentativit6.
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L'6chantillonnage ne s'est pas fait au hasard, et nous n'avons
 
pas essayg non p.us d'obtenir un nombre suffisant
 
d'6chantillons par unitg cartographique pour faire des analyses
 
statistiques de la densitg des peuplemencs.
 

Les donnges ont 6t6 analysees pour d~terminer, sur une
 
base de pourcentage quelles esp~ces pr~dominaient dans chaque
 
type de couverture v~g~tale reconnue. Les donn~es sur les par
celles appartenant au mame type de couverture ont 6t6 r~unies
 
par esp~ces principales pour &ablir une liste compl~te des
 
especes associees aux espaces principales, de m~me que pour
 
r~sumer les autres donnges prises sur le terrain.
 

A partir des donn~es de terrain, des photos a~riennes et
 
des images Landsat intensifiges par ordinateur, 47 types de
 
couverture foresti~re ont 6t6 identifigs au total. Ces unitgs

ont pour module le systame de classification des forats
 
d'Am~rique du Nord, 4tabli par la Soci~t9 des Forestiers
 
Am~ricains (SAF)(1954): Des modifications ont de 6tre apportges
 
au syst~me SAF pour satisfaire aux conditions locales. Ces
 
modifications sont expliquges ci-dessous. Puisque ceci est la
 
premiere classification des types de couverture foresti~re de
 
la Mauritanie pr~sentge de cette fagon, il existe cIoute
sans 

des insuffisances. Certaines seront soulign~es lors de la
 
prgsentation des r~sultats.
 

La nomenclature des types de couverture a 6tg basge
 
strictement sur les plantes ligneuses pr~sentes au moment de
 
l'gchantillonnage. On a assigng des noms 
sur la :,ase des
 
es'eces ou combinaisons d'espkces qui, prises ensemble,
 
repr~sentaient au moins 50% de la couverture bo-s~e. En
 
g~n~rale un ou deux noms 6taient suffisants pour d~crire les
 
composants principaux. Les noms des types ont 6t6 donngs dans
 
ltordre d'importance num~rique A l'intgrieur de l'association
 
et seule une nomenclature scientifique a 6tg utilisge afin
 
d'6viter des 
noms communs qui pratent a la confusion.
 

Des esp~ces indicatrices existaient dans plusieurs groupe
ments de plantes. Elles ont aidg principalement a d~signer la
 
localisation g~ographique du type de couverture. En g~n~ral,
 
elles ne dominaient pas dans l'association.
 

Aucune tentative n'a 6t6 faite pour 6viter les types de
 
couverture m~lang~s, ccmpos~s d'esp~ces pour lesquelles il
 
existent d~ja des types de couverture purs. Par exemple, le
 
type 12 est domin6 par les Balanites aegyptiaca, mais ce meme
 
arbre est aussi co-dominant dans huit autres types de
 
couverture.
 

Il est possible que des plus amples observations sur le
 
terrain nous r~v~leront que les variantes des types de couver
ture dans certaines zones soient, en fait, de nouveaux types de
 

156 



couverture. Dans cette classification initiale, lorsqu'un type

de couverture ne fut observg qu'une seule fois il fut 
traitg
 
comme 
variante d'un autre type, A l'exception des types dont
 
l'6tendue justifiait une classification s~parge.
 

L'6tat d'gvolution dans une succession v~g6tale fut
 
6tablie en 6tudiant les tendances de changement dans la com
position de la v~g~tation vivante et du niveau d'exploitation
 
des espaces constituant chaque communaut6 v~g~tale.
 

Les variantes des types de coucerture sont des groupements

boisgs dont les espaces principales sont g~n~ralement les mames
 
mais dont les esp~ces associges different en raison de la
 
topographie, de la 
pluviom~trie, de l'exploitation ou des con
ditions de sol. 
 Pour ce qui est de cette 6tude, plus

d'observations sur le terrain pourraient montrer que certains
 
des 47 types de couverture pourraient 9tre trait~s comme des
 
variantes des types principaux.
 

II. RESULTATS ET DISCUSSION 

La couverture forestiare de la r~gion 6tudige a 6t6
 
class~e en 47 r-%,ps diff~rents, bas6 sur la composition des
 
espaces. Les descriptions des types de couverture sont 
incluses
 
dans cette section. Le tableau 4-1 pr~sente les noms de chaque
 
type de couverture et le pourcentage de 1'ensemble de la r~gion

d'6tude occupg par chaque type ainsi que la surface en Km2
 
qu'ils couvrent. La r~gion d'6tude totale comprend 150.400 km2
 .
 

La carte des types de couverture forestiare repr~sente la
 
premiare tentative de cat~gorisation des groupements de plantes
 
ligneuses dans le sud-ouest de la Mauritanie, et contient sans
 
doute des d~limitations qui ont besoin de v~rification
 
suppl~mentaire sur le 
terrain. Une des plus grandes limitations
 
A la preparation de cette carte a 6tg la quantitg des donnges

topographiques (295 parcelles d'6chantillonnage) qui n'6taient
 
pas n~cessairement distributes uniform~ment 
sur toute la r~gion

d'6tude. Cela est dO A la difficulte d'acc~s de cette 
zone
 
particuli~rement dans les r~gions de plateaux de 
l'Affolg et A
 
l'est de celles-ci.
 

Le manque de points de 
repare facilement identifiables a
 
travers la plupart de la r~gion d'6tude a rendu difficile la
 
localisation sur les 
cartes de toutes les parcelles

d'gchantillonnage. Les 
routes actuellement utilis~es ne
 
correspondent pas toujours a celles indiqu~es 
sur les cartes
 
I.G.N. de la Mauritanie et quelques uns des villages indiqu~s
 
sur ces cartes n'existent plus ou ont.6t6 tranf~r~s A d'autres
 
endroits- Nganmoins, la localisation des parcelles

d'6chantillonnage est suffisamment exacte pour les propos de
 
cette carte.
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Tableau 4-1. Les types de couverture forestiare du sud-ouest
 
de la Mauritanie, le pourcentage de l'ensemble de
 
la region occup4 par chaque type, ainsi que la
 
surface em km2 qu'ils ccuvrent.
 

Type de 

Couverture Nom 


1 Acacia flav 

2 Acacia Tilotica 

3 Acacia nilotica Acacia marnsac a 

4 Acacia nilotica, Acacia raddiana 

5 A araddiana 

6 AE-acia raddiana, Leptadenia pyrotechnica

7 Acaciraddiana, Acacia senegal

8 A- cia raddiana, Balanites aegyptiaca

9 cacTa senegal 


10 Acacia senegal, Balanites aeqyitiaca

11 Acacia seyal 

12 B-a-anites aegyptiaca

13 Balanites aegyptiaca, Guiera seneaalensis 

14 Boscia senegalensis

15 TTa-an-Ftes senegalensis, Capparis decida 


Pourcentage 


7,41 

0,23 

0,08 

0,08 

5,10 

7,70 

3,61 

4,42 

3,44 

4,13 

0,53 

9,06 

0,87 

4,06

3,52 


Kilomdtres
 
Carr~s
 

11.140
 
350
 
120
 
120
 

7.670
 
11.580
 
5.430
 
6,650
 
5,170
 
6.210
 

800
 
13.630
 
1.310
 
6.110
 
5.290
 

16 Balanites aegyptiaca, Leptadenia pyrotechnica 0,4d 720
 
17 Capparis 4ejija, Balanites aeqyptiaca

18 Combretum glutinosum 

19 Combretum glutinosum, Adansonia digitata

20 Combretum glutinosum, Sclerocarya birrea 

21 Coimmiphora africana, Maerua crassifolia 

22 Euphorbia balsamifera 

23 Euphorbia balsamifera, Adenium obaesum 

24 Euphorbia balsamifera, Salvadora Persica 

25 Euphorbia balsamifera, Tamarix sene.gajl

26 Guiera senegalensis 
27 Guiera senegalensis, Combretum glutinosum
28 Hyphaene thebaica 
29 Leptadenia pyrotechnica 
30 Mitragyna inermis, Balanites agypti aca 
31 Comiphora africana, Acacia raddiana 
32 Salvadora persica 
33 Sclerocarva birrea 
34 Tamarix senegalensis 
35 Zizyphus mauritiaca 
36 Zizyphus mauritiaca, Balanites a 
37 Guiera senegalensis, Pterocarpus lucens 
38 Commiphora africana. Pterocarpus lucens 
39 Zizyphus mauritiaca, Mitragyna inermis 
40 Acacia flava, Acacia seyal
41 Acacia nilotica, Acacia seyal
42 Balanites aegyptiaca, Acacia flava 
43 Acacia nilotica, Anogeissus leiocarpus 

0,72 1.080
 
2,15 3.230
 
0,54 810
 
0,60 900
 
3,50 5.260
 
1,48 2.230
 
1,71 2.570
 
0,48 720
 

Insi0,30 450
 
0,61 920
 
0,98 1.470
 
0,05 80
 
1,69 2.540
 
0,28 420
 
9,61 14.450
 
0,41 620
 
0,20 300
 
0,81 1.220
 
0,53 800 
2,08 3.130 
0,26 390 
2,83 4.260
 
0,28 420
 
0,06 90
 
0,12 180
 
3,00 4.510
 
0,15 230
 

44 Comiphora africana, Leptadenia py~rtechnica 2.57 3.870
 
45 Salvadora persica, Tamarix senecalensis 1,12 1.680
 
46 Acacia flava, Leptadenia pyrotechnica 2,16 3.250
 
47 Euphorbia balsamifera, Boscia senegalensis 
 3,35 5.040
 
+ Roche 
 0,35 530
 
x Oua Oua 
 0,08 120 
z Lac R'Kiz 0,08 120
0 Zone agricole 15 0,14 210 



Une autre difficultg rencontrge dans la preparation des
 
descriptions des types de couverture, a gtg la d~termination de
 
la position dans la succession v~gtale de chaque groupement.
 
Outre 
des facteurs naturels qui affecten. cette succession,

les groupements de plantes de Mauritanie sont exploit~s a
 
diff~rents degrgs par l'homme et les troupeaux d'animaux
 
domestiques. Cest pourquoi beaucoup d'associations v6g~tales,

si pas la plupart, semblent tre dans un 6tat de transition. Vu
 
les m~thodes actuelles d'exploitation, les types de couverture
 
existants paraltraient se modifier au profit des esp~ces les
 
moins d~sirables ou les moins exploit~es, ou encore au profit

des plantes ligneuses les plus persistantes. Dans certaines
 
zones, les types de couverture ont d~ja atteint ce degrg

d'6volution. Parmi les esp~ces les plus profondgment exploitges
 
on notera: Acacia senegal, Acacia nilotica, Acacia seyal,

Acacia raddiana, Combretum glutinosum, Commiphora africana,
 
Maerua crassifolia, Balanites aegyptiaca, Combretum aculeatum,
 
et Borassus aethiopum. A l'exception de Balanites aegyptiaca,
 
on peut s'attendre A voir ces especes devenir encore plus 
rares
 
dans le sud-ouest de la Mauritanie, parce que l'exploitation

continue de les gliminer des r~glons marginales et parce que la
 
d~gradation de 1'environnement contribue A rendre encore plus
 
de terres marginales.
 

Dans la section qui suit, les descriptions des 47 types de
 
couverture foresti~re du sud-ouest de la Mauritanie sont
 
prgsentges. Suivant la m~thodologie de la Socigt6 des
 
Forestiers Am~ricains, les composants principaux des types de
 
couverture, ainsi que leurs associgs ligneux sont d~finis en
 
premier. On discute ensuite de l'habitat, la localisation
 
ggographique, la position dans la succession 6cologiqv
' et,
 
enfin, la description des variantes du type princ,. 
l.
 

Desrcriptions des types de couverture 

Type I: Acacia flava
 

Acacia flava pr~domine sur tous 
les autres associ6s. Les
 
especes secondaires ou associzes les plus fr~quemment observges

sont Balanites aegyptiaca, Zizyphus -uritiaca, 
et Capparis

decidua. D'autres associ~s communs 
sont Acacia senegal,

Calotropis procera, Combretum glutinosum, Combretum aculeatum,

Maerua crassifolia, Acacia seyal, Boscia senegalensis,et
 
Bauhinia rufescens.
 

Acacia flava pousse habituellement en petits groupes tras
 
disperses sur les regs ou les 
sols sablonneux tass~s, par
ticuliarement dans le Gorgol, 
au sud de Brakna et dans
 
l'Assaba, des deux c~t~s des chalnes de plateau. On trouve des
 
peuplements 6tendus au 
sud de la route goudronnge entre Diagta

Lahjar et Ch8gar. Ce 
type pousse presque exclusivement sur des
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surfaces dures, soit ' des altitudes basses comme au Gorgol,
 
soit sur les plateaux. Les propri~t~s du sol ont precedence sur
 
l'altitude comme facteur d~terminant de la presence de ce type.
 
On trouve aussi de nombreux petits groupernents de ce type
 
6parpill~s dans les zones du reg sur le plateau du Tagant.
 

Ce type correspond probablement A un groupement climax qui 
peut apparaltre lorsque l'associg principale, Balanites aegy
tiaca, est r~duit par des coupes rgpgties et un pitutage 
excessif Il paratt bien tolgrant aux conditions du sol tr~s 
tass6 et i la disponibilitg limit~e en eau. 

LUs variations de ce type apparaissent en majorit6 non
 
loin dfs zones de drainage oti le Zizyphus mauriciaca devient
 
souvent un associg important. Le Boscia senegalensis est
 
l'associ6 dominant dans plusieurs zones qui se trouvent entre
 
Guimi et Aleg et au sud de El Mechra, sur le plateau du Tagant.
 
(Voir la Vig. 4-1).
 
Type 2: Acacia nilotica
 

Acacia nilotica pousse en peuplement presque pur. Les
 
esp~ces secondaires comprennent Cay aris carymbosa, Acacia
 
macrostachya, Mitragyna inermis, Zizyphus mauritiaca. Acacia
 
albida, et Piliostigma reticulatum.
 

Acacia nilotica pousse en peuplement pur sur sols argileux
 
fr~quemment inond~s (Fig. 4-2). Des peuplements 6tendus
 
apparaissent souvent dans des forats class~es le long du Fleuve
 
Sgn~gal et plus au sud, le long du fleuve dans l'ouest du
 
Guidimaka. Des peuplements denses se trouvent Egalement dans le
 
Tamourt en Naaj sur le plateau centre-ouest du Tagant, et dans
 
des grandes d~pressions argileuses au nord de Kiffa. Des
 
peuplements moins 6tendus existen:: dans la r6gion du Gorgoi 
et
 
le long du bassin du Karokoro au sud de Kankossa. Ce type
 
d~pend largement des inondations annuelles.
 

Acacia nilotica est un groupement climax. Quand les
 
peuplements ont atteint maturit6, la forat est ferm~e et peu de
 
reggngration apparalt. L'existence de ce type de couverture est
 
menacge par la production du charbon de bois et par le paturage
 
excessif.
 

Ce type s'associe parfois avec Acacia seyal, surtout dans
 
la r~gion du Guidimaka, pras de Harr.
 

Type 3: Acacia nilotica, Acacia macrostachya
 

Acacia nilotica pr~domine dans ce type de couverture.
 
Acacia macrostachya est diss~min6 en taches importautes a 
tra
vers toute l'association, mais sert principalement comme espace
 
indicatrice de la localisation g~ographique. Deux espces com
mun~ment rencontr~es dans cette association sont Mitragyna
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Fig. 4-1. La carte de 1z, r~partition des types de couverture foresti~re.
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Fig. 4-2. Une peup1'~ment d'Acacia nilotica arrive d maturite illustre
 
typiquement le type de couverture foresti~re n' 2. Une v6getation de pe
tits arbres et de broussailles est notablement absente. La photo a 6t6
 
prise dans la vall6e du S~nbgal dans un for~t pros de Silve 6 l'ouest de
 
Bogh6.
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inermis et Zizyphus mauritiaca. Les autres especes associges a
 
ce type sont Dochrostachys glomerata, Balanites aegyptiaca,
 
Acacia flava, Capparis decidua, Acacia seyal, et la plante
 
Indigofera oblongifolia.
 

Ce type occupe g~n~ralement les sols drains du nord-ouest
 
et, en moindre proportion, du sud d'Assaba pros de El Ghabra,
 
et dans le Guidimaka. Les sols sont argileux et compacts dans
 
les endroits drain~s, et plus sablonneux dans les zones
 
imm~diatement adjacentes A eux.
 

Ce type est probablement climax bien que certains de 
ses
 
associgs, plus particuli~rement Acacia s et Dichrostachvs
 
glomerata soient soumis A de fortes exploitations.
 

Type 4: Acacia nilotica, Acacia rad,(iana
 

Ce type est compos6 principalement d'Acacia nilotica et
 
d'Acacia raddiana qui comptent ensemble environ 70% de la
 
couverture foresti~re. Parmi les nombreuses espces qui leur
 
sont associ~es se trouvent: Zizyphus mauritiaca, Boscia sene
galensis, Balanites aegyptiaca, Bauhinia rufescens et Capparis
 
decidua.
 

Ce type apparatt dans le Tamourt en Naaj, sur le plateau
 
centre-ouest du plateau de Tagant et 
s'6tend a travers presque
 
tout l'oued au nord de El Mechra. Les sols sont argileux et
 
sujets aux inondations annuelles. Les sables se d~placent
 
progressivement vers l'int~rieur de l'oued et supportent 
une
 
association d'Acacia nilotica avec Leptodenia pyrotechnica. Des
 
taches dens~ment couvertes d'Indigofera oblongifolia
 
apparaissent autour de quelques uns des peuplements forestiers.
 

Lorsqu'il y a ensablement, ce type est une association de
 
transitioi. qui disparatt au profit des especes psammophil~ques
 
comme Leptodenia pyrotechnica. II se peut que Acacia nilotica
 
devienne une espace secondaire de Acacia raddiana et de Balani
tes aegyptiaca lorsque les conditions 6daphiques et
 
l'exploitation r~duisent sa couverture.
 

La oU l'exploitation a r~duit la concentration de la
 
v~g~tation, Balanites aegyptiaca ou Boscia senegalensis forment
 
les esp~ces dominantes ou les principales espkces associ~es a
 
Acacia raddiana.
 

Type 5: Acacia raddiana
 

Acacia raddiana domine rris forme rarement des peuplements
 
purs. Les principales espaces associges A ce type comprennent:
 
Balanites aegyptiaca, Leptadenia pyrotechnica, Acacia senegal,
 
Capparis decidua et Commiphora africana. Ce type s'associe
 
aussi occasionnellement avec Boscia senegalensis et Haerua
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crassifolia, surtout dans les parties sud de la 
zone d'habitat,
 
pras de Bogh6 et 
dans plusieurs zones restreintes au sud de
 
Boumdeit.
 

Acacia raddiana forme des peuplements extensifs de densit6
 
moyenne qui s' tendent sp~cialement sur les sols sablonneux au
 
nord de la route goudronnge. I est aussi frequent dans le sud
 
oZi les sols sont pr~dominants sablonneux comme dans le sud des
 
r~gions de Trarza et 
Brakna. Sur le plateau du Tagant il pousse
 
sur de grandes 6tendues, mais en peuplements clairsem6s sur les
 
regs couverts de sable ou sur sables, amends par les vents
 
d'est. Les sols sablonneux et une pluviom~trie annuelle en
 
dessous de 350 m 
 paraissent 9tre les facteurs determinants de
 
l'habitat de cette associatior v6g~tale.
 

Sous des conditions enti~rement naturelles, c'est un type
 
de for~t climax. I apparalt tre plus r~sistant a la
 
secheresse que Acacia senegal, l'un de 
ses associ~s principaux,
 
et se reg~n~re bien en 
taillis. Ses deux associ~s principaux,

Acacia senegal et Balanites aegyptiaca, sont plus s~varement
 
exploit~s, l'un pour 
sa s ve et l'autre pour son fourrage. Ceci
 
peut expliquer 6galement le fait que cette association soit a
 
un stage d'6quilibre.
 

Type 6: 
Acacia raddiana, Leptadenia pyrotechnica
 

Acacia raddiana et Leptadenia pyrotechnica pr~dominent
 
dans cette formation dont les associgs principaux sont Com
miphora africana, Maerua crassifolia, et Acacia senegal. Parmi
 
les esp~ces secondaires figurent Balanites aegyptiaca, Capparis
 
decidua et Combretum aculeatum.
 

Ce type apparalt abondamment sur le sol sablonneux de
 
dunes sablonneuses comprenant des interdunes 
 sablonneuses ou
 
sablo-argileuses dans les parties nord de 
la r~gion
 
inventori~e. Le! esp~ces principales et 
leurs principaux asso
cigs colonisent ces 
dunes. Les interdunes sont colonisges prin
cipalement par les espces secondaires. La densit6 de
 
peuplement est tras faible et 
varie entre 25 arbres par hectare
 
dans les zones plus au nord et 
150 arbres par hectare dans le
 
sud.
 

Cette association repr~sente 
un 6tat d'6quilibre, mais les
 
trois associ~s principaux sont plutgt surexploit~s et en
 
mauvaise condition.
 

Type 7: Acacia raddiana, Acacia senegal
 

Acacia raddiana et Acacia senegal sont 
co-dominants dans
 
ce 
type. Ensemble, ils repr~sentent jusqu'9 90% des plantes
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ligneuses qui forment le groupement. Leurs associ6s principaux
 
les plus importants sont Balanites aegyptiaca et Leptadenia
 
pyrotechnica. D'autres especes associes dont Maerua crassi
folia, Acacia seyal, Zizyphus mauritiaca, Bauhinia rufescens,
 
et Combretum glutinosum, apparaissent seulement au suc de
 
Mederda (Fig.4-3). Dns ces zones du sud, Leptadenia pyrotech
nica et surtout Maerua crassifolia deviennent de plus en plus
 
rares.
 

L'exploitation intensive d'Acacia senegal et Acacia rad
diana provoque la transition de ce type en un groupement dont
 
l'esp~ce principale est Balanites aegyptiaca, Type 12. Le
 
t~moignage de cette transition est g~n~ral sur toute l'6tendue
 
de cette association.
 

Type 8: Acacia raddiana, Balanites aegyptiaca
 

Acacia raddiana et Balanites aegyptiaca sont les especes
 
pr~dominantes, Les especes associes sont nombreuses mais les
 
plus communes sont: Capparis decidua, Zizyphus mauritiaca,
 
Bauhinia rufescens, Acacia seyal, Leptadenia pyrotechnica, Com
miphora africana, et Acacia senegal. Ce type comprend d'autres
 
espaces telles que Calotropis procera, Combretum aculeatum et
 
Acacia flava.
 

Ce type de couverture se trouve au sud de Boumdeit, a 10 a 
15 Km au nord-ouest de Kiffa, le long dr la route goudronn~e en 
direction de Kamour, et A l'ouest de Nagta Lahjar. Il occupe 
des sols qui sont soit tr~s sablonneux supportant Leptadenia
 
pyrotechnica, Commiphora africana et Acacia senegal, soit des
 
sols a plus grande teneur d'argile qui constituent des parties
 
de syst~mes de drainage.
 

Ce type apparalt en peuplements assez 6tendus aux endroits
 
mentionn~s ci-dessus, et est probablem r~manent d'un groupe
raent form a partir d'une formation d'Acacia raddiana, Bala
nites aegyptiaca et Acacia senegal. En raison de la
 
surexploiation et du d~clin de cette dernihre esp~ce, ce type a
 
pris sa composition actuelle.
 

Lorsque les sols sont tr~s lourds, Acacia flava et Boscia
 
senegalensis deviennent des associes pr6dominants.
 

Type 9: Acacia senegal
 

Acacia senegal est nettement dominant et constitue jusqu'a
 
90% de la v6gtation ligneuse. Les esp~ces secondaires les plus
 

communes sont Balanites aegyptiaca, Combretum glutinosum, Lep
tadenia pyrotechnica, et Combretum aculeatum. D'autres esp~ces
 
g~n~ralement trouv~es dans la r~gion nord de son habitat sont
 
Commiphora africana, Acacia raddiana et Maerua crassifolia.
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Fig. 4-3. Acacia raddiana (les, plus hauts arbres) et Acacia Senegal do
minent ]a viegetati-on basee de cet portion d'interdune crpract'ristique du
 
type de couverture vegetale n' 7. Les Balanites aegypliaca dans le centre
 
droit de la photo (ou les dunes de sabl'e commencent) sont les especes
 
secondaires les plus importantes. La photo a ete prise pres de Mederdra.
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Dans les syst~mes de drainage plus humides, il peut apparaltre
 
avec Acacia seal, Guiera senegalensis et Piliostigma
 
reticulatum. D'autres associgs moins communs 
se rencontrent sur
 
toute la zone de ce type, corme Capparis decidua, Haerua ango
lensis, Calotropis procera, Leptadenia pyrotechnica, Acacia
 
flava, Dalbergia melanoxylon, Adenium obaesum, Sterculia seti
gera, Grewia bicolor, Mitragyna inermis, Acacia nilotica et
 
Acacia audgeoni.
 

Ce type apparalt dans les sols sablonneux 9 Vest du pla
teau d'Assaba, au nord de la route goudronnge entre Sangraffa
 
et Aleg, au sud de Brakna A partir de Mal A El Ghabra et A
 
l'ouest de Monguel. Ii est aussi commun entre Ka~di et Bogh,
 
tr~s commun a travers le Trarza du sud et dispers9 dans le
 
Guidimaka, a savoir, au sud de Maghama, au nord de Baediam, a
 
Bouli et au sud de Kankossa. Sa station la plus commune con
siste en sol sablonneux. Ce 
type occupe a ,qsi des sols compacts 
et 
parfois des dunes pros des drainages. Cette asociation
 
tolre des conditions de s~cheresse si l'Acacia senegal n'est
 
pas sgv~rement exploit6 pour la gomne ou 
coupe pour le b6tail.
 
Une mortalit6 6lev~e r~sulte d'une s~cheresse combin~e a une
 
exploitation excessive qui affaiblit les arbres.
 

Acacia senegal est un 
type climax dans des conditions
 
naturelles. Mais compte 
tenu de son utilisation par l'homme, il
 
6chappe rarement a l'exploitation. Dans ce cas, cette asso
ciation peut 6tre considgrge comme un stade de transition A une
 
association dominge par Balanites aegyptiaca.
 

Dans le sud du Trarza, Acacia senegal c~de la place 5 Aca
cia raddiana, Type 5, en raison de la mortalitg du premier. Au
 
nord de la route goudronn~e dans le Trarza, il forme un 
groupe
ment avec Leptadenia pyrotechnica ou Commiphora africana. Entre
 
Aleg et Ch8gar et 
au sud de Mal, il forme une association avec
 
Boscia senegalensis.
 

Type 10: Acacia senegal, Balanites aegyptiaca
 

Acacia senegal et Balanites aegyptiaca constituent
 
au mons 50% de l'association qui a de nombreux associgs. Parmi
 
ceux-ci, Acacia raddiana, Combretum glutinosum, Zizyphus

mauritiaca, Capparis decidua, Calotropos procera, Acacia seyal,

Commiphora africana, Guiera senegalensis, Maytenus senegalen
sis, Bauhinia rufescens, Mitragyna inermis et Leptadenia
 
hastata. Combretum glutinosum et Zizyphus mauritiaca paraissent
 
atre particuli~rement caract~ristiques.
 

On trouve ce type en peuplement clairsem dans le sud du
 
Braskna entre Ka~di et 
Bogh6, au nord de Lekseiba en direction
 
de Monguel, et 
en plusieurs endroits dans le Guidimaka, par
ticuli~rement a l'est de S6libaby. Les sols sont 
g~n~ralement
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des sables dur. et tass~s, recouvrant des argiles. Ce type
 
apparalIt souvent pras des drainages.
 

Une regeneration naturelle d'Acacia senegal tend 9 assurer
 
la permanence de ce type, mais comme avec d'autres peunlements
 
d'Acacia enegal, 1'espkce est susceptible 9 des pertes dues
 
2ila s~cheresse et 2 la surexploitation. Balanites aegyptiaca
 
est souvent sgv~rement brout6 mais persiste bien dans cette
 
formation.
 

Dans le cas d'exploitation ou de perte dues la
 
s~cheresse, particuli~rement pour Acacia senegal, ce type peut
 
tre un de transition A un gr,upement doming par Balanites
 

aegyptiaca. Autrement, il apparalt comme un type climax capable
 
de se reproduire de lui-m~me et de maintenir l'espce
 
domindnte.
 

Trois variations principales existent. Sur des sols
 
sablonneux peu profonds, Boscia senegalensis peut remplacer
 
Balanites aegyptiaca comme espce dominante de l'association.
 
C'est le cas au nord-est d'Aleg et au sud-est de 1al, dans le
 
sud du Brakna. Une deuxi~me variation occupe des regs couverts
 
de sable a proximit6 de El Dloud~r6 oi Commiphora africana
 
remplace Balanites aegyptiaca comme espece principale. Sur des
 
sols de dunes tr~s sablonneux A l'est de Boutilimit, Leptadenia
 
pyrotechnica remplace Balanites aegyptiaca comme espace
 
principale.
 

Type 11: Acacia seyal
 

Acacia seyal domine ce type d'asociation vgg6tale.
 
L'espce secondaire la plus dominante est Balanites aegyptiaca.
 
D'autres especes secondaires sont Zizyphus mauritiaca, Combre
tum glutinosum, Mitragyna inermis, Acacia macrostachya, Combre
tum aculeatum, Piliostigma reticulatim, Grewia bicolor,
 
Sclerocarya birrea, Sterculia setigera, Dichrostachys glo
merata, Acacia nilotica, Acacia flava, Capparis decidua, Boscia
 
senegalensis, Pterocarpus lucens, Dalbergia melanoxylon, Naerua
 
anolensis, Leptadenia hastata, et Acacia dudgeoni.
 

On trouve ce type de couverture surtout dans le Guidimaka,
 
au sua de S6libaby, A proximit6 de Koumba Ndao et Guemou, a
 
l'est de Sglibaby, pros de Soufi, entre S6libaby et Harr 
au
 
nord-ouest, et a l'ouest de Diaguili. Ii apparalt aussi au sud
est de Ka~di et au nord de Lekseiba en direction de Honguel.
Entre Tark Tintara et Tarf Mzeimat au sud-ouest de Kiffa, il y 
a un peuplement dense et 6tendu. Ce type se rencontre seulement
 
dans des zones planes de terres basses o i les sols ont tendance
 
a tre de sable dur et tass6, sablo-argileux ou parfois des
 
regs. En g~n~ral, cette association se rouve pros des draina
ges ou sur des sols les plus favoris~s par l'humiditg
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Acacia seyal forme un type climax dans la r6gion du Guidi
maka oii on le trouve en fftaie 6quienne. Sur des sols lourds ou
 
sur des regs il peut atre on transition avec un type domin par
 
Balanites aegyptiaca ou Acacia flava. Acacia seyal est large
ment exploit6 pour son ecorce qui sert a plusieurs fins
 
m~dicales. Au sud-est de Testai, Acacia seyal forme 
une asso
ciation avec Balanites aegyptiaca, tous deux apparaissant A peu
 
pros en nombres 6gaux. Dans les drainages, Acacia seyal pousse
 
g~nralement en formation avec Acacia nilotica, Piliostigma
 
reticulatum et Acacia macrostachya.
 

Type 12: BalanItes aegyptiaca
 

Balanites aegyptiaca domine ses associgs et forme parfois
 
des peuplements presque purs, particuliarement dans les cas o5
 
ces associ~s sont s~v~rement exploit~s. On rouve ce type de
 
couverture dans les habitats plus varies que pour toutes les
 
autres associations v~g6tales en auritanie. Pour cette raison,
 
ce groupement contient beaucoup d'espces secondaires dont les
 
pluis communes sont: Zizyphus mauritiaca, Acacia senegal, Bauhi
nia rufescens, Combretum glutinosum, Acacia flava, Piliostigma
 
reticulatum, Capparis decidua, Acacia nilotica, Acacia seyal,

Guiera senegalensis, Acacia raddiana, Acacia sieberiana,
 
Maytenus senegalensis, Mitragyna inermis, Leptadenia pyrotech
nica, Boscia senegalensis, Combretum aculeatum, Leptqdenia
 
hastata, Sclerocarya birrea, et Commiphora africana.
 

Ce type apparalt sur diff~rents types de sols sauf sur
 
ceux qui sont salins. L'altitude, la positiou topographique et
 
une faible pluviom~trie ne semblent pas affecter la presence
 
des espces de ce groupement. algr6 les grands dommages causes
 
par le broutement des chameaux, Balanites aegyptiaca semble
 
persister et se reg~n~rero On trouve des peuplements par
ticuli~rement purs et denses au pied de l'AssabL 5 partir de
 
Tarf Bou Effra jusqu'au sud de Touezekra', A partir des
 
environs de Sani jusqu'A Kiffa des peuplaments 6tendus
 
domings par Balanites aegpytiaca couvrent la r~gion. On trouve
 
d'autres peuplements pratiquement a l'6tat pur le long du
 
Fleuve S~n~gal a partir de Ka~di au-delA de Mbagne. Les esp ces
 
secondaires typiques de cet habitat comprennent Bauhinia
 
rufescens et Zizyphus mauritiaca. Dans le Guidimaka, on trouve
 
ce type g~n~ralement entre Harr et S61ibaby, sp~cialement sur
 
les regs ou sur les sols tr~s lourds. Entre S6libaby et Guemou,
 
au nord de Gouraye, pros de Baediam et au noru de Ould Yenje,
 
ce type apparalt extensivement aussi. Entre So afa et Hbout, le
 
type de couverture principal sur les regs est constitu6 de
 
Balanites aegyptiaca seul ou en association avec Acacia
 
raddiana. Le long de la route goudronn6e a partir de Sangraffa
 
jusqu'a Ch8gar, on trouve 6galement ce type, bien que dans
 
cette r~gion il pousse en formation avec une large vari~t6
 
d'autres arbres.
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Dans les interdunes au nord de la route goudronnge, Bala
nites aegyptiaca forme souvent une association avec Capparis
 
decidua. Les sols 
sont d'habitude lourds et les peuplements qui

s'y forment denses. La couverture v~g~tale qui entoure le lac
 
d'Aleg est representative de cette association. Les sols sont
 
plut~t composgs de sable dur tass6 recouvrant l'argile.
 

Type 13: Balanites aegyptiaca, Guiera senegalensis
 

Balanites aegyptiaca et Guiera senegalensis repr~sentent
 
au moins 60% des esp~ces comprises dans cette association
 
v~g~tale. Les esp~ces secondaires les plus communes 
sont
 
Combretum glutinosum, Sclerocarya birrea et Zizyphus
 
mauritiaca. Les autreG associ~s que l'on trouve souvent 
sont
 
Piliostigma reticulatum, Sterculia setigera et Dichrostachys
 
glomerata. Diverses autres esp~ces secondaires comprennent

Combretum nigricans, Acacia senegal, Grewia tenax, Commiphora
 
africana, Crewia bicolor, Combretum aculeatum, Acacia dudgeoni,

Adansonia digitata, Acacia seyal, Pterocarpus lucens, llaytenus

senegalensis, Borassus aethiopum et Leptadenia hastata.
 

Les sols sont g~n~ralement sablonneux ou de sable mou
 
recouvrant l'argile. On trouve ce 
type a environ 20 Km au nord
est de Gouraye, un peu a l'est de S6libaby, et au nord de
 
Kalinioro. Le groupement apparalt dans les endroits approvi
sionngs r~guli~rement en eau comme sur les terres basses.
 

Cette association transitionnelle se convertit en un
 
groupement domin6 par les Balanites aegyptiaca surtout 
quand
 
l'eau est un facteur limitant ou l'exploitation des especes
 
secondaires est trop intensive. Elle se 
convertit en un type
 
domin6 par Guiera senegalensis quand l'eau n'est pas un facteur
 
limitant, comme c'est le 
cas au nord de Kalinioro.
 

Ce type change en un groupement dans lequel Combretum
 
glutinosum est un 6lment important. Ceci apparalt dans des
 
endroits l~g~rement sur~lev~s. Combretum glutinosum devient 
une
 
esp~ce secondaire importante dans ces endroits.
 

Type 14: Boscia senegalensis
 

Boscia senegalensis reprLente au moins 40/ des esp~ces du
 
groupement mais plus 
souvent jusqu'A 70%. Les associ~s les plus

importants sont Zizyphus mauritiaca, Acacia flava, Capparis
 
decidua et Comamiphora africana. Les 
autres especes associees
 
comprennent Balanites aegyptiaca, Acacia senegal, Guiera sene
galensis, Calotropis procera, Maerua crassifolia, Grewia bico
lor, Combretum aculeatum, Acacia raddiana et 
parfois Euphorbia

Balsamifera, Mitragyna inermis, Bauhinia rufescens, Combretum
 
glutinosum, Pterocarpus lucens, Dichrostachys glomerata, Acacia
 
seyal et Acacia albida.
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Dans le nord, sur les regs, Boscia senegalensis forme des
 
peuplements denses mais inegaux avec Acacia flava, Capparis
 
decidua et Balanites aegyptiaca. Zizyphus mauritiaca est aussi
 
une espece associ~e commune. Pras des drainages les associ~s
 
deviennent plus divers et comprennent Guiera senegalensis,
 
Grewia bicolor, Mitragyna inermis, BauhiniL rufescens,
 
Dichrostachys glomerata et Acacia seyal. Sur les sols argileux
 
couverts de sable ou sur 
les sols de sable compact, Acacia
 
raddiana et Commiphora africana sont souvent associ~s avec
 
Boscia senegalensis. A l'ouest de Monguel, 
sur des suls argi
leux, les espces associ~es plus importantes sont Pterocarpus
 
Licens et Commiphora africana. A environ 15 Km au sul-est 
de
 
Boghg en direction de Ka~di, l'associ principal de cete asso
ciation est Zizyphus mauritiaca. Les sols sont sablo-argileux
 
sur sable compact. Ce type est climax car la plupart des
 
espces associ~es sont appr~ciges pour leur fourrage 
 ou autre
ment exploit~es de fa~on a r~duire leur competition dans le
 
grouperaent.
 

Au nord de Boumdeit et a l'ouest de Sangraffa sur des regs
 
couverts de sable, Boscia senegalensis s'associe avec Cappar.Ls
 
decidua a part 6gale. Ensemble les deux especes repr~sentent
 
approximativement 80% de la v~g~tation ligneuse.
 

Type 15: Boscia senegalensis, Capparis decidua
 

Boscia senegalensis et Capparis decidua repr&3entent
 
g~n~ralement 
 entre 55% et 90% de la v~g tation ligneuse de
 
cette association. A l'int~rieur de 
ce groupement on trouve de
 
nombreuses petites inclusions domin~es par Acacia flava. Les
 
espaces associges sont nombreuses et ref! tent la nature
 
changeante des sols et 
les diff~rents degr~s d'exploitation.
 
Les associgs principaux comprennent Zizyphus mauritiaca, Com
miphora africana, Calotropis procera et Naerua crassifolia. Les
 
associgs secondaires sont Crewia tenax, Grewia bicolor,
 
Combretuma aculeatum, Adansonia digitata, Leptadenia pyrotch
nica, Acacia senegal, Acacia raddiana et 'alanites aegyptiaca.
 
Dans plusieurs zones resteintes on trouve aussi Hitragyna
 
inermis, Bauhinia rufescens et Euphorbia alsamifera.
 

Ce type se trouve plus g~n~ralement entre Aleg et Guerou,
 
au nord et au sud de la route goudronn~e. Au nord de la route,
 
le type occupe des sols argileux compacts et plats au milieu de
 
grandes dunes. Les densit~s de peuplement sont plut5t faibles.
 
Au sud de la route, les sols varient de l'argile compacte 5
 
l'argile sablonneuse avec de vastes inclusions de regs nus. La
 
o i les sables s'accumulent on trouve Leptadenia pyrotechnica,
 
Acacia senegal et Commiphora africana. On peut trouver Boscia
 
senegalensis en bouquets fournis avec 
une regeneration
 
abondante. Cette espce ne 
sert jamais de plante fourrag~re et
 
est rarement exploit~e par l'homne. Capparis decidua et tous
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les autres associ~s sont explolt~s et g~n~ralement brout~s A
 
l'exception de Adansonia digitata et Euphorbia balsamifera.
 

Cette association est en 6tat de transition, la r~duction
 
par le broutage de l'esp~ce condamnant Cadparis decidua ,
 
signale la dominance 6ventuelle de Boscia senegalensis dans
 
cette couverture.
 

Type 16: Balanites aegyptiaca, Leptadenia pyrotechnica
 

Cest un type de couverture dont les deux 616ments prin
cipaux repr~sentent jusqu'A 100% de la v~g~tation ligneuse

vivante. Les espces secondaires inciuent Acacia senegal, Aca
cia raddiana, Calotropis procera et parfois Acacia seyal et
 
Combretum glutinosur dans le sud.
 

On trouve ce type au sud-est du lac RkI.z sur des sols tr~s
 
sablonneux dans une zone de dunes l~g~rement ondul~es. Aupara
vant, cette zone 6tait domine par Acacia senegal. Aujourd'hui,

cependant, on apercoiit que de vastes 6tendues d'Acacia senegal
 
morts avec de rares specimens vivants. Au sud de cette zone,
 
Acacia raddiana est plus commun et on peut y voir ses 
autres
 
associ~s 6galement. La densit6 des peuplements est g~n~ralement
 
faible, surtout dans les limites nord de 1'association.
 

On place avec une certaine hgsitation ce type de couver
ture comme un groupe climax 5tant donn6 le peu de chance qu'a

Acacia senegal de se reg~n~rer naturellement et de regagner sa
 
position pr~dominante d'autrefois. L'exploitation actuelle de
 
toutes les espces restantes de cette association devrait
 
aboutir a des densit6 de peuplement de plus en plus faible.
 

Type 17: Capparis decidua, Balanites aegyptiaca
 

Les espces dominantes reprisentent environ 80% de la 
v~gtation ligneuse. Boscia senegalensis et Acacia raddiana
 
comptent parmi le relativement petit nombre d'associ~s. Les
 
autres comprennent Combretum aculeatum, rarement Combretum
 
glutinosum, Zizyphus Hauritiaca et Acacia fiava.
 

On trouve ce type dans l'ancien bassin du Fleuve S6n~ga1

qui s'6tend de Ka~di vers Aleg au nord, et en direction du qud
ouest vers Rosso. Les sols sont constitu~s d'argile compacte
 
avec des d~pgts sableux. Autour du lac d'Aleg lui-mme, on
 
trouve une zone de plusieurs kilom~tres de large avec ce Lype 
de couverture. Les densit~s de peuplement sont lTg~rement
 
elev~es et la vag~tation bien que rgguli~rement brout-e, est
 
vigoureuse.
 

A travers tout son habitat, cette association fornie une
 
association climax mais la pression de l'61levage pourrait
 
r~duire l'importance de Capparis decidua 5 l'avenir.
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Type 18: Combretum glutinosum
 

Combretum glutinosum pr~domine sur toutes les autres
 
espces et repr~sente entre 50% et 90% de l'association. Les
 
associ~s les plus communs sont Balanites aegyptiaca, Guiera
 
senegalensis, Zizyphus mauritiaca, Leptadenia hastata, Acacia
 
senegal, C. nigricans, Sclerocarya birrea et Sterculia
 
setigera. D'autres associ6s fr~quemment rencontr~s sont Co.
miphora africana et Piliostigma reticulatum. D'autres associ~s
 
ligneux existent en grand nombre parmi lesquels Hitragyna
 
inerrri3. Acacia seyal, Maytenus senegalensis, Bauhinia
 
rufesc n', Grewia tenax et Grewia bicolor. On voit aussi
 
souvent Adansonia digitata comme espece associe.
 

Des peuplements 6tendus de ce type apparaissent dans la
 
r~gion des environs de Ka~di, Lekseiba, Hada et Siv6. Les so'.s
 
sont tr~s 
sablonneux mais les conditions hydrophiques
 
paraissent favorables au d~veloppement de peuplements relative
ment denses dominos par Combretum glutinosum. Dans cette
 
r~gion, les associes comprennent Balanites aegyptiaca, Sclero
carya birrea, Guiera senegalensis, Pterocarpus lucens et
 
C.nigricans.
 

Au sud-est de Maghama les sols contiennent l~grement plus
 
d'argile. L'associ6 principal est Sterculia setigera. Les
 
autres 
sont Zizyphus mauritiaca et Balanites aegypciaca.
 

Sur des sols gras et sablonneux au voisinage de Kouaba
 
Ndao, au sud de S6libaby, l'associ6 principal est Guiera
 
senegalensis. Parmi les autres especes secondaires on trouve
 
Ifitragyna inermis, Dichrostachys glomerata, Acacia seyal,
 
Grewia tenax et Pterocarpus lucens.
 

Entre Kalinioro et Admai;ine vers l'ouest, en direction du
 
plateau d'Assaba, Combretum glutinosum domine sur les sols de
 
sable nou. Les associ~s principaux sont Combretura nigricans,
 
Sclerocarya birrea et Balanites aegyptiaca.
 

Combretum glutinosum est souvent tr~s exploit6 pour la
 
production de charbon de bois. 
Comme tel, il forme un groupe
ment de transition. Les groupements climax peuvent comprendre
 
Guiera senegalensis, Sclerocarya birrea ou Balanites
 

aegyptiaca.
 

Type 19: Combretum glutinosum, Adansonia digitata
 

Combretum glutinosum est l'61rment principal de ce type de
 
couverture. Adansonia digitata est 
une espce indicatrice pour
 
le sud-est du Guidimako. Les associ~s communs comprennent
 
Combretum aculeatum, Guiera senegalensis, Acacia seyal, Balani
tes aegyptiaca, Leptadenia hastata, Combretum nigricans,
 
Sclerocarya birrea et Sterculia setigera.
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On trouve cette association dans le sud-est du Guidimaka
 
entre Baediam et Kabou a proximitg et au bord du bassin du
 
Karakioro. Au fur et a mesure que 'on s'approche du bassin, le
 
nombre de Adansonia digitata s'accrolt et devient l'6lrment
 
principal avec Combretum glutinosum.
 

Ce type est climax iialgrg l'exploitation traditionnelle de
 
Combretum glutinosum.
 

Type 20: Combretum glutinosum, Sclerocarya birrea
 

Combretum glutinosum forme environ 70% de l'associatton de
 
plantes ligneuses. Sclerocarya birrea est une esp ce indi
catrice de cette association dans le Gorgol et pros de iiaghama.
 
Dans ce type on rencontre de nombreuses taches d'especes
 
6trang~res a l'association depuis Acacia senegal jusqu'A Guiera
 
senegalensis. Les principales especes sont Cuiera senegalensis,
 
Combretum aculeatum, Zizyphus mauritiaca, Acacia macrostachya,
 
Adansonia digitata et Balanites aegyptiaca. Parini les especes
 
secondaires moins communes on trouve Sterculia setigera, Acacia
 
albida, Bauhinia rufescens, Acacia seyal, Dichrostachys glo
merata, Mitragyna inermis, parfois HIaytenus senegalensis et
 
Piliost!i.m reticulatum. Leptadenia hastata, Calotropis jrora


rares associs.
 et M. angolensis sont de 


On trouve cette association dans les alentours de Hagghaua
 
sur des sols sablonneux A sablo-argileux. Beaucoup de petits
 
drainages recoupent la zone et contribuent a la vri~t6 des
 
espaces secondaires. Les plus grands drainages sont typiquement
 
occup~s par Acacia nilotica, Mitragyna inermis, Bauhinia
 
rufescens et d'autres espces. Dans ce cas, les sols tendent a
 
tre argileux et appartiennent 5 la classe des vertisols. Toute
 

cette zone est surexploit6e ou surp~tur~e. Halgr6 ces excls, la
 
densitg des peuplements v~g~taux est plut~t 6lev~e. La plupart
 
des associ~s secondaires se trouvent sur des terres plus basses
 
que les associ~s principaux. Les differences 6daphiques et
 
hydriques expliquent ces divergences, les associgs secondaires
 
pr~f~rant l'argile et les sols plus humides que les associ~s
 
principaux.
 

Dans des conditions normales, ce type serait climax, mais
 
le surp~turage et l'exploitation menace sa survie. De plus,
 
Sclerocarya birrea montre des signes de d6clin dans cette
 
r~gion, peut-6tre en raison des conditions de la derni~re
 
s~cheresse. La transition de cette association pourrait tendre
 
vers un groupement domin6 par Guiera senegalensis. Celui-ci
 
semble capable de se reproduire de faqon prolifique. Cette
 
espace, cependant, sera limit~e dans sa capacit6 d'expansion a
 
cause de sa d~pendance en eau. Les sites 6lev6s peuvent
 
favoriser un type de couverture domin6 par Balanites aegyptiaca
 
et Acacia senegal si ce dernier n'est pas surexploit6.
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Type 21: Commiphora africana, Haerua crassifolia
 

Les deux composantes principales de ce type repr~sentent
 

environ 80% de la v~g~tation ligneuse. Les esp~ces secondaires
 
sont peu nombreuses et coiprennent Acacia raddiana, Balanites
 
aegyptiaca, Leptadenia pyrotechnica. parfois Acacia senegal et
 
rarement Capparis decidua.
 

Ce type de couverture v~g~tale s'6tend au nord de la route
 

goudronn~e entre Nouakchott et Aleg. Les sols sont doiain~s par
 
des sables de dune avec parfois des interdunes argileuses. La
 
densit6 v~g~tale est habituellement faible avec 25 a 125 arbres
 
par hectare. Les deIx espces principales de cette formation
 
sont largement exploit6es et Commiphora africana a, en plus,
 
souffert d'une forte mortalit6 pendant les ann~es de
 
s~cheresse.
 

Cette association est transitionnelle et tend vers tin
 
groupement domin6 par Acacia raddiana ou Ilaerua crassifolia. Un
 
d~croissement r~gulier de la densit6 d'un peuplement appar
tenant a ce type de couverture apparalt lorsque l'on passe
 
d'ouest en est de la zone d'habitat.
 

Type 22: Euphorbia balsamifera
 

Euphorbia balsamifera doinine sur toutes les autres espces
 

et forme entre 50% et 75% du groupement. Les esp~ces secon
daires nrincipales comprennent IMlaerua crassifolia, Commiphora
 
africana, Acacia raddiana, Balanites aegyptiaca, Boscia sene
galensis, Corabretum aculeatum et l'herbe Panicum turgidum. Les
 
autres esp~ces qui apparaissent parfois dans ce type sont Aca
cia flava, Jatropha chevalieri et Chrozophora brocchiana, une
 
plante herbac~e.
 

Des peuplements 6teihdus de ce type longent la cgte de
 

Mauritanie et forment une bande parallle 5 la cute, large par
 
endroits de 25 Km. Les sols y sont sablonneux. Pr~s de la c8te,
 
Euphorbia balsamifera et ses associ~s occupent habituellement
 

les sommets des dunes. On trouve un petit peuplement a plu
sieurs kilom~tres lVest d'Aleg sur du sable mou peu profond
 
recouvrant du sable compact et de l'argile.
 

D'autres peuple.ents appartenant 5 ce type de couverture
 
v~g~tale se rencontrent souvent sur le plateau du Tagant et ses
 

alentours. Au nord-ouest de Lefta, un village au nord de
 
Boumdeit, ce type apparait sur du sable mou dans une vall~e
 
protegee. Sur la partie est du plateau, il :ppazait d'une fagon
 
sporadique surtour la o6 le sable a laiss6 des d~p~ts sur la
 
surface du reg. Dans l'ouest du Tagant les d~p~ts de sable sont
 
beaucoup plus importants qu'9 l'esr et on trouve ce type
 
beaucoup plus abondamment (Fig. 4-4).
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Fig. 4-4. Un arrangement typique d'une co-,verture de type 22 est
 

compos4 des Euphorbia balsamifera associ~s aux Acacia raddiana,
 
Acacia s~n6gal, Boscia s~n~galensis, et Panicum turgidum. La plage
 
caillouteuse dans la partie centrale de la photo fait partie de la
 
couverture v6g~tale - type 23. La photo fut prise au nord-ouest de
 
Boumideit prbs de la base du Plateau du Tagant.
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La, oZi Euphorbia balsamifera pousse, il tend 9 former un 
groupement climax. L'espace elle-mame est rarement brout6e et 
n'est pas exploit~e par les hommes en raison de son latex blanc 
irritant qu'il exude quand il est coupe. 

Type 23. Euphorbia Balsamifera, Adenium obaesum
 

Euphorbia balsamifera domine une formation qui comprend de
 
nombreuses autres esp~ces ligneuses. Adenium obaesum est une
 
esp~ce indicatrice de l'est du Tagant o5 les regs pr~dominent.
 
Les associ~s les plus communs comprennent Boscia senegalensis,
 
Acacia raddiana, Balanites aegyptica, Maerua crassifolia et
 
Commiphora africana. Les associ~s les moins coTamuns 
sont
 
Acacia senegal, Capparis decidua, Acacia flava, Combretum glu
tinosum, Combretum aculeatum, Calotropis procera, Bauhinia
 
rufescens, et parfois Leptadenia pyrotechnica.
 

Ce type apparait seulement dans l'est du Tagant oi l'on
 
trouve des regs ou des rochers entour6s par les d6p8ts de
 
sable (Fig. 4-5). Les peuplements sont clairsem~s et peuvent
 
atteindre une densitG jusqu'a 200 plantes par hectare. La
 
v~g~tation pousse souvent de fagon rabougrie et l'exploitation
 
est s~v~re. Quand l'eau se r~v~le suffisante il y a des
 
palmiers datiers et parfois un baobab.
 

Ce type est transitionnel sur les sols qui ne s nt pas
 
recouverts d'importants d6p~ts de sable. II tend dans cas
ce 

vers une association domin~e par Balanites aegyptiaca 
et
 
Boscia senegalensis. La oi le sable peut s'accumuler, Euphorbia
 
balsamifera continue 5 dominer la formation et 
le nombre de
 
Leptadenia pyrotechnica commence a s'accroitre.
 

Type 24. Euphorbia balsamifera, Salvadora persica
 

Euphorbia balsamifera forme jusqu'a 90% de ce type de
 
couverture. Les esp~ces secondaires sont: Acacia raddiana,
 
Bauhinia rufescens, Commiphora africana, Tamarix senegalensis,
 
et Maytenus senegalensis. D'autres especes secondaires comme
 
Acacia senegal, Leptadenia pyrotechnica, Piliostigma reticu
latum et Combretum glutinosum peuvent se rencontrer 6galement.
 
On trouve rarament Adenium obaesum dans cette formation. Salva
dora persica est une espace indicatrice qui apparait prin
cipalement l'extr~me sud-ouest de la hauritanie, caract~ris6
 
par la haute salinit6 des sols et de l'eau.
 

Les peuplements inclus dans cette association sont 6tendus
 
et Euphorbia balsamifera occupe presque toujours les sommets
 
des dunes et des petits monticules. On trouve Salvadora per
sica dans des d6prcssions avec Tamarix senegalensis. Les sols
 
sont sablonneux sur les dunes et les monticules, et argileux
 
dans les dfpressions. Ce type apparait dans le sud-ouest de la
 
Mauritanie a proximit6 de la zone cfti!re. Plusieurs peuple
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type 23, est observ~e sur une pente caillouteuse
couverture v~g~tale 

entre Ka~di et Maghama. Dans cette region (couverture v~g~tale
'178 
- type 13), 

la plaine sablonneuse (partie sup~rieure droite de la photo) est domin~e 

par une couverture clairsem~e des Piliostigma reticulatum et Combretum 
gl utinosum. 
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ments entre Rosso et Keur Massene ont aussi des fortes con
centrations de Mayentus senegalensis sur les sites sabionneux
 
des hastes terres.
 

Ce type parait tre un groupement climax stable qui
 
souffre peu de l'exploitation humaine ou pastoiale. A la
 
limite ouest de la zome de cette association on trouve le
 
Tamarix senegalensis tandis qu'Acacia raddiana apparait
 
d'habitude dans la partie est de cette zone. La solinit6 du
 
semble 6tre un facteur important A cet 6gard.
 

Type 25. Euphorbia balsamifera, Tamarix s~n~galensis
 

Tamarix senegalensis domine les d~pressions et Euphorbia
 
balsamifera domine les monticules de les petites dunes. Les
 
esp~ces associges localisges dans les d~pressions sont Zizyphus
 
mauritiaca et Arthrocnemum indicum, tandis que celies des
 
monticules et des dunes comprennent Commiphora Acacia raddiana
 
et tr~s occasionnellement Leptadenia pyrotechnica.
 

Cette association s'6tend le long de l'aftout es Saheli
 
dans les zones caract~ris~es par de nombreuses petites dunes et
 
d~pressions. Les especes principales comme les secondaires
 
sont clairement distribu~s le long des lignes de topographie.
 
A une plus grande 6chelle cartographique, cette association
 
pourrait logiquement 6tre separee en deux types pures, dont
 
l'une serait dominge par Tamarix senegalensis et l'autre par
 
Euphorbia balsamifera.
 

'est un groupeinent climax dont les esp~ces principales
 
souffrent peu actuellement de l'exploitation humaine et deu
 
surp~turage.
 

Type 26. Guiera senegalensis
 

Ce type de couverture est domin6 par Guiera senegalensis
 
qui compte 75% de la v~g~tation ligneuse. Ses associ~s
 
principaux comprennent Combretum glutinosum, Acacia senegal,
 
Commiphora africana, Grewia bicolor, Piliostigma reticulatum
 
Acacia seyal, Sterculia setigera, Balanites aegyptiaca, et
 
Zizyphus mauritiaca. On trouve beaucoup d'associ~s secondaires
 
avec ceux d~crits ci-dessus mais aucun n'est indicatif de
 
l'association. Parini celles-ci, on trouve: Pterocarpus lucens,
 
Sclerocarya birrea, Dichrostachys glomerata, Boscia senegalen
sis, Mitragyna inermis, Anogoeissus leiocarpus, Acacia dudgeoni,
 
et Adansonia digitata.
 

Ce type de couverture apparait principalement au sud de la
 
ligne qui relie Ka~di, Nbout et Kandossa. Des peuplements
 
6tendus poussent entre T~tiane, Maghama, Hadad et Kow. On
 
trouve d'autres peuplements 6tendus au sud-ouest de S9libaby a
 
proximit5 de Guemou, Diogoutourou et Gouraye, et l'est de
 
S6libaby pros de Soufi.
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Les drainages ou les bassins a proximitg des oueds
 
caract~risent la station de cette association. 
Les sols sont
 
g~ngralement sablonneux, parfois argileux et consistent en
 
dep8ts de sable sur les regs.
 

La position successionnelle de ce groupement n'est 
pas
 
certaine mais sans une surexploitation des especes principales,
 
ce type semble former des groupements densec et climax. Les
 
esp~ces secondaires, cependant, sont souvent 
trgs exploit~es et
 
de cette manigre r~duites en importance comme membres du groupement.
 

Type 27. Guiera senegalensis, Combretum glutinosum
 

Guiera senegalensis forme entre 30 et 60% des piantes

ligneuses et Combretum glutinosum repr~sente 25 a 35%. Les
 
associ~s principaux comprennent Balanites aegyptiaca, Zizyphus

mauritiaca, Mitragyna inermis et Piliostigma reticulatum.
 
D'autres especes secondaires sont Acacia senegal, Bauhinia
 
rufescens, Dichrostachys glomerata, Sterculia setigera, Sclcro
carya birrea et Combretum nigricdns. II y a de nombreuses
 
espces secondaires qui se caract~risent, pour la plupart, par

leur occupation des sites pourvus de 
faton r guli~re en eau.
 
Ceux-ci comprennent Acacia nilotica, Dalbergia melanoxylon,

Terminalia avicennioides, Pterocarpus lucens, Acacia seyal,
 
Acacia sieberiana, Acacia dudgeoni, Borassus aethiopum,
 
Hyphaene thebaica et Adansonia digitata.
 

Ce type apparait principalement dans le Guidimake. Un
 
grand peuplement additionnel est situg pros du village de Dolo
 
au nord-ouest de Haghama. On 
trouve d'autres peuplements pros

de Gouraye, a l'est de S6libabi et 
au nord de Ba~diam. Les sols
 
tendent 2 atre sablonneux ou sablo-argileux pr~s des
 
drainages.
 

Au fur et a mesure que Combretum glutinosum est exploitg
 
pour la production de charbon de bois, 
ce type sera doming par

Guiera senegalensis et un ou plusieurs de 
ses associ~s. Dans
 
les conditions actuelles ce type se trouve dans 
in 6tat de
 
transition.
 

Entre Desili et Harr dans le Guidimaka, l'associ6 prin
cipal de Guiera senegalensis est fr~quemnient Dichrostachys
 
glomerata. Les associ~s dans ce 
groupement sont Combretum acu
leatum, Combretum glutinosum, Acacia seyal, Sclerocarya Birrea,
 
Sterculia setigera, et Acacia dudgeoni.
 

Type 28. Hyphaene thebaica
 

Hyphaene thebaica compte pour au moins 50% de la v~g~tation
 
ligneuse. Ses associ6s communs peuvent comprendre Phoenix
 
dactylifera, Combretum glutinosum, Zizyphus mauritiaca, Guiera
 
senegalensis, Mitragyna inermis, et Piliostigma reticulatum. On
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trouve moins g~n~ralement Acacia senegal, Haytenus senegalen
sis, Leptadenia hastata, Dichrostachys glomerata et Gommiphora
 
africana.
 

On trouve ce type dans le bassin Lu Karakoro et ses alen
tours entre Kouroudjel et 
Ba~diem, et dans le sud-ouest du
 
Trarza pros de Rosso. Ii occupe g~n~ralement les d~pressions
 
argileuses. Mais la o5 la nappe phrgatique semble 
 tre peu nro
fonde, il peut occuper des positions plus 6lcv~es sur des suls
 
sablonneux, comme 
le long du Karakoro. Le palmier-doum
 
.(Hyphaene thebaica) pousse en groupes ou sel 
et a des densit~s
 
variant entre 50 et 120 par hectare. Cette densit6 peut 9tre
 
plus glevge quand le doum occupe des d~pressions.
 

Type 29. Leptadenia pyrotechnica
 

Leptadenia pyrotechnica repr6sente entre 50 et 85% de la
 
couverture v~g~tale. Ses associ~s sont 
limit~s, et comprennent
 
Balanites aegyptiaca, Acacia raddiana, Acacia s~n6gal, Hlaerua
 
crassifolia, Commiphora africana, de mame que 
l'herbe Panicum
 
turgidum. Moins souvent on trouve Calotropis procera, Acacia
 
flava, Capparis decidua, et Combretum aculeatum comme associ~s.
 
La couverture v~g6tale ligneuse est ggn~ralement clairseme, le
 
nombre de tiges par hectare variant entre 25 et 220. Cepen
dant, quand la touffe d'herbe Panicum turgidum est presente, la
 
couverture totale peut atteindre jusqu'a 1000 par hectare.
 

Ce type apparalt surtout sur des sols meubles de dunes
 
bien qu'on le trouve parfois sur du sable compact et rarement
 
sur des regs couverts de sable. On le voit plus g~n~ralement
 
un peu a l'ouest de Boutilimit jusqu'a Aleg, au nord de Chggar,
 
l~grement au nord de Kouroudgel et sur les dunes entre
 
Sangraffa et Letfatar. Sur le c8t& ouest du plateau du Tagant
 
aes 
petits groupements purs existent ou, curieusement, en asso
ciation avec Acacia nilotica 1A oi les sables ont 6t6 d~pos~s.
 

La position successionnelle de ce 
type n'est pas certaine.
 
I est parfois p~tur6 ou est exploit6 comme mat~riel pour les
 
toitures ou les paillassons. Ce qui aboutit a une diminution
 
de cet espece.
 

Type 30. Mitragyna inermis, Balanites aegypitaca
 

Balanites aegyptiaca compte pour 30 60'/ de la v~g~tation
 
ligneuse. Mitragyna inermis est 
une espce indicatrice. Sa
 
densitg la rend, parfois, un associ6 importnit de ce groupement

v~gtal. Les associ~s les plus comraunes sont: Guiera
 
senegalensis, Combretum glutinosum, Zizyphus mauritiaca,
 
Combretum ;culeatum, Acacia nilotica, Acacia S~n gal et Acacia
 
seyal. 
 Sterculia setigera, Acacia dudgeoni, Acacia sieberiana,
 
Adansonia digitata, Anogoeissus leiocarpus, Ficus dicranistyla,

Ficus gnaphalocarpa, Grewia bicolor, Leptadenia hastata,
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Sclerocarya birrea, Bauhinia rufescens, Piliostigma senegale
nsis figurent par les associes secondaires.
 

Ce type de groupemnent couvre principalement le Guidimaka
 
dans les drainagas et ses proximit~s, ou dans de grandes
 
depressions. II est aussi commun le long du Fleuve S~n~gal
 
entre Diogontourou et Gouraye. Les sols sont variables et
 
comprennent des sables argileux et meubles, a des sols lourds
 
compacts argileux qui regoivent de l'eau en abondance lors des
 
p~riodes de pluies. Hitragyna inermis est l'arbre hydrophile
 
le plus commun de ce type de couverture dont il est le meilleur
 
indicateur.
 

Un grand noinbre des associ~s principaux et secondaires de
 
m~me que les principaux composants de ce type sont brout~s
 
excessivement. Malgr6 cela ce type est un climax a l'6gard des
 
esp~ces principales. Ces derni~res seniblent capables de per
sister dans le grouperaent. Les associ~s variant largeiient de
 
site en site en raison, probablement, de pressions
 
d'exploitation diverses.
 

Type 31. Commiphora africana, Acacia raddiane.
 

Les deux espces principales de cette association coaptent
 
jusqu'a 85% de la vgtation ligneuse. Les esp~ces secondaires
 
sont limit~s a Acacia senegal, Leptadenia pyrotechnica, flaeru
 
crassifilia, Balanites aegypti,ca, Capparis decidua et rarement
 
Combretum aculeatun, On trouve des inclusions de groupements
 
de plantes comin~es par Boscia senegalensis en deqa et au nord
 
de l'habitat du type principal.
 

Ce type couvre une superficie 6tendue dans la partie nord
ouest de la z.gion d'6tude. Les sols sont surtout sablonneux 
avec parfois de petites zones d'argile dans les interdunes. 
Les dunes sablonneuses couvrent la plupart de l'habitat de
 
cette association.
 

Les densit~s de peuplement sont faibles: generalement, de
 
15 A 125 arbres par hectare Les Inclusions o Boscia
 
s~nfgalensis pr~domine, ont des densitgs de peuplement
 
lfgrement plus fortes avec jusqu'a 175 plantes par hectare.
 

Cette association est transitionnelle a un 6tat domin6 par
 
Acacia raddiana. Une forte mortalit6 et l'exploitation de Com
miphora africana ont r~duit ce dernier dans toute la zone
 
d'habitat du groupement.
 

Type 32. Salvadora persica
 

Salvadora persica est le composant principal de ce type de
 
couverture et compte jusqu'a 80% de la vgftation ligneuse.
 
Ses associ~s sont nombreux et comprennent plus g~n~ralement
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Tamarix Senegalensis, Balanites aegyptiaca et Acacia nilotica.
 
Les autres associ~s communs sont Maytenus senegalensis, Mitra
gyna inermis, Piliostigma reticulatum et Bauhinia rufescens.
 
Des associhs moins communs sont Acacia albida, Acacia seyal,
 
Acacia sierberiana et la plante herbac~e Indigofera
 
oblongifolia.
 

On trouve ce type le long du Fleuve S~n~gal entre Gani et
 
Rosso avec les concentrations les plus importantes dans la
 
r6gion entre Gani et Keur Mour (Fig. 4-6). Il occupe des zones
 
planes oi les sols varient d'argile compacte a sablo-argileux
 
dans la plaine d'inondation du fleuve. La presence de Tamarix
 
senegalensis et le changement graduel i une formation domin~e
 
par cette esp~ce dans I'extr~me sud-ouest indique aussi la
 
limite de la p~n~tration de l'eau sal~e dans le Fleuve S6n~gal.
 

Salvadora persica pousse en peuplements denses qui
 
assurent tine couverture importante des couronnes et excluent
 
pratiquement la colonisation par d'autres plantes. Dans cer
tains sites, Salvadora persica forme des peuplements densas
 
presque purs.
 

Ce type paralt former un groupeiaent climax, compte tenu
 
des conditions actuelles d'exploitation et de broutement.
 

Type 33. Sclerocarya birr~a
 

Sclerocarya birrea repr~sente g~n~ralement entre 35 et 50%
 
du groupement des plantes ligneuses. Ii est presque toujours
 
associ6 avec Combretum glutinosumi, souvent avec Guiera
 
senegalensis et Pterocarpus lucens, et parfois avec Sterculia
 
setigera, Commiphora africana, Leptadenia hastata, Acacia
 
senegal, Grewia tenax, Haerua angulensis, Dichrostachys g4o
merata, Combretum aculeatum et occasionnellement avec Andan
sonia digitata, Combretum nigricans, Balanites aegyptiaca et
 
Grewia bicolor. Un associ6 rare est Acacia macrostachya.
 

Sclerocarya birrea et ses nombreux associes pr6f~rent les
 
sols sablonneux des hautes terres avec un bon drainage. On
 
trouve ce type de v6g~tation dans des zones limit~es de la
 
r~gion du Guidimaka et au sud-est de Kadi entre Hadad et
 
T~tiane. Le terrain est ondul~e et entrecoup6e par des affleure
ments rocheux sp~cialement lorsqu'on se rapproche de T~tiane.
 

Les forats de Sclerocarya sont parmi les moins exploit~es
 
de Hauritanie, n~anmoins l'arbre a souffert de la s6cheresse.
 
Ces for~ts sont ausoi caractris~es par de grands arbres large
ment espac~s. La couronne de ces for~ts est ferm~e en raison
 
du large volume de chaque ramure.
 

Ce groupement transitionnel paralt tendre vers une forat
 
domin~e par Combretumn glutinosum ou par Pterocarpus lucens.
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Fig. 4-6. Un Piliostigma reticulatum est aperqu dans un petit walo
 
(c.a.d. une plaine basse d'innondation) a lVest de Rosso vers Keur
 
Maur. Tamarix s~n~galensis dans le fond indique un sol salin.
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Type 34. Tamarix senegalensis
 

Tamarix senegalensis domine tous 
ses associgs et forije

jusqu'a 90% du groupement. 
Ces associ~s coriprennent Salvadoea 
persica sur les monticules et d'autres espgces tolerantes au
sel dans les d~pressions comme Arthrocnemui indicum, Nitraria 
retusa et rarement Acacia raddiana et Indcigofera oblongifolia.
 

On trouve ce type en Aftout es Saheli et dans le bassin du

Fleuve S~n~gal l'ouest de Gani. 
 Ii occupe g~n~ralement des 
sols lourds paraissant contenir de l'au saline ou saumatre.

Les groupements tendent 2 &tre 
tr~s denses mais de grandes

diff~rences dans la hauteur des plantes existent. 
A la limite
 
sud de cette zone, les arbres atteignent environ trois raitres
 
de hauteur tandis que dans les limites nord, cette alame esp~ce

forme une couverture 6tendue dont chaque plante atteint 2 peine
 
50 cm de hauteur.
 

En raison de sa tol~rance au sel, cette association furme
 
un 
groupement climax qui, cependant, repr~sente 
un 6tat
 
d'6quilibre raalgr6 le fait 
que Tamarix senegalensis soit
 
souvent tr~s brout6 par 
les chaneaux et 
les autres animaux
 
domestiques.
 

Type 35. Zizyphus mauritl.aca
 

Zizyphus mauritiaca repr~sente entre 50 et 
70% de la
 
v~g~tation ligneuse. 
 Ses associ~s les plus communs 
sont
 
Balanites aegyptiaca, Bauhinia rufescens, Acacia seyal, 
et
 
Acacia flava. Les autres especes secondaires sont celles que

l'on trouve g6neralement le long des 
canaux de drainage comme
 
Anogoelssus leiocarpus, Piliostigma reticulatum, Acacia
 
nilotica, Dalbergia melanoxylon, et Grewia bicolor. 
 Les asso
cigs restants comprennent Acacia senegal, Combretum aculeatum,

Combretum glutinosum, Leptadenia hastata, Capparis decidua,

1aerua crassifolia et Boscia senegalerisis.
 

On trouve g~n~ralemenl: ce type 
pros des drainages sablon
neux dans des r gions domin~es par les regs. Il survient com
munement entre Kiffa et Leqceiba, une r~gion caractris~e par

des regs intendus et de 
nombreux petits drainages. L'esp~ce

principale et 
beaucoup des esp~ces secondaires servent souvent
 
et d'une faqon extensive comme plantes de fourage ou sont
 
exploits pour le bois, l'6corce ou les fruits. ... oins, 
ce
 
type se reproduit de 
lui-mame de fa~on profilique .t ceci
 
semble garantir 
sa continuit6 en tant qu'associatiun v~g~tale.

La position successionnelle de 
ce type n'est pas certaine.
 

Type 36. Zizyphus mauritiaca, Balanites aegyptiaca
 

Les deux espces principales de ce type comptent jusqu'3
80% de la v g~ataion ligneuse. Leurs associ~s principaux sont 
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Acacia senegal, Acacia flava, et Acacia seyal. Leurs associ~s
 
secondaires sont Combretum glutinosum, Combretum aculeatum,
 
Calotropis procera, Adansonia digitata et Bauhinia rufescens.
 
On trouve rarement Piliostigma reticulatum et Capparis ducidua
 
dans cette formation.
 

Cette association se recontre le plus souvent dans la
 
r~gion Nekessm et le sud de S6libaby. On trouve les deux
 
esp~ces principales de ce type en quatitg A peu pr6s 6gale.
 
Les sols varient de l'argile sablonneuse des argiles compactes
 
et sont g~n6ralement entrecoup~s de drainages. Occasion
nellement, et notamment longue Acacia flava constitue l'un des
 
associ~s principaux, des regs se trouvent a proxitit6 de ce
 
type. Les densit~s de peuplement varient beaucoup; mais
 
g~n~ralement on trouve entre 300 9 450 plantes par hectare.
 

Ce type est climax et sa persistence est garantie par la
 

capacit4 des esp~ces principales a r~sister aux pressions de
 
broutement et l'exploitation des fruits. Seules plusieurs
 
espces secondaires surexploit~s sont menac~es de reduction.
 

Type 37. Guiera senegalensia, Ptericarpus "acens
 

Guiera senegalensis est la plante ligneuse pr~dominante,
 
mais Pterocarpus lucens est le grand arbre le plus important
 
de cette association. Les autres plantes ligneuses de ce type
 
comprennent Comniphora africana, Combretum glutinosum, Boscia
 
s~n~galensis, Maerua crassifolia, moins g6n~ralement Grewia
 
tenas, Sterculia setigera, et Adansonia digitata.
 

On trouve cette association dans la r~gioq du sud-est
 
Ka~di entre Hadas, T6tiane et Siv6 au bord du rleuve S~n~gal.
 

Ii occupe des sols tres sablonneux avec des affleurements
 
rocheux intercal~s et g~n~ralement snr des terrains ondul~s.
 
La densit6 de peuplement peut 6tre tr~s 6lev~e jusqu'a a 1250
 
et plus de plantes par hectare. La pluparL sont des Guiera
 
Senegalensis. Les p5turages sont abondants dans cette asso
ciation qui se trouve dans une regions des moins utilisges du
 
sud-ouest de la Mauritanie.
 

A moins que la pression humaine et animale ne change dans
 
cette r~gion, cette association restera identifiable bien que
 
Pterocarpus lucens puisse itre r~duit a un r8le d'esp6ce indi
catrice plutt que comme un membre important de la formation.
 

Type 38. Commiphora africana, Pterocarpus lucens
 

Les deux esp~ces principales de ce type de couverture
 
repr~sentent 40% i 65% de la v~g~tation ligneuse. Cette for
mation est l'une des plus diversifi~es et comprend beaucoup
 
d'esp~ce associges. Les principales sont Combretum -lutinosum,
 
Grewia bicolor, Zizyphus mauritiaca, Bquhinia rufescens, et
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Boscia senegalensis. Les esp~ces secondaires moins importantes
 

sont Acacia seyal, Combretum nigricans, Sterculia setigera,
 
Adansonia digitata, Hitragyna inermis, Combretum micranthum,
 
Balanites aegyptica, Sclerocarya birr~a, Dalbergia melanoxylon,
 
Capparis tomentosa, Acacia dudgeoni, Anogoeissus leicarpus,
 
Adenium obaesum, et Acacia senegal.
 

Ce type apparait sur le pla*.eau du sud d'Assaba et sur les
 
terrai tr~s rocheux l'extremit6 sud-est de la r~gion
 

d'6tude jig. 4-7). Ls sols sur lesquels on trouve cette
 
abondante association v~g~tale tendent a tre sablonneux ou
 
sablo-argileux avec de frequents affleurements rocheux. La topo
graphie vari~c peut tre plate ou 16g6remnent inclin~e, mais ce 
type n'occupe iamais les pentes rapides imm~diatement adjacen
tes aux affleurenents Eocheux importants. L'exploitation par 
des troupeaux d'animaux est faible parce que les plantes sont 
peu nombreuses. Les relations d'eau paraissent tre favorables 
sp~cialement dans le sud d'Assaba. Ceci permet un puplement 
6tonnamment dense de plantes ligneuses au milieu des rochers. 

Ce type est climaux dans les conditions actuelles
 

d'exploitatioin.
 

Type 39. Zizyphus mauritiaca, Mitragyna inermis
 

Les deux esp6ces principales de ce type doiainent g~nrale

ment le groupement de plantes mais localement Balanites
 

aegyptiaca ou Acacia seyal peuvent dominer. Leurs nombreux
 
associ~s comprennent surtout Combretum aculeatum, Leptadenia
 
hastata, Grewia bicolor, Balanites aegyptiaca, et Acacia seyal.
 
Leurs associes secondaires sont Guirea senegalensis, Combretum
 

glutinosum, Acacia senegal, Acacia nilotica, Anogeissus
 

leiocarpus, Pterocarpus erinaceus, Bauhinia rufescens,
 
Piliostigma retiralatu , Acacia macrostachya, Adansonia
 

digiata. On tzouve parfois Dichrostachys glomerata ainsi que
 

Pterocarpus luc.ens.
 

On trouve ce type a traverse tous les syst~mes de drainage
 
du Cuidimaka et au sud du Gorgol. Les sols sont invariablement
 

sabloargileux ou d'argile compacts. A l'interieur des
 

syst~mes de drainage eux-memes on trouve les espces zypiques
 
hydrophiles de ce type comme Zizyphus mauritiaca, Mitragyna
 

inermis, Acacia nilotica, Anogoessus ieiocarpus, Bauhinia
 
rufescens, Piliostigma reticulatum, et Acacia seyal. Bordant
 
les drainages on trouve les autres esp~ces de cette formation.
 

Mitragyna inermis est souvent utilis comme plante
 

fourrag~re par les chameaux et par d'autres animaux. Zizyphus
 

mauritiaca produit un fruit tr~s d~sirable souvent surexploit6.
 
Malgr6 les abus, le deux arbres forment un groupement climax
 

parce qu'iis persistent bien dans cette association.
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Fig. 4-7. Euphorbia balsamifera, Dichrostachys glomerata, Bosria senega
lensis, Guipra senegalensis., Acacia senegal etPterocarpus lucens sont 
pari des especes qui occupent un sitfe rccheux 'sur ]a face est dii plateau 
d'Assaba (type de couverture no 38). Dans le centre de la photo on peut 
apercevoir une zone basse presque plane qui est dornin~e par Balanites 
aegyptiaca avec quelques Combretum glutonosum (type de couverture no12) 
tandis que tout prbs, les hautes diide sable font partie du -type de 
couverture no 8. La photo a 6t6~ prise au nord-ouest de Kankossa prOs de 
Samoga. 
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Type 40. Acacia flava, Acacia seyal
 

Acacia seval et Acacia flava forment jusqu'a 95% des plan
tes ligneuse de ce type. Leurs associ~s sont limit~s a
 
Balanites aegyptiaca, Cappais decidua, Acacia senegal, Zizyphus
 
mauritiaca et parfois a un palmier-doum (Hyphaene thebaica).
 

Ce type occupe une region 6tendue entre le Tarf Tintara et
 
le Tarf Mzeimat au sud-ouest de Kiffa. Acacia flava occupe

1'extr~mit6 sud de cette vall~e et Acacia seyal occupe la plus

grande partie du bassin lui-mrme 
avec certain melange de ces
 
deux esp~ces. 
 Les sols varient des terres grasses sablonneuses
 
du sud aux terrains rocheux dans les parties situes plus 
a
 
l'int~rieur de la vall~e.
 

Ce type est climaux malgr6 son exploitation. Les deux
 
esp~ces se reproduisent de fa~on prolifique pour former des
 
peuplements denses 6tendues. 
 Les densit~s de peuplements
 
peuvent tre tr~s 6lev~es avec jusqu'a 1250 tiges par hectare.
 

Type 41. Acacia nilotica, Acacia seyal
 

Acacia nilotica et Acacia seyal forment 
un large pourcen
tages des plantes ligneuses de cette association. Ensemble ils
 
comptent pour environ 70% des membres du groupement. Les
 
esp~ces secondaires sonts Acacia albida, Balanites aegyptica,

Zizyphus mauritiiaca, et Bauhinia rufescens. 
 On y recontre
 
aussi Guiera senegalensis et Mitragyna inermis.
 

'est un autre des types de couverture v~g~tale qui 
occu
pent des canaux de drainage de la r~gion du Guidimaka. On le
 
trouve aussi dans plusieurs foracs qui longent le Fleuv2
 
Sgn~gal au sud-est de Ka~di. 
 Les sols sont argileux et
 
g~n~ralement compacts. 
Tous les membres de ce typc sunt
 
s~v~rement exploit6s pour des paturages et 
des produits.
 

Ce type est de transition 5 l'un domin6 par Acacia seyal
 
vu que Acacia nilotica est tr6s recherchg comme bois de chauf
fa.-es et finira par 6tre 6limin6.
 

Type 42. Balanites aegyptiaca, Acacia flava
 

Balanites aejyptiaca et Acacia flava 
forment jusqu'A 801
 
des plantes ligneuses de ce type. Il y a de nombreuses esp6ces
 
associ~es dont les principales sont Boscia senegalensis,

Capparis decidu, Maerua crassifolia, et Zizyphus mauritiaca.
 
Les esp~ces associ~es moins communes 
sont Combretum glutinosum,

Bauhinia rufescens, Acacia senegal, et Acacia seval. 
 On trouve
 
rarement Dalbergia melanoxylon et Acacia raddiana.
 

Cette association s'6tend sur 
les sols de regs dans le
 
Gorgol, dnas l'ouest d'Assaba et sud des r~gions du Brakna. 
 En
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plus des regs on trouve souvent des sols de sable compact et
 
d'argile. La densit6 de peuplement varie grandement de zero
 
plantes par hectare sur les regs purs jusqu'A une densit6 ma
ximale de 850 arbres par hectare. De telles concentrations
 
sont rares et en g~ng-ral les r~gions sont couverte d'une
 
v~g~tation tr~s clairsem~e mais concentr~e en certains
 
Lndroits. Les sites bien drain6s sont caractsris~s par des
 
plantes ligneuses l~grement diff~rentes, mais parfois ce sont
 
seulement les concentrations des esp~ces susmentionees qui
 
changent.
 

Cette association parait tre en 6quilibre dans las 
con
ditions actuelles. Toutes les plantes de cette formation sont
 
exploitges dans une certaine mesure mais paraissent bien se main
tenir dans la r6gion. 

Type 43. Acacia nilotica, Anogoeissus leiocarpus
 

Acacia nilotici est l'esp~ce la plus caracteristique de
 
cette association qui se situe dans la r~gion de l'Oues Katchi
 
dans le centre du Brakna: Anogoeissus leiocarpus est une espace
 
indicatrice du groupement. Les principales esp~ces associ6es
 
incluent Boscia senegalensis, Balanites aeayptiaca, Zizyphus
 
mauritiaca, Capparis decidua et Grewia bicolor. Les autres
 
espkces secondaires sont Combretum aculeatum, Acacia seyal,
 
Maerua crassifolia, et Boscia angustifolia.
 

Ce type est caract~ristique du basin hydrographique,
 
extramement vaste, nomm6 Oued Katchi dans la partie centale du
 
Brakna ( Fig. 4-8). Ce grand drainage semble 6tre une zone de
 
transition entre les conditions l~g~rement humides de sud et
 
celles tr~s arideE et sablonneises du nord o seuls Acacia
 
raddiana et Commiphora africana et leurs associ6s surv*vent.
 
Les densit~s de peuplement sont moyennement 6lcv~es en raison
 
de la concentration 6lev~e de Acacia nilotica qui est 
une
 
esp~ce typique de tel drainage seulement dans le canal de
 
drainage lui-meme. Avec la seule exception de Boscia
 
senegalensis toutes les autres especes sort exploit~s soit pour
 
leur production de bois soit en tant que plantes fourrag6res
 
pour les animaux.
 

Cette association est climax et seule une exploitation
 
croissante des arbres pour des produits en bois pourrait
 
alt~rer sa composition significativement.
 

Type 44. Commiphora africana, Leptadenia pyrothechnica
 

Ce type de couverture comprend surtout ces deux especes
 
principales. On trouve parfois Acacia raddiana, Calotropis
 
procera, et Ilaerua crassifolia comme especes secondaires.
 

Cette association occupe les sols de dune qui sont
 
g~n~ralement instables. La densit6 des peuplements est faible
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A 4. 

... . . .... .... . . . . . ...... . 

.. . . . . .. .......... . .
 

Fig. 4-8. Un Anogeissus leiocarpus est associ6 avec la plus petit Zizy
phus mauritiaca (avant p an a gauche) et Boscia sngalensis (avant plan
 
a--o it), dans le type de couverture no 43.-a-a photo a te prise dans
 
l'0ued Katchi, au sud de Chogar.
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en raison 	de l'incapacit6 des plantes A coloniser ces sables
 

mouvants. Comme ailleurs, Commiphora africana a souffert d'une
 
assez forte mortalit4 pendant les annes de s~cheresse.
 
Leptadenia pyrotechnica est souvent s6v~rement broutg et en
 
mauvaises conditions de croissance.
 

Pour ces raisons, cette association qui est en 6quilobre
 
pourrait disparaltre.
 

Type 45. 	 Salvadora persica, Tamarix senegalensis
 

Les deux composantes principales apparaissent en propor
tion 6gale dans le groupement. Leurs associ~s comprennent
 
Acacia senegal, Balanites aegyptiaca, Haytenus senegalensis,
 
parfois Commiphora africana et Acacia raddiana et Euphorbia
 
balsamifera. Entrem l6s dans cette formation on trouve des
 
groupements essentiellement purs de Acacia nilotica.
 

Des peuplements denses s'6tendent entre Gani et Rosso dans
 
le sud du Trarza. Les sols occup6s sont g~n~ralement argileux
 
et peuvent contenir de l'eau qui devient saline pendant les
 
derniers mois de la saison s~che. Ce type occupe des terrains
 
plats avec des sols tr6s compacts.
 

Bien que Salvadora persica soit tr~s souvent brout6, le
 
type semble correspondre ' une formation climax stable.
 

Type 46. 	 Accacia flava, Leptadenia pyrotechnica, Acacia
 
raddiana
 

Les trois esp~ces principales de cet association comptent
 
pour environ 65% des plantes ligneuses. Leurs associgs
 
varient selon le type du sol et comprennet.t Bosica
 
senegalensis, Commiphora africana, Acacia senegal, Balanites
 
aegyptiaca, Caparis decidua, rarement Acacia seyal et dans les
 
r~gions de drainage Zizyphus mauritiaca et Guiera senegalensis.
 

Ce type occupe une varit6 de sols parmi lesquels des
 
regs, des regs recouverts de d~pgts de sable 6olien, des sols
 
argileux, et des sols sablo- argileux. Il y a des affleure
ments rocheux a travers les regions carat~ris~es par ce type de
 
v~g~tation. Les especes qui occupent normalement les regs sont
 
Acacia flava et Boscia senegalensis bien que cette dernigre
 
colonise aussi des sols plus sablonneux et compacts.
 
Leptadenia Dyrotechnica et Acacia raddiana occupent prin
cipalement des sols sablonneux qui, dans cette association,
 
couvrent des sols plus compacts qui sont soit sablonneux soit
 
argileux, et parfois des regs. On trouve Acacia seyal (quoique
 
rarement dans cette association), Guiera senegalensis et
 
Zizyphus mauritiaca, a des endroits temporairement drain6s.
 

Cette association es. climax et parait stible. La densitg
 

des peuplements varient beaucoup. Acacia fla-a forme des
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petits peuplements tr~s denses et Leptadenia pyrotechnica et
 
Acacia raddiana forment des peuplements tr~s denses 6tendus
 
mais clairsemns.
 

Type 47. Euphorbia balsamifera, Boscia senegalensis
 

Peu des plantes ligneuses autres que ces deux esp~ces
 
principales font partie de cette association. Leurs associgs
 
comprennent Adansonia digitata, Maerua crassifolia, Grewia
 
bicolor, parfois Conmiphora africana et Capparis decidua plus
 
Balanites aegyptiaca. Leurs autres associ~s comprennent
 
Combretum glutinosum, Combretum aculeatum et Acacia raddiana.
 

Ce type de couverture occupe des sols argileux compacts et
 
sablo-argileux. Des petits peuplements s'oservent A l'est
 
d'Aleg mais des peuplements plus 9tendues peuvent 
 atre
 
trouv~s a lest des chalnes de plateaux. Actuellement, Grewia
 
bicolor se fait rare par suite de ia secheresse. Adansonia
 
digitata n'est pas abondant dans le groupeiaent mais il est
 
comme toujours tr~s visible pros des zones 
de drainage temporaire.
 

La densit6 des peuplements est relativement lev~es en
 
raison de la reproduction prolifique de Boscia senegalensis et
 
de la nature dense des peuplements d'Euphorbia balsamifera.
 

Puisque aucune des esp~ces principales de ce type ne sont
 
broutges ou autrement exploitges, ce type est climax et stable.
 

Type +. Roche nue
 

A travers toute la r~gion des plateaux dans la partie
 
centrale sud de la Mauritanie se trouvent de nombreuses for
mations de roches nues qui ressemblent a des buttes. Bien que
 
celles-ci n'aient g~n~ralement pas la superficie minimale
 
pour 6tre cartographiges, elles servent 
comme de bons points

de rep~res pour localiser des sites. Elles sont donc enercl~es
 
et r~pertori~es. Ces formations rocheuses 
se caract~risent par
 
une 
couverture herbacge tr~s clairsem~e et par un peu de v~ge
tation ligneuse sur leur flancs escarp~s. Les sommets sont
 
inaccessibles, mais on peut d~duire qu'ils sont recouverts 
de
 
quelques 
 plantes ligneuses, rabougries et clairsenees.
 
Malgr6 cela, la nomenclature de "roche nue" est raisonablement
 
justif~e.
 

Type 0. Champs d'agriculture
 

Les centres de Ka~di, Mbagne, Rosso et de Keur flassene sont
 
des zones de production agricole a grande 6chelle, ou de
 
p~rim~tres. Pendant et apr~s la saison pluvieuse, 
ces surfaces
 
sont recouvertes de champs de mais, de mil 
ou de riz, ou d'une
 
v~g~tation herbac~e, aquatique. Les arbres sont pratiquement

absents de ces zones mais ici et 
la, on trouve un Acacia
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albida, Piliostigma reticulum, Tamarindus indica, ou un
 
Mitragyna imermis entre les champs. Ce type de couverture
 
comme celle du Type + ne sont pas des couvertures forestigres,
 
mais elles ont suffisament importantes pour m~riter d'atre
 
r~pertori~es.
 

Type X. OuaOua-Gorgol
 

Les formations de crate connues sous le nom de OuaOua vont
 
de nord au sud dans la r~gion du Gorgol au sud de la Maurita
nie. Sur et entre ces crates on trouve une formation spciale qui
 
est 6tonnamment diff~rente de celles qui entourent immediate
ment le OuaOua.
 

Les pentes rocheuses des crates supportent un groupement
 
de plantes ligneuse composg de Acacia flava, Zizyphus
 
mautitiaca, Balanites aegyptiaca, Bosira senegalensis, et
 
Commiphora africana, Adenium obaesum, Grewia bicolor,
 
Bichrostachys glomerata et Dalgergia melanoxylon. Entre les
 
crates parall les il y a des petites valJl.es contenant
 
Combretum glutinosum, Combretum aculeatum, Calotropis procera,
 
Leptadenia pyrotechnica, Acacia senegal, et Balanites
 
aegyptiaca.
 

La densit6 des peuplements est moyenment faible avec par
fois des groupes denses de Grewia bicolor sur les crates
 
rocheuses. L'exploitation paralt faible et la formation est
 
stable. Les relations d'eau semblent 6tre favorables a un
 
p~turage abondant dans les vall~es entre les crates
 
parall~lles.
 

Type Z. Lac Rkiz
 

Autour de Lac Rkiz dans le sud du Trarza il y a une for
mation de plantes ligneuses soumisse a une pression s~v~re
 
d'exploitation. Cette formation comprend de esp~ces diverses
 
dont les plus importantes scait Balanites aegyptiaca, Lptadenia
 
pyrotechnica, Capparis decidua, Acacia raddiana et Calotropis
 
procera. Les espces secondaires comprennent Haerua
 
crassifolia, Zizyphus mauritiaca, Combretum glutinosum, Acacia
 
senegal et Bauhinia rufescens. La densit6 des peuplements
 
varient d'environ 300 a 500 piantes par hectare. Les nombreux
 
arbres d'Acacia raddiana qui entourent le lac ont atteint un
 
stage de maturit6 et ont environ de 10 A 12 rmitres de haut.
 
L'autre v~g~tation esL rabougrie en raison de sup~turage.
 

Cette formation est transitionelle. Elle tend vers un
 
peuplement compos6 presque uniquement de Balanites aegyptiaca,
 
Leptadenia pyrotechnica et Calotropis procera.
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IV. RESUME ET CONCLUSIONS 

D'une fagon g~n~rale on peut d6crire plusieurs con
figurations dens la couverture v~g~tale qui 
s'6tend a travers
 
la r~gion d'6tuide. Le nord-ouest sablonneux se caract~rise par
 
une 
couverture d'espces psammophiles tels Letadenia pyrotecii
nica, Commiphora africana et Acacia raddiana. Le sud-ouest est
 
une zone de transition entre espaces typiquement de sables et
 
celles occupant des sols plus lourds et plus humides. Aupara
vant Acacia senegal occupait de vastes r~gions dans le sud
ouest mais il est maintenant concentrg dans le sud du Trarza
 
dans le d~partement de Mederdra. Alors que dans la 
plupart des
 
vastes 6tendues environnantes de ce d~partement il y a quelques

vestiges disperses de peuplements d'Acacia senegal qui 
ont 6t6
 
d~vast~s on ne trouve que 
tr~s peu d'Acacia senegal et, de
 
temps 
a autre des Balanites aegyptiaca, Haerua crassifolia et
 
Acacia raddiana. Ces 6tendues se situent au nord et 
a l'est de
 
Ifederdra et a l'est du Lac R'kiz. Entre le lac Aleg et le
 
fleuve s~n~gal on trouve des peuplements de Boscias senega
lensis suivis des peuplements d'Acacias et finalement par des
 
forats d'Acacia Nilotica le long du fleuve.
 

Les plateaux du Tagant et de l'Assaba offrent un curieux
 
mnlange d'espces et de groupements de plantes en 6tat de
 
transition. Ceci est le r~sultat de mouvements de sable prove
nant de l'est de la zone 
des dunes a l'ouest des plateaux; les
 
d~pgts de sables apparaissent d'une mani~re frappante a .Moud
jeria, dans le sud du Brakna, et dans l'ouest de l'Assaba.
 
L'un des groupements de 
plantes les plus int~ressants est
 
celui qui occupe les flancs des plateaux; souvent, ce groupe
ment ne 
ressemble ni a la v~g~tation a la surface du plateau
 
ni A celle de sa base.
 

A l'est des plateaux il y a une r~gion tr~s vaste de dunes
 
sablonneuses suivies par des terrains plus rocheux et 
de
 
nouveau des plateaux S l'extrame est. Le syst~me des dunes
 
varie des regions du sud, tr~s fournies en v~ggtation (au sud
 
de Kankossa) a des r~gions essei-tiellement recouvertes de sable
 
mouvant avec 
peu ou pas du tout de v~gtation au nord. Cette
 
situation est 
visible lorsque l'on voyage de Kiffa a Boumdeit:
 

Le Guidimaka demeure la 
zone du sud-ouest de la Mauritanie
 
la plus fournie en v~g~tation et la seule zone, a part les
 
restes des forats class~es, dans laquelle l'am~nagement
 
forestier est encore 
possible commercialement. Une forte 
mor
talit6 de Sterculia setigera et une sur-exploitation de
 
Combretum glutinosum r~duisent la quantit6 de ces arbres dans
 
la r~gion. Ils constituent, n6anrmoins, 
des 616ments importants
 
de beaucoup de groupements de plantes ligneuses.
 

Les forats mauritaniennes de la rggion d'6tude ont 
6t6
 
class~es en 47 types suivant le 
systSre de classification de la
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Socitg des Forestiers Amnricains. Comme toutes les classifica
tions sont artificielles, celle des forats mauritaniennes a
 
d'in~vitables faiblesses et contient peut-&tre des erreurs 
dues
 
a d'insuffisantes vfrifications sur 
le terrain et a l'ignorance

des positions successionnelles r~elles des types de couverture
 
reconnues. Ces probl~mes pourraient @tre attgnu~s au 
fur et a
 
mesure que plus d'observations et d'6tudes seront menses 
sur le
 
terrain. L'6quipe d'6tude forestiere pense qu'i l'avenir les
 
mames forats puissent tres d~crites par un 
plus petit nombre
 
de types de couvertures.
 

En effet, Plusieurs des types de couverture d~crits sont
 
si similaires les uns aux autres qu'ils m~ritent une obser
vation et une 6tude approfondies, pour v~rifier si, en fait,
 
la s~paration est toujours justifige. Ceci est particuli~rement

vrai pour les types des r~gions du nord caract~ris6 par Acacia
 
raddiana, Leptadenia pyrotechnica, Conmiphora africana, et
 
Maerua crassifolia. C'est galement le cas des types de
 
l'Aftout es Saheli 
et ceux le long du Fleuve S~n~gal en direc
tion de Leqceiba.
 

En g~n~ral, l'imagerie de Landsat de 1977 du sud-ouest de
 
la Muritanie a fourni 
une base suffisante a la cartographie

des types de couverture forestiere; cependant, des 6tudes
 
d~taill~es sur le terrain furent indispensables pour v~rifier
 
et d~crire les unit~s cartographiques. La couverture v~g~tale
 
n'6tait pas toujours 6vidente sur les images Landsat a cause de
 
la vg~tation clairsem~e, des dates de la prise des images
 
(d~but de l'hiver), et de la r~partition des pluies. Le
 
meilleur moment pour prendre des photos de la 
couverture
 
v~g~tale est durant la saison des pluies ou juste apr~s; mais,
 
de telles Images sont presque inexistantes ou bien elles
 
montrent on ciel couvert de nuages.
 

Les for~ts class~es le long du Fleuve S~n~gal, les grandes
 
oasis et les peuplements denses et isoles qui occupent les
 
drainages et les d~pressions se distinguaient facilement sur !a
 
plupart des images Landsat. Tandis que des groupements de
 
plantei ligneuses exic -ent presque partout dans le sud-ouest de
 
la Mauritanie, les densit6s de peuplement tr~s 
faibles et les
 
couron.ies clairsem6es propres a beaucoup d'esp~ces d'arbres,
 
produisent des r~ponses spectrales qui correspondent plus aux
 
conditions du sol qu'A la v~g~tation. Jusqu'a un certain point,
 
la v~g~tation change aussi avec 
le type de sol mais cette jux
taposition ne se produit pas n~cessairement et n'est pas

tcujours pr~visible. Ii est donc n~cessaire d'avoir des donn~es
 
de terrain en abondance sur lesquelles on puisse baser les
 
unit~s cartographiques.
 

Des modifications au systkme de classification SAF ont 6t6
 
faites afin d'accommoder les caract~ristiques sp~ciales des
 
for~ts mauritaniennes. Les principes du syst~me de classifica
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6tre un processus continue d'am~lioration, de correction et de
 
modifications selon les circonstances. II serait hautement
 
recommand6 de refaire la cartographie 5 intervalles r~guliers
 
de 5 9 10 ans afin de noter les changements dans la densit6 des
 
peuplenents et la composition des formations de plantes
 
ligneuses. L'image de Landsat est indispensable a une ielle
 
entreprise et devrait, dans un futur proche, devenir plus
 
accessible. Pendant les p~riodes de pluies abondantes, comme
 
durant la saison des pluies en 1981, des images a fausse
 
couleur pourraient suffire, mais pendant les ann~es de
 
s~cheresse, l'image intensifie de l'ordinateur faciliterait
 
grandement la tgche des cartographes.
 

A tra-ers toute la r6gion d'6tude, la sur-exploitation des
 
plantes ligneuses est courante. La mortalit6 de certaines
 
esp~ces est plus prononc~e dans le nord oi la s~cheresse com
binge avec une utilisation incontr81Te des arbres a beaucoup
 
r~duit les densit~s de peuplement. L'imagerie de Landsat montre
 
tr~s clairement que le long des deux routes principales
 
goudronn6es, la disparition de la v6g~tation est sp~cialenent
 
prononc~e. Les villages et les villes iiportantes sont souvent
 
repr~sent~s par des p ints jaune clair qui reflhtent les sols
 
plut8t que la v~g~tation. Cette derni~re a 6t6 enlevee par une
 
population s~dentaire qui ignore les techniques de conservation
 
et qui n'est pas a mame de contr8ler l'exploitation de la
 
v~g~tation par des troupeaux de passage.
 

Sauf de rares exceptions, les for~ts class~es d'Acacia
 
nilotica sont menac~es de disparition par une exploitation
 
incontr~l~e de la production de charbon de bois. Ii n'y a pra
tiquement pas de reproduction naturelle et les pratiques
 
d'am~nagement des forats sont inconnues. Il n'y a pas non plus
 
de tentatives de remplacement par d'autres especes qui
 
pourraient satisfaire aux besoins de la population. C'est un
 
probl~me qui m~rite des recherches si la Mauritanie ne veut pas
 
devenir un pays totalement d~pendant de l'ext~rieur en bois de
 
chauffage.
 

Bien que ceci ne devait &tre qu'une cartographie de la
 
v~g~tation foresti~re du sud-ouest de la Mauritanie, on ne peut

s'empacher d'examiner la n~cessit6 d'une tude immediate et
 

d'une exp~rimentation pour restaurer ou au moins arrater la
 
sur-exploitation des arbres. Plusieurs sujets d'6tude 
se
 
pr~sentent immdiatement comme, par exemple, l'identification
 
d'arbres qui pourraient remplacer Acacia nilotica comme source
 
principale de bois de chauffage et de charbon de bois. Leurs
 
caract~ristiques devraient inclure une croissance rapide, un
 
bois dense et une capacit6 a supporter les p~riodes de
 
s~cheresse. Dans la region d'6tude les seules zones appropries
 
dans lesquelles on peut contempler une production a grande
 
6chelle, sont celles adjacentes au Fleuve S6n~gal et a d'autres
 
6tendues d'eau permanentes. Deux especes d'arbres introduites
 

197
 



6tendues d'ea. permanentes. Deux especes d'arbres introduites
 
en Mauritanie sont prometteuses en tant que remplacants ou 
substituts d'Acacia nilotica. Ce sont Eucalyptus canaaldulensis
 
et Leucaena leucocephala (L. glauca ou incorrectement appel~e
 
Peltophorum.
 

Un autre problrie de recherche serait l'6tude des mrthodes
 
qui peuvent servir A la r~ginration sur grande 6chelle
 
d'Acacia senegal ou d'autres v~g~tations, afin d'amliorer la
 
valeur des terres pour servir de paturages pendant toute
 
l'ann~e afin de garantir une production de gomme ne fusse que
 
pour les besoins locaux. Jusqu'a present, seules des r~serves
 
clStur~es ont t6 propos~es et seront test~es dans ce but 5
 
diff~rents sites par le personnel du Projet des Ressources
 
Renouvelables financ6 par I'U.S.A.I.D.
 

Un autre sujet de recherche consisterait en la production
 
dans des ppini~res d'esp~ces indig~nes qui sont importantes
 
localement pour les articles tels que batonnets pour le curage
 
des dents, mdicaments, fruits comestibles et mrts de tentes.
 
Les esp~ces qui pourraient tre 6tudi~es coitprennent Haerua
 
crassifola, Adansonia digitata, ZizyphLus mauritiaca, Acacia
 
raddiana et Balanites aegyptiaca.
 

L'utilisation d'Euphorbia balsamifera pour la stabilisa
tion des dunes a t6 couronn~e de succ~s autour de Nouakchott
 
mais une varit6 d'autres esp~ces devrait tre tudi~e et
 
test~e dans ce mEnme but. Des esp~ces indiganes aussi bien
 
qu'exotiques doivent 4tre inclues.
 

Les chances de succ~s sont 6galemenL grandes pourvu que
 
les recherches soient entames de bonne heure, que les espces
 
soient soigneusement et intelligemment s~lectionn~es, et que
 
les forestiers de Nauritanie, bien form~s, b~n~ficient de
 
l'encouragement et du support n~cessaire pour mener 3ibuntie fin
 
leurs 6tudes.
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CHAPITRE 5 

TYPES DE
 
PATURAGE
 

I. INTRODUCTION 

Ce rapport, qui accompagne la carte des pfturages du sud
ouest mauritanien A l'6chelle de 1/500.000, pr~sente les r~sul
tats d'une 6tude sur la v~g~tation de la Zone d'Interventions
 
du Projet (ZIP). La carte pr~sente les 79 types de couvertures
 
ve6grLdles pendant que ce rapport en fournit des descriptions
 
d~tai~les. En outre,les sujets pr~sent~s ci-apr~s sont
 
6galement discut~s.
 

Le rapport d~crit les m~thodes utilis~es pour recueillir
 

et analyser les donnges de terrain (sous-section II). Ii con
tient aussi un inventaire floral des plantes identifi~es au
 
cours de cette 6tude (sous-section III), la d~finition et
 
description des types de p~turages et l'estimation de leurs
 
capacit~s de charges moyennes (sous-section IV), un rgsuing des
 
quelques donn~es disponibles relatives A la charge animale
 
r~elle de la ZIP (sous-section VI), une introduction au sujet
 
de la valeur fourragare (sous-section V) et une 6valuation des
 
valeurs fourrag~res dans les diff~rents p~turages de la ZIP
 
(sous-section VI) et une discussion quant aux types
 
d'interventions envisageables en vue d'am~liorer la gestion de
 
ces p~turages (sous-section VII).
 

II. METHODES 

Cartographie 

La d~limitation des unit~s cartographiques de p3turages a
 
6t6 r~alisge a partir de l'interpr~tations des imageries
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Landsat. Dans la plupart des cas, les limites des unit~s de
 
paturages correspondaient aux variations de terrain. Toutefois,
 
certains cas correspondant aux differences climatiques ne
 
pouvaient 6tre trac~s qu'en situant, le plus exactement
 
possible, les sites des relev~s botaniques sur l'imagerie. Les
 
photographies a~riennes S l'6chelle de 1/50.000 ont 6t6 utili-
s~es pour v~rifier certaines limites et d~terminer de faqon
 
precise le couvert ligneux des zones couvertes. D~s que les
 
limites des unit~s cartographiques ce p~turage ont t dli-
mitres et identifi~es, leurs superficies respectives ont tA
 
mesur~es avec un planim~tre. Pour une discussion plus corpl~te
 
de l'utilisation des materiels et techniques de t~l~dftection,
 
voir Chapitre I, sous-section II: Application de la
 
T6ldtection a l'Etude de Ressources de la Mauritanie.
 

Reconnaissance et Leve de Terrain 

La reconnaissance et le lev6 de terrain de la zone cou
verte par la carte des p~turages ont 6t6 rgalis~s sur la base
 
d'un &chantillon phytosociologique. Cet 6chantillon a consist6,
 
en fait, en une compilation m~thodique, sur une surface
 
restreinte bien dgfinie, g~n~ralement de 0,25 ha, de tous les
 
renseignements n~cessaires a la caract~risation de son couvert
 
v~g~tal. Parfois, l'ht~rog~n~it6 d'une surface rendait
 
n~cessaire l'tude d'une zone d'1 ha. Le peuplement v~g~tal est
 
divis6 en strates herbac~es d'une part, et ligneuses d'autre
 
part, qui sont 6tudi6es separement.
 

L'Etude de la Strate Herbac~e 

Cette 6tude est bas~e sur la technique des quadrats
 
align~s, propostie par Daget et Poissonet (1971). Cette tech
nique permet d'obtenir une bonne estimation, assez precise, du
 
couvert herbacg global et de d~terminer la dominance relative
 
des esp~ces qui le composent. Etant donn6 que cette technique
 
tend A exclure un certain nombre d'esp ces peu abondantes, elle
 
a 6t6 compl~t~e par des observations visuelles afin d'obtenir
 
un inventaire floral complet de l'6chantillon.
 

Les esp~ces relev~es ont 6tg classifi~es selon
 
1) leur app~tabilit6
 
2) leur taille en cm
 
3) leur forme biologique.
 

Des fauchages sur 4 a 10 placeaux de 1m2 chacun, permet
taient d'6valuer l'ampleur de la production potentielle de la
 
strate herbac~e. Par manque d'6quipement appropri6 au moment oi
 
cette 6tude 6tait en cours de r~alisation, l'analyse des 6chan
tillons fut entreprise au Centre National d'Elevage et de
 
Recherche V~tgrinaire (CNERV). Les donn~es et m6thodes
 
suivantes furent adopt~es pour acc~l~rer les travaux d'analyse
 
des 6chantillons:
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1) Pes~e en vert de tous les 6chantillons au moment
 
de la r~colte
 

2) S~chage et pes~e A l'tat sec des 6chantillons
 

et relevg des pourcentages d'humiditg
 
3) Standardisation des 6chantillons a un 6chantillon
 

sec de type similaire afin d'estimer sa teneur en
 
mati~re sache et calculer la productivit6 en
 
kg M.S./ha. (kg mati~re skche par hectare).
 

L'C-placmeeL et !'orientation des lignes 6chantillonn~es
 
par la m~thode des quadrats, et l'emplacement des placeaux
 
soumis au fauchage a l'intgrieur du relevg 6taient d~terniin~s
 
en jetant des piquets m~talliques. Suite aux r~sultats obtenus,
 
et compte tenu des observations ult~rieures, une cote mixte
 
d'abondance-dominance tait attribute a chaque esp~ce pr~sente:
 

+ espce pr~sente a l'tat d'individus rares et isol~s,
 
avec recouvrement faible
 

I esp~ce pr~sente a l'tat d'individus assez abondants,
 
mais A recouvrement inf~rieur A 5%.
 

2 espce pr~sente a 1'6tat d'individus abondants, a 5/ de
 
recouvrement
 

3 espkce a recouvrement de 5 A 35% du relev6
 
4 recouvrement de 35 a 65%
 
5 recouvrement sup~rieur a 65%
 

Lorsque le signe suivant (!) accompagne la cote abondance
dominance, celui-ci indique une r~partition particuli~re;
 
c 'est-5-dire une espece repartie en zones localisges.
 

Ii n'4tait pas n~cessaire de suivre la pratique de
 
certains auteurs tels que Boudet et Duverger (1961) consistant
 
a compter les individus de chaque espace (ce qui peut bien se
 
faire durant les operations de fauchage), car l'abondance
 
num~rique d'une esp ce n'a, le plus souvent, que peu de rapport
 
avec son apport a la biomasse herbac~e. Par contre, la
 
dominance (l'6tendue du recouvrement) de 1'espce, ensemble
 
avec sa taille moyenne, donne une bonne indication de son
 
importance r~elle en tant que composant du tapis herbac6. Aussi
 
c'est sur cette base que la moyenne des tailles notges pour les
 
individus d'une espace donn~e a 6t6 calculge, permettant ainsi
 
de r~partir les espces herbac~es en 6 strates pr~sent~es dans
 
le sous-section III.
 

LIEtude de la Strate Ligneuse 

Etant donn6 que la couverture foresti~re de la Zone d'Inter
ventions du Projet (ZIP) fait l'objet d'une 6tude pr~sent~e 
dans - rapport (Chapitre 4), i'6tude de la strate ligneuse 
6tait basge sur la procedure suivante : 

1) le nombre des plantes arborescentes 6tait soit compt6
 
str un quart d'hectare, soit estimg en fonction d'une
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estimation de la distance ,nc,:nne entre les tiges 
2) le diamrtre moyen de couronne 6tait estim6 (5 vue) 

pour permettre une 6valuation du couvert ligneux glbal 
3) le peuplement ligneux 6tait r~parti en quatre stra,.es 

comme suit: 

1. moins de 2m de haut
 
2. de 2 4m 
3. de 4 5 8m
 
4. plus de 8m
 

L'apport de chaque strate au couvert ligneux 6tait
 
estimg et exprimn6 en pourcentage.
 

4) les esp~ces ligneuses 6taient relev~es et identifi~es
 
pendant qu'une cote abondance-dominance 6tait attribuie
 
a chacune d'elle.
 

Fiche de Releve' 

Tous les renseignements recueillis 6taient portgs sur ufle
 
fiche de relev comprenant le num~ro de relev6, la date, les
 
coordonn6es g~ographiques ainsi qu'une description br ve du
 
type de sol et de la situation topographique.
 

Travail de Synthdse Drivation et description des types de p~turages 

Trois cent trois (303) relev~s 6taient effectu~s au cours
 
de huit descentes sur terrain, entreprises entre le ler octo
bre 1.980 et le 5 avril 1981. La figure 5-1 indique les em
placements d'6chantillonnages. L'6tape suivant= consitait A 
r~partir des relev~s types de pturages, types qui taient plus
 
ou moins hoinog6nes. Ceci tait fait grke au coefficient
 
Jaccard de similitude, lequel permet d'6valuer le degr de
 
similarit des listes floristiques de deux relevfs. Le calcul
 
de ce coefficient se fait sur la base de 1'6quarion suivante:
 

P= c x 100 
a-b-c 

dans laquelle
 
c= le nombre d'espaces coimiiunes aux deux relev~s
 
= 
a le nombre d'especes presentes dans l'un des relev~s
 

b= le nombre d'especes presentes dans 1'autre relev6
 

iNalheureuserent, pour un 6chantillonnage aussi vaste, seul 
un ordinateur aurait pu, dans un d6lai raisonnable, aider a 
acconplir la t~che de calculer le coefficient de chacune des 
paires de relev~s possibles. En effet, pour 303 releves, par 
exemple, 460.560 calculs diff~rents auraient 6t6 ntcssairts, 
et ce, A raison d'une trentaine de calculs par h!iue pour ,ne 
personne bien entratn~e. N'ayant pas eu acc~s 5 un ordinateur, 
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il etait n~cessaire de procfder .1une premiare repartition
 
intuitive et provisoire basge sur:
 

1) la similariti de types 6daphiques et de niches
 

2) l'identite apparente des espaces dominantes, et parfois
 

3) la presence de certaines espaces clef.
 

Par exemple, en commenqant par s~parer de la masse des
 
relev~s ceux qui ont 6tg recueillis sur des stations dunaires
 
(y compris des d~pressions interdunaires qui n'ont pas gtg car
tographiges a cause de 1'gchell choisie), le nombre de
 
relev~s demeure toujours levg. Pour faciliter davantage la
 
t~che, un rep~rage et une s~gr~gation des relev6s caractris'
 
par le presence d'espaces nettement sahariennes ( Stipagroscis
 
pungens, Cyperus jeminicus etc.) d'une part, et par celle des
 
esp~ces de la steppe subd~sertique ( Farsetia spp.) d'autre
 
part, sont effectugs. A l'autre bout du spectre climatique, les
 
relev~s dans lesquels abondent les especes soudaniennes
 
(Combretum glutinosum, Andropogon spp.) sont group~s d'abord,
 
ensuite viennent ceux dans lesquels pr~dominent des especes
 
saheliennes m~sophytes ( Acacia senegal, Dactyloctenium
 
aegyptium). De cette s~gr~gation, il r~sulte une stratification
 
climatologique assez nette a travers laquelle se r~partissent
 
les relev~s en nombres devenus abordables.
 

A ce niveau, les relev~s ayant 6t6 ainsi gLc- pgs provi
soirement, gtaJ.ent alorb igunis sur un tableau phytosocio
logique facilitant le calcul des coefficients Jaccard. Ce
 
calcul decide le sort des unit~s provisoires. L'intggritg
 
de certains a i-tg confirm~e pendant que d'autres se
 
divisent en d'autres unit6s ou en sous-unitgs. Certains
 
disparalt complatement, absorbgs par une ou plusieurs unit~s
 
voisines. Certains relev6s passent d'une unite a une autre,
 
leurs affinit~s apparentes (par espaces clefs) ayant 6tg
 
contredites par leur coefficients qui, se basant sur l'ensemble
 
de la liste floristique, a 6tg considergs comme 6tant plus
 
fiables que l'indication d'une ou de quelques espaces. Le
 
tableau 5-1 est un exemple de tableau phystosociologique
 
d'une unitg provisoire. Les coefficients Jaccard sont portas
 
en-dessous ainsi que les conclusions qui sont tirges de
 
l'itude de ces derniers (Tableau 5-2).
 

Une fois l'uniti gtg bien dglimitge, nous 6tablissons
 
pour chaque espace une cote moyenne d'abondance-dominance 
exprimant l'incidence et l'importance de l'espace dans 
l'ensemble des relev~s qui sont reconnus comme appartenant a ce 
type de p~turage. A cet effet, les relev6s recueillis sur des 
facias non caractgristiques du type (petites d6pressions ou 
Voir la page 210 pour la continuation du texte. 
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Tableau 5-1. Exemple d'un tableau phytosociologique provisoire pour le type de 
recouvrement de p~ture RG3.
 

(Les designations numdriques-symbole sont catalogu6es dans la
 
discussion du stratum herbacd) 

Esp~ce Re] ev6 -> n' . r-c°.O f -o' M M D 

Aeschynomene indica - - 1 - - -

Alysicarpus oval - - 1- - - + - 1 

Borreria chaetocephala - + - - - 1 . . . . . 

Cassia tora - - - 1 + - 1 - + - -

Citrullus colocmn - + - + 1 . . . . . . 

Cleome tenella . . - .- - + -

Corchorus tridens - 2 - 1 1 . . . . . . 

Crotolaria podocarpa - 1 - -. .- . . 

Indigofera senegalensis + 2 + 1 1 2 + 1 1 + 2 

Ipomoea coptica - - - 2 - - - + - - -

Mollugo nudicaulis - + + - - - - + - - -

Tribulus terrestis 2 2 3 2 1 - 1 - - - 2 

Urgines indica - - - 1 - - -

Zal eya pentapra - + - - - - -

Zornia glochidiata - - - 2 1 1 + . . . . 

Aristida adscensionis - - - - - - + 1 2 1 -

Aristida funiculata 1 1 - - - - + 1 + 1 -

Aristida mutabilis 1 + + + + - + - . . 

Cenchrus bifloris - + + + - - + - + - -

Chloris pilosa - - - 1 + - . . . . 

Chloris virgata - - + - - 1 . . . . . 

Cyibopogon schoenanthus - -1 .- + 1 + -
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Tableau 5-1. (suite) 

Esp~ce Relev %0 - mr t co 0 1 Q . C 

Dactylotenium aegyptium- - 1 - - - 1 

Digitaria sp. + + - + - - -

Echinochloa colona .-. . 4 -

Eragrostis ciliaris - 1 . . - . . . . . 

Eragrostis pilosa 3! 3! 1 3 2 2 2 + 1 1 2! 

Eragrostis tremula + 1 - + + - + - - - + 

Panicum laetum - ! - 1 1 2 + 1 -

Pennisetum pedicellatum- - - - - + - -

Schoenfeldia gracilis 3 2 3 2 3 1 2 4 3 3 3 

Sporobolus helvolus - - - - - 1 - - - - -

Tetrapogon cenchrifomis  + + + - - + 2 + + -

Tragus racemosus + 1 2 . . . . . . . 

Acacia antaxacantha - - . + -

Acacia flava 1 + + + + - 1 - - -

Adansonia digitata - + + + + + + + + + 

Balanites aegyptiaca - 1 - - - 1 - - - + 

Boscia senegalensis 2 3 2 3 3 2 3 1 1 2 3 

Calotropis procera - 1 - - - - + - - - + 

Combretum acculatum - - - - - 1 -

Combretum micranthu - - - - - 1 . . . 

Conniphora africana - + 1 1 1 - 2 3 2 3 + 

Dichrastachys qiomerata - . . . + - - - -

Euphorbia balsamifera - - - - - -

Grewia bicolor - 3 - + + + 
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Tableau 5-1. (suite)
 

Espce Relev.-. r- 00 m C cm 

Guiera senegalensis - - - - - 3 - . . . 

Maerua angolensis - - - - - 1 -

Maerua crassifolia - - - - - - - 1 + + -

Ziziphus mauritiaca - 1 - - - I - - + - -

Nombre total des espdces 11 27 16 21 16 22 19 14 16 13 12
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Tableau 5-2. - Analyse d'un tableau phytosociologique provisoire 
utilisant les Coefficients Jacard de Similitude.
 

Liste 

Reldvd 6 31 74 76 78 79 81 91 92 94 100 

100 35 35 47 33 40 17 35 24 33 32 

94 26 25 32 26 26 21 45 69 71 

92 23 30 39 32 28 19 52 58 

91 25 28 30 30 25 20 44 
--------------------- --- --- --- --- --- --- -- Interpretation 

81 43 44 46 60 59 21 
1. L'analyse des coefficients 

79 27 20 19 19 23 indique l'existence de deux groupes 

78 42 43 39 76 bien distinctes. Ce sont les sous

types: 

76 39 50 42 
1) RG3a, regroupant les relev6s 31, 74, 76 

78, & 81, et 
74 42 43 

2) RG3b, regroupant les 91, 92 et 94. 

31 41 2. Les relevds n6meros 6 et 100 ne montrent que de 

faibles affinit6s avec ce type. En effet, le n' 6 a 

- - rattach6 au type S3Q et le 100 au type L2. 

3. Le numdro 79 reprdsente une faci6s associd a une d6pression 

bois6e temporairement innondable (sol limono-sableux).
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oueds non carthographigs, par exemple) ne sont pas pris en con
sid'ration. Les cotes attribuges sont les suivantes:
 

R - espece pr~sente dans moins de 30% des
 
relev~s; abondance et recouvrement faibles
 

- espace abondante avec bon recouvrement;
 
mais pr~sente dans moins de 30% des relev~s
 

X - espece presente dans 50% des relev~s
 
environ; abondance-dominance faible A moyenne
 

1! a 5! -	espece pr~sente dans environ 50% des 
relev~s; abondance bonne avec respec
tivement un recouvrement de (5%, 5% a 35%,
 
35% i 65% et 165% pour les nombres ci-apres
 
1,2, 3, 4 et 5
 

1I A 15 - au moins 75% des relev~s; abondance bonne 
avec un recouvrement en pourcentage 
correspondant L la noat&ion pr~cedente 

+ a 5 - comme la pr&c~dente, mais avec une r~part

ition genralisge
 

+ a 5 -	comme la precedenLe, mais avec le deuxi~me
 
suivi 	de chiffre repr~sentant un recouvrement 

supgrieur a la moyenne dans pras de 50% des 
21 . 5! 	 relev~s.
 

Ces cotes sont r~unies sur les tableaux synoptiques 
(sous-section IV) qui servent a faciliter la comparaison entre 
types. Pour limiter l'ampleur de ces tableaux, les espaces qui 
n'atteignent dans aucun type une cote moyenne sup'rieure A "I" 
n'y figurent pas, ' moins qu'une importahce particuliare y soit
 
attachge.
 

Pour juger de l'importance d'une espace donnge en tant que
 
composante d'un type de p~turage, sa cote moyenne (telle que 
presentge sur les tableaux synoptiques du sous-section IV) 
peut etre juxtaposge a sa taille normale (Dominance X Taille = 

Biovolume) et a son appgtabilitg. Ces caract~risations sont 
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presentees dans les colonnes 4 et 6 de l'inventaire floral
 
discut6 dans le sous-section III.
 

III. INVENTAIRE FLORAL 

Le nombre des espaces veg~tales constituant les p~turages
 
naturels de la Zone d'Intervention du Projet (ZIP) est estLim'
 
un millier environ. De ce nombre, 356 ont 6ti identifi6es et
 
sont pr~sentges dans ce sous-section. Ces espaces repr~sentent
 
l'essentiel des p3turages soudaniens et sah6liens de la
 
Mauritanie. Les espaces appartenant a ces deux zones et qui
 
niont pas 6t6 reprises ici, sont peu importantes quant a leur
 
apport a la biomasse. Les figures 5-2, 5-3, 5-4, 5-5 et 5-6
 
pr~sentent un bon nombre d'illustradions d'espaces v~g~tales
 
caract~ristiques ichantillonnges lots des travaux sur le
 
terrain.
 

Faute d'un catalogue d~finitif des plantes mauritaniennes,
 

la nomenclature pr~sentge ici est tir6e de sources diverses, a
 
l'exception des graminges dont la nomenclature suivent Naeg~la
 
(1977). Un bon nombre d'espaces identifi~es utilisent des syno
nymes compliquant l'utilit6 de l'inventaire. Une liste de syno
nymes souvent rencontres dans la littgrature est pr~sentge apras
 
cet inventaire. Un probl~me similaire existe au sujet de la
 
nomenclature familiale. La r6glementation internationale
 
voulant que tout nom de famille se forme a partir d'un nom de
 
genre, plusieurs noms familiaux ont 6tg changgs. Quelques uns
 
des changements les plus communs sont indiqu6s comme suit:
 

= 
Aizoaceae = Molluginaceae Ficoideae
 

Arecaceae = Palmeae
 

Asteraceae = Compositeae
 

Brassicaceae = Crucufereae
 

Fabaceae = Papillionaceae
 

Lamaiaceae = Labiateae
 

Poaceae Gramineae
 

Vitaceae Ampelidaceae
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Fig. 5-2. Illustration de diverses herbacdes.
 

1. Corchorus tridens L. 2. Glinus lotoides L. 3. Monsonia
 
senegalensis G. et Perr. 4. Corchorus depressus (L.) Christens.
 
5. Sesamum alatum Thon.; a) fleur (mauve p~le) b) fruits
 
opposes c) fe-ulles 6. ynandropis gynandra (L.) Briq.;
 
a) feuille b) inflorescence-infructescence.
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Fig. 5-3. Illustration de diverses legumineuses.
 

1. Lotus arabicus L. 2. Psoralea plicata Del. 3. Tephrosia
 
uniofTora Pers. 4. Cassia italica (Mill.) am.; a) feuille
 
paripenn6e; b) inflorescence; c) fruit aplati. 5. Indigofera
 
aspera Perr.
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Fig. 5-4. Illustration de quelques gramin~es de la famille Aristideaeo
 

1. Aristida stipoides Lam.; 1' ar~te. 2. Aristida funiculata Trin. et Rupr.; 2' ardte et
 
flore-t.3. Aristida mutabilis Trin. et Rupr.; 3' arte 'etfloret. 4. Stipagrostis
 
uniRlumijs (Licht.) de Winter;,4' ar6te et floret.
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Fig. 5-5. Illustration de quelques gramin~es de la famille Eragrosteae.
 

1. Dactyloctenium aegyptium (L.) P. Beauv.; 1 dpillet. 2. Eragrostis tremula Hochst. ex
 
Steud. 3. Eragrostis pilosa (L.) P. Beauv.; 3' 6pillet. 4. Eragrostis cilianensis (All.) Lut.
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Fig. 5-6. Illustration de quelques gramindes de la famille Paniceae.
 

1. Setaria verticillata (L.) P. Beauv.; 1' rac~me du faux 6pillet. 2. Panicum laetum Kunth;
 
2' ligule. 3. Cenchrus biflorus Roxb. 4. Cenchrus prieuri (Kunth) Maire. 5. -ch-6ochloa
 
colona (L.) Link.; 5T fToret. 6. Echinochloa stagnina (Retz.) P. Beauv.; 6' floret.
 
7. '7gitaria
horizontalis Willd.; 7' ligule.
 



Le Tableau 5-3 pr~sente une liste des 356 esp ces iden
tifi6es durant les travaux sur le terrain. En dehors des nons
 
scientifiques et familliaux, le Tableau 5-3 comprend cinq
 
colonnes.
 

Dans la colonne 3, Forme Biologique (F.B.), les plantes
 
recensges sont class~es selon leur morphologie dans les
 
cat~gories suivantes:
 

PS 	: Arbres sont les individus adultes peuvent atteindre
 
plus de 9 matres de haut.
 

NP : Arbres et arbustes de moindre taille
 
PL : Lianes arborescentes (ligneuses)
 
CH : Buissons dont la partie inf6rieure demeure en vi
 

toute l'ann~e
 
H 	 : Plantes vivaces dont les bourgeons de repousse se
 

situent au niveau du sol
 
G : 	Plantes vivaces dont les bourgeons de repous3e se
 

situent au sous-sol
 
GB : Cgophytes a bulbe
 
CA : Gramin~es vivaces "gazonnantes" A rhyzome
 
T : Plantes annuelles
 
TG : Plantes annuelles grimpantes
 
TR : Plantes annuelles trainant sur le sol
 

Dans la colonne 4, Apptabilit6, les cotes, attribuges 5
 
partir d'indicatJons recueillies sur le terrain ou dans la
 
littgrature, sont les suivantes:
 

TA: Tras appgtg
 
A : Apptg
 
PA: Peu appgt6
 
NA: Non appgtg
 

Dans la colonne 5, Habitat, les classes comprennent (I)
 
le type de sol ou situation topographique et (2) la zone clma
tique pr~f~r~e par l'espace considgr~e:
 

(1) S: Sables (2) SR: Saharienne 
L: Limons SL: Sah~lienne 
R: Rocailles et sols SD: Soudanienne 

lithiques U: Umnirgionale 
A: 	Argiles, sols hydro

morphes
 
M: 	Stations mar~cageuses
 
11: 	 Stations salines 
I: 	Indiffgrenci
 
0: 	Ombre
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Tableau 5-3. 	Ddlineations importantes pour la Flore retrouv~e dans
 

la Zone d'Interventions du Projet.
 

Nom Scientifique Famille F.B. Appet Habitat StratumiNom Vernaculaire
 

1. Abutllon fructosum G. and P. 	 Malvaceae T NA L/SL H3
 
2. Abutilon pannosum (Forsk.f.) Schlect. Nalvaceae T NA I/SL H3
 
3. Acacia albida Del. 	 Mimosaceae P A S/SD Al Afrar
 
4. Acacia ataxacantha D.C. 	 Mimosaceae 
 NP NA I/SD A3 Ashram
 
5. Acacia campylacantha Hochst. ex Rich. Mimo,aceae NP 
 A A/SD 	 A2
 

6. Acacia flava (Forsk.) Schweif. Mimositceae NP A R/SL A3 Tamat
 
7. Acacia laeta R.Br. ex Benth 	 Mimosaceae NP PA S/SL A3 Erwar
 
8. Acacia macrostachya Reichb. 	 Mimosaceae NP A I/SD A2
 
9. Acacia rilotica (L.) Willd. Mimosaceae - 

-v. adansonii (G.and P.O. Ktze.) Mimosaceae P TA I/U A2 Amour; Gaodi (P.)
 
-v. nilotica A.F. Hill Mimosaceae P A A/U Al Amour; Gaodi (P.)
 
-v. tomentosa (Benth.) A.F. Hill. Mimosaceae P A A/U At Amour; Gaodi (P.)
 

10. Acacia raddlana Savi. 	 Mimosaceae P TA S/SL A2 Talhaya
 
11. Acacia senegal 	(L.) Willd. Mimosaceae NP TA S/SL A2 Awourwar; Patuki (P.)
 
12. Acacia seyal Del. 	 Mimosaceae NP TA A/SL A3 Sdar Albeza; Bulbi (P.)
 
13. Acacia sieberlana D.C. 	 Mimosaceae 
 P PA A/SD Al Anluki (T.)
 
14. Achyranthes aspera L. 	 Amaranthaceae T NA O/SL H4 Beitilabde
 
15. Acrachne racemosa (Heyne) Ohwi Poaceae/Eragrosteae T PA A/SD H4
 
16. Adansonia digitata L. 	 Bombaceae P PA 
 I/SD Al Teidum
 
17. Adenlum obesum . and Schun Apocynaceae NP NA 	 - Teidum-Teddib 
18. Aerva tavenica 	(Brom R.) ex Schult Amaranthaceae Ch PA S/U H3 Attamia Moghamli
 
19. Aeschynomene afraspera J. Leon Fabaceae 
 T A N/SD HI
 
20. Aeschynomene elaphroxylon (G. and P.) Taub Fabaceae Ch A M/SL H2
 



Tableau 5-3. (suite). 

Nom Scientifique 


21. Aeschynomene indica L. 


22. Aeschynomene nilotica Taub. 


23. Alternantera nodiflora R. Br. 


24. Alysicarpus ovallfolius(Schum and Thonn)
 
J. Leon. 


25. Alysicarpus rugosus L. 


26. Amaranthus graecizans L. 


27. Ammanla senegalensis Lan. 


28. Andropogon amplectens Nees. 


29. Andropogon gayanus Kunth. 


-var. gayanus Hack. 


-var. bisquamulatus Hack. 


30. Andropogon tectorum Schum 


31. Anogelssus leiocarpus (D.C.) G.and P. 


32. Anticharis linearis 


33. Aristida adscensionis L. 


34. Aristida funiculata Trin. and Rupr. 


35. Aristida mutabilis Trin. and Rupr. 


36. Aristida sieberana Trin. 


37. Aristida stipoides 


38. Arthrocnemum glaucum (Del.) Ung. Steral. 


39. Balanites aeyptiaca (I.)Del. 


40. Bauhinia reticulata D.C. 


41. Bauhinia rufescens Lam. 


Famille F.B. Appet 

Fabaceae T TA 

Fabaceae T A 

Amaranthaceae T NA 

Fabaceae T A 


Fabaceae T A 


Amaranthaceae T PA 


Lythraceae T ? 


Poaceae/Andropogoneae T TA 


Poaceae/Andropogoneae 

Poaceae/Andro. H TA 


Poaceae/Andro. H TA 


Poaceae/Andro. T(?) TA 


Combretaceae P NA 


Scrophulariaceae T ? 


Poaceae/Aristideae T A 


Poaceae/Arlstldeae T A 


Poaceae/Aristldeae T TA 


Poaceae/Aristldeae H A 


Poaceae/Arlstideae T NA 


Chenopodlaceae CH TA 


Zygophyllaceae NP A 


Caesalpinaceae NP A 


Caesalpinaceae NP A 


M/SL 


M/SL 


M/SD 


S/SL 


I/SD 


RU/SL 


M/SI. 


S/SD 


-

S/SD 

S/SD 

S/SD 

A/SD 

A/SD 

I/SL 

L/SL 


S/SL 


S/U 


S/SL 


H/SL 


I/SL 


L/SD 


L/SL 


Habitat Stratum Nom Vernaculaire
 

H2 -

Hi -

H5 Hammir; Ardeissak 

H4 Son Khali 

H4 Son Khall 

H4 Bodbada 

H5 -

H3 

-

H2 

H2 

H3 -

Al Aglel; Aglay 

H4 -

H3 L'Haiyet Lehmar 

H4 Tizzit 

H3 Ladhir; L'Halyet; Lehmar 

H3 Agbadane; L'Haiyet, Lehmar 

H2 Oumar Lebga 

H3 Ariem; El Mulah 

A3 Teichott; Murtuki 

A3 Tazakra6 

A3 Ndern 



Tableau 5-3. (suite)
 

Nom Scientifique 


42. Bergla ammanioides Heyne ex Roth. 


43. Bergia suffructlcesa (Del.) Fenzl. 


44. Bidens pllosa L. 


45. Blainvillea gayana Cay. 


46. Blepharls linariifolia Pers. 


47. Blumea aurita D.C. 


48. Boerhavia erecta L. 


49. Boerhavia repens L. 


50. Boerhavia vulvarifolia Don 


51. Borassus aethiopum Mart. 


52. Burreria chaetocephala 


53. Borreria radiata 


54. Borreria verticillata (L.) G.F.W. Mey 


55. Boscia augustifolia A. Rich. 


56. Boscia salcifolia Oliv. 


57. Boscia senegalensis Lam. 


58. Brachiaria lata (Schum.) Hubb. 


59. Brachiaria mutica Stapf. 


60. Brachiaria ramosa Stapf. 


61. Brachiaria stipitata Hubb. 


62. Brachiaria xantholeuca Stapf. 


63. Cadaba farinosa Forssk. 


Famille 


Elatinaceae 


Elatinaceae 


Asteraceae 


Asteraceae 


Acanthaceae 


Asteraceae 


Nyctagynaceae 


Nyctagynaceae 


Nyctacynaceae 


Arecaceae 


Rubiaceae 


Rubiaceae 


Rubiaceae 


Cappari,,---eae 


Capparidaceae 


Capparidaceae 


Poaceae/Panlceae 


Poaceae/Panlceae 


Poaceae/Paniceae 


Poaceae/Paniceae 


Poaceae/Paniceae 


Capparldaceae 


F.B. Appet 


CH 


CH 


T 


T 


T 


T 


T 


TR 


TR 


P 


T 


T 


T 


NP 


NP 


NP 


T 


H 


T 


T 


T 


NP 


A 


TA 


? 


NA 


TA 


NA 


A 


TA 


PA 


NA 


NA 


NA 


NA 


NA 


PA 


NA 


TA 


TA 


TA 


TA 


TA 


NA 


Habitat Stratum Nom Vernaculaire
 

Nyipere (T.)
 

Zerk
 

Elfelch
 

-


-


Altig; Iwoshel; Ankan
 
Lebel
 

Imoshel
 

Akof
 

Tirewi (T.)
 

Elzzen
 

Zereg
 

Az Muldib
 

Az
 

Zereg
 

Zrem
 

L/SL 


L/SL 


L/SL 


L/SD 


S/SL 


L/SL 


I/SD 


S/SL 


I/SL 


A/SD 


A/SL 


A/SD 


A/SD 


R/SD 


R/SD 


I/SL 


S/SD 


M/SD 


S/SL 


L/SD 


S/SD 


I/SL 


H5 


H4 


H4
 

H2
 

H5 


H4 


H4 


H6 


H6 


Al 


H5
 

H5
 

H5
 

A2 


A3
 

A4 


H3 


H2
 

H3 


H3 


H3 


A4 




Tableau 5-3. (suite)
 

Nom Scientifique 


64. Calotropis procera Ait. 


65. Capparis corymbosa Lam. 


66. Capparis decidua Ait. F. 


67. Capparis tomentosa Lam. 


68. Cardiospermum halicacabum L. 


69. Cassia italica (Mill.) Lam. 


70. Cassia nigricans Vahl. 


71. Cassia mimosoides L. 


72. Cassia occidentalis L. 


73. Cassia tora L. 


74. Celtis integrifolia Lam. 


75. Cenchrus biflorus Ronb. 


76. Cenchrus ciliaris L. 


77. Cenchrus prisurii (Kunth.) Maire 


78. Cenchrus setigerus Vahl. 


79. Centaurea perrotettii D.C. 


80. Caeratotheca sesamoides Endl. 


81. Chloris pilosa Schum. et Thonn. 


82. Chloris prieurii Kunth. 


83. Chloris virgata SW. 


84. Chrozophora brochiana Vis. 


Famille 


Asclepiadaceae 


Capparidaceae 


Capparidaceae 


Capparidaceae 


Sapindaceae 


Caesalpinaceae 


Caesalplnaceae 


Caesalpinaceae 


Caesalplnaceae 


Caesalpinaceae 


Ulmaceae 


Poaceae/Paniceae 


Poaceae/Paniceae 


Poaceae/Paniceae 


Poaceae/Paiiceae 


Asteraceae 


Pedaliaceae 


Poaceae/Chlorideae 


Poaceae/Chlorideae 


Poaceae/Chlorideae 


Euphorbiaceae 


F.B. 


NP 


NP 


NP 


NP 


TG 


CH 


T 


T 


T 


T 


P 


T 


H 


T 


H 


CH 


T 


T 


T 


T 


CH 


Appet Habitat Stratum-'Nom Vernaculaire
 

NA I/U A3 Turze-.
 

A A/SL A3 Lehleifoe
 

A A/SL A3 Eignin; Agani
 

A !/SD A3 Lelheifoe; Diamar
 

NA L/SD -


NA S/SL H3 Vellajit
 

PA I/SD H4 -


NA I/SD H4 Helb Hed
 

NA RU/U H4 Sersar6
 

PA I/U H3 Vollekje; Afeljet
 

NA L/SD Al -


A S/SL H3 Initi; Hdbirf (T.) Cram 
Cram (Fr.) 

TA I/SL H3 "ilimit 

A S/SL H3 Tilimit; Gasba 

TA S/SL H3 Zmellig 

A I/SL H4 Hachalilah 

A S/SL H4 Eragem 

TA S/SD H3 -

TA S/SL H4 Infi; Boussokif; Kraal 
Ghorah 

TA S/SL H3 Infi 

TA S/SL H3 Eremche; Tahmie 



Tableau 5-3. (suite) 

Nom Scientifique Famille F.B. Appet Habitat StratumLNom Vernaculaire 

85. Chrozophora plicata Juss. Euphorblaceae T NA I/SL H4 Armache 

86. Chrozophora senegalensis (Lam.) A. Juss. Euphorbiaceae T NA I/SL H4 Armache 
87. Cissus quadriangularla L. Vitaceae PL NA A/SL - Asfel Al Fil 
88. Cistanche phelepaea (L.) P. Cout. Orobanchaceae T TA S/SL H4 Damour; Dhanoun 
89. Cistanche violaceae (Desf.) Beck. Orobanchaceae T TA S/SR H4 Damour 

90. Citrullus colocw!this L. Cucurbitaceae TR A S/SL H6 Fundi; Lehdez; Afrikan 

91. Citrullus lanatos Thumb. Cucurbltaceae TR A RU/SD H6 Aferziz 

92. Cleome arabica L. Capparidaceae T A S/SR H4 Laona-Inza; Lembelnze 
93. Cleome tenella L.F. Capparidaceae T A S/SL H4 NNSE 

94. Cleome viscosa L. Cappay'idaceae T TA RS/U H3 Erraegem 
95. Coccinea grandis (L.) Cucurbitaceae PL A A/SD - Tumbaha (T.) 

96. Combretum acculeatum (D.C.) Vent. Combretaceae NP TA I/SL A3 Ikik; Launyand6 
97. Combretum g1utinosui G. and P. Combretaceae NP NA I/SD A2 Tikfit; Doaki (T.) 
98. Combretum micranthum Den. Combretaceae NP NA L/SD A3 Dafo; Bufumled; Kinkliba 

(T.) 
99. Combretum nigricans Lepr. Combretaceae NP NA A/SD A2 Dut6 (W) 
100. Combretum paniculatum Vent. Combretaceae NP NA A/SD A3 

101. Commelina forskalaei Vahl. Commellnaceae TR A S/SL H6 Agerf; Eain 

102. Commiphora africana (A. Rich.) Engi. Burseraceae NP A I/SL A3 Adress; Badi (T.) 

103. Convovulus microphyllus Sieber ex Scheng. Convolvulaceae T NA L/SL H4 Lyatig 

104. Corchorus depressus (L.) Christens. Tillaceae TR NA M/SR H6 Takhikh 

105. Corchorus olitorius L. Tiliaceae T NA M/SD H3 Lalo 

106. Corchorus tridens L. Tiliaceae T PA L/SL H4 Lalo Trab; Elsen'Hore 



Tableau 5-3. (suite) 

Nom Scientifique 

107. Cordia rothii Roehm. Schult. 


108. Cordia sinensis Lam. 


109. Cornulaca monacantha Del. 


110. Crataeva reliqiosa Firsk. f. 


111. Cressa cretica L. 


112. Crotolaria arenaria Benth. 


113. Crotolaria E'-e;ioides (G. and P. Wialp.) 


114. Crotolarla podocarpa D.C. 


115. Crotolaria sahfrae Cosson 


116. Crotelaria SP. 


117, Cryspis schoenoides (L.) Lam. 


118. Ctenium elegans Kunth, 


119. Cucumis ficfolius A. Rich. 


120. Cucumis melo (L.) Naud. 


121. Cucumis prophetarimn L. 


122. Cymbopogon giganteus 


123. Cymbopogon schoenanthus (L.) Spreng. 


124. Cynodon datylon Pers. 


125. Cyperus aristatus Rottb. 


126. Cyperus articulatus Rottb. 


127. Cyperus auricomus Sieber 


128. Cyperus bulbosus Vahl 


129. CAerus divers Del. 


Famille F.B. 

Boraginaceae NP 

Boraginaceae NP 

Chenopodiaceae CH 

Capparidaceae NP 

Convolvulaceae T 

Fabaceae T 

Fabaceae T-CH 

Fabaceae T 

Fabaceae CH 

Fabaceae T 

Poaceae/Sporaboleae T 


Poaceae/Cblorideae T 


Cucurb;iceae TR 


Cucurbitaceae TR 


Cucurbitaceae TR 


Poaceae/Andropogoneae H 


Poaceae/Andropogoneae H 


Poaceae/Chlorideae GA 


Cyperaceae T 


Cyperaceae T 


Cyperaceae T 


Cyperaceae GB 


Cyperaceae T 


Appet 

PA 


PA 


TA 


PA 


A 


A 


PA 


PA 


TA 


A 


TA 


A 


A 


A 


PA 


A 


A 


A 


A 


A 


PA 


A 


A 


Habitat 

I/SL 


I/SL 


S/SR 


L/SD 


H/SD 


S/SL 


S/SD 


S/SL 


S/SR 


S/SL 


L/SR 


S/SD 


A/SR 


I/SL 


I/SL 


I/SD 


R/SL 


L/U 


S/SD 


M/SD 


M/SD 


L/SL 


A/SD 


Stratum 

A3 


A3 


H4 


A4 


H4 


H3 


H3 


H3 


H3 


H3
 

H6 


H3 


H6 


P6 


H6 


H2 


H3 


H4 


H4 


H4 


H2 


H4 


H3 


Nom Vernaculaire 

Agiul
 

Nwazgor
 

HAD
 

-

Legbweire; lh~ni
 

Fule Ted Dra; Al Vo16
 

-

Tertage
 

Um L'kfweifat; Al Valu
 

Mbidi (T.)
 

Kra Al Ghorab
 

Agtastaf
 

Bafreizat
 

Tagesfarit
 

-

Idzkhir; Umrelze
 

Afar; Iverd; Nesem
 

-


-


-


-


-




Tableau 5-3. (suite) 

Nom Scientifique Famille F.B. Appet Habitat Stratum Nom Vernaculaire 
130. Cyperus jeminicus Rotth. Cyperaceae H TA S/SR H4 Serd; Te1ebut 

131. Cyperus iria L. Cyperaceae T TA L/SL H4 Sihit 
132. Cyperus rotundus L. Cyperaceae T TA M/U H4 Atsed 
133. Cyperus Sp. Cyperaceae T A L/SL H3 
134. Dactyloctenium aegyptium (L.) P. Beauv. Poaceae/Eragrosteae T TA S/SD H4 Kra Al Ghurab 
135. Dalbergia melanoxylon G. and P. Fabaceke NP A R/U A4 Sanghu; Djalambani 

136. Datura stramonlum L. Solanaceae CH NA RU/U Hi Tfille 
137. Desmodium Sp. Fabaceae T ? M/SD H3 
138. Dichantium annu.tum (Forsk.) Stapf. Poaceae/Andropogoneae HH PA L/SL H3 L'hamra 

139. Dichrastachys glomerata (Forsk.) Stapf. Mimosaceae NP PA L/SD A3 Burli (T.) 

4t, 140. Digitaria debilia Willd. Poaceae/Paniceae T A S/SD H3 

141. Digitaria gayana Stapf. Poaceae/Paniceae T TA S/SD H3 -
142. Digitaria horizontalis Willd. Poacese/Paniceae T A S/SL H4 -

143. Digitaria perrotettli Kunth. Poacese/Paniceae T A S/SD H3 -
144. Digitaria Sp. Poaceae/Paniceae T A S/SL H4 -

145. Dinebra retroflexa Panz. Poaceae/Eragrosteae T PA I/SD H4 -

146. Diospyros mesipiliformis Huchat. Ebenaceae P NA A/SD PI -
147. Dipcadi longifolium Baker Llliaceae GB ? S/SL H4 Bejouge 
148. Diplachne fusca P. Beauv. Poaceae/Eragrosteae H PA M/SD H3 

149. Echinochloa colona (L.) Link. Poaceae/Paniceae T TA M/SL H3 Az; Az Buelbo; Sireg 
150. Echinochloa pyramidalis Hitch and Ch. Poaceae/Paniceae H TA M/SD H2 

151. Echinochloa stagmina P. Beauv. Poaceae/Paniceae H TA M/SD H3 Bourgou (fr.) 

152. Eleusine indica Gaerth. Poaceae/Eragrosteae T PA RU/SD H3 



Tableau 5-3. (suite)
 

Nom Scientifique 

153. Elionurus elegans Kunth. 


154. Elytrophorus spicatus (Willd.) A; Cam. 


155. Enneapogon desvauxii P. Beauv. 


156. Enneapogon Sp. 

157. Eragrostis barrelieri Daveau 


158. Eraorostis cilianensis (All.) Lut. 


159. Eragrostis ciliaris R. Br. 


160. Eragrostis gangetica (Roxb.) Steud. 


161. Eragrostis perbella Benth. 


162. Eragrostis pilosa (L.) P. Beauv. 


163. Eragrostis tenalla Rochst. 


164. Eragrostis tremula Rochst. 


165. Eragrostis Sp. 


166. Euphorbia balsamifera Ait. 


167. Euphorbia hirta L. 


168. Euphorbia Scordifolia 


169. Fagonia arabica L. 


170. Fagonia cretica L. 


171. Fagonia Sp. 


172. Farsetia hamiltonil Royle 


173. Farsetia ramosissima Hochst. 


174. Ficus gnanhalocarpa A. Rich. 


Famille F.B. Appet 

Poaceae/Andropogoneae 


Poaceae/Elytrophoreae 


Poaceae/Pappophoreae 


Poaceae/Pappophoreae 

Poaceae/Eragrosteae 


Poaceae/Eragrosteae 


Poaceae/Eragrosteae 


Poaceae/Eragrosteae 


Poaceae/Eragrosteae 


Poaceae/Eragrosteae 


Poaceae/Eragrosteae 


Poaceae/Eragrosteie 


Poaceae/Eragrosteae 


Euphorbiaceae 


Euphorbiaceae 


Euphorbiaceae 


Zygophyllaceae 


Zygophyllaceae 


Zygophyllaceae 


Brassicaceae 


Brassicaceae 


Moraceae 


T NA 

T PA 

H A 

H A 
T A 

T A 

T A 

T PA 

T NA 

T TA 

T PA 

- -

T ? 

NP NA 

TR NA 

T NA 

CH A 

CH A 

CH A 

T A 

T TA 

P PA 

Habitat Stratum 

LR/SD 


M/SL 


R/SR 


R/SL 

L/SR 


I/SL 


S/SL 


A/SD 


L/SD 


L/SL 


S/SD 


S/SL 


S/SL 


SR/U 


RU/U 


S/SL 


S/SR 


S/SR 


R/SR 


S/SR 


S/SR 


I/SD 


H4
 

H5
 

H5 


H5 

H3 


H4 


H4 


H4
 

H5 


H4 


H3
 

H3 


H4
 

A4 


H6
 

H5 


H4 


H4 


H4 


H5 


H4 


Al
 

Nom Vernaculaire
 

Tizzit; Hagboada
 

Tizzit
 
Azmeil; Lehmelre
 

Tukurit; Tinesmert;
 

Lehmelre
 

Hamra
 

Hamra
 

Hamra
 

Hamra; Tahamerit
 

Ifernan; Afdir
 

En Ould Ben; L'Embeteha
 

Tizirkan; Tleha
 

Tleha
 

Tleha; Tleaj
 

Sdert L'Ehnes
 

Akshlt
 



Tableau 5-3. (suite)
 

Nom Scientifique 

175. Ficus lecardil Warb. 


176. Fimbristilis exilis Roehm. et Schult. 


177. Geigeria alata Benth. et Hook F. 


178. Goekia pharuacloides L. 

179. Glinus lotoides L. 


180. Grewia betulifolia Juss. 


181. Grewia bicolor Juss. 


182. Grewia villosa Willd. 


183. Guiera senegalensis J.F. Gmel. 


184. Gynandropsis gynandra (L.) Briq. 


185. Heliotropium bacciferum Forssk. 


186. Heliotropirn ovalifolium Forssk. 


187. Heliotropium strigosum Willd. 


188. Heliotropium supinium L. 


189. Heteroposon contortus R. et Sch. 


190. Hibiscus asper Hook F. 


191. Hibiscus esculentus L. 


192. Hibiscus pandurifornis Burm. F. 


193. Hibiscus Sp. 


194. Hygrophila auriculata (Sch.) Heine 


195. Hyparrhenia rufa Stapf 


196. Hyphaene thebaica (Del.) Mart. 


197. Indigofera argentea Bum. F. 


198. Indigofera aspera Perr. 


Poaceae/Andropogoneae H 


Arecaceae NP 

Fabaceae T 

Fabaceae T 

Appet 

? 


PA 


A 


A 


NA 


PA 


PA 


PA 


A 


A 


NA 


NA 


PA 


NA 


? 


NA 


NA 


NA 


NA 


NA 


A 


A 


TA 


TA 


Habitat Stratum 

I/SD 


H/SD 


S/SR 


S/SL 


A/U 


A/SL 


L/SL 


I/SD 


L/SL 


S/SL 


S/U 


A/SD 


S/U 


I/SD 


L/SD 


I/SD 


RU/SD 


L/SD 


RU/SD 


M/SD 


A/SD 


L/SL 


S/SR 


S/SL 


A2
 

H4 


H4 


H6 


H6 


A3 


A3 


A3 


A4 


H3 


H3 


H6
 

H4 


H6 


H4 


H3 


H2 


H2 


H3 


H4 


H2 


A2 


H4 


H5
 

Nom Vernaculaire 

Said
 

Nouatgig; Awziz
 

Ainsrar
 

Bed L'Ehmar
 

Legleya
 

ImliJiJ; Kill (T.)
 

Berchaga
 

Elyinie
 

Eregen; Asenked
 

Lehbalae
 

Belerengel; Amadis
 

E'mer Reich
 

-


-


-


-


-


-


-


Zgellem; Doum (Fr.)
 

TeJar; TeJeu
 

Famille 

Moraceae 


Cyperaceae 


Asteraceae 


Aizoaceae 


Aizoaceae 


Tiliaceae 


Tlliaceae 


Tiliaceae 


Combretaceae 


Capparidaceae 


Boraglnaceae 


Boraginaceae 


Boraginaceae 


Boraginaceae 


Andropogoneae 


Malvaceae 


Malvaceae 


Malvaceae 


Malvaceae 


Acanthaceae 


F.B. 

P 


T 


T 


TR 


TR 


NP 


NP 


NP 


NP 


T 


CH 


TR 


T 


TR 


H 


T 


T 


T 


T 


T 
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Nom Scientifique 

199. Indigofera astragalina D.C. 


200. Indioofera colutea (Burm.) merr. 


20t. Indigofera diphylla Vent. 


202. Indiofera hirsuta L. 


203. Indigofera oblongifolia Forssk. 


204. Indigofera secundiflora Poir. 


205. Indigofera senegalensis Lam. 


206. Indigofera Sp. 


207. Indmoea aquatica Forssk. 


208. IPomoEa argentaurata Hallier 


209. Ipomoea asarifolla (Desr.) R. and Sch. 


210. Ipomoea coptica (L.) Roth. 


211. lpomoea cosceanosperma Hochst. 


212. Ipomoea dichroa Choisy. 


213. Ipomoea eriocarpa R. Br. 


214. Ipomoea heterotricha F. Dior. 


215. lpomoea kotschyana Hochst. 


216. Ipomoea nil (L.) Roth. 


217. Ipomoea pilosa Sweet 


218. Ipomoea Sp. 


219. Jatropha chevalieri Beille. 


220. Jussiaca decurrens (Walt.) D.C. 


221. Jussiaea perrenis (L.) Bren. 


Famille 


Fabaceae 


Fabaceae 


Fabaceae 


Fabaceae 


Fabaceae 


Fabaceae 


Fabaceae 


Fabaceae 


Convolvulaceae 


Convolvulaceae 


Convolvulaceae 


Convolvulaceae 


Convolvulaceae 


Convolvulaceae 


Convolvulace3e 


Convolvulaceae 


Convolvulaceae 


Convolvulaceae 


Convolvulaceae 


Convolvulaceae 


Euphorblaceae 


Onagraceae 


Onagraceae 


F.B. 


T 


T 


T 


T 


NP 


T 


T 


T 


TR 


TG 


T 


TR 


T 


TG 


T 


TG 


TR 


TG 


TG 


T 


NP 


T 


T 


Appet 

A 


TA 


A 


A 


A 


A 


TA 


A 


A 


NA 


NA 


A 


? 


NA 


? 


? 


A 


? 


NA 


A 


NA 


NA 


NA 


Habitat 

S/SD 


S/SL 


S/SD 


S/SD 


A/U 


S/SD 


L/SL 


S/SL 


M/SL 


I/SD 


A/U 


S/SL 


L/SD 


O/SL 


A/SL 


L/S 


S/SL 


L/SD 


O/SD 


S/SL 


S/SR 


M/SD 


L/SD 


Stratum 

H3 


H4 


H4 


H4 


A4 


H4 


H5 


H4 


H6 


H4 


H6 


H4 


-

H5 


-

H6 


-

-

H4
 

A4 


H2 


H2 


Nom Vernaculaire 

-


-


-


-


Antouf Al Henng
 

-


Tigengelit
 

Lakmtlash
 

Ababo (?) (.T.)
 

-

Bina'aman
 

-

-

-

-

-

Lemcherka
 

Gendefer
 

-

-
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Nom Scientifique Famille F.B. Appet- Habitat Stratum Nom Vernaculaire 

222. Knaya senegalensis Juss. Meliaceae P NA RU/SD Al Kahi (T.); Calcedla (Fr.) 
223. Kigella africana (Lam.) Benth. Bignonlaceae P NA L/SD A2 
224. Kyllinga bleparlnota Hochst. Cyperaceae T A L/SL H4 Sehet, L'Chlt 
225. Lannea acida A. Rich. Anacardlceae NP NA I/SD A2 Gereipe 
226. Latipes senegalensis Kunth. Poaceae/Zoysleae H TA S/SL H4 Tigurit 
227. Leptadenla lancifolla (Schum.) Deene. Asclepladaceae NP PA L/SD A4 Bu Zerga 
228. Leptadenla spartium Night. Asclepiadaceae NP A S/SL A3 Titarek 
229. Leucas martinicensis R. Br. Lamiaceae T NA LI/S H4
230. Limeum pterocarpum (Gay) Heimeri Aizoaceae TR A SR/SL H5 
231. Lirneum llnifolium Fenzl. Aizoaceae TR A S/SD H6 Egninvol 

M 232. Limeum viscosum (Gay) Fenzl. Alzoaceae TR TA S/SL H6 L'Emdeisma 
233. Lobelia senegalensis A. DC. Lobeliaceae T A S/SD H4 
234. Lotus arabicus L. Fabaceae T A L/U H4 Atiq; Urbeia 
235. Lotus arenarius Brut. Fabaceae T A L/SL H5 
236. Lotus glinoldes Batt. Fabaceae TR A L/SR H16 Ateg 
237. Maerua ang_.lensls D.C. Capparldaceae NP ? I/SD A2 Bagi (T.) 
238. Maerua crassifolla Capparldaceae NP A I/SL A3 Atil; Aneb 
239. Malcomlr africana Brassicaceae T A M/SD 113 Tozbagit 
240. Marlsous ligularis (L.) Hutch. Cyperaceae T A M/SD 115 
241. Maytenu senegalensis (Lam.) Exell. Celastraceae NP NA I/U A3 Aouseig; Buhlal; Gialgoti 

(T.) 
242. Marremia aegyptiaca (L.) Urban Convolvulaceae TG NA SL/SD -

243. Merremia pinnata Hall F. Convolvulaceae TG A S/SL -

24,4. Mimosa pigra L. Mimosaceae NP A M/SD A4 Ganyang (T.) 



Tableau 5-3. (suite)
 

Nom Scientifique 


245. Mitracarpus scaber Zugg. 


246. Mitragyna inermis (Willd.) 0. Ktze. 


247. Mollugo nudicaulls Lam. 


248. Mollugo Sp. 


249. Momordica balgamina L. 


250. Monsonla senegalensis G. and P. 


251. Morettia canescens Boiss. 


252. Neptunia oleracea Lour 


253. Nesaea aspera (G. et P.) Koehne 


254. Nesaea Sp. 


255. Nitraria retusa (Forssk.) Asch. 


256. Nymphea lotus L. 


257. Ocimum basilicum L. 


258. Oryza barthii A. Chev. 


259. Oryza longistaminata Chev. and Roehr. 


260. Pancratium trianthum Herb. 


261. Pandiaka heudelotli Hook. F. 


262. Panicum anabaptistim Steud. 


263. Panicum fluvicola Steud. 


264. Panicum laetum Kunth 


265. Panicum maximum Jacq. 


266. Panicm turgidum 


267. Parkinsonia aculeata 


Famille 


Rublaceae 


Rublaceae 


Aizoaceae 


Aizoaceae 


Cucurbitaceae 


Geranlaceae 


Brassicaceae 


Mimosaceae 


Lythraceae 


Lythraceae 


Zygophyllaceae 


Nympheaceae 


Lamiaceae 


Poaceae/Oryzeae 


Poaceae/Oryzeae 


Amaryllidaceae 


Amaranthaceae 


Poaceae/Paniceae 


Poaceae/Paniceae 


Poaceae/Paniceae 


Poaceae/Panlceae 


Poaceae/Paniceae 


Caesalpinaceae 


F.B. Appet 


T 


NP 


T 


T 


TG 


T 


T 


T 


T 


T 


NP 


T 


T 


T 


H 


GB 


T 


H 


T 


H 


H 


CH 


NP 


NA 


A 


PA 


? 


A 


A 


? 


PA 


PIA 


NA 


A 


NA 


TA 


TA 


TA 


A 


A 


A 


TA 


A 


A 


A 


A 


Habitat 


S/SL 


A/SD 


S/SL 


S/SL 


S/SR 


S/SL 


I/SR 


M/SD 


M/SD 


M/SL 


H/SR 


M/U 


I/SL 


M/SL 


M/SD 


S/SL 


R/SD 


M/SD 


L/SD 


L/SL 


M/SD 


S/SL 


I/SD 


Stratum Nom Vernaculaire
 

Chamtardl (T.)
 

Agelal
 

Atasa
 

Tegetrarit; Burbut (T.)
 

Ragem
 

Tozbaglt
 

Grzlm
 

Ndalrl
 

Azeftenni
 

Maro
 

Maro
 

Amazlz; Teilum
 

Az; Al Hamirg Pagri
 

Morkba
 

H5 


A2 


H5 


H4
 

-

H5 


H4 


H6
 

H5
 

H4
 

A4 


H5 


H4 


H3 


H2 


H4 


H5
 

H2
 

H3
 

H4 


H2
 

H2 


A3
 



0 

Tableau 5-3. (suite)
 

Nom Scientifique 


268. Paspalum orbiculara Forst. 


269. Pennisetum pedicellatum Trin. 


270. Pennlsetum violaceum (Lam.) Rich. 


271. Pergularia tomentosa L. 


272. Phoenix dactylifera L. 


273. Phragmites australis (Cav.) Trin. ex 

Steud.
 

274. Phyllanthus pentandrus Schum. et Thonn. 


275. Phyllanthus rotundifolius Klein 


276. Polycarpea linearifolia D.C. 


CA 277. Polycarpea nivea (ait.) Webb. 

278. Polygala erioptera D.C. 


279. Polygala irregularia Boiss. 


280. Polygala Sp. 


281. Polygonum plebeium R. Br. 


282. Portulaca oleracea L. 

283. Prosopis africana Taub. 


284. Psoralea plicata Del. 


285. Pterocarpus lucens G. and P. 


286. Pulicaria crispa Benth. et Hook F. 


287. Pupalia lappacea Juss. 


288. Phynchospora corymbosa Britt. 


289. Rhynchosia minima (L.) D.C. 


Famille 


Poaceae/Paniceae 


Poaceae/Paniceae 


Poaceae/Paniceae 


Asclepiadaceae 


Arecaceae 


Poacee/Arundineae 


Euphorbiaceae 


Euphorbiaceae 


Caryophyllaceae 


Caryophyllaceae 


Polygalaceae 


Polygalaceae 


Polygalaceae 


Polygalaceae 


Portulacaceae 


Mimosaceae 


Fabaceae 


Fabaceae 


Asteraceae 


Amaranthaceae 


Cyperaceae 


Fabaceae 


F.B. 


H 


T 


T 


T 


NP 


H 


T 


T 


T 


CH 


T 


T 


T 


T 


TR 


NP 


CH 


NP 


T 


T 


T 


T 


Appet 


PA 


PA 


PA 


NA 


NA 


A 


A 


NA 


NA 


? 


NA 


NA 


NA 


NA 


PA 


A 


TA 


A 


PA 


PA 


NA 


TA 


Habitat Stratum Nom Vernaculaire
 

AO/SD 


S/SL 


S/SR 


L/SR 


L/SR 


M/U 


S/SL 


I/SL 


S/SL 


SLT/U 


S/SL 


S/SD 


S/SL 


L/SD 


RU/U 


L/SD 


L/SR 


RS/SD 


L/SR 


I/U 


M/SD 


S/SL 


H4 


H3 


H3 


H3 


A2 


HI 


H5 


H4 


H4 


H4 


H4 


H4 


H4 


H4 


H6 


A2 


H4 


A2 


H4 


H4 


H2 


H4 


Oqkundg (T.)
 

Tilimit
 

Intilimit
 

-

Nhal; Agezzuf
 

Tigert; Legsaiboc
 

Tenechmarlt
 

Bedrine
 

Lebeiss
 

L'Katerkta
 

Sbe - Ya
 

-

Bo'ole
 

-

Ershbat
 

-

Tetraret
 

Changi (T.)
 

Ateitsa
 

Leseig
 

Sakin
 

Mousrane L'Ehair
 



Tableau 5-3. (suite)
 

Nom Scientifique 


290. Rogerla adenophylla J. Gay 


291. Rottboellia exaltata 


292. Sacciolepis africana C.E. Hubbard and 

Snowden
 

293. Salicornia senegalensis D.C. 


294. Salsola barymosa (Schult.) Dandy 


295. Salvadora persica L. 


296. Schizachyrium exile Stapf. 


297. Schmidtia pappophoroides Steud. 


298. Schoenfeldia gracillis Kunth 


299. Scirpus praelongatus Poir. 


300. Sclerocarya birrea (A. Rich) Hochst. 


301. Scoparia dulcis L. 


302. Securinega virosa (Roxb.) Baill. 


303. Sesamum alatum Thonn. 


304. Sesbania rostrata Brem. 


305. Sesbania sesban (L.) Meril1. 


306. Setaria palledefusca Stapf and Hubb. 


307. Setarla verticillata (L.) P. Beauv. 


308. Sida alba L. 


309. Sphenoclea zeylanica Gaertn. 


310. Sporobolus festivus Hochst. ex A. Rich 


311. Sporobolus helvolus Dur. et Schinz 


Famille F.B. 


Pedaliaceae T 


Poaceae/Andropogonea T 


Poaceae/Paniceae GA 


Chenopodiaceae CH 


Chenopodiaceae CH 


Salvadoraceae NP 


Poaceae/Andropogoneae T 


Poppophoreae H 


Paniceae/Chlorideae T 


Cyperaceae T 


Anacardiaceae P 


Scrofulariaceae T 


Euphorbiaceae NP 


Pedaliaceae T 


Caesalpinaceae CH 


Caesalpinaceae NP 


Poaceae/Paniceae T 


Poaceae/Paniceae T 


Malvaceae T 


Sphenocleaceae T 


Poaceae/Sporoboleae T 


Poaceae/Sporoboleae H 


Appet 


NA 


A 


PA 


A 


A 


NA 


PA 


A 


PA 


A 


A 


NA 


? 


NA 


A 


A 


PA 


PA 


NA 


NA 


PA 


TA 


Habitat 


SI/SL 


A/SD 


M/SD 


H/SL 


H/SR 


L/SL 


SR/SD 


SR/SR 


SL/SL 


M/SD 


S/SD 


L/U 


L/SD 


S/SL 


A/SL 


L/SD 


O/SD 


O/SL 


L/SD 


M/SD 


A/SD 


A/L 


Stratum Nom Vernaculaire
 

Saw - Vab.
 

Hagbeda
 

Tasre; Arem
 

Aghemal; ALghasala
 

Irak; Afershir; Gudi (T.)
 

Tizzit; Irkheir
 

Hinvi; Tegouri; Thielbi
 
(T.)
 

Blajder
 

Dembo; Er (T.)
 

Gabun; Seig Elmo'R
 

Initi
 

Lesseg.
 

Uden An'nage
 

Akrlch
 

H3 


H2 


H3
 

H3 


H4 


A4 


H4
 

H3 


H4 


H5 


A2 


H4
 

A4
 

H2 


H2
 

A3
 

H4 


H3 


H3 


H3
 

H3
 

H2 




Nom Scientifique 


312. Sporobolus spicatus Kunth 


313. Stachytarpheta angustifolia Vahl. 


314. Sterculia setigera Del. 


315. Stereospermum kunthianium Cham. 


316. Stipagrostls plumsa (L.) Munro ex T. 

Anders
 

317. Stipagrostis pungens (Desf) De Winter 


318. Stipagrostis uniplumis (Llcht.) De Winter Poaceae/A'istideae H 


Appet Habitat Stratum Nom Vernaculaire
 
A SLI/U H4 Azidi; Rasmir
 

NA L/SD H4 -

NA SR/SD A2 Dafreoula
 

PA L/SD A3 Golombi (T.)
 

A S/SR H3 NslI
 

A S/SR H2 Sbot
 

TA S/SR H3 Azezig
 

NA D H5 -

NA S/SD H4 -

NA M/SD H4 -

A H/U H4 Aorbeye
 

A H/U H4 -

PA L/SD Al Aganat; Jemi (T.)
 

A H/SL A4 Tarfa; Akawar
 

TA SL - Enlaf
 

TA SL - Enlaf
 

A S/SD H3 -


PA S/SR H3 -


A S/U H4 -


A R/SL H3 -


TA I/SR H3 Desma
 

Famille F.B. 


Poaceae/Sporoboleae H 

Verbana T 

Sterculiaceae NP 

Bignoniaceae NP 

Poaceae/Aristideae H 

Poaceae/Arlstideae H 

319. Strlga gesneroides (Willd.) Vatke 


320. Striga Sp. 


321. Stylochiton hypogaeus Lepr. 


322. Suaeda fruticosa (L.) Forssk. ex J.F. 


323. Suaeda maritima (L.) 


324. Tamarindus indiga L. 


325. Tararix senegalensis D.C. 


326. Tapinanthus globiferus (A. Rich.) van 


327. Tapinanthus Sp. 


328. Tephrosia bracteolata G. and P. 


329. Tephrosia elegans Schum. 


330. Tephrosia linearis Pers. 


331. Tephrosia nubica (Bolos.) Baker 


332. Tephrosia obcordata (L.) Baker 


Scrofularlaceae P 

Scrofulariaceae T 

Araceae T 

Chenopodiaceae CH 

Chenopodiaceae CH 

Caesalpinaceae P 

Tamaricaceae NP 

Loranthaceae P 

Loranthaceae P 

Fabaceae T 

Fabaceae T 

Fabaceae T 

Fabaceae T 

Fabaceae CH 



Tableau 5-3. (suite) 

Nom Scientifique Famille F.B. Appet Habitat Stratum Nom Vernaculaire 

333. Tephrosia purpurea (L.) Pers. Fabaceae T PA I/SD H3 Anasmaz 

334. Tephrosia uniflora Pers. Fabaceae T PA I/SD H3 Mulkhelsat; Amasmaz 

335. Terminalia avicennioides G. and P. Combretaceae NP NA SR/SD A3 Pulemi (T.) 

336. Terminalia macroptera G. and P. Combretaceae NP NA R/SD H4 Uden Al Faras; Bode (T.) 

337. Tetrapogon cenchriformis (A. Rich.) W.D. 
Clay 

Poaceae/Chlorldeae T A RL/SL H4 Takaraft; Afakri 

338. Tragus racemosus (L.) All. Poa'eae/Zoysieae T TA S/SL H4 Tinesmert 

339. Tribulus terrestris L. Zygophylaceae TR TA S/SL H6 Tadresa 

340. Trichodesma africana (L.) R. Br. Boraginaceae T NA R/SR H4 Harish 

341. Typha australis L. Typhaceae H NA M/SD HI Sekin; Tagada 

342. Urginea indica Kunth. Liliaceae GB NA I/SL H4 Amaziz 

343. Urginea salmonea Berh. Liliaceae GB NA I/SD H4 Amaziz 

344. Urochloa trichopus (Hochst.) Stapf Poaceae/Paniceae T TA L/SL H3 Bahra 

345. Vahlia digyna (Retz.) 0. Ktze. Saxifraceae TR NA A/SL H6 Chengg 

346. Vernonia kotschyana Sch. Bip. Asteraceae CH A S/SD H4 

347. Vetiveria nigritana Stapf Poaceae/Andropogoneae H A A/SD HI Semban (R.); Sekkeh 

348. Waltheria americana L. Sterculiaceae CH A S/SL H3 Oudel Nage 

349. Waitheria indica L. Sterculiaceae CH i I/SL H3 

350. Zaleya pentapra L. Aizoaceae T A I/U H4 Agertin 

351. Ziziphus amphibia A. Chev. Rhamnaceae NP A A/SD A3 DJabi Foru (T.) 

352. Ziziphus mauritiaca Lam. Rhamnaceae NP A I/SL A3 Sder; Baouia; Djabi Djeri 
(P.) 

353. Ziziphus mucronata Wilid. Rhamnaceae NP NA A/SD A3 Sder; Gulumaui (T.) 

354. Ziziphus spinacristi (L.) Willd. Rhamnaceae NP A L/SD A3 Sder L'Abid; Diabi Walo 
(P.) 



Tableau 5-3. (suite) 

Nom Scientifique Famille 
 F.B. Appet Habitat Stratum Nom Vernaculaire
 

355. Zornia glochidiata Reichb. ex. D.C. Fabaceae 
 T TA I/SL H4 Leseice
 
356. Zygophyllum simplex L. Zygophyllaceae TR A L/SR H6 L'Mellam
 

Synonymes Communs
 

Acacia albida 
 = Feldherbia albida Enneapogon desvauxii = E. brachystachyrus 
Acacia camphylacantha = A. polycantha = A. cafra Grewia betulifolia = G. tenax 
Acacia nilotica spp. = A. acorpioides spp. Jussiaea spp. = Ludwigia spp. 
Acacia raddiana = A. tortilis Latipes senegalensis = Leptothrimn senegalense
Acrachne ramosa = Eleusine ramosa Leptadenia lancifolia 
 = L. hastata 
Aerva javanica = Ae. tomentosa Leptadenia spartium = L. pyrotechnica 
Aristida sieberana = A. longiflora A. pallida Maytenu senegalensis = Gymn osporia senegalensis 
Bauhinia reticulata = Piliostigma reticulata = P. Pennisetum violaceum = P. Mollissimum 
Cassia italica = C. obovata thonningii Phragmites australls = P. communis = P. vulgaris 
Cenchrus ciliaris Pennisetum ciliare Sclerocary birrea = Poupartia birrea = Arundo 
Citrullus colocynthis = Colocynthis citrullus Stipagrostis plumosa = Aristida pmoa phragmites 
Citrullus lanatus = Colocynthis vulgaris Stipagrostis pungens = Aristida pungens 
Commiphora africana = Balsamodendron africanum Stipagrostis uniplumis = Aristida papposa 
CryPsis schoenoides Heleochloa schoenoides Tephrosia obcordata = Requienia obcardata 

Cyperus jeminicus = C. conglomerat,s Tetrapogon cenchriformis = T. spathaceus
Digitaria horizontalis = D. velutina Zaleya pentanda Trianthema pentandra
 



Dans la colonne 6, Strate (ST.), les plantes sont
 

r~parties en 10 strates dont quatre ligneuses et six herbac6es.
 
L'attribution d'une strate indique la hauteur qu'atteint, le
 

plus souvent, les individus adultes de l'esp~ce dans la ZIP,
 
et non pas la hauteur maximale atteinte par l'espece. Les d~no
minations des strates sont d~finies comme ci-apr~s:
 

Strate Al: Plantes ligneuses ayant plus de 8 in de haut 
Strate A2: Plantes ligneuses ayant de 4 a 8 in de haut 
Strate A3: Plantes ligneuses ayant de 2 a 4 n de haut 

Strate A4: Plantes ligneuses ayant moins de 2 ia de 
haut 

Strate HI: Plantes herbac6es ayant plus de 2 m de haut 
Strate 112: Plantes herbac~es ayant de I A 2 m de haut 

Strate H3: Plantes herbac~es ayant de 0,50 in A I n e 
haut 

Strate H4: herbes ayant de 0,25 in 5 0,50 ride haut 
Strate 15: Herbes ayant de 0,10 cm 9 0,25 m de haut 
Strate 116: Plantes herbac6es prostr~es. 

Dans la colonne 7, Noms Vernaculaires, lcs nons fournis
 

sont en 1assaniya (tlaure) sauf lorsqu'ils sont suivis de l'une
 
ou plusieurs des mentions suivantes:
 

(T) - Toucouleur
 
(P) - Poular
 
(W) - Wolof 

(FR)- Frangais 

IV. LES PATURAGES DL SUD-OUEST MAURITANIEN 

Avant-Propos 

L'analyse des relev~s phytosociologiques en rapport av!c 
l'interpr~tation des donnges Landsat a pu d~gager 39 types de
 
pgturages, dont:
 

10 sur syst~mes dunaires ou sur formations associ~es a ces 

syst~mes que 'on d~nomme les Di, D2,D3, D4, D5, DL 
DCI, DC2, DX et IC? 

7 sur facies sableux non-dunaires, les Si, S2, S3, S4, S5, 
S6 et S7. 

3 sur facies sablo-liioneux a limoneux, les Li, L2 et L3. 

7 sur reg ou sols lithiques, les RGI, RG2, RG3, RG4, RG5, 
RG6 et RG7.
 

2 sur roches et rocailles, les RI et R2.
 
10 sur alluvions ou facies associ~s aux syst~mes alluviau:
 

les 01,02, AWl, A12, AL, X!1, AS, AT, A et RK. 

Certains de ces types de p~turage sont divis~s en sous-types qui 
se distinguent par des lettres ciinuscules: Dib, AW2d, etc. 
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A ces types de p~turages proprement dits s'ajoutent 40
 
types 	composgs. ls d~signent des zones oa deux ou plusieurs
 
types 	coexistent, constituant une mosalque dont les composants
 
ne peuvent 6tre cartographi~s s~par~ment a une 6chelle de
 
1/500.000. ls sont d~sign~s d'apras le nom du type ou sous
type predominant suivi d'une lettre en majuscule: D4X, RGIQ,
 
LIaX, 	etc.
 

Les descriptions des types de p~turages qui font
 
l'essentiel du present sous-chapitre, comprennent les infor
mations suivantes:
 

Dans le cas des types proprement dits:
 

1. La d~finition comportant des indications climiatiques,
 
'daphiques et floristiques
 

2. Une description plus d~taille des sols et de la topo
graphie, ainsi que celle des importantes formations
 
associges ( r~seau hy'rographique, interdunes, etc,)
 
pr~sentes dans le type tel que cartographi6
 

3. La superficie globale en Km2 occupee par le type et
 
telle que d~termin~e avec un planimtre
 

4. La 	production potentielle en kg de mati~re sache par ia
 
5. La capacit6 de charge annuelle estim&e, expriiae en
 

Unit~s Bovines Tropicales (U.B.T.) par ha et en
 

ha/U.B.T.
 
6. La capacitg annuelle globale qui est le produit de ia
 

superficie et de la capacit6 de charge exprime en
 
U.B.T.
 

7. La 	classe du paturage telle que d~finie ci-apres
 
8. Des recommendations quant A la charge saisonni~re
 

optimale pr~sent~e notamment sous P1 (juillet a aofat,
 
saison des pluies), P2 (septembre a octobre, p~st
saison des pluies), P3 ( octobre a f~vrier, saiscn
 
froide) et P4 ( f~vrier a juin, saison chaude)
 

9. Une appreciation de lVaptitude du type, et en com
paraison avec le potentiel du type respectif,
 

10. 	De sa condition actuelle et de son 6volution apparente,
 
et
 

11. 	Des diagrammes de stratification des strates herbacges
 
et ligneuses.
 

Dans le cas ies types composes:
 

a. la 	composition
 
b. la 	superficie
 
c. la 	capacitg de charge et classe
 

Les d~finitions floristiques des types et sous-types se
 
limitent g~n~ralement A quatre espaces, dont deux ligneuses et
 
deux herbac~es. La premiere esp~ce ligneuse ou herbac~e
 
mentionn~e figure toujours parmi les espces dontinantes. La
 
deuxi~me peut 6tre moins dominante et peut servir plut~t a
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diff6rencier le type des autres types similaires (tel que c'est
 
le cas de l'Indigogera diahylla dans le Sib et de Pandiaka
 
heudelotti dans le RG5).
 

Les tableaux synoptiques ajout~s au sous-chapitre intitul
 
Description des Types de Recouvrement de Pturages, servent a
 

caractgriser, de fagon plus compl~te, la composition floris
tique des groupements v~g~taux. Les symboles utilisgs ont 6t6
 
d~finis dans le sous-section II.
 

Le nombre des relevgs et des fauchages avec pes~e - sec
 
n'9taient pas suffisant pour permettre de presenter valable
ment des intervalles de confiance relatifs a la production
 
potentielle. Rien que la moyenne des pes~es effectues,
 
accompagn~e de l'6cart type sont pr6sent6s ici. Ce dernier est
 
une indication de la variabilitg de la production herbac~e du
 
type. De fa~on g~n~rale, plus l'6cart type est lev6 par
 
rapport a la moyenne, plus l'intervalle de cenfiance sera
 

large. Ces r~sultats indiquent, n~anmoins, et de manire
 
valable, l'ampleur approximative de la production potentielle
 
telle qu',.)serve en 1980-81. ls sont prcsent~s sous r~serves
 
quant 7 leur applicabilitg dans les -. suivantes, et
nnees sur
tout en ce qui concerne les facies septentrionaux sableux o
 
une production ample peut 6tre suivie d'une production nulle
 
selon les al~as de ia pluviositg.
 

Les classes de capacit6 de charge pr~sentges ci-apr~s,
 

s'inspirent de Boudet (1975):
 

CLASSES CAPACITE DE CHARGE PRODUCTION POTENTIELLE 
En U.B.T./ha En Kg. H.S./ha 

0 0 (450 
1 (0.1 T450 
2 0.1 a 0.196 450 a 910 
3 0.196 a 0.322 910 a 1525 
4 0.322 a 0.909 1525 a 4560 
5 >0.909 )4560 

Aucun des types de piturages en Nauritanie n'est compris
 
dans la classe 5. Il est vrai qu'il existe des paturages de
 
cette classe dans la ZIP, mais leir tendue est telle qu'ils
 
n'ont pas pu atre cartogcaphi~s a l'6chelle de 1/500.000. Par
 
contre, la fragilitG de certains facies dunaires est telle
 
qu'ils ne devraient pas subir le moindre paturage jusou'a leur
 
r6habilitation. Les plus importantes de ces unit~s figurent sur
 
la carte; elles appartiennent a la classe 0 et une capacit6 de
 
charge nulle leur est attribu6e. La carte simplifi6e illustr~e
 
par la Figure 5-7 permet d'appr~cier plus facilement la r~par
tition des diff~rentes classes dans la ZIP. Ces derni~res
 
figurent 6galement dans la l~gende de la Carte des P~turages
 
Naturels.
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Fig. 5-7. Les potentialit~s de production pour les p~turages de la Zone d'Interventions du Projet.
 



Description de Types de Couvertures V6g tales 

Dans ce sous-section, divers crit~res descriptifs sont
 
utilis~s dans la caract~risation de 79 types de p~turages. Les
 
tableaux synoptiques pr~sentent 1) l'abondance des espkces her
bacges et ligneuses pour les principaux cypes, et 2) des
 
donnges relatives a la surface couverte ainsi que la capacit6
 
de charge de tous les types. Les dessins accompagnant la
 
discussion des types de p~turages offrent une illustration
 
graphique de la couverture v~g~tale selon leurs groupements
 
ligneux et herbac~s. En outre, pour chaque type de couverture)
 
un texte approprig d~crivant les expeces, le sol, la
 
topographie et d'autres composants divers est inclus.
 

D: Paturages Dunaires 

Le Tableau 5-4 pr~sente l'abondance des espaces pour les 
rrincipaux types de couverture 'DI, lequel comprend DI, D2, D3, 
etc. Les donn~es de capacitg de charge pour tous les types de 
couverture 'D' sont fournis par le Tableau 5-5. Ii faut 
recourir aax Tableaux 5-4 et 5-5 pour toute description de 
types de p~turage discut~s dans le texte. 

(1) DI: Pturages dunaires sah~lo-soudaniens 2 Balanites aegyp
tiaca, Aristida mutabilis, Cenchrus bifloris, Dactyloctenium
 
aegyptium et Sesamum alatum. Ce type se rencontre sur des sols
 
goliens durs et, le plus souvent, caract~risgs par des dunes
 
fixes a pentes assez douces. Les d~pressions interdunaires sont
 
essentiellement sablo-limoneuses a argileuses.
 

Ii possgde deux sous-types, le Dla et le Dlb. Le Dia se
 
rencontre dans le sud-ouert d2 la ZIP. Ii arbore des Acacia
 
albida, Euphorbia balsamifera et Brachiaria xantholeuca. Le Dib
 
se rencontre dans le sud-est de la ZIP, et comprend prin
cipalement des Combretum glutinosun, Acacia senegal et des Aly
sicarpus ovalifolius.
 

La Figure 5-8 ci-apr~s, pr~sente deux diagraaines
 
illustrant une composition typique pour 'inrecouvrenent ligneux
 
d'une part et herbac6 d'autre part.
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Tableau 5-4. Abondance des esp~ces pour les types de couverture 'D' 

Dl D2 D3 D4 D5 DC DC2 

Aristida funiculata R X ! I 
Aristida mutabllis 3 2,3! X I R 3 2 
Aristida sieberana R R R R X R R 
Arivtida stipoides I R 
Bracharia xantholeucn X R 
Cenchrus bifloris 3 2,31 2,3! 1,31 1! 2,3! 1 

Cenchrus prieurii +11! I 1 x R II + 
Chloris prieurii 2! I 2 21 
Dactyloctenium aegyptium 1,2! 1U 1 X 
Elionurus elegans I 

Eragrostis cilianenis X R R R 
Eragrostis pilosa II R I R 
Eragrostis tremala 1,2! X X R 
Latipes senegalensis X I! R- R X R 
Panicum turgidun I R 1 + 1! 1,21 
Pennisetum pedicellatun R R 
Schoenfeldia gracilis R R 
Tragus racemosus 1,21 2 R R *R 2! X 
Aerva javanica R R R,+ 
Alysicarpus ovalifolius X | X 
Cassia italica R R 

Cassia mimosoides R 
Cassia tora I R 



Tableau 


Ceratotheca sesamoldes 


Chrozophora brocehiana 


Citrullus colocynthis 


Citrullus lanatus 


Cornulaca monacantha
 

Cyperus jeninicus 


Euphorbia scordifolia 


Fagonia cretica 


Farsetia ramosissina 


Gisekia pharnaciaides 


Heliotropium bacciferum 


Heliotropium strigosum 


Indigofera argentea 


Indigofera aspera 


Indigofera diphylla 


Indleofera senegalensis 


Limeum viscosum 


Morremia pinnata 


Mollugo nudicaulis 


Paneratium trianthum 


Polycarpea linearifolla 


Sesamum alatum 


Tribulus terrestris 


5-4. 
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Tableau 5-4 (Suite) 

D1 D2 D3 D4 D5 DC1 DC2 

Zornia glochidiata ! I R 
Acacia albida I R 

Acacia flava R 
Acacia raddiana 1 I 2! it 1 3 21 
Acacia senegal 21 1,21 R R 1,21 R 

Adansonia digitata R 

Balanites aegyptiaca 2 1,2! 1.2! 11 x 

Bauhinia rufescens I R 

Boscia senegalensis R R R R R 
Calotropis procera ! I R R R X X 

-A Capparis decidua R R R R R X 

Combretum acculeatum R R 

Combretum glutinosum 1,2! 

Commiphora africana R X +,1! I R I 
Euphorbia balsamifera R R R X 3 

Guiera senegalensis R 

Leptadenia lancifolia R 
Leptadenia spartium I 1! 1,21 X 1! X 1,21 
Maerua crassifolia R R X X R R 

Maytenus senegalensis R R R 

Sclerocarya birrea R 

Ziziphus mauritiaca R R 



Tableau 5-5. Les propridtds importantes pour les types de p~turage dunaires 'D:
 

Fauchage due Tapis Capacit6 Capacitt 
nrlbacE (kg ma- Capacit6 Estimre de Estimee 

Type de 
Couverture Sous-type 

Surface 
(km) 

ti~re s~cht ha) 

Ecart Type 

de Charge 
Estimte 
(UBT ha) 

Ch.rge 
Global 
(UBT ha) 

Classe de 
Capacite 
de Charge 

de Charge 
Saisonni~re 
(UBT ha) 

01 Dla, Dib 4700 1060 360 0.22 103.600 3 PI-2: 0.40 
P3-4: 0,05 

DiX 130 0.21 2.900 3 
D2 2330 620 300 0.13 30.300 2 P1-2: 0.23 

P3-4: 0.033 

D2X 80 0,11 900 2 
D2Y 7380 O,i6 118.800 2 PI-2: 0.29 

P3 : 0,09 
D2Z 850 0,14 11.900 2 
03 1800 690 490 0,15 27.000 2 PI-2: 0,26 

P3 : 0,075 
D3X 1330 0,15 20.000 2 
3Y 2810 0,09 25.300 1 

D4 1200 630 360 0.13 15.700 2 P1-3: 0,17 
P4 : 0.033 

D4X 6800 0.14 95.300 2 
D4Y 420 0.14 6.000 2 
D4Z 60 0,09 600 1 

D4Q 14.530 0,08 116.300 1 
D4K 500 0.15 7.500 2 
D5 440 240 141 0,05 2.200 1 P2 : 0.10 

P3 : 0,05 
D5X 5350 0.07 37.500 1 

D5Y 9360 0,05 46.800 1 



Tableau 5-5. (Suite)
 

Type de Surface 

Couverture Sous-type (km ) 


D X 4 6 0 


DL 640 


DC1 1120 


DC2 570 


tuf

4bUn 6chantillon seulement. 

Fauchage due Tapis 

Herbac6 (kg ma-

ti~re? s~ch ha) 


Ecart Type 


220' --


540 380 


480 430 


CapacitQ 

de ChargE 

Estim~e 

(UBT ha) 


.... 


0,05 


0,11 


0.10 


Capacit6 

Estim~e de 

Charge 

Global 

(UBT ha) 


... 


3.200 


12.400 


5.700 


Classe de 

Capacitd 

de Charge 


..
 

1 


2 


2 


CapacitL
 
Estlmse
 
de Charge
 
Saisonniere
 
(UBT ha)
 

P3-4: 0,09
 

PI-2: 0,15
 
P3 0,10
 
P4 0,05
 

PI-2: n.18 
P3 : 0.05 
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Fig. 5-8. Diagramme de Stratification. Type D1 

(2) DIX: Compos6 des types D1b (80%), RGI (15%) et 02 (5%).
 

Ce type poss~de une capacitg de charge tras r'duite en 

saison sche. Le Dia se trouve en condition mndiocre et en 
d~gradation suite a une surexplotation. Le Dib, quant A lui, se 

trouve en bonne condition et exhibe une apparence stable. 

(3) D2: Dunes du sud sah~lien a Acacia senegal, Balanites 

aegyptiaca, Cenchus biflorus et Alysicarpus ovalifolius. .Ce 
type se rencontre sur des sables beiges a rouges. Son relief 
est marqug par des d~pressions interdunaires sablo-limoneuses
 

et parfois a calcaires.
 

La Figare 5-9 ci-apr~s illustre la composition du
 

recouvrement vgtal.
 

245
 



taill* Peuplement ligneux Peuplement herbace 
12m 3m 

10 
8 2 
6 
4 1 
2 0,5 

10 20 30 40 50 60 70 80 900 IOO 10 20 3040 506070 80 90100% 
recouvrement 

Fig. 5-9. Diagramme de Stratification. Type D2
 

Cette unit6 poss~de un excellent p~turage durant la saison
 
des pluies et le d~but des saisons sches. L'unit6 devient
 
mrdiocre apr~s la disparition des lgumineuses herbac~es. Sa
 
condition est bonne et stable sauf dans la r~gion de Bogh o i
 
1'6rosion 6olienne est un facteur important.
 

(4)D2X: Compos6 des types D2 (85%) et RGI (15%). 

(5)D2Y: Compos6 des types D2 (60%)L2 (25%) et S2a (15%).
 

La forte inortalitg des arbres de ces parcours est telle
 
que le D2Y est moins apte que les autres unit~s D2 A supporter 
la p~ture en saison sche. 

(6)D2Z Compos6 des types D2 (40%), L3 (40%) et S2a (20%). 

(7)D3: Dunes sah~liennes a Balanites aegyptiaca, Leptadenia 
spartium, Cenchrus spp. et Indigofera. Se trouve surtout dans
 
les dunes roulantes a interdunes sablonneuses peu importantes.
 

La Figure 5-10 ci-apras illustre la composition du
 
recouvrement v~g~tal.
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Fig. 5-10. Diagramme de Stratification. Type D3.
 

Remarquons que les estimations illustr~es das la tableau
 
5-5 se basent sur la production herbac~e de l'annCe 19b0, 
annie bonne par rapport 5 la derni~re decennie, et surtout VITO 

le foyer principal de ce type de p~turage, dans la r~gio;i 
d'Aleg. 

Un facteur limitant est le manque de matigre prot6ique en 
saison chaude (P4) pendant la p~riode de piturage • I. y a des 
regio..s de piturages en pleine d~gradation pros des ag;;omr'a
tions qui longent la route nationale (Chogar, Guir,i, etc,) oa 
les dunes sont destabilis~es et le c(uvert v gtal est LC S 
r~duiL. Par ailleurs, les conditions sont bonnes a assez 
bonnes. 

(8)D3X Compos6 des types D3 (90%) et L2 (I0).
 

(9)D3Y Compos6 des types D3 (502), S3 (45/') et IC (5;;). (.ette 
unit6, qui se trouve dans la r~gion de Nimjat au Trarza, figu;ire 
parmi les piturages les plus d6grad6s de la auritanie. Sa 
capacit6 de charge estime est tr~s en dessous de ce]lLe des 
autres types S3, auxquelles elle ressemble. Le couvert .liL Iw,. 
est tr -s r~dUiL (estif a 4,.), et le pl's souvent c'est 
l'arbrisseau sans aleur Calotr)pis procern qui preomiirie. La 
mortalite a 6t6 tr~s s~v re au ,:oirs (ie la c.e,'iere ,!ecennile 
et surtout chez les Acacia senegal, Acacia raddiand (t Con
miphora africana. La coiipaction du sol est pacLois avance et 
s'acconpagnre C12 la formation do m-icrobuttas a'.vc colmata.eu 
suiperficiel. On ret en cause la s~c ,eresse, ;-.ais :mussi une 
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multiplication inconsidgrge des inoyens d'abreuvement. Pr~s de
 
Nimjat, on rencontre un puits cimentg tous les 2 km A peu pr~s.
 

(10)D4: Dunes sah~lo-sahariennes a Balanites aegvptiaca, Com
miphora africana, Farsetia ramosissima et Panicum turgidum. Ce
 
type se rencontre dans les dunes rouges A crates souvent vives.
 
Le niveau de relief est tr~s accentu6 et abrupt et il y a des
 
6tendues importantes form~es d'interdunes sablonneuses parfois
 
qui n'ont g6n~ralement aucune v~g~tation.
 

Figure 5-11 ci-apr~s illustre la composition du
 
recouvrement v~g~tal.
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Fig. 5-11. Diagramme de Stratification. Type D4
 

La dominance de Farsetia, espece tras estime par les
 
gleveu::s Iaures, ainsi que de Citrullus colocynthis et Panicum
 
turgidum, toutes des espaces que l'on trouve a 1'6tat vert
 
jusqu'en f~vrier, fait que cette steppe subd6sertique suppor
tera une p~ture importante jusqu'au d~but de la saison chaude.
 

Des sites localisgs pros des agglomerations de Nagta Lah
jar, Boutilimit, etc., ont 6tg affect~s par une d~gradation
 
importante.
 

(II)D4XL Compos6 des types de p~turages D4 (80') et S5 (20%).
 

(12)D4Y: Compos6 des types D4 (70%) et S3 (30%).
 

(13)D4Zt Composg des types D4 (70%) et RI (30%).
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(14)D4Q. 	Compos6 des types de piturages D4 et DX (80%) et IC
 
(20%).
 

La condition est assez bonne A mdiocre, la d~gradation
 
rapide autour des communaut~s qui bordent la route nationale,
 
se traduisant par une d~nudation quasi-totale du couvert her
bace et une mobilitg accrue des sables. Par ailleurs, il y a
 
une mortalit& considgrable de la strate arbustive.
 

(15) DK: Compos6 des types D4 (60%) et L2 (40%).
 

(16)D5: Dunes d~sertiques a Acacia raddiana, Stipagrostis
 
spp. et Cyperus jeminicus. Ce type se rencontre sur les hautes
 
dunes rouges a relief tr~s rnarqug et sur les interdunes a
 
calcaires ou sablonneuses.
 

La Figure 5-12 ci-apr~s illustre la composition du
 
recouvrement v~g~tal.
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Fig. 5-12. Diagramme de Stratification. Type D5
 

Ce p~turage est surtout utilisg par des dromadaires. La
 
v~g~tation est riche en mati res azot~es. La productivit6
 
annuelle est fort variable.
 

(17)DOX: Composg de D5 (8%) et de S5 (15%). Un excellent
 
p~turage pour dromadaires, en bonne condition.
 

(18) DY: Composg des types D5 (85%) et IC (15%). Comme ce fut
 
le cas pour le D4Q, destabilisation tres marquee des dunes se
 
produisant dans le voisinage des communaut~s qui se sont
 
install~es le long de la route nationale.
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(19)DX: Dunes destabilis~es, quasiment d~pourvues de couvert
 
v~g~tal. Le peu de v~g~tation qui se rencontrera sur ces facies
 
resseinblera floristiquement aux unit~s 'D' ou 'S' qui
 
l'entourent. La capacit6 de charge est esti.1e ' 7fr , car
 
aucune p~ture ne devrait &tre autoris6e sur -_6 facies jusqu'a
 
ce que la v~g~tation reprenne.
 

(20)DL Plage et dunes du littoral a Tamarix senegalensis,
 
Nitraria retusa, Sporobolus spicatus et Polyc rpea nivea. Ce
 
type se rencontre sur des dunes blanches en zone saline, et le
 
relief est doux a assez marqu6.
 

Ce type est peu important en tant que ressource pastorale;
 
il peut 4tre consid~r comme tin compl _ment au type AS. La con
dition est assez bonne; tendances 6volutives peu apparentes.
 

(21)DC1: Dunes c6ti res en zone sah6lienne a Acacia raddiana,
 
Salvadora persica, Chloris prieurii et Aristida mutabilis. Ce
 
type se rencontre dans les hautes dunes rouges avec de
 
nombreuses d6pressions profondes argileuses (parfois a gypse),
 
tant6t bois~es en Salvadora et Borassus aethiopum , tantOt
 
sans vg6tation arbustive, et seulement avec Cenchrus
 
ciliaris, Schoenfeldia gracilis, et Aristida funciluata. (Fig.
 
5-13).
 

. . .. .. . 

Fig. 5-13. Une dune c6tire representative de recouvrements DCI et
 
DC2. Salvadora persica, Euphorbia balsamifpr. , et Nitraria retusa
 
sont typiques dans cette configuration.
 

Ce chiffre est plut8t modern, la production herbac~e en
 
1980-81 ayant 6t6 faible dans cette -6gion. Par son important
 
couvert ligneux (23%), un p~turage utilisable pendant toute
 
l'annge en alternance avec le type AS. La condition est assez
 
bonne dans l'ensemble, mais des "aurgoles de d~vastation"
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importantes se d~veloppent autour des communautes qui bordent
 

la route goudronnge Nouakchott-Rosso. En g~n~ral cette unitg
 

semble avoir 6chappg A la mortalit6 naturelle r~cente qui
 
caract~rise le type voisin, D2Y.
 

(22)D02 Dunes c8ti;res en zone sah~lo-saharienne A Euphorbia
 
balsamifera, Commiphora africana, Panicum turgidum et Cenchrus
 

biflorus. Ce type se rencontre sur des hautes dunes rouges a
 

relief tr~s marqu6 et sur des interdunes sablonneuses a Acacia
 
laeta, Acacia raddiana, Farsetia ramosissima et Tribulus
 
terrestris.
 

Ce type est peu valable en saison sache malgr6 son couvert
 

ligneux assez important, A cause de la predominance d'Euphorbia
 

(espace inapgt~e) et de Commiphora (qui ne retient pas de
 
matiare verte apras le mois de d~cembre). La condition est
 

bonne, bien que les tendances 6volutives soient inconnues.
 

B: Paturages Sableux 

Le Tableau 5-6 pr~sente l'abondance des especes pour les
 

principaux types de couverture 'S'. Les donnges de capacit6 de
 

charge pour tous les types de couvertures 'S' sont fournies par
 
le Tableau 5-7. Ii faut recourir aux Tableaux 5-6 et 5-7 pour
 

toute description de types de p~turages discat~s dans le texte.
 

(23)'S1: Facias sableux soudano-sahliens A Combretum glutino

sum, Sclerocarya birrea, Cenchrus biflorus et Aristida
 
mutabilis. Ce type se rencontre sur des sols nettement sableux,
 

sans d~nivellation importante, avec des affleurements
 
rocailleux peu importants. L'6rosion est parfois avanc~e avec
 

des oueds enravings. La Figure 5-14 ci-apr~s illustre la com

position du recouvrement v~gtal.
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Fig. 5-14. Diagramme de Stratification. Type Si
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Tableau 5-6. Abondance des esp~ces pour les types de couverture 'S'. 

Si S2 S3 S4 S5 S6 S7 

Andropogon amplectens R + 

Andropogon gayanus x x 
Aristida funiculata R R R R R 

Aristida mutabilis 3,4! 1,31 3 3 2 1 2 
Aristida sieberana ! R if 

Aristida stipoides +,1! R 

Bracharia lata I X R 

Bracharia zantholeuca R R 1! 
Cenchrus biflorus 2,3! 3,4! 3 3 3 1! 3 
Cenchrus prieurii 11 1,21 I 1! 
Chloris prieurii R R R R 
Dactyloctenium aegyptium 2 1,2! 1! 1,21 R R 

Dinebra retroflexa 

Elionurus elegans X R 
Eragrostis cilianenis R R R 

Eragrostis perbella I R 
Eragrostis pilosa X I R 1 
Eragrostis tremala 1,2! I 1! R 1! 
Latipes senegalensis R X X R 

Panicum turgidum I 1,21 + 1,2! 
Pennisetum pedicellatum X R + 

Schoenfeldia gracilis 2! 11 I 1 R 1,2! 



Tableau 5-6. (suite).
 

Si 

Indigofera diphylla R 

Indigofcr*a senegalensis X 

Limeum visco-_jm 

Morrevia pinnata X 

Mollugo nudicaulis R 

Paneratium trianthum R 

Polycarpea linearifolia X 

Sesamum alatum R 

Tephrosia bracteolata R 

Tribulus terrestris 

Zornia glochidiata 1! 

Acacia albida R 

Acacia fla 

Acacia raddiana 

Acacia senegal 1! 

Adansonia digitata R 

Balanites aegyptiaca 1 

Bauhinia rufescens R 

Boscia senegalensis R 

Calotropis procera X 

Capparis decidua 

Combretum acculeatum R 

Combretum glutinosum 2 

S2 

X 


R 


R 


R 


R 


1,2! 


1 


R
 

X 


1 


1,2! 


R 


1I 


X 


R 


X 


1,2! 


S3 

R 


I 


R 


R 


R 


R 


X
 

1,2! 


R 


1,2! 


2 


X 


X 


S4 


R
 

! 


R 


1!
 

R
 

R 


R
 

X
 

R 


3!
 

R 


R 


1! 


1,2!
 

1,2! 


R 


R
 

S5 S6 S7 

! 

R 

2! 

R 

1! 2! 

1 

1 

1! 

1,2! 

X 

X 

1,2! 

R 

R 

R 2 

R 

R 



Tableau 5-6" 

Tragus racemosus 


Aerva javanica 


Alysicarpus ovalifolius 


Blepharis linarlifolia 


Cassia Italica 


Cassia mimosoides 


Cassia tora 


Ceratotheca sesamoides 


rhrozophora brocehiana 


Citrullus colocynthis 


Citrullus lanatus 


Crotolaria ebenoides 


Cyperus jeninicus 


Euphorbia scordifolia 

Fagonia cretica 


Farsetia ramosisslna 


Gisekia pharnaclaides 


Heliotropium bacciferum 


Heliotropium strigosum 


Indigofera argentea 


Indigofera aspera 


Indigofera astragalina 


(suite). 

SI 

1! 


R 


X 


X 


X 


X 


R 


R 


R 


R 


R 


S2 

x 
R 


2! 


R 


R 


R 


R 


R 


X
 

R 


1,21 


S3 


1! 


R 


R 


R
 

11 


R 


XI 


2! 


R 


1,2! 


S4 

2
 

X
 

l
 

R 


R 


X
 

I
 

R 


x 

S5 


1 
R 


R
 

R
 

2! 


1! 


1 


S6 S7 

R 

R 

X 

R 

X 

1,21 

X 

2 21 

1 

R R 

X R 

X 



Tableau 5-7. Les propridtds importantes pour les types de pdturages sableux ('S') 

Fauchage due Tapis Capacit( Capacitf 
Herbac@ (kg ma- CapacitC Estim~e de Estimde 
ti~re s~chI ha) de Charge Charge Classe de de Charge 

Type de 
Couverture Sous-type 

Surface 
(km) Ecart Type 

Estim~e 
(UBT ha) 

Global 
(UBT ha) 

CapacitO 
de Charge 

SaisonnlQre 
(UBT ha) 

Si Sla, Slb 3460 1090 400 0,23 79.600 3 P1-2: 0.31 
P3 : 0.23 
P4 : 0.077 

SlaP 480 0,20 9.600 3 PI-2: 0,41 

S2 S2a, S2b 1440 1290 430 0,27 39.100 3 P1-2: 0,45 
P3" :'0.20 

S3 2230 800 520 0,18 40.300 2 P1-2: 0,3 

P3 : 0,12 

r ) 
S3X 230 0.16 3.700 2 

SlS34 
S3Z 

530 
1010 

0,16 
0,07 

8.500 

7.100 

2 

1 

S3Q 2030 0,09 18.300 1 

S4 1290 1470 590 0,31 10.000 3 PI-4: 0.31 

S5 1420 930 730 0.20 28.400 2 PI-2: 0,34 
P3 : 0,12 

S5X 420 0,15 6.400 2 

S5Y 180 0.17 3.200 2 

S5Z 260 0,13 3.400 2 

S6 900 480 440 0,10 9.000 2 P1 : 0,15 
P2 : 0,22 

S6X 1400 0,08 11.200 1 

S7 610 500 370 0,11 6.700 2 PI : 0,18 
P2 : 0,5 

S7X 1250 0.08 10.000 1 

SRR 2060 0,10 20.600 1 



:., .; .° ..°.° . ° ° , .. .. ...°.. . .° , . . . • 


A:.;

'~4& 

'n a. 

Fig. 5-15. En haut, cette reproduction repr~sente une configuration
 
typique du type S2. Les espces dominantes sont Combretum glutinosum,

Acacia s6negal, Cenchrus biflorus et Indofera. Calitropis procera est
 
1'espece aux l centredela-photo. A l'horizon apparait
 
un baobob. En bas, la photo reproduit des composants du sous-type S2b.

Leptadenia spartium, Cenchrus bifloris et Indofera aspera constituent les 
especes dans cette'vue prise a 25 kmenviron a l'Est--de-iffa. 
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Ce type s'adapte au p~turage de toute l'annge, mais avec
 
une capacit6 r~duite er saison chaude (P.4.). La condition est
 
assez bonne A m~diocre (d~but de colmatage superficiel) dans
 

l'ouest et le centre du Guidimaka, oti le sol s~est encroatg par
 
endroit . Ce type se trouve en excellente condition au Gorgol,
 
a l'Assaba et a l'est du Guidimaka.
 

Deux sous-types sont inclus dans ce type de couverture:
 
Sla, le plus important, a Andropogon guyan 's, Cassia mimosaides
 
et Guiera senegalensis (oueds); Sib, localise pros du Fleuve
 
S~n~gal, i Maytenus senegalensis, Leptadenia lancifolia,
 
Eragrostis tremula, et Indigofera diphylla.
 

(24)Sla. Compos! des types de p~turage Sla (75%) et R2b (25%).
 
Ce type fournit d'excellents p~turages et se trouve en tras
 
bonne condition •
 

(25)S2. Facias sableux sahglo-soudaniens a Combretum glutino
sum, Acacia senegal, Balanites aegyptiaca, Cenchrus biflorus et
 
Indigofera aspera (Fig. 5-15). Ce type se rencontre sur des
 
sols sablonneux se situant souvent a la base de plateaux
 
gr~seux ou de cordons dunaires. Les pentes sont assez marquees
 

et les oueds sont rares. La Figure 5-16 ci-apras illustre la
 
composition du recouvrement v~g~tal.
 

faille Peuplement ligneux Peuplemont herbace 

12m- 3m 

10
8- 2 
6
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2 0,5 

10 20 3040 50 60 70 80 90 100% 10 2U 30 40 50 60 70 80 90 100% 
recouvrement 

Fig. 5-16 Diagramme de Stratification. Type 52
 

Cette unitg a deux sous-types : Le S2a vers Ka~di a Guipra
 

senegalensis, Eragrostis pilosa, Brachiaria xantholeuca
 
(micro-d~pressions limoneuses) et le S2b, dans l'Assaba, a
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Acacia Raddiana, Latipes senegalpnsis et Brachiaria lata (on
 
retrouve dans le S2b quelques zones, trop petites pour 8tre
 
cartographies oa Leptadenia spartium fait des peuplements den
ses et presque purs, accompagng des herbacges indiqu~es).
 

La v~g~tation manque de matigre prot~ique en saison chaude
 
(P4) mais a d'autres 6gards est approprige pour le p~turage
 
dans les autres saisons (PI a 3). La condition est dans
 
1'ensemble bonne a excellente el apparemment stable.
 

(2(.)S3: Sables sah~liens a Acacia senegal, Balanites aegyp
tiaca, Cenchrus biflorus, Aristida mutabilis, et Heliotropium
 
1jaccife-rum. Ce type se rencontre sur des sols sablonneux par
fois lg rement limoneux, parfois compact~s avec le relief
 
presque plat l~g~rement inclin6. La Figure 5-17 ci-apras
 
illustre la composition du recouvrement v~g~tal.
 

taille Peuplement ligneux Peuplement herbace 
12m- 3m 
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6

2 0,s 

XL 20 30 40 50 60 70 80 90 I00w 10 20 304 560 7080 90 100%
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Fig. 5-17. Diagramine de Stratification. Type S3
 

Le p~turage est convenable pendant la saison pluvieuse A
 
saison fralche (P1 A P3). La carence en matiare prot~ique est
 
tr~s marquge en saison s~che. Ce type se trouve en condition
 
variable en fonction du degr6 d'exploitation. Il y a d~grada
tion rapide dans la r~gion de Gu~rou-Diouck.
 

(27)83X* Compos6 des types S3 (55%) et D2 (45%).
 

(28)83Y': Compos6 des types S3 (60%) et D4 (40%).
 

(29)SW3Z Compos6 des types S3 (50%), RGI (20%), et R2 (10%).
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(30) S Composg des types S3 (40%), RGI (35%), et D3 (25Z). 
Cette unitg a un p~turage tr~s fragile et l'rosion 6olienne 
est tr~s s~v~re. La capacit6 de charge cst tr~s r~duite par 
rapport aux meilleures unit~s 53. Ii y a d~gradation avanc~e 
sur les sables et dunes dans la r~gion de Djonaba (la r~gion 
Brakna). 

(31)84. Facies sablonneux A sablo-limoneux A Pterocarpus
 
lucens, Aristida mutabilis, Andropogon spp, et Indigofera
 
astragalina. Ce type se rencontre sur des sols sablonneux A
 
sablo-limoneux, avec de nombreux affieurements rocailleux
 
(15%), de nombreuses petites d~pressions limono-argileuses (a
 
Guiera senegalei.sis et Eragrostis pilosa), et petits oueds
 
(alluvions 10%). Les facies sont assez accident~s dans
 
l'ensemble. La Figure 5-18 ci-apris illustre la composition du
 
recouvrement v~g~tal.
 

taille Peuplement ligneux Peuplement herbace 
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Fig. 5-18. Diagramme de Stratification: Type S4
 

Le p~turage est convenable toute I'annge grace a la
 
varigt6 de ses v~g~taux herbac~s ainst qu'A l'abondance de sa
 
strate ligneuse. La disponibilit6 en eau limite pourtant son
 
utilit6 en P3 et P4. La p~ture se trouve en condition
 
excellente et stable; sous-utilis~e, cette unit6 semblerait
 
s'approcher de son 6tat climax.
 

(32) 86: Facies sableux sah~lo-sahariens a Commiphora afri
cana, Leptadenia spartium, Cenchrus spp. et Panicum turgidum.
 
Ce type se rencontre dans les stations sans relief sensible.
 
Les oueds sont rares et ensabl~s (voir type 01). La Figure 5-19
 
ci-apr~s illustre la composition du recouvrement v~g~tai.
 
L'ampleur de la biomasse, ainsi que l'6cart type 6lev6
 
s'expliquent par l'apport tr~s variable de Panicum turgidum.
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Fig. 5-19. Diagramme de Stratification: Type S5
 

La carence en mati~re azotge en P4 limite l'aptitude de la
 
pature pendant toute l'annge. Cette unitg se trouve en assez
 
bonne tr~s bonne condition, selon la charge animale qui varie
 
selon la disponibilit5 en eau d'abreuvement. Plut6t d6grad~e au
 
Trarza, cette unit6 se trouve en bonne condition dans l'Assaba.
 

(33) 3X* Composg des types de piturage S5 (70%) et RGI (30%). 

(34) 86Y: Composg des types S5 (70%) et D4 (30%). 

(35)85Z" Compos6 des types S5 (60%), RI (20%), et D5 (20/0). 

(36) Sb Sables sahariens a Acacia raddiana, Commiphora afri
cana, Farsetia ramosissima, et Cyperus jeminicus. Ce type se
 
rencontre sur des sables fin-, plus ou moins compact~s, a
 
relief peu sensible. La Figure 5-20 ci-apr~s illustre la com
position du recouvrement v~g~tal.
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Fig. 5-20. Diagramme de Stratification: Type S6
 

Cette unit6 se trouve tres convenable pour le p~turage de 
dromadaires, surtout en P1 et P2. La condition est tras 
variable, selon la charge et la pluviositg r~cente. LA con
dition est assez bonne dans l'ensemble. 

(37) 6X: Compos6 des types S6 (70%), RI (15%) et D5 (15%).
 

(38) S7: Sables sur le Tagant a Boscia senegalensis, Maerua 

crassifolia, Panicum turgidun , et Cenchrus spl). Ce type se rea
contre sur des sables grossi~ces peu pofonds, sur sols 
lithiques ou sol de reg. Le relief est plat a ondulant, avec 
quelques formations dunaires en bordure orietale du plateau. 
La Figure 5-21 ci-apr~s illustre la composition du recouvremuent 
v~gtal. 
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Fig. 5-21. Diagramme de Stratification: Type S7
 

Ce p~turage est peu utilisable en P3-4. Cette unit6
 
souffre de d~gradation rapide par suite de 1'grosion olienne.
 
Le p~turage herbac6 annuel 6tait peu d~velopp6 en 1980-81 a
 
cause du manque de pluviositg.
 

(39)S7X Composg des types S7 (60%), RG4 (25%) et R1 (15%).
 

(40)SM Composg de S3 (40%), R2b (40%), RGI (25%) et RG2
 

(5%). 

L : Paturages Limoneux
 

Le Tableau 5-8 pr~sente l'abondance des espkces pour les
 
principaux types de couverture 'L'. Les donnges de capacit6 de
 
charge pour tous les types de couverture 'L' sont fournies par
 
le Tableau 5-8 et 5-9 pour toute description de types de
 
piturage discut~s dans le texte.
 

(41)LI: : Facies sah~lo-soudaniens plus ou moins limoneux A
 
Balanites aegyptiaca, kdansonia digitata, Schoenfeldia gracilis
 

et Zornia glochidiata. Ce type se rencontre sur des sols
 
sablo-limoneux a limono-sableux dominants. Les paysages sont
 
accident~s avec de nombreux affleurements rocailleux de type
 
R2a ou R2b (10% environ). Le r~seau hydrographique se trouve
 
dense a tr~s dense (petits oueds de type 02, 20% environ). La
 
Figure 5-22 ci-apr~s illustre la composition du recouvrement
 

v~gtal. 
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Tableau 5-8. Abondance des esp~ces pour les types de couverture 'L'. 

Li L2 L3 

Andropogon amplectens R
 

Andropogon gavanus R
 

Aristida adscensionis X
 

Aristida funiculata I X 1,2!
 

Aristida mutabilis 2 2 3
 

Cenchrus biflorijs 1 2 2,3!
 

Cenchrus prieurii R X 1
 

Chloris prieurii R R
 

Chloris virgata x
 

Cymbopogon achoenanthus
 

Dactyloctenium aeqyptium X 1 R
 

Enneapogon desvaiixii R i 1
 

Eragrostis cilianensis R X
 

Eragrostis pilosa I 1,2!
 

Eragrostis tremula 1! !
 

Latipes senegalensis R X
 

Panicum lactum R R
 

Panicum turgidum +
 

Pennisetum pedicellatum
 

Schnenfeldia qracilUjia 3 2,3! R
 

Tetrapoqon cenchrifomis +
 

Tragus racemosus 1! 1
 

Aerva .javanica x
 

Alysicarpus ovafifolius I 1! R
 

Blepharis linariifolia R
 

Boerhavia repns +
 

Cassia mimosoides 1
 

Cassia tora X
 

Chrozophora bracchian R
 

Citrullus colocvnthis 1!
 

Corchorus deressus R
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Tableau 5-8. (Suite) 

Li L2 L3 

Farsetia ramosissima 2 

Heliotropium bacciferum R+ 

Indigofera astragalina X 

Indigofera senegalensis 1! 1,2! 2 

Limeum viscosum R 1 

Mollugo nudicaulis X + 

Morettia canescens R 

Polycarpea linearifolia R + 

Tribulus terrestris I X 1! 

Zornia glochidiata 2 X 

Acacia flava I X I 

Acacia raddiana I R 

Aca senegal 1 1 R 

Acac seval 2! 

Adansonia digitata + R 

Adenium obesum R 

Balanite$ aeg ptiaca 2 1 + 

Boscia senegalensis R 3 11 

C4alotropis procera X R X 

Cappari decidua 1! 

Combretut acculeatum R 

Combretum Olutinosun I 

Commiphora africana I R R 

Grewia bicolor I R 

Guiera senegalensis I R 

Leotadenia spartium X 

Maerua crassifolia 2 

Pterocarpus lucens R 

Sclerocarya birrea X 

Sterculia setigera X 

Ziziphus mauritiaca + R 

Ziziphus spinacristi R 
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Tableau 5-9. Les propridtds importantes pour les types de paturages limoneux ('LI).
 

Fauchage due Tapis Capacite 	 Capacit(

Herbac6 (kg ma- CapacitC Estimne de 	 Estimne
 
tiere s6ch6 ha) de Charge Charge Classe de de Charge


Type de Surface 	 Estime 
 Global Capacit6 Saisonnitre
 
Couverture Sous-type (km) Ecart Type (UBT ha) (UBT ha) de Charge 	 (UBT ha)


mverdy mange 

Li Lla, Lib 6400 740 260 0,16 102.500 2 P1-2: 0,23
 
P3 : 0,16
 
P4 : 0,10
 

Llax 230 
 0,18 4.100 2
 
L2 3280 840 620 0,18 59.000 2 	 P1-2: 0,23


P3 0,15
 
P4 : 0,10
 

L2X 740 	 0,17 12.600 2
 
L3 530 460 430 0,10 530 2 	 P1-2: 0,14
 

P3 :0.08
 
P4 :0,04
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Fig. 5-22. Diagramme de Stratification. Type Li
 

Il y a deux sous-types: Li: plut6t sablonneux, a
 
Combretum glutinosam, Aristida mitabilis, Eragrostis tremula,
 
et Indigofera senegalensis (Fig. 5-23); en m6me temps que LI,,
 
plut~t limoneux, a Acacia flava, Aristida adscensionis et
 
Aristida funiculata.
 

Cette unitg est convenable a un p~turage de toute 1'anngi
 
grace a l'ampleur de la strate ligneuse, mais sa capacitg est
 
r~duite en fin de saison. Par suite d'6rosion et de pi~tine
ment, on postule une d~t~rioration lente qui se traduirait par
 
un remplacement du type Lia par le Llb et 5ventuellement de ce
 
dernier par le RG2.
 

(42) LaX Compos6 de Lia (70%) et de DIb (30%). 

(43) LP- Facias sah~liens plus ou moins limoneux A Boscia
 
senegalensis, Acacia senegal, Schoenfeldia gracilts, et
 
Cenchrus biflorus. Cette unit6 se rencontre surtout dans les
 
vallges se situant a proximitg de plateaux rocaeilleux ou
 
cuirasses. Les affleurements rocheux constituent 15% environ de
 
cette unitg. Le r~seau hydrographique est assez d~veloppp6; les
 
oueds majeurs ont 6tg photographigs s~par~ment. La Figure 5-24
 
ci-apras illustre la composition du r,;zouvrement v~g~tal.
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Figure 5-23. Une vue typique de la configuration du sous-type Lia.
 
Gombretun glutinosum, Aristida mutabilis, Eragrostis tremuls et
 
Indigofera aspera s6nt le especes constit-uant ce paysage au Sud-Quest
 
SilibaBy.
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Fig. 5-24. Diagramme de Stratification. Type L2.
 

Le paturage se trouve convenable toute l'annee, mais la
 
capacit6 est consid~rablement r~duite en P3-4. La condition
 
globale est assez bonne a bonne.
 

(44)L2 . Composg des types L2 (85%) et D2 (15%). 

(45)L. Limons sah~liens 2 Maerua crassifolia, Balanites
 
aegyptiaca, Aristida mutabilis, et Enneapogon desvauxii. Ce
 
type se rencontre sur de; sols sablo-linoneux a limono-sableux
 
en d~pressions interdunaires plus ou noins larges, sans relief
 
sensibid. La Figure 5-25 ci-apr6s illustre la composition du
 
recouvrement v~g~tal.
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Fig. 5-25. Diagramme de Stratification. Type L3.
 

Le p~turage est r~duit 2 une utilisation trs r~duite en
 
fin de saison sche. Le paturage se trouve en condition
 

assez bonne. La pluviositg inggale en 1980 a produit des esti

mations de production tres variables (voir Tableau 5-8).
 

RG: Piturages du "Reg" 

Le Tableau 5-10 pr~sente l'abondance des especes pour les
 
principaux types de couverture 'RG'. Les donnges de capacitg de
 
charge pour tous les types de couverture 'RG' sont fournis par
 
le Tableau 5-11. Ii faut recourir aux Tableaux 5-10 et 5-11
 

pour toute description des types de p~turages discut~s dans le
 

texte.
 

(46)RGI: Reg sah~lien sterile a Acacia flava, Balanites
 

aegyptiaca et Schoenfeldia gracilis. Ce type de couverture se
 
renc3ntre dans les facies paves de gravillons, sols plus ou
 
moins imperm~ables, souvent riches en sodium. Des sables ou
 
limons peu profonds constituent 25% environ de cette unit6. Un
 

r~seau hydrographique tras dense A oueds de tailles variables
 

fournit le milieu o i se produit l'essentiel de la biomasse
 
v~g~tale. La Figure 5-26 ci-apr~s illustre la compuition du
 

recouvrement v~g~tal.
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Tableau 5-10. Abondance des espCces pour les types de couverture 'RG'.
 

RG1 RG2 RG3 RG4 RG5 RG6
 

Andronogon cavanus I
 
Aristida adscenslonis R 1,2! 
 X 1! X R 
Aristida funlculata 1 11 X X X
 
Aristida mutabills 
 X R 1! X 3! R 
Cenchrus biflorus ! X 1 4! X
 
Cenchrus prieurli 
 R 1 X 
Chloris pri'aurii R X 
Chloris vl.rgata R R R
 
Cymbopogon achoenanthus R X 1 

Dactyloctenium aegyptium R X R 
Echinochloa colona 2! 
Enneapogon desvauxll X R x 
Eragrostis cillanensis R X R 
Eragrostis pilosa 1 1! 2 2,3! 
Eragrostis tremula R 1 1
 
Latipes senegalensis 
 R
 
Panicum lactum 
 1! 31
 
Panicum turgidum 
 R
 
Pennisetum pedlcellatum 1 R
 
Schoenfeldia gracilla 1,2! 3 
 2,3! 1 3
 
Tetrapogon cenchrlfomls R I 1! X 
Tragus racemosus R R I 
Aerva javanica R X + 



Tableau 5-10.(Suite).
 

Alysicarpus ovafifolius 


Blepharis linariifolia 


Boerhavia repens 


Cassia mimosoldes 


Cassia tora 


Chrozophora bracchtana 


Citrullus colocynthis 


Cleome viscosum 


Corchorus depressus 


Corchorus tridens 


Crotolaria saharae 


Cyperus jemlnicus
 

Farsetia ramosissima 


Heliotroplum bacclferum 


Indigofera argentea 


Indigofera senegalensls 


Limeum viscosum 


Mollugo nudicaulis 


Morettia canescens 


Pandiaka heudelotil
 

Polycarpea llnearifolia 


Tribulus terrestris 


Zornia glochidiata 


RG1 


R 


R 


R 


R 


R 


R 


R 


1' 


R 


R 


1! 

RG2 


!
 

ii 


! 


R 


R 


R
 

R 

x 


RG3 


X 


X 


R 


X
 

R 


1x 

x
 

RG4 


R 


R 


R 


X
 

R 


X 


R 


RG5 RG6 

+ 

R R 

21 

3! 

X 

I 

R 

x 

2,3! 

R 

x 

x 

X 

R 

X 



C 

Tableau 5-10. (Suite).
 

Acacia flava 


Acacia raddiana 


Acacia senegal 


Acacia seyal 


Adarisonia digitata 


Adenium obesum 


Balanites aegyptiaca 


Boscia senegalensis 


Calotropis procera 


Capparis decidua 


acculeatum 


Combretum glutinosum 


Cowiphora africana 


Euphorbia balsamifera 


Grewia bicolor 


Guiera senegalensis 


Leptadenia spartium 


Maerua crassifolia 


Pterocarpus 1ucens 


Sclerocarya birrea 


Sterculia setigera 


Ziziphus auritiaca 


Ziziphus spinacristi 


RG1 


1.2! 


R 


R 


R 


1 


X 


R 


X 


R 


R 


R 


R 


! 


RG2 


R 


X 


2,3! 


1! 


X 


1,21 


R 


X 


I! 


R 


1! 


R 


X
 

X
 

X
 

R 


R
 

RG3 


1! 


+ 


X 


2,3! 


X 


R 


1 


R 


1 


I
 

R 


X 


RG4 


+ 


R 


R 


R 


X
 

X 


1 


R
 

R 


X 


R 


1 


1,3!
 

1! 


R 


RG5 RG6 

x 

R + 

X 

1l 

X 

2 X 

1! 1,2! 

R X 

if 

X 

R 

R 

1 

1 

1! 



Tableau 5-11. Les propridt~s importantes pour les types de p~turage "regU ('RG').
 

Fauchage due Tapis 
Herbac6 (kg ma- CapacitC 

Capacitt 
Estlmse de 

CapacitC 
Estim~e 

Type de 
Couverture Sous-type 

Surface 
(km) 

tire stchl ha) 

Ecart Type 

de Charge 
Estim~e 
(UBT ha) 

Charge 
GIobal 
(UBT ha) 

Classe de 
Capacit6
de Charge 

de Charge 
Saisonnire 
(UBT ha) 

RG1 14.160 120 110 0.U25 35.400 1 P1P2 :0.08: 0,02 

RGIX 80 0.06 500 1 

RGIY 810 0,06 4.900 1 

RG1Z 1700 0,02 3.400 1 

-.1Q 610 0,08 4.900 1 

RG2 3850 560 330 0,12 46.200 2 P1-2: 0,17 
P3 : 0,08 
P4 : 0.05 

RG3 RG3a, RG3b 4140 350 19 0,074 30.700 1 P1-2: 0,11 
P3 : 0,05 
P4 : 0,03 

RG3X 50 0,09 500 1 

RG4 2220 170 120 0,036 8.000 1 P1 : 0.09 
P2 : 0,04 
P3 : 0,015 

RG4X 2600 0,04 10.400 1 

RG4Y 690 0,055 3.800 1 

RG4Z 760 0,05 3.800 1 

RG4Q 280 0,025 700 1 

RG5 550 550 370 0,12 6.700 2 P1-2: 0.14 
P3 0,10 
P4 0,07 

RG6 440 310 280 0,065 2.900 1 P2 : 0,15 
P3 : 0,05 

RG7 4170 430 -- 0.09 37.600 1 PI-2: 0,16 
P3 : 0,05 
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Fig. 5-26. Diagramme de Stratification. Type RG1
 

L'aptitude 	du p~turage se trouve peu utilisable en dehors
 
de la saison pluvieuse. Cette uniti se trouve en condition
 
m~diocre et celle des oueds est tras variable. Les tendances
 

evolutives 	sont inconnues.
 

(47)RG1X* Composg des types RGI (80%) et DIb (20%).
 

(48)RGIY: 	 Composg des types RG1 (55%), S3 (25%), D4 (10%) et
 

RI (10%).
 

(49)RG1AM Compos6 des types RGI (75%) et RI (25%).
 

(50)RGI1 Composg des types RG1 (50%), S3 (30%) et D3 (20%).
 

(51)RG2. "Reg" sahlo-soudanien a Acacia seyal, Adansonia 

digitata, Schoenfeldia gracilis et Aristida adscensionis • Les 
sols lithiques et gravilloneux dominent. D'autres facies 
limono-sableux . limono-argileux sont rencontres en
 

microd~pressions et sont assez accident~s. La Figure 5-27 ci

apras illustre la composition du recouvrement v~gtal.
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Fig. 5-27. Diagramme de Stratification. Type RG2
 

L'utilitg du p~turage est tres r~duite durant les saisons
 
seches (P3-4). La pature se trouve en condition assez bonne A
 
bonne; du reste, les tendances 6volutives sont inconnues.
 

(52)M3 "Reg" sah~lien A Boscia senegalensis, Adansonia
 
digitata et Schoenfeldia gracilis. Cette unitg se caract~rise
 
par deux mises physiographiques, les sous-types RG3a et RG3b.
 
RG3a est une mosalque de cuirasses, de nombreuses d~pressions
 
argileuses 2 limoneuses et de sols sablonneux peu profonds, '
 
relief peu marqug; RG3b est aussi rencontrg en cuirasses et
 
d~pressions moins nombreuses sur plateaux gr~seux A flancs plus
 
ou moins pr~cicit~s. Les sommets sont assez plats. La Figure
 
5-28 ci-apr~s illustre la composition du recouvrement v~g~tal.
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Fig. 5-28. Diagramme de Stratification. Type RG3
 

Cette unitg est convenable pour le p~turage, surtout en P1
 
et P2; il y a un manque d'eau aigu en saison s6che sur RG3b.
 
Les espaces principales du RG3a sont Acacia flava, Eragrostis
 
treraula, et Tribulus Terrestris, tandis que le RG3b est doming
 
par Grewia bicolor, Haerua crassifolia, Cympobogon
 
schoenanthus, et Aristida adscensionis. La d~gradation est
 
assez avancge en RG3a, se traduisant par la formation de pla
ques 3tgriles sablo-limoneuse et la dominance d'esp~ces
 
inintgressantes ou 6ph~mareF et nitrophiles. Le type de
 
p turage RG3b se trouve en bonne et stable condition.
 

(53)RWX Composg des types de p~turage RG3a (75%) et D2
 
(25%).
 

(54)FR4: Reg sur haut plateau gr~seux a Euphorbia balsami
fera, Boscia senegalensis et Cymbopogon schoenanthus. Ce type
 
se rencontre sur des sols plus ou moins imperm~ables, parfois
 
avec recouvrement faible 6olien peu profond. Ii y a de nombreux
 
petits oueds et mares des types 01 et 02 dans cette unit6. Le
 
relief est plat a ondulant. La Figure 5-29 ci-apr~s illustre la
 
composition du recouvrement v~g~tal.
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Fig. 5-29. Diagramme de Stratification. Type RG4
 

Ce type de couverture est essentiellement un p~turage de
 
saison des pluies. La condition est assez bonne. Les tendances
 
5volutives sont inconnues.
 

(55)RG4X: Composg des types RG4 (50%), Ri 
(30%) et S7 (20%).
 

(56)RG4Y: Composg des types RG4 (40%), S7 
(35%) et RI (25%).
 

(57)RG4Z." Compos6 des types RG4 (70%), S7 (25%) et RI (5%).
 

(58)RG4. Composg des types eG4 (60%) et RI (40%).
 

(59)RG5: Haut "Reg" sah~lo-soudanien A Pterocarpus lucens,
 
Acacia seyal, Schoenfeldia gracilis, et Pandiaka heudelotii. Ce
 
type se rencontre sur des sols lithiques et 
bourrelets rocheux
 
avec des petits oueds, fortement enravings et rocheux. 11 y a
 
des pentes douces a tras marquees. La Figure 5-30 ci-apras
 
illustre la composition du recouvrement v~gtal.
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Fig. 5-30. Diagramme de Stratificatior. Type RG5
 

(60)RG6: Reg sah~lo-saharien 9 Boscia senegalensis, Capparis
 

decidua, Panicum turgidum et Farsetia ramosissima. Ce type se
 
rencontre sur des regs ondulants a bas-fonds ensabls o se
 

rencontre 1'essentiel de la production herbac6e. De rares
 

d~pressions liinono-argileuses inarbustives cultivables (telles
 

que Oblat boit au sud de Tamoussoumit) sont localisges dans
 

cette unit6. La Figure 5-31 ci-apr s illustre la composition du
 

recouvrement v~g~tal.
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Fig. 5-31. Diagramme de Stratification. Type RG6
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Cette unit6 est convenable pour le p3turage A dromadaires 
' la fin de la saison des pluies et au d~but de la saison 
seche. La condition est bonne; la production observge en 
1980-81 sur ces parcours semblerait 6tre voisine de la capacit6
 

de production.
 

(61)RG7: Facies sah~lo-soudaniens sur des sols lithiques i
 
Commiphora africana, Pterocarpus lucens, Schoenfeldia gracilis,
 
et Aristida adscensionis. Ce type se rencontre sur des sols
 
gravilloneux A limono-argileux peu profonds. Les plateaux sont
 
peu hauts. Les flancs des plateaux produisent un p~turage
 
extraordinaire (mais peu accessible aux troupeaux) en Andro
pogon gayanus et Blepharis linarifolia.
 

La capacitg se trouve r~duite en fin de cycle pastoral
 
annuel. Les eaux d'abreuvement sont probl~matiques en saison
 
s~che. Cette unit6 se trouve en bonne condition.
 

Remarquons que l'inaccessibilitg de cette zone est telle
 
que nous avons d6 faire quelques kilom~tres a pied pour
 
atreindre sa p~riph~rie. De tous les points de vue, ce type est
 
tras imparfaitement connu. La d~finition ci-dessus reflate
 
l'unique relev6 et pr~levement qui y ont 6t6 faits.
 

R: Pfturages des Faois Rocallleux 

Le Tableau 5-12 pr~sente l'abondance des espaces pour les
 
principaux types de couverture 'R' et un seul type de couver
ture alluviale, 'A'. Les donnges de capacitg de charge pour
 
tous les types de couverture 'R' sont fournis par le tableau
 
5-13. Ii faut recourir aux Tableaux 5-12 et 5-13 pour toute
 
description de types de p~turages discut~s dans le texte.
 

(62)R: Facies rocailleux sah~lo-sahariens a Euphorbia
 
balsamifera, Boscia senegalensis, Aristida adscensionis et
 
Tetrapogon cenchriformis. Ce type se rencontre .ur des sables
 
goliens peu profonds sur roches greseuses. La Figure 5-32 ci
apr~s illustre la composition du recouvrement v~g~tal.
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Tableau 5-12. Abondance des esp~ces pour les types de couverture 'R'et 'A'.
 

Andropogon amplectens 


Andropogon ayanus 


Aristida adscensionis 


Aristida funiculata 


Aristida mutabilis 


Cenchrus biflorus 


Chioris prieurii 


Cymbopogon achoenanthus 


Dactyloctenium adgyptium 


Eragrostis cilianensis 


Eragrostis pilosa 


Eragrostis tremula 

Lati.es senegalensis 


Panicum lactum 


Pennisetum pedicellatum 


Schoenfeldia gracilia 


Tetrapogon cenchrifomis 


Tragus racemosus 


Aerva javanica
 

Blepharis linariifolia
 

Blainvillea gayane 


Cassia mirmosoidcs 


Cassia tora 


Cleome viscosum 


Corchorus depressus 


Indigofera astragalina 


Indigofera senegalensis 


Limeum viscosum 


Mollugo nudicaulis 


Morettia canescens 


Pandiaka heudelotii 


RI 


+ 


R 


R 


R 


R
 

+
 

R 


R 


x 


R
 

R 


R
 

R 


R
 

R 


R2 


X 


i 


2,3! 


X 


1!
 

X
 

X 


R
 

R
 
R
 

R 


X 


1,2! 


2
 

R
 

I 


R 


1!
 

R 


R 


R
 

2!
 

A
 

R
 

4
 

X
 

R
 

X
 

3!
 

X
 

3
 

2
 

1!2
 

2
 

X
 

2
 

X
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Tableau 5-12. (Suite) 

Polycarpea linearifolia 


Tribi'lus terrestris 


Zornia glochidiata 


Acacia flava 


Acacia raddiana 


Acacia senegal 


Acacia seyal 


Adansonia digitata 


Adenium obesum 


Balanites aegyptiaca 


Boscia senegalensis 


Calotropis procera 


Capparis decidua 


Combretum acculeatum 

Combretum glutinosum 


CoMiphora africana 


Euphorbia balsamifera 


Grewia bicolor 


Gulera senegalensis 


Leptadenia spartium 


Maerua crassifolia 


Maytenus senegalensis 


Pterocarpus lucens 


Stericulia setierd 


Ziziphus mauritiaca 


Ziziphus spinacristi 


RI R2 A 

R X 

R R 

R R 

R 

R 

R 

R 4 

R R + 

+! X 

R X 

1 R 

R 

R 

X 1 

R 1,2! X 

R 1,2! X 

1,31 

X 

R 11 

R 

R 

2 

I R 

X R 

R 

X 
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Tableau 5-13 Les propri6t~s importantes pour les types de p~turage dunaires 'R'.
 

Fauchage due 	Tapis Capacit6 CapacitO
 
HerbacO (kg ma- Capacit6 Estimk de 	 Estimde
 
titre schl ha) de Charge Charge Classe de de Charge
 

Type de Surface Estim~e Global Capacit@ Saisonnilre
 
Couverture Sous-type (kr) Ecart Type (UBT ha) (UBT ha) de Charge (UBT ha)
 

R1 	 2800 90 120 0,01 2.800 1
 

R2 	 R2a, R2b, 1580 1100 750 0,12 19.000 2 P1-2: 0,16
 
R2c P3-4: 0,07
 

RX 730 0,06 4.400 1
 

R1X 1820 0,05 9.100 1
 

RIY 280 0,045 1.300 1
 

RiD 800 0,015 1.200 1
 

RIDD 500 0,01 500 1
 

I0 
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Fig. 5-32. Diagramme de Stratification. Type R1
 

L'inaccessibilitg de ces p~turages p~nurieux fait que leur
 
valcur pastorale doit &tre estim~e A la moiti6 de leur valeur
 
thgorique. Ces p.1turages sont utilisables uniquement par les 
chvres, et ceci dans les environs des villages perianents ct 
campements nomades. Ces p~turages se trou\-9nt en condition 
bonne et stable. 

(63)R2: Facies rocailleux sah~lo-soudaniens a Combretum _u
tinosum, Commiphora africana, Aristida ascensionis, Terapogon
 
cenchriformis, et Andropogon gayanus var. Bisquamualatus. Ce
 
type se rencontre sur des sables oliens peti profonds sur
 
roches granitiques ou gr~seuses. La Figure 5-33 ci-apres
 
illustre la composition du recouvrement v~gital.
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Fig. 5-33. Diagramme de Stratification. Type R2
 

Ii y a trois sous-types: R2a I Pterocarpus lucens et
 

Andropogon amplectens; R2b ' Grewia bicolor, Adenium obesum et
 

Aristida mutabilis; R2c A Guiera senegalensis, Pterocarpus
 

lucens, Schoenfeldia gracilis et Elionurus elegans (Fig. 5-34).
 

Cette unit6 se trouve souvent inaccessible aux grands
 
ruminants; sa capacitg de charge est estime a la moiti! de
 

celle qu'indiquerait les pr~l~vements de biomasse. Le pAturage
 

est convenable toute l'annge, mais surtout pendant PI-2. Ce
 

type se trouve en condition bonne A tr~s bonne.
 

(64)RX' Compose des types RI (40%), S3 (40%) et RGI (20%).
 

(65)RlX* Compose des types RI (70%) et S3 (30%).
 

(66)RIY: Compose des types RI (75%) et S5 (25%).
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Fig. 5-34. Le sous-type R2c est illustre par une vue d'un paturage en
 
excellent etat. Guiera senesalensis, Acacia senegal et Acacia seyal
 
forment la strate -igneusedan ce e configuration.
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(67)R1D: Compos5 des types RI (90%), D4 (5%) et DX (5X).
 

(68)R1DD. Composg des types RI (85%), DX (IO) et D5 (Ti;). 

0 et A Piturages alluvlons 

Le Tableau 5-14 pr~sente l'abondance des esp~ces pour les 
principaux types de couverture '0' et 'A'. ( I faut recourir 
au Tableau 5-12 pour le type de couverture 'A'). Les domne; ie 
capacit5 de charge pour tous les types de couverttire '0' et 'A' 
sont fournis par le Tableau 5-15. I1 faut recourir aux Tahleatx. 
ci-dessus pour toute description de types de p~turages discut&s
 
dans le texte. Un type de couverture complexe, 'RK', se tro)v 
dans ce groupement; ce type comprend des dunes et canaux 
d~bord~s, de la plaine d'inondatiuti du Fleuve S igal au Lac 
R'Kiz. 

(69)01: Oueds sahariens ensabl~s A Acacia raddiana, Boscia 
senegalensis, Panicum turgidum, Citrulus colocynthis et Indi
gofera senegalensis. Ce type se rencontre sur des sables 
6oliens plus ou moins alluvions. Les bas-fonds non
alluvions sont composgs de reg ou de sable. La Figure 5-35 ci
apr~s illustre la composition) du recouvreiuent v~gugtal. 
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Fig. 5-35. Diagramme de Stratification. Type 01
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Tabieau 5-14. Abondance dcn espices pour les types de couverture '0'et 'A'. 
se trouve aussi dns ce Tableau. 

Le type de p&turage 'RK' 

01 02 AS AM AT AWl AW2 RK AL 

Aristida adscensionis R ! ! 
Aristida funiculata i 1! X ! 
Aristida mutabilts R I R 2,3! 
Brachiarla xantholeuca x 
Cenchrus biflorus R R R R 2,3! R 
Chloris ptlosa R 1 
Crypsis schoe~:oide5 , 2 X R 
Cynadon dactylon 1,3! ! 
Dactylocteniim aeqytu x I X I! 
Dinebra retroflexa X 
Echinochloa colina 3 3! 3! X R 2 
Echinochloa pyramidalls x 
Echinochloa stanLint_ 

3! 
Eragrostis pilosa X 3 4 2 2 31 
Eragrostis tremula X R R x 
Latipes senega ensis R 2 
Panicum laetum 3 3 2 2 X X 
Panicum turgdug 1,2! x R R 
Phragmltes communis 

X 
Sacciolepis africana 

11 
Schoenfeidla gacriia R X 2! X X 1,31 ! 
Sporobolus helvolus X X I I 
Traqus racosus R x R 
Urglnea indica x 



Tableau 5-14. (Suite) 

01 02 AS AM AT AWl AM2 RK AL 

Vetiveria nig 'itana X R 
Indigofera senegalensis 1 X X I R X 
Jussiaea perrenis 1! 

Lotus ar~narlus 

Lotus glinoides R 2 
Polycarpea nivea 

P;oralea plicata R 3 

Salsola barymusa 1 2 

Sesbania rostratun 2! 
Sphenoclea zeylanica x X 1 3! 
Suaeda fruticosa + 

Tribulus terrestris X R R 1,2! 
Vahlia digyna R X X 
Zornia glochidlata X 

Zygophyllum simplex + 

Acacia flava 11 1! R I 
Acacia nilotica var. adansonil R I X 
Acacia nilotica var. nilotica 3 X # X 3! 
Acacia raddlana 1,2! X 

Acacia senegal ! ! R R I 2! 

Achyranthes aspera X 
Aeschynomene elaphroxylon ! R X 
Aeschynomene indica 2! 2! R R R X 



Tableau 5-14. (Suite). 

01 02 AS AM AT AWl AW2 RK AL 

Anogeissus leocarpus X R 

Balanites aegyptlaca 1,2! 1 X ii 2! 1! 
Bauhinia reticulata I X 21 

Bauhinia refuscens R X + + X 

Boscia senegalensis 2 X 1! R 
Calotropis procera R I X + R R R X 
Capparis decidua 21 X R X ! 

Commiphora africana 11 R 

Euphorbia balsamifera 31 R 
Grewia bicolor X R 
Guiera senegalensis X X I 

Indigofera oblongifolla R x i! R I 
Leptadenia spartium X I x 
Maerua crassifolia X R R 
Maytenus senegalensis R X i 
Mitragyna Inerms 21 R R X I 

Nitraria retusa 1! 

Salvadora persica 1A 

Tamarix senegalensls 3 2! R 

Ziziphus mauritlaca R 2 R I X R 
Ziziphus mucronata R R R X R 

Ziziphus spina-cristi I R X I R R 



Tableau 5-14. (Suite) 

01 02 AS AM AT AWl AW2 RK AL 

Aeschynoiene nilotica 2 
Arthrocnenum glaucumn 4 
Bergia anmanioides R 2! X I R 
Blumea aurita X R R 
Borreria chaetocephala 2,31 ! 3! 1 
Borreria verticillata x R 3 

Cassia italica I R 
Cassia tora X X 2 R 
Cistanche purpurea + 

Citrullus colocynthis 1 

Corchorus depressus X R I 
Corchorus olltorius X 

Cressa cretica 2 
Cyperus auricomus R 11 R 
Cyperus divers 1i 
Cyperus iria X 
Cyperus rotundus X R 
Glimus lotoldes R R X 1! 1 X R X 

Heliotropium bacciferum + R 
Heliotropium ovalifolium R 
Heliotroplum strigosum + 
Acacia seyal 1,2! R X 2 R 

Adansonia digitata + 



Tableau 5-15. Les propridtss importantes pour Ies types de paturag, aIlluvions,'O'et'A'.
 

Fauchage du Tapis 
Herbacd (kg ma- Capacitd 

Capacita 
Estim6e de 

Capacite 
Estimme 

Type de 
Couverture Sous-type 

Surface 
(km ) 

ti~re scha ha) 

Ecart Type 

de Charge 
Estimde 
'(UBT ha) 

Charge 
Global 
(UBT ha) 

Classe de 
CapacitC 
de Charge 

de Charge 
Saisonni~re 
(UBT ha) 

01 210 520 340 0,11 2.300 2 
02 3010 2980 990 0,63 190.200 4 P3-4: 1,31 
AWl AWla, AWIb, 1630 1930 1380 0,41 67.200 4 P3-4: 0.80 

AWIc, AWd, 
AWlx 

AW2 AW2a, AW2b, 2470 2160 1390 0,54 133.400 4 P3-4: 1,07 
AW2c, AW2d 

IC 100 130 110 0,03 300 1 P1-2: 0,055 
AL 200 3470 620 0,73 14.600 4 P3-4: 1,44 
AM 150 1610 1020 0,34 5.400 4 P3-4: 0,67 
AT 150 780 670 0,16 2.500 2 P3-4: 0,32 
AS 653 920 590 0,19 12.500 3 P2 : 0,15 

P3-4: 0,31 
A 100 1520 370 0,32 3.200 3 P3-4: 0,63 
RK 870 630 370 0,13 11.400 2 P1-2: 0,17 

P3 : 0,13 
P4 : 0,07 



Cette unitg devrait servir de r5sevve pastcrale pour la 

fin du cycle annuel (P3-4). Ce type se trouve en condition 
mediocre a assez bonne. 

(70)02 Oueds majeurs a Acacia nilotica, Acacia seyal, Echi
nochloa colona et Aeschynomene indica (Fig. 5-36). Ce type se 
rencoiLtre sur des sols argileux a limono-sableux, le lit du 
cours d'eau consiste typiquement de sables grossiers. Les 
autres types de sols sont irr~guliarement r~pandus en bandes, 
selon leur distance de ce lit central (qui peuc 6tre multiple). 
La Figure 5-37 ci-apras illustre la composition du recouvrement 
v~getal. 
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Fig. 5-37: Diagramme de Stratification. Type 02
 

La v~gtation relativement luxuriante des oueds devrait 
6trq conserv~e comne une reserve nutritive de fin de cycle 
pastoral, c'est a dire saison chaude et d~but de saison des 
pluies. (Voir la Section V pour une discussion de cette 
question). Cette unitg se trouve en condition m~diocre dans 

l'ensemble. Le plus souvent, les oueds sont dnud6s de 
v~g~tation app~tible peu apr~s la fin des pluies. Un glagage 
superficiel, par suite de pi~tinement intensif en saison humide 

se produit sur les sols ' texture fine. Par ailleurs, des
 
esp ces non app~t~es ou peu app~t~es dominent (Cassia tora, et
 
Borreria spp.) ce qui constitue un indice de surpaturage.
 

(71)AWlt Basse plaine alluviale (estuaire) a Acacia nilotica,
 
Tamarix senegalensis, mudigofera oblongifolia, EraAr2tLs
 

pilosa, et Panicum lactum. Ce type se rencontre sur des sols
 
varigs, surtout limons plus ou moins compact~s, vertisols argi
leux inondables et autres sols hydromorph'es. Les stations
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Figure 5-36. Une vue d'une plaine alluviale -aracterisant le type 02
 
avec des Acacia nilotica et Acacia seyal.
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principales comprennent bmoirrelets de , 1.;yiilios ,aritiw 
t cuvetts! d dicantation A inoriditi.n persL.vit, . L~s ,ols 

plus Ou MiOIs halonorp)les de cettn unit6 ont IM, i.iW7 L .. 
-;L LLt ) .ir suite diA la p5netratio)n des eaux Inaritii.i ,,,. 
l'estuaire. Les fig. 5-38a et 5-38b ci-apr~s i'.ustrent la com
position du recouvrement v~gtal.
 

Cinq sous-types se trouvent dans cette unit : A.11a se reo
contre coiarne fotGts denses sur argile hydromorphe 2 Acacia 
nilotica v. nilotica, Mimosa digra, Echinochloa colona, et 
Aeschynomene spp. AWIb comprend des vertisols cultiv~s avec
 
vach~res en Indigofera oblongifolia, Bauhinia reticulata,
 
Panicum laetum, et Ciperus aurinocus. AWIc, prairie aquatiqu2
 
inaribustive -aOryza longistamimata, Typha australis, Sporolobus
 
helvolus, et Sphenoclea zeylanica. AWId, forit claire sur
 
limons varies et autres facies indiff6renci6s a Acacia nilotica
 
v. Adansonii, Balanites aegyptiaca, Salvadora persici, t 
Aristida funiculata. AWIx, lagunes littorales 

a 

persistantes, 
d~pourvues de v g-tation. 

C'est un pturage de saison sche et surtout de fin de 
cycle pastoral. Ce type se trouve en condition assez honie A 
m~diocre. Conmie ce fut le cas pour le type de piturage 
precedent, ces parcours souffrent souvent de surexploitation et 
surtout d'exploitation inopportune. Les cultures itin5_rantes et 
la coupe inconsid~r~e et incontr~l~e des arbres font des 
ravages; la concentration des troupeaux en saison des pluies

(6poque a laquelle ces parcours devraient 6tre d61aiss5s) 
r~duit la productivit6 de base des sols lourds. 

(72)AW2 Plaine alluviale en amont du Fleuve S6n6gal, A 
Bauhinia spp., Acacia seyal, Eragrotis pilosa ot PanicuM 
laetum. Ce type se trouve sur des sols et stations similaires Zi 
ceux du type pr~c~dent, mais non halomorphes. Les Fig. 5-39a et
 
5-39b ci-apres illustrent la composition du recouvrement v~getal.
 

Quatre sous-types se trouvent dans cette unit6: AW2a, 
forgt dense sur sol hydromorphe a Acacia nilotica V.nilotica, 
Ziziph' s nucronata, Cassia tora et Sphenoclea zeylhnica. A'.2b, 
verti.,ols cultiv~s -ivec vachres en Acacia albida, Schoenfeldia 
gracius, Aristida funiculata et Cassia tor; AT2c, ;,l.AIl. 
1.io,:ai'., .orguement inond~e Rergia suffructicosa, Indigofera 
oblongifolia, Eragrostis pilosa et Ipomoea asarifolia; AW2d,
 
for~t claire sur limons varies et autres statLons i )n 
diFfgrenci~es 5 Balanites aeIyptiaca, Bauhinia spp., Schoen
feldia gracilis et Dactyloctenium aegyptiui. Coiminie le pr-cdent 
pour les types 'A' et '0', c'est un p6turage do saison s~che. 
Ce type so trouve en condition mfdiocre i rssuz bonne. Les 
observations fournies pour s'appliquent 6gale:totle AW2 ai. 

(73)IC: Interdunes calcaires a Leptadenia spartium, .t~agcia 
cretica, Paniczin tur.,idua et Farsetia rauosissima. Ce type se 
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taille Peuplement ligneux Peuplement herbace 

12m - 3m 

10

6
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recouvrement 

Fig. 5-38a. Diagramme de Str,-tification. Type AWIc
 

taille Peuplement lignux Puplement herbace 

12m 3m 

10 
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6 
4" 
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10 20 30 40506070 80 90 IOO 10 20 30 40 50 60 70 80 90 100 
recouvrement 

Fig. 5-38b. Diagramme de Stratification. Type AWId
 

295
 



taill* Peuplement ligneux Peuplement herbace 
12m 3

2

4 1 
2 0,5 

-- I-I 
10 20 30 40 50 60 70 80 90 IOOX 10 20 30 40 50 60 70 80 100 

recouvrement 

Fig. 5-39a. Diagramme de Stratification. Type AW2a
 

taille Peuplement ligneux Peuplement herbace 
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Fig. 5-39b. Diagramme de Stratification. Type AW2d
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rencontre sur .j1,; s l01o1.)-SAblAuIK argileux pls iunoi; 
st~Cile5, aivec parfois des sables blancs. Ce soot des 
d~pressions ititerdunairus linaires formant parfois des 
couloirs de plusieurs dizaines de ki. dv long. 

Cette unit se trouve en condition assuz bonne 5 i(,]diocre. 
Les tendences 5volutives sont peu apparentes. 

(74)AL. P~turages lacustes a Himosa pigra, Indigofera 
oblongifolia, Echinochloa UyramiLdalis et Achnoiene spp. Cic 
type se trouve sur des sols sablo-limoneux en bordure des lacs, 
devenant argileux vers le centre. Ces trois lacs, Rkiz, Aleg et 
Mil, sont peu profonds. Le retrait des uaux coiuience dSs le 
mois d'octobre; en juin, une tr~s faihhle proportion dm- la 
superficie cartographige demeure inondge. La Fig. 5-40 
ci-apr~s illustre la composition du recouvrement v~g~tal.
 

taille Peuplemont ligneux Peuplement herbaco 

12m 3 

6

4

10 20 30 40 5060 70 8090 I0 1020 30 40O 60 708090 
recouvrement 

Fig. 5-40. Diagramme de Stratification. Type AL 

La vocation principale de ces paroirM-st lid sc";:.t,.-
,ent l a culture du sorgho. D~s le d~but du retrailt: des, ,st,:, 
une bande de champs cultiv~s s( forme et de r~pand en direcl:Jui 
du evitre. CGatte baide cultiv~e, ininterrompue sur des 
kilom~tres entiers, rend di.fficilene.entr:i Ic(liil.. :; 
piturage recessiourel (qu'L2IiLe 'ltoure. L t1-alisC 1)0 ..'oI jtiiL! 
des p t;.!ntiels pastoral et airico'.e .es lacs .li ,nit .. i..to.I,'l.t 
i-apossible; pourtant, elle necessitera ,LII *-f.;:- , 
dba hs la pour finI,- .1,iai'ie de vulgarisat Lon ,ettre ILa 
s tu.i t:J ii. ciaotLque actuelle (Vot~ [,.I .i. , . 
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.,. cenouveau annuel de la fertilit6 des sols (suite 
d'inondation) fait que eirie les bandes ext~rietiras les plus 
cultiv~es produisent chaque annie une v&gtation herbac-&e 
luxuriante et haute parfois de troil rv1 :r* jr":gitus, TL/i-a, 
etc.). Ii y a peu de diff~rence entre cette r6gion et cell es du 
centre intouch~es par les cultures. Li 4:irnttioll est excellente 
et stable.
 

(75)AM Mares plus ou moins persistantes Acacia nilotica 
v. nilotica, Echinochloa colona, Eragrostis 2ilosa, et Achyno
mene spp. Ce type se rencontre dans les cuvettes de collecte
 
des eatrx des pluies a sols sablo-argileux a argileux
 
hydromorphes. La Fig. 5-41 ci-apr~s illustre la composition
 
du recouvrement veg~tal.
 

faille Peuplement ligneux Peuplement herbac. 

12m 3m

10 

8 2 
6
 
41 1 
2- 015 

10 20304050 60 70 80900 10 50 80IO 203040 70 90100% 
recouvrement 

Fig. 5-41. Diagramme de Stratification, Type AM 

I y a deux types de ces piturages sur mares, indiff~ren
cigs sur la carte parce que l'6chelle ne le permet pas. Ce sont: 
a) des ';lres bois~es I Acacia nilotica v. nilotica, Echinochloa 
colona, Diplachne fusca et Sphenoclea zeylanka, et b) des
 

'prairies rt, L..; i:,I.. . Eragrostis spp., Schoen
feldia gracilis, Calotropis proL..ra, :t I1dLgofera 

senegalensis.
 

(7b)AT: '-ares en zone sah~liewni i Acacia nilotica v. al!o
tica, Crypsis schoenoides, Cinodon dactylon, Psoralea plicata, 
et Lotus glinoides. Ce type se renct)ntrt iii cuvette ou en oted 
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mal drains sur le Tagant ou pres de ce plateau. La Figure 5-42
 

ci-apras illustre la composition du recouvrement vegetal.
 

Peuplement herbace
taille Peuplement ligneux 
12m- 3m 

6 2

6l
 

0,5 

10 20 30 40 50 60 70 80 90 100% 10 20 30 40 50 60 70 80 70 100% 
recouvrement 

Fig. 5-42. Dicgramme de Stratification, Type AT
 

Ce p~turage est convenable pour la fin de la saison sache. 

La dominance de plantes Zihaute valeur fourrag~re (Psoralea, 

Crypsis, etc.) indique que la conditiori est assez bonne. 

(77)AS: Aftout es Saheli, facies iarcageux salizis ; Tamarix 

senegalensis, Euphorbia balsamifera, Arthrocneinum laucua at 
Latipes senegalensis. Ce type se rencontre sur les sols argi

leux, salins et humides avec de petites formations dunaires 

blanches sur environ 40%. Des sebkhas souvent inondges et d~pour

vues de v6g6tation occupent 15% environ de cette unit6. La Figure 

5-43 ci-apr~s illustre la composition du recouvrement vgftal. 

faille Peuplement ligneux Peuplement herbace 

12m- 3m 

10

8- 2 
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recouvrement 

Fig. 5-43. Diagramme de Stratification, Type AS
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C'est un excellent p~turage de saison sche; cependant, il
 
ne peut 6tre tolrg par les troupeaux que pendant une vingtaine
 
de jours de suite, a cause de sa salinit6. Selon certains 6le
veurs interrog~s, on assisterait 4 une diminution du couvert
 
herbacg sur les stations sableuses, et surtout en ce qui con
cerne l'apport de gramin~es vivaces (Panicum turgidum, Latipes
 
senegalensis).
 

(78)A For~t soudano-sah~lienne a Acacia seyal, Maytenus
 
senegalensis, Andropogon gayanus, Pennisetum pedicellatum et
 
Indigofcrp aztragallna (FJig. 5-44). Cette unitG se rencontre en
 
relief peu sensible avec des sols argileux 5 limono-argileux
 
friables, de couleur noire. Ce type fournit d'excellent
 
p~turage de saison s~che. La condition du p~turage se trouve
 
bonne. Ii y a le danger de d6gradation par suite de coupe abu
sive du couvert ligneux pour l'agriculture itin~rante. Un plan
 
de rotation des cultures avec la p~ture control6 est indique
 
,our preserver la valeur de cette unit6.
 

(79)RK Dunes et couloirs de d~cantation interdunaire A
 
Acacia senegal, Euphorbia balsamifera, Guiera senegalensis,
 
Aristida mutabilis, et Eragrostis pilosa. Ce type se trouve sur
 
des complexes de dunes rouges a pente tr~s marquee (60%) avec
 
couloirs de d~cantation reliant la basse plaine du S~n~gal avec
 
le lac Rkiz (40%). La figure 5-45 ci-apr~s illustre la com
position du recouvrement v~g~tal.
 

faille Peuplement ligneux Peuplement herbace 

12m 
10 

8 2 
6 
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Fig. 5-45. Diagramme de Stratification, Type RK 
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Figure 5-44. Cette vue illustre le cadre du Paturage de Type A avec
 
une dense couverture d'Acacia seyal et des rameaux d'Andropogon gayanus.
 
Cette photo a 6t6 prise juste auNord de 1'intersection du Fleuve
 
Sbn6gal et la Falem6.
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Cette unitg est convenable pour le paturage de toute 
l'ann~e. La capacit6 de charge est plut~t r~duite en P3-4
 
(1'exc~dent est achemin vers les patures AL et AWl). Une cer
taine mortalit5 des Acacia a 6t6 constatge sur les dunes, par
 
ailleurs la condition est bonne.
 

RECAPITULATIF 
1. Rpartition par caractare 6daphique
 

a) 	Les types sur dunes ('D') et allies (y compris les
 
types composes, dont le composant dominant est un
 
type sur dune) occupent 62.860 km2 , soit 41,8% de la
 
superficie globale de la zone 6tudige. lls ont une
 
capacitg de charge globale de 689.900 UBT par an,
 
soit 36,4% du total.
 

b) 	Les types sur sables non dunaires ('S') occupent
 
21.200 km2 , soit 14,1% du total. La capacitg de charge
 

globale est 345.100 UBT par an, soit 18,2% du total.
 

c) 	Les types sur limons ('L') occupent 11.180 km2 , soit
 
7,4% du total. La capacite de charge globale est de
 
178.73C UBT par an, soit 9,4% du total.
 

d) 	Les types sur reg ('RG') occupent 37.110 km2, soit
 
24,7% du total. La capacitg de charge globale est de 
200.400 UBT par an, soit 10.5% du total. 

e) 	Les types sur rocailles ('R') constituent 8.510 km2 ,
 

soit 5,7% du total. La capacit6 de charge globale est
 
de 38.300 UBT par an, soit 2,0% du totl.
 

f) 	Les types sur alluvions ('0' et 'A') constituent 9.540
 
km2 , soit 6,3% de la superficie globale de la zone
 
etudi'e. La capacite de charge globale de la zone
 
etudige est de 443.000 UBT par an, soit 23,4% de la
 
capacite globale.
 

2. R~partition par classe de capacitg de charge
 

a) 	Les types de la classe 0 occupent 460 km2 , soit 0,3%
 
du total; leur capacitg de charge est nulle.
 

b) 	Les types de la ciasse 1 occupent 80.680 km2 , soit
 
53,6% du total; leur capacit6 de charge est fgale a
 
465.900 UBT par an, soit 24,6% du total.
 

c) 	Les types de la classe 2 occupent 49.550 km2 , soit 32.9%
 
du total; leur capacit6 de charge est 6gale a 727.930
 
UBT par an, soit 38,4% du total.
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d) 	Les types de la classe 3 occupent 12.250 kQ2 , soit 
3,1% du total; leur capaciti do charge ,ist igalea 
290.500 UBT par an, soit 15,3% du total.
 

e) 	 Les types dA la classu 4 occupult 7.400 k 2 , soit 5,0% 
du 	 total; leur capacitK de charge est 5gale i 410.800 
UBT 	 par an, soit 21,7% du total. 

3. R5partition par RAgions Administratives
 

Rdgion Superficie 
Administrative 

t 

a) TRARZA 44.750 km2 

b) BRAKNA 25.560 

c) GORGOL 13.180 

d) GUIDIMAKA 11.600 

e) ASSABA 34.490 

f) TAGANT 10.110 

Super- Capacitd de % de la CapacitS 
ficie Charge en de Charge total 
total UBT/an 

29,7 443.530 23,4% 

17,0 312.750 16,5 

8,8 274.840 14,5 

7,7 242.610 12,8 

22,9 456.800 24,1 

6,7 70.130 3,7 
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(Suite).
 

Rdgion Super- Capacit6 de % de la Capacit-
Administrative Superficie ficie Charge en de Charge totale 

± total UBT/an 

g) HODH D'OEUST 10.710 7,1 94.200 	 5.0
 

2
Les totaux pour 150.400 km 1.899.900
 
la zone carto- UBT/an
 
grafide
 
tSeulement les zones de Gorgol et Guidimake sont compris compl~tement dans
 

la zone cartografide; les valeurs correspond A les zones cartografi6es des
 
autres r6gions.
 

4. 	Capaciti moyenne de charge et production potentielle
 

par r6gion administrative
 

Rdgion 

Administrative 


t 


a) GORGOL 


b) GUIDIMAKA 


c) ASSABA 


d) BRAKNA 


e) TRARZA 


f) WESTERN HODH 


g) TAGANT 


Classification globale 
pour la region carto-
grafi e 

Classe 

de 


Superficie 


3 


3 


2 


2 


2 


1 


1 


2 


Capacit6 moyenne 

de Charge en 


UBT/an 


0,21 


0,21 


0,13 


0,12 


0,10 


0,09 


0,07 


0,13 TBU/Ha 


Production poten
tielle moyenne
 

Kg MS/Ha
 

994
 

991
 

630
 

581
 

472
 

417
 

333
 

599 Kg. DM/Ha
 

tSeulement les zone de Gorgol et Guidimaka sont compris compltement dans
 
la zone cartografide; les valeurs correspond a les zone cartografides des
 
autres regions.
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V. LA CHARGE ANIMALE 
Une connaissance plus ou moins exacte de la situation du
 

cheptel (nombres, itin~raires de ses mouvements, etc. ) est le
 
sine qua non de l'laboration d'un plan d'exploitation ration
nelle des ressources pastorales. En Mauritanie, comme partout
 
dans la zone sah~lienne, des donn~es exactes ' cet 6gard sont
 
difficilement obtenables.
 

Aucun recensement syt~matique n'est entrepris r~guli're
ment en Mauritanie, 5 cause des insuff§.sances en personnel et
 
en materiel. Ceci fait qu'au moment de la r4daction du present
 
chapitre, il nous n'a 6t6 possible d'obtenir aupras du Service
 
de l'Elevage que des estimations des effectifs du b~tail pour
 
l'ensemble du territoire mnuritanien en 1980-81, religs a des
 
g~n'ralit~s quant ' sa r~partition (bovins concentr~s au sud de
 
l'isohyet 150 mm et surtout dans le sud-est du pays, etc.). Ces
 
donnges, qui ne sont pas pr6sentges ici, ne nous aideraient
 
guare a valuer la charge animale de la zone cartographige, et
 
encore moins a appr~cier sa r~partition.
 

Par contre, il a 6tg possible d'obtenir des estimations
 
relatives aux effectifs r~gionaux du betail faites lors de la
 
campagne 1978-79. Ces estimations officielles constituent la
 
base du Tableau 5-16, sur lequel figurent, en dehors des
 
chiffres officiels des effectifs des r gions cartographiges
 
int~gralement ou dans leur quasL-totalitg ( Trarza, Brakna,
 
Gorgol, Guidimakha et Assaba), des estimations de ltauteur
 
quant a ceux des regions partiellement cartographiges (Trarza
 
et Hadh Occidental). La pr~sentation des 9quivalents en U.B.T.
 
permet ' la fois de quantifier l'ensemble du cheptel (le total
 
des totes de b~tail r~unissant bovins, ovins, camelins, etc.,
 
etant pratiquement sans signification) et de comparer ces totaux
 
aux estimations de capacitg de charge pr~sentges au
 
Section IV.
 

Supposons qui les estimations de charge et de capacite
 
soient correctes, ltensemble semblerait correctment cargg
 
pendant les annges de temps normal. Cependent, la r~partition
 
du betail dans les differentes r~gions nous r6serve des
 
surprises: par exemple, au Trarza, une sous-charge de plus ou
 
moins 35%, ce qui semblerait contredire les nombreux ouvrages,
 
celui-ci 6tant de leur nombre, qui ont qualifig cette region
 
comme 6tant la plus d~gradge de la Mauritanie, d~gradation
 
imputee aussi bien aux effets de la surcharge animale qu'A
 
ceux des facteurs humains et climatiques. Le Brakna, par
 
contre, serait assujeti, selon ces chiffres, a une surcharge
 
annuelle 'crasante de 40%, bien que d'apras nos observations,
 
la plupart des paturages de cete r~gion aient produit en 980
 
un couvert v~g~tal tras voisin des potentialit~s de leurs sols.
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Tableau 5-16. 	Distribution et nombre de bdtail dans la Zone d'Interventions du Projet (Estimations
 
en milliers de t~tes et U.B.T.).Y
 

Bovins Ovins/Caprins Camelins. Asins 
 Totaux
 
Regions Ttes U,BT* Ttes U1B6T. Tetes U-B-T. Ttes UjBjt. Ttes U.BT. 

TRARZA 168 121 
 680 82 82,5 82,5 
 1.6 1,2 932.1 286,7
 

BRAKNA 294 212 
 1190 143 
 90 90 1,3 0,9 1575,3 445,9
 

GORGOL 231 166 595 71 7,5 7,5 
 3,7 0,5 834,2 245
 

TAGANT* 100 
 72 350 42 45 45 
 0,4 0,3 495,4 159,3
 

GUIDIMAKHA 168 121 
 425 51  -
 0.7 0,5 593,7 172,5
 

ASSABA 336 242 850 102 45 45 1.4 1,0 
 1232.4 390
 

HODH* 112 81 380 
 46 43 43 0,4 0,3 535,4 170,3
 

Totaux 1409 1015 
 4470 537 313 313 
 6.5 4,7 6198,5 1869,7
 

* 	 ESTIMATIONS DANS LA ZONE D'INTERVENTIONS DE PROJECT PAR L'EQUIPE DE LA GRR 
** 	 1. U.B.T. = 250 Kg. POIDS D'UN MAMMIFERE RUMINANT = 1 CHEVAL.
 

1 VACHE = 1 ASIN = 0,72 U.B.T.
 
1 MOUTON = 1 CHEVRE = 0,12 U.B.T.
 

_/ SOURCE: DIRECTION DE L'ELEVAGE, NOUAKCHOTT, MAURITANIA
 



Les chiffres du b~tail et U.B.T. de deux ann6es diff~ren
tes sont pr~sent~s par les Tableaux 5-16 et 5-17. Une com
paraison entre les deux tableaux r6vale des resultats
 
disparates. Par exemple, en utilisant les chiffres pour la
 
seule r~gion de Guidimakha, le precedent rapporte 172.500
 
U.B.T., tandis que le dernier n'est nullement irr6conciliable
 
comme total des effectifs s6dentaires 181.624 U.B.T. Par
 
contre, les effectifs par cat~gorie de b6tail (ovins et caprins
 
surtout) sont tres diff~remment report~s sur les deux figures.
 

Il est alors 6vident que les donnees dont nous disposons 
sont insuffisantes pour nous permettre d'6valuer valablement la 
charge animale r~elle de la zone 6tudige, meme a l'6chelle 
r~gionale ou plurirggionale. Les d~cisions du gestionnaire des 
paturages doivent blen sir se baser sur des connaissances exactes 
de la situation du b~tail, et ceci a une 6chelle bien plus 
petite. On devrait en effet pouvoir prendre en consideration 
les points d'eau des villages et campements individuels et les 
troupeaux qui leur sont associgs. Des 6valuations concernant 
des vastes r~gions ne servent qu'A nous alerter a la possibi
litg de l'existence d'un problame; tout diagnostic serieux 
passer;. obligatoirement par l'tude de la charge animale du 
terroir individuel. 

Au Sahel, la charge animale est tras 6troitement lige aux
 
moyens d'abreuvement. En parlant du surpiturage et de la
 
degradation environnementale qu'il engendre, on met souvent en
 
cause la politique d'une multiplication des puits pastoraux et
 
la pretendue habitude des 'le eurs de stocker un terroir
 
jusqu'aux limites des moyens d'abreuvement. D'apres nos obser
vations, le probl~me est un peu plus subtil que cela; il pro
viendrait plutot des systames de paturage et, dans certains cas
 
bien particuliers, de l'espacement des puits.
 

Le puits pastoral cimentg qui assure l'essentiel de
 
l'abreuvement en saison sache dans la plupart de la zone
 
sahilienne est admirablement adaptg aux besoins d'un glevage
 
ext-nsif. D'apras des observations faites par nous dans le
 
Trarza, un tels puits profond de 70 m environ et muni de quatre
 
fourches permettant chacune de faire remonter l'eau par un ou
 
plusieurs animaux attel6s, peut fournir environ 12.000 litres
 
d'eau par heure. Si le puits fonctionne ' ce rythme pendant 10
 
heures, il pourra en thgorie alimenter chaque jour un cheptel
 
de 4.000 U.B.T. environ (nous supposons que le puits sert pen
dant les deux heures ensoleillges qui restent pour satisfaire
 
les besoins de la population humaine).
 

Un terroir sahelien peut 6tre considgr6 selon Boudet
 
(1975) comme un cercle imaginaire ayant un rayon de dix
 
kilometres autour d'un point d'eau permanent. Si nous affectons
 
arbitrairement a cette aire de 31.400 ha environ une capacitg
 
de charge de 0,13 U.B.T./ha (la moyenne pour la zone etudige)
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Tableau 5-17. Estimation (1980-81) des effectifs du cheptel et UBT au Guidimaka.
 

TROUPEAUX TROUPEAUX TOTAUX
 
SEDENTAIRES NOMADES
 

Nombre Equivalent Nombre Equivalent Nombre Equivalent 
de en de en de en 

ttes U.B.T. totes U.B.T.* t~tes U.B.T. 

BOVINS 200.000 1.44.000 100.000 54.400 300.000 199.000 

OVINS/CAPRINS 300.000 36.000 300.000 27.000 600.000 63.000 

CAMELINS 660 660 450 338 1.110 998 

ASINS 700 504 - - 700 504 

EQUINS 460 460 - - 460 460 

TOTAL 501.820 181.624 400.4r0 81.?38 902.270 263.962 

* U.B.T. est basde sur une saison de paturage de 9 mois pouri 

les troupeaux nomades. 
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nous estimons sa capacite de charge globale A 4.082 U.B.T. par
 
an, chiffre tras voisin de la capacite de production d'eau
 
reportie au paragraphe pricedent. En realite ces puits ne fonc
tionnent que rarement a capaciti et ne sont pour la plupart
 
utilisis que pendant une partie de l'annge.
 

Conclusion: un bon espacement des puits p3storaux (a 20 km
 
environ les uns dee autres) devrait rendre impossible la
 
surcharge animale d'un terroir. Remarquons, avant de trop nous
 
feliciter de cette conclusion rassurante, que ces normes ne
 
sont pas toujours respect6es. Par exemple, autour du puits
 
dinommi Gunyei (au nord-est de Nimjat dans le Trarza) se
 
situent, dans un rayon de 10 km, pas moins de six autres puits
 
cimetes. La Figure 5-46 montre, de fagon tras approximative, la
 
r~partition de ce3 puits ciment6s dans la zone 6tudige. Tl est
 
encore plus important de souligner ce fait: 6viter la
 
surcharge animale n'est pas forcement Aviter le surp9turage.
 

LA oil le syst~me de p~turage est anarchique, le
 
surpaiturage et la degradation du couvert vigftal sont '
 
craindre, m~me si la charge animale est trea inf~rieure a la
 
capacitg. Si, par example, (et ceci sembie 6tre tres souvent
 
le cas) les troupeaux dans les trois ou quatre premiers mois de
 
la saison seche, soumettant la partie centrale de terroir (les
 
environs immadiats du puits) 9 une p~ture intensive, de fa.on
 
Sla d~nuder complatement (Fig. 5-47), ils devont effectuer, au
 
fur et a mesure que la saison progresse, des trajets de plup em
 
longs pour atteindre les lieux de p~ture. Deu animaux
 
affaiblis par la chaleur croissante et une aliientation de
 
moins en moins adequate, commenceront A p~rir. A un moment
 
donne, le terroir sera abondonng est alors a la merci des fac
teurs erosifs, tandis que la p6ripherie du terroir demeure
 
sous-exploitee et m~me, par endroits, intouch~e.
 

La solution apportge le plus souvent A ce problame dans le
 
passe, plausible a une certaine 'poque mais discrgditge depuis
 
la derniere grande secheresse, a 6t6 la suivante: multiplier
 
les puits pour "rendre accessible" les p~turages loin de puits
 
original et pour all~ger la charge animale 5 ses environs
 
imm~diats. Malheureusement, le resultat a 'te une multiplica
tion des effectifs animaux pout profiter des p~turages
 
nouvellement "ouverts". Dans peu temps, la charge autour de
 
chacun des nouveaux puits devient de la d'vastation autour de
 
pusieurs points d'eau au lieu d'un seul.
 

Le danger d'une multiplication de points d'eau permanents
 
sans l'application d'une p~ture contr6^1e est reconnu main
tenant universellement. Et pourtant on continue partout dans
 
le Sahel ' creuser de nouveaux puits sans jamais que des
 
systemes de gestion rationnels se mat~rialisent. (Fig. 5-48)
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Figure 5-48. Vue d'un contraste concernant l'utilization des paturages.
 
L'espice mis en dWfends fait partie du Projet DRIG (USAID) situ6 A 10 km
 
a 1'Est de Selibaby.
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VI. i LA VALEUR FOURRAGERE 

Avant-Propos 

Les analyses effectu~es sur les 6chantillons preleves dans
 
le cadre de cette 6tude n'ont pas compris, sauf dans quelques
 
rares cas, des d~terminations de leur valeur fourragere, et
 
ceci pour trois raisons:
 

La valeur fourrag~re de tout paturage sahglien est en
 
evolution continuelle, ce qui fait que des analyses effectuges
 
sur un 6nchantillon r'coltg en novembre ne nous renseigne pas
 
quant A la valeur du mgme p5turage en septembre, en f~vrier ou
 
en mars; elle ne nous permet pas, par ailleurs, de comparer
 
cette valeur a celle d'une autre p~turage gnchantillonne A une
 
gpoque diff~rente. Pour que cet 6chantillonnage soit significa
tif, nous aurions du^ faire des pr~l~vements en chaque saison,
 
et ceci dans chacun des types de p3ture. Un tel travail ne
 
serait envisageable que dans l'6tude d'une zone beaucoup plus
 
restreinte que celle qu'intgresse ce rapport.
 

Le Projet GRR n'ayant pas gtg dotg, au moment o7i se
 
sont effectugs les 6chantillannages, d'un 6quipement
 
approprig, nous avons config les analyses au Centre National
 
d'Elevage de Recherche Vgtgrinaires (CNERV) A Nouakchott. Des
 
pannes matgrielles nous ont obligg A nous contenter des seules
 
mesures de biomasse (teneurs en matigres s~ches), qul nous
 
intgressaient principalement.
 

Lappetibilit4 des Plantes 

La Flore citge dans la section III fournit une cote
 
d'appgtibilit6 pour chacune des plantes identifiees au cours
 
des gnchantillonna;es. L'attribution de ces cotes se base sur
 
des indications recueillies dans la littgrature et sur nos
 
propres observations faites en Mauritanie et ailleurs au Sahel.
 
Estimer la proportion de fourrage app6tible dans la biomasse
 
totale constitue une premiare 6tape vers une estimation de la
 
qualitg d'un p~turage. L'appgtibilitg A un caract~re relatif.
 
Une mime espace peut 6tre recherchge ou dglaissge en fonction
 
de la saison, de la composition floristique de p~turage dans
 
lequel elle se trouve, ou de l'espace d- l'herbivore.
 

Quelques exemples illustratifs:
 

(1) Les graminges vivaces sont en g~n~ral dglaissges en
 
saison des pluies en faveur des graminges annuelles;
 
plus tard, quand ces derniares seront au stade de
 
paille s~che, les vivaces, qui retiennent pendant
 
plus longtemps de la matiare verte, sont appgtges de
 
preference (Boudet 1975).
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(2) Certaines espaces sont rendues inapp6ibles pendant une
 
partie de leur cycle v~gitatif par des caracteres
 
particuliers (par exemple, le Cymbopogo schocenanthus
 
A cause de son odeur en verdeur (voir Boudet 1975) et
 
le Cenchrus biflorus, par des fruits blessants (Cymbo
pogo est mang6 sec, tandis que Cenchrus est pris avant
 
que ces fruits durcissent et apras leur chute).
 

(3) Certaines espaces sont delaissges 1A oa pr~dominent
 
d'autres espaces plus appities (c'est le cas du
 
Schoenfeldia gracilis dans les pAturages des types Li,
 
S4, etc.), mais la o0i elles constituent des peuple
ments presque purs (S.&gacilis en RG2, RG7, etc.),
 
elles assurent 1'essentiel de l'alimentation des
 
troupeaux.
 

(4) D'autres plantes dedaignies par la plupart des her
bivores aont prises par une seule espace (les feuilles
 
des Citrullus par les 3neu, le Calotropis procera par
 
Gayella rufifrona; le Cassia italica par l'autruche
 
(Newby 1974).
 

La Valeur Fourraaore: Oft Plantes 

En dehors des besoins en miniraux dont la satisfaction
 
d~pend en grande partie de la composition des sols sur les sta
tions individuelles, la valeur d'un fourrage peut Stre definie
 
comme son aptitude a satisfaire deux besoins du ruminant:
 

- Ses besoins energiques, et
 
- Ses besoins en prot~ines.
 

La valeur fnergique des fourrages peut 6tre exprimee en
 
Unitis Fourragires (U.F.). Une U.F. est 6quivalente a 1.650
 
calories. La valeur proteique ou azotie zorespond 5 la
 
teneur en matiare azotge digestible que l'on exprime en grammes
 
par kilogrammes de matiire siche (g M.A. d/kg M.S.).
 

La quantitf de fourrage ingfrg quotidiennement par
 
l'U.B.T. 6tant, sauf en cas de carence, constante (de 6,25 A 6,5
 
Kg M.S., selon les auteurs), sa productivitg en gain de poids ou
 
en lait correspondra a la qualitg du fourrage, c'est A dire sa
 
teneur en U.F. et en M.A.D..
 

Boudet (1975) d~finit les quatres categories de fourrage
 
suivantes (A ne pas confondre avec les classes des p~turages du
 
Section IV).
 

Cat6gorie 1: Fourrage midiocre
 

-Moins de 0,45 U.F./Kg M.S.
 
-Moins de 25 g M.A. d/Kg M.S.
 
-N'assure pas l'entretien de l'U.B.T.
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Catfgorie 2: Fourrage moyen
 

-De 0,45 A 0,50 U.F./Kg M.S.
 
-De 25 A 34 g M.A.d/Kg M.S. 
-Assure l'entretien de 1'U.B.T. et une production de
 
moins de 100 g/jr de moins de 11 de lait/Jr.
 

Catfgorie 3: Bon fourrage
 

-De 0,50 A 0,60 U.F./Kg M.S.
 
-De 34 A 53 g M.A.d/Kg M.S.
 
-Production pouvent atteindre de i00 A 300 g/jr ou de
 
1 9 3 1 de lait.
 

Catfgorie 4: Excellent fourrage
 

-Plus de 0,60 U.F./Kg M.S.
 
-Plus de 53 g M.A.d/Kg M.S.
 
-Production d~passant 300 g de poids vif/g ou 3 1 de
 
lait par jour.
 

Les deux teneurs en U.F. et M.A.d ne sont nullement 
relisfes. I1 arrive souvent que ces deux valeurs correspondent 
A des categories diff~rentes pour un m, e fourrage. Dana ce 
cas, le fourrage est consideri comme appartenant a la categorie 
infgrieure. Prenons quelques exemples de l' volution de la 
valeur fourragere des plantes fourragares qui abondent dans le 
sudouest mauritanien (d'apras Boudet, 1975 et NOSNIER, 1961). 

En raison pluvieuse, des gramin~es annuelles font 
l'essentiel de fourrage des animaux. A -ette gpoque, mime les 
plus mediocres d'entre elles, (ex: Schoenfeldia gracilis et 
Eragrostis tremula). La plupart des graminfies annuelles font 
du fourrage de qualite bonne a exceilente jusqu'A la floraison. 

En geniral, la valeur inergetique (U.F.) des graminges
 
annuelles atteint son maximum au stade de la floraison, moment
 
qui correspond egalement au maximum de rendement en poids frais
 
et sec. La teneur en U.F. subit, A partir de ce stade, un
 
dfclin graduel, lee pailles sur pies en saison chaude (mars A
 
juin) ayant le plus souvent retenu lee 60% environ de cette
 
valeur aximale. (Tab. 5-18)
 

La valeur azotfe (M.A.D) atteint son maximum vers la fin
 
de la montaison. En pleine floraison, cette valeur est dijA
 
riduite a la moitig environ de ce maximum. Les pailles sur
 
pied ne retiennent practiquement plus de valeur azotge, ce qui
 
fait que malgre leur valeur energgtique importante, elles ne
 
peuvent assurer l'entretien du bftail en saison siche.
 

Les graminfes vivaces sont broat~s surtout en saison
 
sfche. Elles maintiennent de la matiere verte et retiennent
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Tableau 5-18. Valeurs fourragCres d'imporcantes gramindes annuelles.
 

Espdces 


Aristida mutabilis 

Cenchrus biflorus 


Panicum laetum 


Schoenfeldia 


gracil is 


Eragrostis tremula 


t U.F. = 


Stades - P~riode 


Jeuns Pousses (juillet) 

Montaison (ao0t-sept.) 


Floraison (sept.) 


Fructification (sept.) 


Pailles (oct.-fdvrier) 


Pailles (mars-juin) 


Montaison (ao0t) 


Floraison (sept.) 


Pailles (oct,-fdvrier) 


Pailles (mars-juin) 


Montaison (ao0t) 


Pailles (oct.-fdvrier) 


Mnnttlson 	(ao0t) 


Floraison 	(sept.) 


Pailles (oct.-f~vrier) 


Pailles (mar';-juin) 


Floraison (sept.) 


Pailles (dec.) 


Unitd Fourragdre = 1650 Calories
 

Valeur Four- Catdgorie
 
rag~re par 
Kg de M.S. 

U.F.t gM.A.d 

0.55 38 3 
0,50 82 3 

0,56 36 3 

0,46 10 1 

0,44 1 1 

0,36 TRtt 1 

0,50 45 3
 

0,64 113 4
 

0,42 TR 1
 

0,37 TR 1
 

0,68 49 3
 

0,62 0,' 1
 

0,68 33 2
 

0,43 	 21 1
 

0,42 TR 1
 

0.39 TR 1
 

0.64 29 2
 

0,50 TR 1
 

gM.A.D. = 	Matidre azotde digestible que Von exprine en grammes par
 
kilogramme de mati~re seche
 

tt TR = trace
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quelque valeur azotie plus longtemps que les annuelles,
 
jusqu'en octobre-decembre, selon les espices (Tab. 5-19). Ce
 

qui est plus important, elles peuvent, lorsqu'elles sont sti

mulies par le feu ou par les pluies hors saison (phenomene
 

assez comun en Mauritanie), fournir des repousses riches en
 

matiare azotee, et ceci souvent au moment oil la carence com
mence 5 se faire sentir.
 

Les herbacies non-graminfes constituent, jusqu'en fin de
 

saison froide (fevrier) la principale source de matiare azotfe,
 

compliment indispensable au rfgime alimentaire basi sur la con

sommation de pailles de graminies annuelles (Tab. 5-20). La
 

plupart d'entre elles disparaissent en d-cembre-fevrier par
 

disintigration, le Bleplaris linarifolia faisant exception
 
(cette plante persistante est particuliarement prisfe par les 

fleveurs qui pretendent qu'un p~turage d'annuelles oil elle est 
abondante est capable de maintenir les troupeaux en bon stat 

jusqu'au d~but des pluies). D'autres exemples de plantes 

fourrageres plus ou moins persistantes en cette catigorie: 
Tribulus terretris, Heliotropium baciferum, Chozoghora 
brochiana, Indigofera astragliana, Citrullus spp. 

Le tableau 5-21 met en 4vidence la richesse du p~turage
 

aerien, surtout en sa teneur en matiare azotee dont il est la
 
principale source en dehors de la saison active de la vfgita
tion annuelle.
 

Les donnfes pricedentes nous permettent de formuler les
 
grands principes de l' volution de la valeur fourrag~re des
 

piturages -tudi-s. En sai=3on pluvieuse, tous les piturages pro
duisent un fourrage de qualiti bonne I excellente (3 ou 4),
 

assurant l'entretien des animaux et une bonne productivitf.
 

En saison sache, la qualite des fourrages dfpendra de la
 

presence en quantitfs suffisantes des plantes aptes A satis

faire les besoins en matiares proteiques. Il s'agit:
 

-Des graminoldes vivaces capable de fournir des
 
repousses de saison seche;
 

-Des lgumineuses et d'autres herbacies non

graminiennes persistantes et surtout,
 
-Des plantes ligneuses produisant de la mati~re verte
 
app'table en periode critique.
 

Compte tenu de ces principes, nous pouvons estimer de
 

fagon approximative la qualiti des fourages produits sur les
 

differents types de piturage au cours de l'annee pastorale.
 
Ces estimations risumies sur le tableau 5-22, proviennent
 
uniquement de l'etude des donnfes floristiques et non pas des
 

analyses nouvelles sur ichantillons effectues en saisons
 
differentes. Elles sont donc presentees sous 
r~serve.
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Tableau 5-19. Valeurs fourragdres d'importantes gramindes vivaces.
 

Espkces Stades - P6riode 


Andropogon gayanus 	 Feuilles (ao0t) 


Feuilles (ao0t) 


Floraison (oct.) 


Feuilles (ao0t) 


Repousse (mai) 


Echinochloa stagnina 	 Floraison (oct.-nov.) 


Bourgeonnement (nov.) 


Pailles (avril) 


Repousses (mai) 


Panicum turgidum 	 Floraison (oct.-mai) 


Bourgeonnement 


t U.F. = Unite Fourrag6re = 1650 Calories 

gM.A.D. = Mati~re azotde digestible que 
kilogramme de mati~re s~che 

tt TR = trace 

Valeur Four
rag~re par Catdgorie
 
Kg de M.S
 

U.F.t gM.A.d 

0,57 41 3 

0,60 31 2 

0,59 4,7 1 

0.46 TRtt 1 

0,57 47 3 

0,46 51 2
 

0,32 7,5 1
 

0,49 TR 1
 

0,64 99 4
 

0,45 10 1
 

0,44 5,7 1
 

'on exprime en grammes par
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Tableau 5-20. Valeurs fourragdres de diverses espdces.
 

Valeur Four-

Espkces Stades - P~riode rag~re par
Ku de M,$, 

Catdgorie 

U.F. - .A.d 

Alysicarpus ovalfalius Montaison (ao0t-sept.) Sept.) 0,70 127 4 
(Legumineous) Floraison (sept.) 0,75 134 

Fuctification (oct.) 0,80 93 4 

Pailles (oct.-fdvrier) 0.72 13 1 

Zornia lchidiata Montaison (ao0t) 0,55 110 3 
Legumineous) Fructification (sept.) 0,75 113 4 

Pailles (oct) 0,40 89 1 

Tribulus terrestris Jeunes plants (juillet) 0,77 91 4 
(Zygophyllaceae) Floraison (sept.) 0,75 110 4 

Blepharis linarufolia 
(Acanthaceae) 

Floraison (sept.) 
Infructescences (mars) 

0,83 
0,73 

43 
41 

3 
3 

U.F. = Unit@ Fourragre = 1650 Calories 
gM.A.D. = Mati~re azot6e digestible que 'on exprime en grammes par 

kilogramme de mati~re sche 
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Tableau 5-21. Valeurs fourragdres d'importantes espdces ligneuses.
 

Valeur Four

Esp~ces Stades - Pdriode 	 ragdre par Cat~gorie
 
Kg de M.S.
 

U.F.t g.M.A.D.
 

Acacia albida 	 Feuilles (fdvrier) 1,00 130 4
 

Fruits (mars) 1,05 64
 

Acacia raddiana 	 Fruits (avril) 0,90 104
 

Acacia senegal Feuilles (dec.) 0,88 106 4
 

Acacia seyal Fruits verts (dec.) 1,00 124 4
 

Balanites aegyptiaca 	 Feuilles sdches (fdvrier) 0,95 53 4
 

Fueilles et fleurs (avril) 0,90 150 4
 

Grewia bicolor 	 Fueilles (novembre) 0,90 120 4
 

Feuilles sdches (fdvrier) 0,90 34 3
 

Pterocarpus lucens Feuilles (novembre) 0,83 145 4
 

feuilles sdches'(fdvrier) 0,88 103 4
 

= 
t U.F. = Unitd Fourragdre 1650 Calories 

gM.A.D. = 	Matidre azotde digestible que 'on exprime en grammes par
 
kilogramme de matidre s~che
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Tableau 5-22. Categories des valeurs fourrag~res (d'aprds Boudet, 1975)
 
illustr~es par saison pour les types de p&turage.
 

Types Juillet-Ao~t 


D1 4 


D2 4 


D3 4 


04 3 


D5 3 


DL 3 


DC1 4 


DC2 4 

Si 4 


S2 4 


S3 4 


S4 4 


$5 3 


S6 3 


S7 3 


Li 3 


L2 3 


L3 3 


RG1 3 

RG2 3 

RG3 3 


RG4 3 

RG5 3 


RG6 3 

RG7 3 

Ri 4 


R2 4 


01 3 


02 4 


Sept.-Oct. 


3 


3 


3 


2 


3 


3 


3 


2 

3 


3 


2 


3 


2 


2 


2 


3 


3 


3 


2 

2 


2 


2 

3 


2 


2 

3 


3 


2 


4 


Oct.-Fvrier Fdvrier-Juin
 

3 2
 

2 1
 

1 1
 

1 1
 

2 1
 

3 2
 

2 2
 

1 1
 
2 1
 

2 1
 

2 1
 

2 2
 

1 1
 

2 1
 

1 1
 

2 2
 

2 2
 

2 1
 

1 1
 
2 1
 
1 1
 

1 1
 
2 2
 

2 1
 

2 1
 

1 1
 

2 2
 

2 2
 

3 3
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Tableau 5-22. (Suite)
 

Types Juillet-Ao~t Sept.-Oct. Oct.-Fvrier Fdvrier-Juin
 

AWla 4 4 3 2
 

AWlb 4 3 2 ? 

AWlc 3 3 3 2 
AWld 4 3 2 2 

AW2a 4 4 3 2 
AW2c 3 3 3 2 
AW2d 4 3 2 2 
IC 3 2 1 1 

AL 4 3 2 2 

AM 3 4 2 2 

AT 4 3 2 2 

AS 4 3 3 3 

A 4 4 3 2 
RK 4 3 2 2
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VII. 	 LES DROBLEMES DE LA GESTION DES PATURAGES 
ET RECOMMENDATIONS 

Les principaux problames qui se posent au gestionnaire des
 
p turages au Sahel peuvent 6tre d6finis comme:
 

1) la difficult6 de connattre avec la pr6cision requise la
 
situation pastorale r~elle, c'est a dire les nombres
 
et la r~partition du cheptel s~dentaire et les nombres
 
et itingraires des animaux nomades,
 

2) le manque d'un code foncier apte A prot~ger les droits
 
des utilisateurs des terroirs et a les encourager A
 
rationaliser l'exploitation des pAturages,
 

3) les plus irreguliers des climats qui, selon certains,
 
rend impossible toutes les charges animales . moyen et
 
A long terme; et
 

4) la crise de juillet (carence en matigres azotges en
 
fin de saison chaude) d6but de saison pluvieuse, qui
 
nuit ' la vigeur et ' la productivite' des troupeaux
 
m~me dans les annes les plus favorables.
 

On pourrait caract~riser les deux premiers problames comme
 
problemes sociaux" et les deux derniers comme "problemes
 

techniques", mais en r~alitg les aspects techniques et sociaux
 
du pastoralisme ne sont pas s6parables; ce sont les gleveurs,
 
en fin de compte, qui doivent decider l'adoption ou le rejet de
 
toute solution proposge. On est toujours contreint donc (sauf
 
dans un contexte experimental bien particulier) de passer par
 
un effort 6ducatif et par le dialogue.
 

Ces problhmes ont 6t6 6voqu~s et analyses de fagon plus
 
compl~te dans les Sections V et VI. Le reste de la presente
 
section consistera en une discussion des interventions envisa
geables quant a leur solution.
 

Les m~sures suivantes ont 'te essayfes ou proposes comme
 
solutions aux problames environmentaux, sociaux et alimentaireg
 
de l'Slevage extensif sahelien:
 

1) L'am~lioration des p~turages naturels, par moyen de
 
a. l'introduction de plantes herbacges exotiques
 

(surtout gramine6s vivaces ou espaces lgumineuses)
 
de haute valeur fourragare
 

b. l'encouragement d'herbacges indiganes valables par 
la multiplication des graines ou d'une "prpiniare" 
a herbacges 

c. traitements de scarification sur facies sableux a
 
sablo-limoneux colmat~s
 

d. l'augmentation de la production potentielle au
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moyen d'engrais chimiques
 
e. plantation de plantes ligneuses fourragares.
 

2) L'am'lioration du r6gime alimentaire par moyen de:
 
a. la distritation de compl~ments industriels
 

(pierres a l~cher, tourteaux de coton ou
 
d'arachide, etc.)
 

b. l'introduction de cultures fourrageres sous pluies
 
ou irrigu~es
 

c. 1'introduction de m~thodes de la coupe du foin et
 
de l'ensilage.
 

3) 	La protection des paturages contre les feux de
 
brousse et l'exploitation abusive au moyen de:
 
a. pare-feu
 
b. controle et restriction de la coupe de la strate
 

abor'e
 
c. mises en d~fense et mise en repos de terrains
 

suprexploit~s ou fragiles.
 

4) 	La limitation de la charge animale par:
 
a. une action 6ducative pour encourager les gleveurs
 

se desencombrer d'animaux excedentaires ou sans
 
valeur
 

b. une action l~gislative pour les obliger a gliminer
 
ces animaux
 

c. la crgation de d~bouch~s pour faciliter la
 
d~charge d'animaux
 

d. la mise a disponibilitg de nouvelles Etendues
 
pastorales par une multiplication des puits
 
pastoraux et forages
 

e. 	 'introduction d'un systame de pature control'e
 
pour mieux r~partir la charge animale existante,
 
mesure qui doit 6tre jumel~e a
 

f. l'laboration d'un code foncier pour d6finir le
 
droit de p3ture, c'est a dire l~cc~s aux terroirs.
 

5) 	la limitation du nomadisme et de la transhumance.
 

L'aptitude des interventions citges ci-dessus ' contribuer
 
valablement a la solution des probl~mes pastoraux et leur
 
applicabilitg dans le contexte sah~lien est !valu~e par la
 
suite. 

1. Toute initiative, practiquement, tendant a mitiger la
 
carence en mati~re azot~e en fin de saison s~che, serait
 
souhaitable. Parmi celles qui sont ;num~rges ci-dessus,
 
l'encouragement des plantes indiganes retenant une certaine
 
valeur azot~e en cette p~riode, semble itre la plus prometteuse
 
en g~n~ral. L'ensemencement direct de graines produites dans
 
des champs de multiplication ou r~colt~es en brousse peut 8tre
 
' la fois efficace et 6conomique. Il s'agit de graines
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d'esp~ces 1gumineuses (Zornia glochidiata, Indgofera spp.,
 
ect.) et d'autres herbac~es riches en azote (Blephoris
 
linariifolia). L'encouragement des graminies vivaces indiganes
 
(Cenchrus ciliaris, Arisitida sieberana, ect.) est 6galement
 
tres utile, mais le r~le alimentaire, quoique significatif, de
 
ces plantes est secondaire par rapport a leur role 6cologique,
 
c'est a dire leur contribution Z l'aptitude des sols A resister
 
aux facteurs grosifs.
 

L'introduction d'espaces exotiques est bien sur la plus
 
algatoire, puisque l'adaptabilitg de ces plantes aux conditions
 
sahiliennes reste A d~montrer. Des plantes de tres haute
 
valeur fourrag~re et ecologique sont pourtant connues (Opintia
 
spp., Stylosanthes spp.,ect.) et ce genre d'action n'est nulle
ment ' 6carter, mime si l'on devrait se borner dans un premier
 
temps a des essais sur une echelle modeste.
 

Des tentatives de r6habilitation de facigs d'gradfs au
 
moyen de scarification superficielle ont connu des succ6s con
sidgrables (Penning de Vries, 1978; Stewart et Dulieu, 1979).
 
Mais le coat de ces interventions semblerait les rendre peu
 
applicables a un contexte nomade (Greenwood, 1980). Ii a 6t6
 
prouv6 (Penning de Vries, 1978 et 1975) que les facigs sablon
neux sahliens peuvent 6tre rendus plus productifs par
 
l'application d'engrais, puisque la disponibilitg de phosphore
 
et d'azote dans les sols est un facteur limitant de leur pro
duction potentielle. Le coat de l'application de cette solu
tion sur une 6chelle significative semble 6tre prohibitif. Le
 
encouragement d'especes lgumineuses serait probablement une
 
meilleure approche a ce probl~me.
 

La plantation ou la propagation par semis directs des
 
plantes arbustives 1. oil elles font d~faut est un complement
 
indispensable a toute action am6lioratrice ou r~habilitatrice.
 
Les arbustes sont a la fois la meilleure source de matiere
 
azotge en saison s~che, les meilleurs 5lments anti-grosifs et
 
(dans le cas des l~gumineuses telles que les Acacia,
 
Dichrostachys spp. et Pterocarps spp.), les meilleurs fixa
teurs d'azote. L'introduction d'espaces ligneuses exotiques
 
semblerait 8tre inutile vu le nombre d'espaces indigenes de
 
bonne qualitg.
 

2. La distribution A titre payant de compliments alimentaires
 
est tras populaire chez les gleveurs, mais l'obtention de ceux
ci en quantit~s suffisantes n'est pas possible dans la plus
 
grande partie du Sahel.
 

Quant A la culture de plantes fourragares (Cajanus
 
cajans, Dolichos lablab, etc.), elle pourrait jouer un r6le tras
 
important dans les systames agricoles du Sahel, en crgant une
 
source de bon fourrage en saison s~che et, dans un systame de
 
rotation des cultures, en assurant le renouveau de la fertilitg
 

325
 



des sols agricoles. Malheureusement, la notion de cultiver des
 
plantes destinies a la consomation animale n'est pas accept~e
 
par la plupart des habitants de la r~gion. L'effort qu'exige
 
les techniques de labour mill~naires qui prevalent toujours
 
dans cette partie du monde est tel que le cultivateur se voit
 
(avec raison peut-6tre), contraint A consacrer son travail A la
 
satisfaction des seuls besoins alimentaires humains.
 

L'introduction des techniques de la coupe opportune du
 
foin et de l'ensilage serait plus prowetteuse. De nombreuses
 
personnes au Sahel, gleveurs et autres, pratiquent en saison
 
sche une coupe de pailles saches, solt pour alimenter leurs
 
animaux, soit pour la vente. Le fait de r6colter ces m~mes
 
plantes au moment opportun (fin de croissance, pour les
 
graminges) augmenterait 6normgment !a valeur du fourrage pro
duit. Malheureusement, ce moment idgal coincide souvent avec
 
celui du travail champ~tre, Ii est n~anmoins possible que
 
cette pratique puisse devenir une sp~cialisation rentable pour
 
certains 6lments de la socigtg.
 

3. La n~cessit6 de la protection du couvert v~g~tal contre
 
les feux de brousse et la coupe abusive est 6vident, cet effort
 
m~rite bien d'6tre continug et renforcg. Faute de moyens, la
 
mise en d~fense n'est guare ou jamais appliquge au Sahel, sauf dans
 
un contexte de "projet". La valeur de cette technique, pour
tant 6t6 d~montree 5 plusieurs reprises (Depierre et Billet,
 
1971; Poupon, 1977).
 

4. On reproche souvent aux gleveurs du Sahel de garder dans
 
leurs troupeaux des animaux en surnombre; certains y voient la
 
"cause" du surp~turagm. Les documents r~cents tendent soit
 
nier l'existence de cette tendance, soit a minimiser son impor
tance (Ketalaars, 1978 Shapiro, 1979). L'argument du Section V
 
du present rapport est que la d~gradation environnementale au
 
Sahel est attribuable aux systames anarchiques de la p~ture
 
plut8t qu'au surp6turage proprement dit.
 

Nous considgrons que l'introduction d'un systeme de p~ture
 
contr8l~e est la premiere prioritg pour mettre l'exploitation
 
des ressources pastorales sahiliennes sur une base plus ration
nelle. Le contr8le de la p9ture et la limitation de l'acces
 
aux terroirs ne sont pas seulement nicessaires en eux-mgmes;
 
ils sont la condition sine qua non de toute tentative
 
d'am~lioration des piturages naturels car les r~sultats de ces
 
efforts pourraient facilement 8tre angantis ou rendis superflus
 
dans un contexte de p~ture an-rchique.
 

La formation de coopgratives d'gleveurs pour faciliter la
 
vente des animaux et des produits d'origine animale est tras
 
souhaitable la oa les gleveurs eux-m~mes la souhaitent
 
reellement. LA o' ils sont hostiles ou indiff6rents a la
 
crgation des entreprises de ce genre, elles sont condamn~es A
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l'&chec. Ii est 6vident que le besoin de structures nouvelles
 
pour organiser une dicharge rapide des animaux se fait sentir
 
surtout dans les annges difficiles.
 

Nos opinions 4 l'gard de la strat~gie de la multiplica
tion des points d'eau ont 6t6 amplemrnt exposees au section V.
 

5. La limitation de la transhumance traditionnelle est
 
souvent considerge comme souhaitable. Certes, elle simpli
fierait 6normement la tiche du gestionnaire des p3turages. II
 
est pourtant indispensable de tenir compte du fait que les
 
eleveurs n'abandonneront jamais volontairement cette
 
strat~gie qu'ils pergoivent comme 6tant leur meilleure garantie
 
a long terme de la survie de leurs troupeaux sans qu'il leur 
soit proposg un systame apte a leur fournir des garanties 
semblables dans une zone restreinte, pendant toute l'annge et
 
(dans la mesure du possible) dans les annes de s~cheresse.
 
Tout syst~me prnpos6 devra donc permettre une exploitation
 
optimale des ressources existantes; il doit 6galement 8tre
 
assez souple pour permettre l'exode temporaire des troupeaux de
 
terroirs mieux fournis. Dans un tel cas, l'accueil d'un
 
troupeau sur un terroir auquel il est 6tranger aurait pour con
ditions l'accord du "proprigtaire" et, deuxiamement, l'avis
 
d'un service competent de gestion des p~turages quant a la
 
capaciti du terroir en question A supporter la charge accrue.
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Annexe A
 

Les Proc~d~s de Laboratoire du Sol
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Les Analyses Physiques et Chimiques de Sol
 

Les caractristiques suivantes ont 6t6 complt~es pour
 
chaque 6chantillon de so]: 1) pH, extrait H20 1:1; 2) conduc
tivitg 6lectrique, (EC) extrait 1:1, 3) aciditg extractible au
 
buffer; 4) calcium plus magnesium; et 5) calcul de la capacit6
 
d'6change des cations et la base de saturation. D'autres
 
analyses du sol ont 6t6 faites et elles sont indiqu6es par les
 
r~sultats pr~c~dents. Ces tests comportent: les sels
 
solubles, extrait 1:2 1A o i le EC est plus grand que 0,4 mm
 
hos/cm; le sodium (pour le besoin du gypse) la o le pH d~passe
 
7,8; et l'6quivalent en carbonate de calcium quand une r~action
 
est observ~e avec un faible IICL. L'aluminium (acidit6 neutre
 
au sel extractible) a 6t6 r~alis6 et compl~tg pour plusieurs
 
sols avec un p11 en dessous de 5,0, mais les r~sultats ont 6t6
 
inf~rieurs de mani~re constante (textures sablonneuses), et
 
n'ont pas 6t6 poursuivis.
 

Des appareils portatifs de prise de mesures utilisant des
 
batteries ont 6t6 utilis~s respectivement pour la d6termination
 
du pH et le EC; i savoir le type Chemtrix 40 mesurant le p1let
 
le Mini appareil Model Hach 17250,1 mesurant la conductivitg.
 
Les analyses chimiques ont 6t6 faites 5 l'aide d'un Ensemble
 
Laboratoire d'Analyses P~dologiques Hach SA-I model A 12317. I
 

Les propri~t~s d'6change des cations ont et6 d~terminges
 
par extraction avec du chlorure de potassium-triethanolamine
 
buffer au p1l8,1. Les r~sultats peuvent tre d~vi~s dans les
 
sols fortement acides donnant Line sous-estimation du CEC
 
(Young, 1976). Le sodium a 6t6 d~termin6 par le lessivage des
 
6chantillons de sol avec une solution concentr~e de gypse et en
 
notant le decroissement. Le carbonate de calciun a 6t6 d~termi
n6 par la mesure du volume de dioxide de carbonate g6n~r6 par
 
la r6action d'une quantit6 pes~e de sol avec du HCL fort. Des
 
corrections pour la temperature, l'6levation et la solubilit6
 
ont 6t6 ralis~es. Les sols solubles totaux (1:2) ont 6t6
 
d~termin~s d'abord en dosant le carbonate et le bicarbonate,
 
ensuite en passant l'extrait a travers de l'hydrogne sous la
 
forme de r~sine. Le sondage de l'acidit6 lib~r~e a donne une
 
valeur 6quivalente au total des sols solubles (M1ach Ag. Divi
sion, 1973). 2
 

1. 	Les noms de marques et les numnros de modules sont inclus
 
i des fins d'information seulement.
 

2. 	Hach Agricultural Division, 1973. Instruction manual Hach 
soil analysis laboratory SA-I. P.O. Box 907, Ames, Iowa, 
U.S.A. 
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La texture du sol a 6t6 d6termin6e par la m~thode du
 
toucher". Dans cette mrthode la capacit6 d'un chantillon
 

moui116 destin6 a former un ruban est utilisge pour estiner les
 
pourcentages respectifs du sable, du limon, et de l'argile.
 
Les textures de plusieurs 6chantillons ont k4 conpl6tees par
 
la m~thode de la pipette au laboratoire de la SONADER, A
 
Nouakchott, et la correspondance entre les deux r~sultats 6tait
 
bonne. Le test 2 hydrom~tre et le tamisage pour les textures
 
pour les 6chantillons 6taient pr~vus mais il ne purent atre
 
rgalisgs suite aux problames d'envoi d'6quipements.
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Annexe B
 

Termes et Critares pour 1'Estimation de Proprigtgs
 

et leurs Interpr~tations Sglectionn~es de Sols
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PENTE
 
NL - presque a niveau, 0 a 3%
 
CS - en pente douce, 3 a 6%
 
HS - mod~r~ment en pente, 6 a 10%
 

MST - mod~r~ment abrupte, 10 a 20%
 
ST - abrupte, >20%
 

PROFONDEUR
 
D - profond, 100 - 120 cm ou plus
 

MD - modgr~ment profond, 50 - 100 cm
 
S - superficiel, 25 - 50cm
 

VS - tr~s superficiel, <25 cm
 

TEXTURE
 
S - caillouteux, rocheux
 
G - graveleux
 
C - grossier, sable et terre grasse sablonneuse
 

IIC - mod~r~ment grossier, sablo-glaiseux, fin
 
sablo-glaiseux
 

H - moyen, trgs fin gliseux, terre grasse, limono
glaiseux, limon
 

MF - mo 5rement fin; argile-glaiseuse, terre grasse sablo
argileuse, limono-argileux
 

F - fin, sable argileux, limono-argileux, argile
 

FRAGCENTS (% de couverture de la terre) 
0 - 0% 

1 - 0,1% 
2 - 0,1 A 3%
 
3 - 3 a 15%
 
4 - 15 5 90%
 

5 - plus de 90%
 

PERMEABILITE (cm/h)
 
VS - tr~s lent, <0,1
 
S - lent, 0,1 5 0,5
 

MS - modr~ment lent, 0,5 a 1,5
 
hI- moder6, 1,5 a 5,1
 

MR - mod~r~mcnt rapide, 5,1 a 15,2
 
R - rapide, 15,2 A 50,8
 

VR - tr~s rapids, plus de 50,8
 

DRAINAGE INTERNE DU SOL
 
VP - tras pauvrement drain6
 

P - pauvrement drain6
 
SP - quelque peu pauvrement draine
 
MW - mod~rrnent bien drain6
 
1 - bien drain6
 

SE - quelque peu excessivement drain6
 
ED - excessivement drain6
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REACTION DU SOL (pH)
 
VSA - tras fortement acide, (4,2
 
SA - fortement acide, 4,3 A 5,0
 
HA - mod~r~ment acide, 5,1 a 6,0
 

SA/N - lgarement acide/neutre, 6,1 A 7,3
 
HALK - modgr~ment alcalin, 7,4 a 8,2
 
SALK - fort/tras fortement alcalin,>8,2
 

CAPACITE D'EAU DISPONIBLE (Profondeur de 140 cm A la couche
 
restrictive)
 

VL - tr~s basse, 0 a 8 cm
 
L - basse, 8 A 15 cm
 
1.1- modr6e, 15 a 23 cm
 
11- haute, >23 cm
 

TERMES DE REFERENCE
 
F - observation de terrain
 

FO - observation de terrain, autres membres de l'6quipe de
 
lev6
 

S - description de site
 
A - reconnaissance adrienne
 

API - interpretation de photos a~riennes
 
PI - information publi~e
 

COUVERTURE VEGETALE % (a~rienne et sol)
 
I - plus de 75
 
2 - 50 a 75
 
3 - moins de 50
 

EROSION %
 
NS - non existante a lgre, (25
 
I - mod~r~e, 25 a 75%
 

SE - Sv6re, 75
 

GROUPE D'EROSION EOLIENNE
 
I - sables
 
2 - sables glaiseux
 
3 - terres grasses sablonneuses
 

4L - terres grasses calcaires
 
4 - mf et f, Sicl avec >35% d'argile
 
5 - terres grasses grossi~res ((18% d'argile)

6 - terres grasses fines
 

7 - sicl ((35% d'argile)
 
8 - pas soumis au d~placement
 

HIASARD D'EROSION
 
I - tr~s lager
 
2 - lager
 

3 - modr6
 
4 - s~v~re
 

wi - le vent est l'agent principal
 
w - l'eau est l'agent principal
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CONVENANCE A L'AGRICULTURE
 
Si - hautement appropri6
 
S2 - mod~rrient appropri5
 

S3 - marginalement appropri6
 
SC - conditionnelleient approprig
 
NI - actuellement non appropri6
 
N2 - non appropri6 permanent
 

COMPOSANT DE SOL
 

Terme utilis6 pour d~signer les principaux constituants de
 
sols a l'int~rieur d'une unit6 cartographique. Le composant I
 
est le sol principal 9 l'int~rieur de l'unit4 cartographique,
 
suivi dans l'ordre par le composant 2 et le composant , (si
 
n~cessaire). Les composants sont d~finis par la pente, la pro
fondeur, le drainage et la texture, et sont identifies pros du
 
symbole sup~rieur de l'unit6 cartographique dans la Br~ve
 
Description des Unit~s Cartographiques (section V).
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Annexe C
 

Description de Profils et Sites avec Analyses Chimiques
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Braves Descriptions de Sites (non-profil)
 

Les descriptions suivantes pr6sentent une abreviation des
 
ichpntillons de sol non-profil. Seule la partie superficielle
 
du sol est comprise dans la brave description; les couleurs de
 
Munsell sorL pour le sol sec. La classification taxonomique est
 
rgalise le plus loin possible, compte tenu de la profondeur
 
d'echantillonnage et des critares taxon.omiques
 
differenciateurs. Ces sites vont du plus productif au plus
 
depourvu de vegetation. Plusieurs sites fournissent une indica
tion de l'estimation des caractgristiques au sein d'une uniti
 
cartographique, lorsqu'ils sont compar6s A une description de
 
profil de sol et/ou un autre site, par exemple S2 et S4.
 

C3. 150121 Lat. N et 11059 ' Long. 0. Terres de plateau, 
nues et graveleuses, 3% de pente, brun (7,5 yr 5/5). Terres 
grasses sablo-argileuses tras fines et graveleuses avec des 
plaquettes d'argile, brun foncg (7,5 yr 4/4). Echantillon 0-25 
cm. Notes: coupe franche de l'horizon B 2t; B 3ca a 6tg 
observe, mais non 6chantillonng. Nombreuses zones de gravier et 
de d~p6ts de sable autour . Argid. 

' 
C5. 1507 ' Lat. N et 11056 Long. 0. Terres de plateau
 
dissiquges, 3% de pente. Terres grasses argileuses, rouge
jaungtre (5 yr 5/8), Echantillon de 0-25 cm. Notes: 4chant
illonnge dans un ravin. S~vare 'rosion hydrologique. Ustalf.
 

' 
C6. 14049 Lat. N et 11'58 ' Long. 0. Terres de plateau
 
rocheuses, 2% de pente. Terres grasses schisteuses, brun
gris~tre (10 yr 5/2). Echantillons de 0-8 cm et de 8-25 cm.
 
Notes: beaucoup de v6g6tation, nombreux baobabs. Tras argi
leuses 1 8 cm; le sol s'est formg dans les joints et les
 
fractures. Riche en matiare organique . Mollic Ustorthent. 

C8. 14050'30" Lat. N et 12010 ' Long. 0. Terres hautes, 2%
 
de pente. Terres grasses, sablonneuses, tr~s fines, brun
rouge~tre (5 yr 5/3). Echantillons de 0-5 cm et de 5-20 cm.
 
Notes: ichantill.onnees dans une zone avec croate, surface nue.
 
Des zones 6parses avec des sables fix6s sont communes sur la
 
surface. Usatalfs.
 

C1I. 15008' Lat.N et 120 Long. 0. Terres hautes (roches
 
feldsphatiques). Sable fin, glaiseux, brun (7.5 yr 5/3) avec
 
des 6cailles de mica. Echantillons de 0-15 et de 15-25 cm avec
 
un echantillon de 0-10 cm de sable golien fixg A c~t6. Notes:
 
l'grosion en feuilles est s~vare dans cette zone 5 pente douce.
 
Haplustalfs.
 

' 
C12. 15058 Lat.N et 12032 ' Long.0. Terres
 
hautes,rocheuses (mica-schiste), 7% de pente, rouge-jaungtre (5
 
yr 5/6). Terres grasses claires, tras caillouteuses. Echan
tillon de 0-15 cm. Notes: roche de surface blanche dans
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l'unite, modirement en pente A modireiment abrupte. Pas de 
vegetation sur les terres hautes, l6gre v~gftation dans les
 
positions alluviales. Lithic Torriorthent.
 

' 
C13. 17022 Lat.N et 15040' Long.0. Alluvium vieux, 1% de
 
pente. Terres grasses graveleuses, brun foncg (7,5 yr 5/6).
 
Echantillons de 0-17 cm et 17-30 cm. Notes: surface nue.
 
Haplargid typique.
 

S2. 170021 Lat.N et 130321 Long.O. Plaine alluviale (Oued
 
Ketchi), pente I%. Argile glaiseuse brunv (7,5 yr 5/4). Echan
tillon de 0-17 cip. Quelques carbonates 6taient visibles . 20
 
cm, surpftur~s, mais bon aspect des arbres, dont l'Acacia
 
Nilotica. Ustertic Torrifluvent.
 

S5. 160471 Lat.N et 130211 Long. 0. Plateau, pente 1%.
 
Terre grasse sablonneuse brune (7,5 yr 5/4). Echantillons de
 
0-13 cm et de 13-25 cm. Notes: cailloux et graviers
 
(ferrugineux) 6taient dominants dans le deuxiane 6chantillon.
 
La plupart de la v~gtation 6tait localisge 5 un endroit o5 la
 
profondeur a l'horizon caillouteux excade 25 cm. Orthents.
 

S9. 160191 Lat.N et 13019 ' Long.O. Plateau, pente 1%.
 
Terre grasse, brun-rouge~tre (Syr 5/4). Echantillons de 0-15 cm
 
et de 15-30 cm. Notes: tr~s similaires ' S5 avec une zone tras
 
graveleuse a 15 cm. Dans les petites depressions, oti une
 
vfgitation plus dense existe, la profondeur ' la zone grave
leuse dans un site Etait de 35 cm. La vegetation est plus
 
importante ici qu'A S5 a cause de la piuviometrie plus impor
tante. De nombreux arbres morts et une v~g~tation dormante ont
 
ite'notes (13/2/81). Orthents.
 

' ' 
S15. 15018 Lat.N et 12013 Long.O. Terres hautes, pente
 
1%. Argile brun-sombre (7,5 yr 4/2) avec des plaquettes
 
d'argile brun-sombre (7,5 yr 3/2). Echantillons de 0-35 cm et
 
de 35 A 70 cm. Notes: 6chantillons pris dans le site nord du
 
DRIG. Zone l~g~rement concave. Certaines zones sorit peu profon
des au schiste. Excellente production de v~g~tation. Le nom
 
local de ce sol est Katamangug ( Bradley et al., 1977). Mollic
 
Torrerts.
 

S16. 15o21' Lat.N et 12o141 Long. 0. Plaine inondable,
 
modgrgment large, pente 1%. Terre grasse argilo-limoneuse,
 
brun-sombre (7,5 yr 4/4). Echantillon de 0-40 cm. Remarques:
 
echantillonne dans une terre cultiv~e. Les fractures du sol
 
etaient tres grossi~rement espacges; ce sol tend au vertic. II
 
semble tras productif. Vertic Ustropepts.
 

' ' 
S17. 15028 Lat.N et 12015 Long.O. Plaine inondable,
 
modgrgment large, pente I%. Terres grasses limoneuses brun
sombre (7,5 yr 4/4). Echantillons de 0-20 cm, 20-40 cm et 40-60
 
cm. Remarques: le sol a une structure en bloc, subangulaire,
 
modgrie, moyenne A l'horizon B. Fluventic Ustropepts.
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Bi. 180031 Lat.N et 15050 ' Long.O. Terrasse marine entre
 
dunes de sable, pente 1%. Terres grasses tras brun pale (10 yr
 
8/3). Echantillons de 0-10 cm, 10-20 cm et de 20-30 cm. Notes:
 
nu, du lessivage a eu lieu. Des coquillages tras 'pars en sur
face, forte a tras forte effervescence dans tous les
 
echantillons. Calciorthis.
 

B5. 170051 Lat.N et 13o561 Long.O. Vieux lit de lac (lac
 
d'Aleg), pente I%. Argile gris-fonc6 (10 yr 4/1). Echantillons
 
de 0-12 cm et de 12-47 cm. Notes: quelques sables 6oliens en
 
surface. Echantillonne a la limite d'un champ de sorgho de
 
decrue. Larges fractures A travers le profil, mais de
 
1'humiditg a 6t6 notge a 12 cm. La v~g'tation indigane (Casia
 
spp) 6tait haute. Il y a inondation annuelle. Quelque peu
 
pauvrement draing avec quelques rejets de racines oxidees
 
rouge-jaungtre en surface. Ustertic Torrifluvents.
 

' 
B1I. 16051 Lat.N et 15015 Long.O. Sables alluviaux ( est
 
du lac R'Kiz). Sables fins et glaiseux m6lang~s, tras brun
 
fonce (10 yr 3.5/2). Echantillons de 0-17 cm, 17-30 cm, 30-49
 
cm et 49-68 cm. Excellent aspect des arbres et des herbes.
 
Aquipsamments.
 

B1S. 16o45 ' Lat.N et 15028 ' Long.O. Alluvium. Argile
 
glaiseuse lourde, gris tras fonce (10 yr 3,5/1). Echantillons
 
de 0-14 cm, 14-22 cm et 22-42 cm. Notes: site quelque peu
 
pauvrement draing. Marbrures dans le second echantillpn. Aquic
 
Torrifluvents.
 

' 
B16. 160381 Lat.N et 15031 Long.O. Alluvim. Argile brun
gris~tre fonc6 (10 yr 4/2) avec peu de marbrures saillantes
 
fines rouge-jaungtres (5 yr 5/6); 6chantillon de 0-25 cm.
 
Notes. 6chantillonng dans un champ de sorgho. Ustertic
 
Torr:fluvents.
 

Ki. 16035? Lat.N et 11030 ' Long.O. Plaine de reg avec une
 
mince couverture de sable 6olien. Sable glaiseux lourd, brun
 
(7,5 yr 5/4). Echantillons de 0-4 cm, 4-22 cm et 22-35 cm.
 
Notes: Ustollic Haplargids.
 

' 
K2. 16o32' Lat.N et 11036 Long.O. Mi-pente inf~rieure
 
d'une dune longitudinale, pente 8%. Sable fin, brun (7 yr 5/4).
 
Echantillon de 0-15 cm. Notes: en crofte, surface dure et lisse
 
avec quelques 6chappees de sable mobile. Torripsamment typique.
 

K3. 160311 Lat.N et 11*361 Long.O. Interdure, position
 
alluviale, pente 1%. Sable fin, brun (7 yr 4,5/2). Notes: la
 
nappe phrgatique est assez pr The pour que la surface puisse
 
supporter des palmiers. Torrifluvent typique.
 

' 
K4. 16029 ' Lat.N et 11042 Long.0. Position alluviale dans
 
une plaine de reg, pente 1%. Argile, brun-gris~tre foncg (10 yr
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4/2). Echantillons de 0-25 cm, 25-50 cm et 50-75 cm. Notes:
 
bonne population d'Acacia Seyal. Vertic Torrifluvents.
 

' 
K6. 150541 Lat.N et 11038 Long.O. Plaine, pente 2%.
 
Argile glaiseuse brune (7,5 yr 5/4). Echantillons de 0-15 cm.
 
Note: la surface est hue. Aridisols.
 

K1O. 150321 Lat.N et 15*321 Long.O. Plaine rocheuse, pente 
1%. Terres grasses sablonneuses, brunes (7,5 yr 5/4). Echan
tillon de 0-5 cm. Notes: en certains endroits, ce sol supporte
 
une bonne population d'arbres. Les roches mares sont bien
 
fracturges. Lithic Torriothents.
 

' ' 
K13. 15038 Lt.N et 11036 Long.O. Plaine de reg, pente
 
1%. Terres grasses goaveleuses, rouge-jaungtres (5 yr 4/6).
 
Echantillon de 0-10 c m. Notes: surface nue. Orthids.
 

K17. 17035 ' Lat.N et 11019 ' Lopg.0. Plaine alluviale,
 
pente 1%. Sols stratifies glaiseux, brun vif (7,5 yr 5/6).
 
Echantillon de 0-10)cm et de 10-25 cm. Notes: le bon aspect des
 
arbres montre que l. ruissellement A partir des pentes tout
 
autour est bon dans ia plupart des annees. Torrifluvents
 
typiques.
 

K18. 17023 ' Lat.N et 111 ' Long.O. Playa, pente 1%.
 
Argile limono-calcaire gris-brunitre clair ( 10 yr 6/2). Echan
tillon de 0-15 cm. Calciorthid.
 

K20. 17009 ' Lat.N et 11021 ' Long.O. Plaine de reg avec une
 
surface couverte de gravier et de sable grossier, pente 1%.
 
Terres grasses argilo-sablonneuses, rouge-jaungtre (5 yr 4/6).
 
Echantillon 0-15 cm. Notes: structure fortement d~velopp~e avec
 
des plaquettes d'argile. Argid.
 

K21. 17003 ' Lat.N et 11* 23' Long.O. Sables 6oliens fixes,
 
pente 3%, tertre. Sable fin et glaiseux, brun (7,5 yr 5/4).
 
Echantillon de 0-15 cm. Notes: surface faiblement en croate.
 
Torripsamment typique.
 

K22. 16030 ' Lat.N et 11*05 ' Long.O. Plaine nue,pente 1%.
 
Terres glaiseuses sablonneuses, brun (7,5 yr 5/4). Echantillons
 
de 0-7 cm et de 7-15 cm. Notes: du sable semi-fixe souffle par
 
le vent couvre ce sol par endroits. Aridisol.
 

K23. 16023 ' Lat.N et 11"31' Long.0. Plaine alluviale
 
ravinge (profondeur 1/2 matre), pente 2%. Argile glaiseuse,
 
brun foncg (10 yr 4/3). Echantillons de 0-13 cm et de 13-18 cm.
 
Moins de 50% couvert d'herbes, surface dure. Fluvent.
 

K26. 16002 ' Lat.N et 12003 Long.O. Plaine alluviale mince,
 
pente 1%. Argile glaiseuse brune (10 yr 5/3). Echantillon de
 
0-10 cm. Notes: extr~mement dure, consistance sache. Bien
 
v~g~tie. Torrifluvent.
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K27. 160091 Lat.N et 12003 Long.O. Plaine alluviale large,
 
pente 1%. Terres grasses argilo-limoneuses, brun (7,5 yr 5/3).
 
Echantillon de 0-15 cm. Notes: champ cultive (shorgho) et
 
risidus p~turfs par les animaux. Ii y avait un ravin de 2 m de
 
profondeur au centre du champ. Torrifluvent.
 

Ri. 16045 ' Lat.N et 16015 ' Long.0. Dune de sable fixee.
 
Sable fin, brun (7,5 yr 5/4). Echantillon de 0-20 cm et de
 
20-40 cm. Notes: site hautement surp~tur6 et s~varement 6rod6.
 
Ustic Torripsamment.
 

R2. 160451 Lat.N et 160151 Long.0. Terrasse marine entre 
les dunes. Terres grasses argilo-sablonneuses fines, brun
gris~tre tres foncg (10 yr 3/2). Echantillon de 0-25 cm. Notes: 
surface nue, sels visibles a 20 cm. Argid. 

R3. 16°321 Lat.N et 15036 ' Long.0. Delta du Fleuve
 
Senegal. Argile melang~e, brun (10 yr 5/3). Echantilon de 0-15
 
cm. Notes: sol glaiseux tr~s pauvrement draine. Echantilon pris
 
dans un champ de sorgho. Vertisol.
 

R4. 160301 Lat.N et 15046 ' Long.G. Delta du Fleuve
 
Sgnigal. Terres grasses argilo-limoneuses, gris-ros~tre (7,5 yr
 
6/2) avec un peu de marbrures rouge-jaungtres saill,.ntes (5 yr
 
5/6). Echantillon de 0-25 cm. Notes: nu. Aquic Ustifluvent.
 

R5. 160291 Lat.N et 15023 ' Long. 0. Delta du Fleuve
 
Sfnegal. Argile glaiseuse lourde, brun-jaunftre (10 yr 5/4)
 
avec des marbrures communes, moyennes, distinctes, rouge
jaun~tres (5 yr 5/6). Echantillon de 0-25 cm. Notes: sels
 
visibles a 10 cm. Structure prismatique. Halaquept.
 

R6. 160201 Lat.N et 16022 ' Long.O. Dune fixee du littoral.
 
Sable, brun (7,5 yr 5,5/4). Echantillon de 0-25 cm. Notes:
 
bonne matiare organique. Ustic Torripsamment.
 

PROFIL DE SOL C1
 

- Classification: typic Haplargids
 

- Localisation: 170 23' Lat N et 130 12' Long.0.
 

- Physiographie: vieille plaine s~dimentaire 

- Topographie: presque a niveau (1% pente rectiligne avec 
l~g~re orientation nord.) 

- Vegitation: couvert sparse, Acacia flava et Balanites 
aegyptiaca 
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- Date: 12/5/81
 

- Remarques: surface de pavi de d~sert clair (gravier classe
 
2).
 

Bi. 0-15 cm. Argile-glaiseuse claire, brun-rougeStre (5 yr
 
4/5) moite; forte structure en bloc, moyenne, subangulaire;
 
legerement dur et collant, peu de racines fines; pH 7,2
 
ligarement effervescent ; limite claire, lisse.
 

B2tca. 15-34 cm. Argile glaiseuse, brune (7,5 yr 5/5)
 
avec quelques plaquettes d'argile brune (7,5 yr 4/4) et
 
quelques cailloux, brun-foncg (7,5 yr 4/4) moite; forte struc
ture en bloc, moyenne subangulaire; dur et collant tras peu de
 
racines fines; pH 7,7 fortement effervescent ; limite claire
 
lisse.
 

Clca. 34-45 cm. Terre grasse argilo-sablonneuse, brune
 
(7,5 yr 5,5/5) avec quelques cailloux, brune (7,5 yr 4,5/5)
 
moite; massive; dur et collant, tres peu de racines; pH 7,9
 
violemment effervescent.
 

PROFIL DE SOL C2
 

- Classification: typic Haplustalf
 

- Localisation: 150 341401 Lat. N et 110 91 Long 0. 

- Physiographie: 6ventail colluvial
 

- Topographie: 	 en pente douce (5%) pente rectiligne de 
longueur moyenne avec orientation nord. Echan
tillon dans une position en mi-pente. 

- Vegftation: 	 jachare de brousse, bonne reg~n~ration, Combre
tum glutinosum cenchrus spp..., et quelques
 
petits palmiers.
 

- Date: 13/5/81
 

- Remarques:
 

All. 0-13 cm. Sable fin glaiseux, brun (7,5 yr 5/4),
 
moite fonce (7,5 yr 4/4); structure massive A granulaire;
 
legarement dur et non collant; teas peu de fines racines; pH
 
6,4; limite claire et lisse.
 

A12. 13-29 cm. Terre grasse sablonneuse, brun-rouge~tre
 
(5 yr 4/4), moite, dur non collant; fines racines communes; pH
 
6,5; limite claire, lisse.
 

BI. 29-43 cm. Terre grasse sablonneuse fine, brun

rougeatre (5 yr 	4/5), moite brun-rouge~tre fonc6 (5 yr 3/5);
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structure massive; dure et lgarement collante; fines racines
 
communes; pH 6,9; limite claire, lisse.
 

B2t. 43-65 cm. Terre grasse argilo-sablonneuse, rouge
jaunatre (5 yr 4,5/6), moite, rouge-jaungtre (5 yr 3,5/6);
 
structure en bloc, moderee, moyenne subangulaire; dur et
 
collant, tres peu de racines fines; pH 6,9. Plusieurs fila
ments de la CaCO3 dans la plus basse partie de cet horizon.
 

PROFIL DE SOL C4
 

- Classification: typic Haplustalf
 

' - Localisation: 	15*91 Lat. N et 11059 Long.O 

- Physiographie: Terres hautes 

- Topographie: 	 presque ' niveau (1%) pente rectiligne avec
 
orientation ouest
 

- Veg'tation: 	 jachare de brousse. Couverture pauvre d'herbes
 
et d'arbres, Combretum glutunosum, Gueira
 
Senegalensis, Balanites aegyptiaca.
 

- Date: 15/5/81
 

- Remarques: la localisation est proche du Site Est du DRIG.
 

Al. 0-19 cm. Fine terre grasse sablonneuse, brun-rougegtre
 
(5 yr 5/3), moite, brun rouge~tre (5 yr 4/3); structure
 
massive, legarement dur et non collant; peu de fines et moyen
nes racines; pH 4,9; limite claire, lisse.
 

31. 19-34 cm. Fine terre grasse sablonneuse, brune (7,5 yr
 
5/4); moite brun-foncg (7,5 yr 5/3); structure massive,
 
legarement dur et non collant peu de racines fines et moyennes
 
racines; pH 4,5; limite claire lisse.
 

B21t. 34-49 cm. Fine terre grasse sablonneuse, brun

rouge~tre (5 yr 5/5), avec plusieurs arcades d'argile visibles;
 
moite brun-rougeatre, (5 yr 4/5); structure massive; legarement
 
dur et non collant; peu de racines fine et moyennes, pH 4,7;
 

limite claire, lisse.
 

B22t. 49-63. Fine terre grasse sablonneuse, rouge
jaunatre (5 yr 5/6), moite, rouge-jaungtre (5 yr .4/6); struc
ture massive; lAgarement dur et non collant; tras peu de
 
racines fines; pH 4,9.
 

PROFIL DE SOL C7
 

- Classification: typic Haplustalf 
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.- Localisation: 	14049120 Lat.N et 1202'30 '' Long.0 

- Physiographie: terres hautes (materiau alluvial) 

- Topographie: 	 Presque A niveau (2%) pente rectiligne avec
 
orientation sud
 

- Veg~tation: 	 bon couvert d'arbres et d'herbes courtes, nom
breux Baobabs, Acacia Senegal, A. Seyal.
 

- Date: 15/5/81
 

- Remarques: Tend au vertic
 

Al. 0-10 cm. Leg~re argile glaiseuse graveleuse, brun
fonci (7,5 yr 4/4) moite brun-foncg (7,5 yr 3/3), forte struc
ture fine angulaire; dur et lgarement collant; fines racines
 
communes; pH 6,7; limite claire, lisse.
 

B21t. 10-30 cm. Lourde argile glaiseuse, graveleuse,
 
brune (7,5 yr 5/4), moite, brun-foncg (7,5 yr 4/4); forte
 
structure prismatique en partie A structure en bloc, moder'e,
 
moyenne, subangulaire; dur et collant; racines fines communes
 
pH 7,8; limite claire,lisse.
 

B22tca. 30-45 cm. Lourde argile glaiseuse, graveleuse,
 
brune (7,5 yr 5,5/4), avec beaucoup de plaquettes d'argile,
 
brun-fonci (7,5 yr 4/4), moite brun-foncg (7,5 yr 4/4); forte
 
structure moyenne prismatique A modgr'e, moyenne subangulaire
 
en bloc; tres dur et collant; pH 8,3.
 

PROFIL DE SOL C9
 

- Classification: Vertic Eutrocrept
 

- Localisation: 140 50' Lat N. et 120 12' Long 0.
 

- Physiographie: Plaine alluviale
 

- Topographie: 	 Presque A niveau (1%) pente rectiligne avec 
oreintation sud 

- V~g~tation: 	 Vieille jachere de brousse. Dense population d'
 

Acacia Seyal
 

- Date: 16/5/81
 

- Remarques: cette zone a plusieurs stades de repousse
 
d'anciens champs. De petites depressions lgares
 
sont vertisols, 	miuces fractures de la base Ap ' 60
 
cm. Tendance au mollisol.
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Ap. 0-17 cm. Lourde terre grasse argilo-limoneuse, brun
jaungtre (10 yr 4/4). Moite, brun-jaungtre fonce (10 yr 4/4); 
structure granuleuse modgree, moyenne; lgarement dur et 
collant, racines fines nombreuses et communes; pH 8,0 fortement 
effervescent; limite claire, lisse. 

B2. 17-35 cm. Argilo-limoneux, brun (10 yr 5/3) avec
 
quelques cailloux et plaquettes d'argile, brun (10 yr 4/3):
 
moite, brun fonc6 (10 yr 3/3); forte structure en bloc, moyenne
 
angulaire tras dur et collant; racines fines communes; pH 8,2,
 
violemment effervescent; limite graduelle, lisse.
 

Clca. 35-55 cm. Argile glaiseuse, brun-jaun~tre (10 yr
 
5/4) avec facettes poussees (10-30O) et bords bien ranges,
 
brun-fonc6 (10 yr 4/3); moite brun-jaunitre fonc' (10 yr
 
4/4); fortes plaques moyennes et grossieres; tres peu de raci
nes fines et grossiares; pH 8,4; violemment effervescent.
 

PROFIL DE SOL C10
 

- Classification: Ustic Dystropepts
 

- Localisation: 15093 Lat N et 120 26' Long 0.
 

- Physiographie: Terres hautes (roches feldsphatiques)
 

- Topographie: 	mi-pente basse d'une longue pente douce (3%)
 
avec orientation ouest.
 

- Vegtation: nue, quelques BalanLtes aegyptiaca.
 

- Date: 16/5/81
 

- Remarques: Zone nue, en crofte. Des &cailles de mica
 
apparaissent et 	forment un phenomane d'auto-etancheitig.
 
Des dep8ts de sable folien fixes sont nombreux, mais sont
 
en train d'Etre 	deplaces par l' rosion.
 

Al. 0-15 cm. Fine terre grasse sablonneuse, brun
rougeftre (5 yr 5/3) avec des 6cailles de mica, moite-rouge~tre
 
fonce (5 yr 3/3); structure massive, l~garement dur et non
 
collant; peu de racines fines; pH 4,6 limite claire, lisse.
 

Bl. 15-25 cm. Tras fine terre grasse sablonneuse avec
 
ecailles de mica, brune (7,5 yr 5/4), moire, b-un-foncg (7,5 yr
 
4/4); structure massive; lg~rement dur et non collant, tr~s
 
peu de racines fines, moyennes et grossiares; pH 5,0; limite
 
graduelle, lisse.
 

B2. 25-36 cm. Fine terre grasse sablonneuse avec
 
ecailles de mica, brune (7,5 yr 5/4); moire, brun-foncC (7,5 yr
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5/4); structure massive; dur et lg~rement collant, pas de
 
racines; pH 5,1; limite graduelle, lisse.
 

Cl. 36-60 cm. Fine terre grasse sablonneuse, tres brune
 
(7,5 yr 5/6) avec des 6cailles de mica; moite, brun-fonc6 (7,5
 
yr 5/4); structure massive; l~grement dur et ig'rement
 
collant; pas de racines; pH 4,9.
 

PROFIL DE SOL B2 

- Classification: Typic Torripsamment 

- Localisation: 170 33' Lat.N 140 43' Long.O 

- Physiographie: Dune de sable 

- Topographie: Bas de pente d'une pente de dune complexe, 
l~garement concave pente 7%, orientation nord
ouest 

- V~gtation: Nue avec peu d'arbres, Balanites aegyptiaca, 
Leptadenia spartium 

- Date: 9/3/81. 

- Remarques: Sables er lacement. Humiditg . 26 cm. Echan
tillonn.6 tle Site d'Intervention 5 Boutilimit.
 

Cl. 0-26 cm. Sable fin rouge-jaunitre, (5,5 yr 5/8),
 
moite, rouge-jaungtre, (5 yr 4/8); structure granulaire, mou et
 
non collant, pas de racines; pH 7,6; limite claire, lisse.
 

Al. 26-57 cm. Sable fin rouge-jaunatze (5 yr 5/6);
 
moite, rouge-jaunitre, (5 yr 4/8); structure granulaire, mou et
 
non collant, pas de racines; pH 7,4; limite graduelle, lisse.
 

C2. 57-80 cm. Sable fin rouge-jaungtre (5 yr 5/7); moite,
 
rouge-jaungtre (5 yr 4/7); structure granulaire; mou et non
 
collant; pas de racines; pH 7,4; limite graduelle, lisse.
 

C4. 80-120 cm. Sable fin rouge-jaungtre (5 yr 5/8);
 
moite, rouge-jaungtre; structure granulaire, mou et non
 
collant; pas de racines; p1l 7,6.
 

PROFIL DE SOL B3
 

- Classification: Typic Torripsamment
 

- Lc:iidation: 170 09' Lat.N et 140 08' Long.0
 

- Physiographie: Dune de sable fix~e
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- Topographie: 	En c8te, pente 5%, zone sablonneuse entre des
 
dunes plus abruptes avec orientation nord-ouest
 

- Veg~tation: 	 Presque couvert d'herbes avec quelques arbres,
 
Balanites aegyptiaca, Commiphora africana
 
Leptadenia spartium, Cenchrus spp, Calotropis
 
procera.
 

- Date: 9/3/81
 

- Remarques: 	 Tras patur4, mod'rement grod6. Les horizons A
 
sont lgarement developpes.
 

Al. 0-45 cm. Sable fin rouge-jaungtre (5 yr 5/6); moite
 
rouge-jaunatre (5 yr 5/6); faiblement cimentg; structure
 
granulaire; racines fines peu communes et communes et
 
commencees; pH 7,4; limite graduelle, lisse.
 

AC. 45-73 cm. Couleurs, texture et consistence identiques
 
a celles ci-dessus; peu de racines fiaes; pH 7,4; limite gra
duelle, lisse.
 

Cl. 73-95 cm. Sable fin rouge-jaungtre (5 yr 5/8); moite,
 
rouge-jaungtre (5 yr 4/8); faiblement cimentg, structure
 
granulaire; mou et non collant, peu de racines fines; pH 7,5.
 

PROFIL DE SOL B4
 

- Classification: Ustollic Camborthids
 

- Localisation: 170 06' Lat.N et 140 03' Long.O
 

- Physiographie: Vieille plaine alluviale
 

- Topographie: 	 Presque 5 niveau (1%); pente rectiligne (non 
dissiqu~e) avec orientation nord-est 

- Vegetation: 	 Presque couvert d'herbes et d'arbres, Balanites
 

aegyptiaca
 

- Remarques: Tras p~turge dans les zones aux alentours, la
 
v~gtation est plus dense ou plus ipaisse suivant
 
la profoudeur de l'horizon graveleux. Tr~s
 

.grossier, des fractures fines sont notges a 50 cm
 
de la base de l'horizon Al. L'horizon en surface
 
est un d~p8t aolien, remani par le vent.
 

All. 0-23 cm. Sable fin glaiseux, brun (7,5 yr 5,5/4);
 
moite, brun (7,5 yr 4,5/4); structure granulaire; faiblement
 
cimentee; legarement dur, non collant; peu de racines moyennes
 
et racines fines communes; pH 7,0; limite abrupte, lisse.
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A12. 23-45 cm. Fine terre grasse, sablo-argileuse, brun
 
(7,5 yr 4,5/4), moite, brun-fonc6 (7,5 yr 1/3); faible moyenne
 
subangulaire; structure en bloc; l~garemen: dur et l~g~rement
 
collant; fines racines communes; pH 7,4; limite claire, lisse.
 

B2. 45-75 cm. Terre grasse, sablo-argileuse, brun-fonc6
 
(7,5 yr 4/4), moite, brun-foncg (7,5 yr 3/3); faible moyenne
 
subangulaire, structure en bloc; legerement dur et l~garement
 
collant; fines racines communes; pH 6,8; limite clAire, lisse.
 

C1. 75-90 cm. Terre grasse sablonneuse e. graveleuse,
 
brun (7,5 yr 5/4); moite brun-foncd (7,5 yr 4/4); structure
 
massive; l~garement dur et l~grement collant; peu de racines
 
fines; pH 7,8.
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PROFIL DE SOL B6
 

- Classfication: Typic Camborthids
 

- Localisation: 170 01' Lat.N et 130 56' Long.0
 

- Physiographie: Vieille plaine, terminal continental
 

- Topographie: ldgdre d4pression, 1% pente 
concave avec
 
orientation nord-est
 

- Date: 10/3/81
 

- V~gftation: 	 Presque couvert d'herbes et d'arbres, Acacia
 
flava, Boscia senegalensis, Balanites aegyp
tiaca, Commiphara africana
 

- Remarques: 	 Quelques additions de sable dolien en surface et
 
aux faces des agr~gats. Le sol tend au vertic.
 
Le site est bien v~g~td.
 

Al. 0-11 cm. Argile glaiseuse, brune (7,5 yr 5,5/4);
 
moite, brun-foncg (7,5 yr 4,5/4); structure en bloc, moddr~e,
 
moyenne, subangulaire; dur et collant; peu de racines fines 
et
 
moyennes;pH 6,0; limite abrupte, lisse.
 

B2. 11-18 cm. Terre grasse ai.ilo-limoneuse, brun
jaungtre (10 yr 5/4); moite, brun-jaungtre foncd (10 yr
 
4/4); structure en bloc, faible moyenne subangulaire; dur et
 
collant; peu de racine3 fines; pH 6,5; 
limite claire 	et lisse.
 

B3ca. 18-45 cm. Argile glaiseuse, brun-jaungtre (10 yr
 
5,5/4); moite, brun-jaungtre fonc6 (10 yr 4,5/4); structure en
 
bloc, faible moyenne subangulaire; dur et collant; peu de raci
nes fines; pH 7,8; fortement effervescent; limite claire, lisse
 

Clca. 45-47 cm. Couleurs et consistence identiques A
 
ci-dessus; argile glaiseuse; structure massive; peu de racines
 
fines; pH 8,0.
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PROFIL DE SOL B7
 

- Classificatioti: Vertic Haplargid
 

- Localisation: 160 58' Lat.N et 130 551 Long.O
 

- Physiographie: Vieille plaine alluviale
 

- Topographie: 	 L~garement concave, presque A niveau (1%) pente 
avec orientafion est 

- Date: 10/3/81
 

- Vfgftation: Totalement couvert de Cassia tora
 

- Remarques: 	 Echantillonng pras d'un champ de Sorgho. Presence
 
de fractures avec un espacement de 18 cm, une
 
profondeur de 40 cm et les fractures en surface
 
ont une largeur de 2 cm.
 

Al. 0-19 cm. Argile glaiseuse, brun (7,5 yr 5/4); moite,
 
brun-fonca (7,5 yr 4/4); structure en partie moddr~e, moyenne
 
et fine subangulaire, dur et collant; peu de racines fines et
 
moyennes; pH 6,9; limite claire, lisse.
 

B21tca. 19-33 cm. Lourde argile glaiseuse, brun (7,5 yr
 
4/4) avec des films d'argile, brun-foncd (7,5 yr 4/3) en sur
face des agr4gats; moite brun-sombre (7,5 yr 4/3); structure
 
forte augulaire en bloc; dur et collant, peu de racines fines,
 
pH 7,8 fortement effervescent; limite graduelle, lisse.
 

B22tca. 33-40 cm. Couleurs, texture et consistance iden
tique A ci-dessus; structure en partie forte, grossiare 
prismatique A structure forte en bloc moyenne subangulaire; dur 
et collant; peu de racines fines, pH 7,6; fortement effer
vescent. 
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PROFIL DE SOL B8
 

- Classification: Ustic Torripsamment
 

- Localisation: 160 52' Lat.N et 140 02 Long.0
 

- Physiographie: Dine de sable fixde
 

- Topographie: Zone en crdte. Site ldgdrement concave, en
 
pente douce (3%) avec orientation ouest 

- Vfg~tation: Bon couvert d'herbes et peu d'arbres, Cenchrus 
p., Balanites aegyptiaca 

- Remarques: Zone sfv~rement 4rod~e, faiblement cimentge, les 
croates sont communes 

All. 0-10 cm. Sable fin, brun (7,5 yr 5/4); brun foncd
 
(7,5 yr 4/4); structure faiblement cimentge a granulaire; mou 
et non collant; racines fines communes et peu de racines moyen
nes; pH 7,0; limite claire, lisse. 

A12. 10-40 cm. Sable fin, rouge-jaundtre (5 yr 5/6);
 
moite, rouge-Jaunt.re (5 yr 4/6); faiblement cimentf; structure
 
granulaire; mou . non collant, peu de racines fines; pH 5,6;
 
limite graduelle, lisse.
 

AC. 40-57 cm. Couleurs, texture, structure et consistance
 
identiques A ci-dessus; peu de racines; pH 6,2; limite claire,
 
lisse.
 

Cl. 57-97 cm. Sable fin, rouge-jaungtre (5 yr 5/7); moite
 
rouge-jaungtre (5 yr 5/6); faiblement ciment6 A structure
 
granulaire; mou et non collant; peu de racines; pH 5,8.
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PROFIL DE SOL B9
 

- Classification: Ustollic Haplargid
 

- Localisation: 160 531 Lat.N et 140 56' Long.0
 

- Physiographie: Vieille terrasse marine entre les dunes
 

- Topographie: Presque A niveau (2%) pente rectiligne 

- Date: 11/3/81
 

- Vdgdtation: 	 Couvert presque nu avec peu d'arbres, Balanites
 
aegyptiaca, Calotrophis procera, Acacia
 
raddiana
 

- Remarques: 	 Coquillages 6pars en surface. Tous les horizons
 
sont fortement effervescents, Cica est violem
ment effervescent. Surface nue.
 

Al. 0-27 cm. Terre grasse, brun-grisftre foncd (10 yr
 
4/2), moite tr~s fonc6 brun-grisatre (!0 yr 3/2); manque de
 
structure; ldgdrement dur et l4garement collant; peu de racines
 
fines; pH 7,8; limite claire, lisse.
 

B2t. 27-37 cm. Argile glaiseuse, brun-jaungtre foncd (10
 
yr 4/4); moite brun fonc6 (10 yr 3/3); structure faible,
 
moyenne subangulaire, lgarement dur et lgdrement collant; peu
 
de racines fines; pH 7,8; limite abrupte, lisse.
 

B3ca. 37-57 cm. Terre grasse, brun pfle (10 yr 6/3);
 
moite, brun-fonc6 (10 yr 4/3) manque de structure; lgarement
 
dur et lg4grement collant; pas de racines; pH 7,8.
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PROFIL DE SOL BlO
 

- Classification: Ustertic Haplargids
 

- Localisation: 160 54' Lat.N et 150 10' Long.0
 

- Physiographie: Vieille plaine alluviale
 

- Topographie: 
 Pente douce (3%) rectiligne avec orientation sud
 

- Date: 11/3/81
 

- Vfgftation: Bon couvert d'arbres
 

- Remarques: 	 Mince incursion de sable dolien en surface. Min
ces fractures A 45 cm, tras grossifrement
 
espacdes. Pauvrement draind.
 

Al. 0-13 cm. Terre grasse argilo-sablonneuse, gris-foncd
 
(10 yr 4/4); moite, trds gris-foncd (10 yr 3/1); structure en
 
bloc grossiare subangulaire; dur et collant; peu de racines
 
fines; pH 5,8; limite claire, lisse.
 

Bl. 13-24 cm. Melange de couleurs de sol, lourde terre
 
grasse sablonneuse brun-grisgtre (10 yr 5/2) et gris trds foncd
 
(10 yr 3/1); moite brun-grisgtre fonc6 (10 yr 4/2) et noir (10
 
yr 2,5/1); structure en partie mod6rde; dur et collant; peu de
 
racines fines; pH 6,2; limite claire; lisse.
 

B2t. 24-45 cm. M6lange de couleurs: terre grasse argilo
sablonneuse brun--gris~tre clair (10 yr 6/2) et gris trds fonc6 
(10 yr 3/1); moite, brun grisatre foncg (10 yr 5/2) et trds 
gris foncd (10 yr 3/1); structure en partie moderr- moynne 
prismatique A forte en bloc, moyenne subangulaire. -rds dur et 
collant; tras peu de racines fines; pH 6,2; limite abrupte, 
lissrt. 

Cl. 45-65 cm. M6lange de couleurs: ter.-f asse sablon
neuse, gris-clir (10 yr 7/2) et gris fo".6 (10 yr 3/I); 
moite, brun-grisAtre (10 yr 5/2) et gris zcas foncd (10 yr 
3/1); structure massive; dure et lgarement collante; tr~s peu
 
de racines fines; pH 6,7.
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PROFIL DE SOL Bl0
 

- Classification: Ustertic Haplargids
 

- Localisation: 160 54' Lat.N et 150 10' Long.0
 

- Physiographie: Vieille plaine alluviale
 

- Topographie: Pente douce (3%) rectiligne avec orientation sud
 

- Da',: 11/3/81
 

- Vdgtation: Bon couvert d'arbres 

- Remarques: 	 Mince incursion de sable Solien en surface. Min
ces fractures A 45 cm, trds grossi~rement
 
espacdes. Pauvrement draing.
 

Al. 0-13 cm. Terre grasse argilo-sablonneuse, g:is-foncd
 
(10 yr 4/4); moite, tr8s gris-foncd (10 yr 3/1); structure en
 
bloc grossiare subangulaire; dur et collant; peu de racines
 
fines; pH 5,8; limite claire, lisse.
 

Bl. 13-24 cm. t46lange de couleurs de sol, lourde terre
 
grasse sablonneuse brun-grisftre (10 yr 5/2) et gris tras foncd
 
(10 yr 3/1); moite brun-gris~tre foncg (10 yr 4/2) et noir (10
 
yr 2,5/1); structure en partie mod~rde; dur et collant; peu de
 
racines fines; pH 6,2; limite claire; lisse.
 

B2t. 24-45 cm. Mdlange de couleur: terre grasse argilo
sablonneuse brun-grisAtre clair (10 yr 6/2) et gris trds foncd 
(10 yr 3/1); m',ite, brun grisAtre foncd (10 yr 5/2) et tras 
gris foncd (10 yr 3/1); structure en partie mod~rde moyenne 
prismatique A forte en bloc, moyennie subangulairp; trd dur et 
collant; trgs peu de racines fines; pH 6,2; limite abrupte, 
lisse. 

Cl. 45-65 em, Mdlange de couleurs: terre grasse sablon
neuse, gris-clair (WO yi 7/2) et gris fonc6 (10 yr 3/1);
 
moite, brun-grisfitre (10 yr 5/2) et gris trgs fonc (10 yr
 
3/1); structure massive; dure et l6gdrement collante; tras peu
 
de racines fines; pH 6,7.
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PROFIL DE SOL B12
 

- Classification: Cumulic Hapustolls
 

- Localisation: 160 43' Lat.N et 150 48' Long.0
 

- Physiographie: 	 Bout d'interdune. Sable ddposd par le vent et
 
l'eau
 

- Topographie: En cr4te, en pente douce (3%) avec orientation e
 

- Date: 12/3/81
 

- Vfgdtation: 	 Bon couvert d'herbes et d'arbres, Acacia
 
senegal, Balanites aegyptiaca.
 

- Remarques: Des 	"Krotovlna" ont 4td observ4s dans l'horizon
 
AC. Las hori:ons 	AC et CI ont peu de cailloux,
 
racines fines, 	distinctes, rouge-jaunftres (5 yr
 
5/6).
 

All. 0-23 cm. Sable fin glaiseux, brun (7,5 yr 4,5/4);
 
moite, brun-foncd (7,5 yr 3/3) structure granulaire; mou et non
 
collant peu de racines fines et moyennes; pH 6,2; limite
 
abrupte, lisse.
 

A12. 23-37 cm. 	Sable fin glaiseux, brun-rougeltre fonc6 (5
 
yr 3,5/4); moite, brun-rougegtre fonc6 (5 yr 3/2,5); P'.6ructure
 
granulaire, mou et non collant; peu de racinr, fina et
 
moyennes; pH 6,5; limite graduelle, lisse.
 

AC. 37-62 cm. Couleurs, consistance et structure iden
tiques a ci-dessus, lourd sable fin glaiseux; peu de racines 
fines; pH 6,5; limite graduelle, lisse. 

C1. 62-104 cm. Lourd, sable fin glaiseux, brun-rougedtre
 
(5 yr 4/4); moite, brun-rougeAtre foncd (5 yr 3/3); structure
 
granulaire; moite et non collant; tras peu de racines; pH 6,7.
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PROFIL DE SOL B13
 

- Classification: UTtic Torripsamments
 
- Localisatton: 160561 Lat.N et 150391 Long.0 
- Physiographie: Interdune 
- Topographie: En croate, site en pente douce (3%) avec orien

tation sud-est.
 
- Date: 12/3/81
 
- V~gtation: bon couvert d'arbres avec quelques herbes, Acacia
 
senegalBalanites aegyptiaca.
 

- Remarqueo: Echantillonnd dans le site d'intervention de
 
Mfderdra.
 

C1. 0-8 cm. Sable fin, brun (7,5 yr 5/4) ; moite, bru
 
fonc6 (7,5 yr 4/4); faiblement ciment4, granulaire, mou et non
 
collant; peu de racines fines et moyennes; pH 7,3; limite
 
claire, lisse.
 

C2. 8-65 cm. Sable fin, brun (7,5 yr 4,5/4), moite, brun
 
fonc6 (7,5 yr 4/4); faiblement cimentf, granulaire, mou et non
 
collant; racines fines communes et peu de racines grossiares et
 
moyennes dans la partie haute de l'4rosion; pH 7,2; limite gra
duelle, Aisse.
 

C3. 65-85 cm. Couleurs, texture, structure et consistance 
identiques A ci-dessus; peu de racines fines; ?H 7,2. 
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PROFIL DE SOL B14
 

- Classification: Typic Natrargid
 
- Localisation: 160551 Lat.N et 150131 Long.O
 
- Physiographie: Terrasse marine
 
- Topographie: Presque A niveau (2%), pente rectiligne avec
 
orientation est. 

- Date: 12/3/81 
- Vfggtation: Peu de couvert, Acacia raddiana, Balanites 
aegyptiaca 

- Remarques: Sables Soliens formant un couvert de surface A 
profondeur variable. 

Al. 0-11 cm. Sable glaiseux, brun (7,5 yr 5,5/2); moite,
 
brun (7,5 yr 4,5/2), structure massive A granulaire, ldgdrement 
dure et non collante; peu de racines fines; pH 7,4; limite 
abrupte, en vague. 

B21t. 11-22 cm. Argile glaiseuse, brun (7,5 yr 4,5/2),
 
moite, brun foncd (7,5 yr 3,5/2), structure forte moyenne en
 
colonne en partie A forte structure moyenne angulaire en bloc,
 
extremement dur et collant; peu de racines fines aux faces des
 
agr~gats; pH 1,3; limite claire, lisse.
 

B22tca. 22-50 cm. Lourde terre grasse argilo-sablonneuse,
 
brun (7,5 yr 5/2), moite, brun-foncd (7,5 yr 4/2); structure en
 
partie forte moyenne prismatique A structure forte moyenne en
 
bloc moyenne angulaire; extr~mement dur et collant; peu de
 
fines racines aux faces des agrfgats; pH 8,5.
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PROFIL DE SOL K5
 

- Classification: Ustic Torripsamment
 
- Localisation: 16018 ' Lat.N et 110401 Long.O
 
- Physiographie: Dune de sable fix~e
 
- Topographie: Mod~rfment abrupte (6%), basse partie d'une
 

longue pente rectiligne avec orientation ouest, le sol est couvert 
de courtes herbes et peu d'arbres, Balanites aegyptiaca et 
Cenchrus Spp. 

- Date: 23/1/81 
- V~g~tation: Plein couvert avec de courtes herbes et peu 

d'arbres Balanites aegyptiacs et Cenchrus spp. 
- Remarques: Le surpfturage est evident, mais la couverture du 

sol est toujours suffisante pour pr6venir une 6rosion grave. 

Al. 0-10 cm. Sable fin glaiseux, brun (7,5 yr 5/4), moite, 
brun-foncd (7,5 yr 3/3), structure faiblement cimentge a 
granulaire; mou et non collant; racines fines communes et peu 
communes; pH 6,8; limite claire, lisse. 

AC. 10-30 cm. Sable fin, brun-fonc6 (7,5 yr 5/6); moite,
 
brun (7,5 yr 4/4); structure faiblement ciment~e A granulaire;
 
mou et non collant; racines tr8s fines; pH 7,0; limite claire,
 
lisse.
 

Cl. 30-50 cm. Sable fin, rouge-jaungtre (5 yr 5/6); moite 
rouge-jaune (5 yr 4/6); structure faiblement ciment~e A granu
laire; mou et collant; peu de racines fines; pH 7,0. 
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PROFIL DE SOL K7
 

- Classification: Ustic Torripsamment 
- Localisation: 15O451 Lat.N et 110411 Long.0 
- Physiographie: Sables doliens fix4s 
- Topographie: Presque A niveau (2%) pente rectiligne avec 
orientation sud 

- V~ggtation: Plein couvert d'herbes et peu d'arbres, Cenchrus 
spp. et Balanites aegyptiaca 

- Date: 23/1/81 
- Remarques: Echantillonnd en coupe dans la partie sup~rieure
 

d'un ravin. Le premier horizon est un d~p~t r~cent de sable
 
dolien.
 

All. 0-5 cm. Sable, brun (7,5 yr 5/4), moite, brun-fonc6 
(7,5 yr 4/4); structure faiblement ciment~e A granulaire; mou 
et non collant; peu de fines racines; pH 7,5; limite tras 
abrupte, lisse. 

A12. 5-28 cm. Sable glaiseux, brun-fouLc6 (10 yr 4/3);
 
moite, brun-fonc6 (10 yr 3/3); structure faiblement ciment6e A
 
granulaire; mou et non collant; racines fines peu communes A
 
communes; pH 6,5; limite graduelle, lisse.
 

AC. 28-40 cm. Sable glaiseux, brun (7,5 yr 4,5/5), moite,
 
brun-foncg (7,5 yr 3/3); structure faiblement ciment~e A granu
laire; mou et non collant; peu de fine-, racines; pH 6,8; limite
 
claire, lisse.
 

Cl. 40-60 cm. Sable glaiseux, brun (7,5 yr 4/4), moite,
 
brun-foncd (7,5 yr 3/3); structure faiblement ciment~e I granu
laire; mou et non collant; peu de fines tacines; pH 6,5.
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PROFIL DE SOL K9
 

- Classification: Ustic Torripsamment

' 
- Localisation: 15036 Lat.N et 110429 Long. 0
 

- Physiographie: Sables 6oliens fixes
 
- Topographie: Presque A niveau (2%) pente rectiligne avec
 
orientation sud
 

- V~g~tation: Plein couvert d'herbes et d'arbres, Cenchrus spp,
 
Combretum glutinosum, Balanites aegyptiaca.
 

- Date: 23/1/81
 
- Remarques: lMg~rement 6rod6, quelques croates d'algues. Peu
 

d'6vidence de p~ture. Graduel aux alfisols.
 

All. 0-15 cm. Sable fin, glaiseux, brun (7,5 yr 5/4),
 
moite, brun (7,5 yr 4/4); structure faiblement ciment~e a
 
granulaire; mou et non collant; racines fines communes a peu
 
communes; pH 6,1; limite claire, lisse.
 

A12. 15-25 cm. Sable fin, glaiseux, brun (7,5 yr 5/4),
 
moite, brun (7,5 yr 4/4); structure faiblement ciment6e a gra
nulaire; mou et non collant; racines fines peu communes a com
munes; pH 6,0; limite claire, lisse.
 

Cl. 25-40 cm. Sable fin, glaiseux, brun-rouge9tre (5 yr
 
5/4), moite, brun-rougeAtre (5 yr 4/4); structure faiblement
 
ciment~e A granulaire; lgarement dui et non collant; racines
 
fines peu communes A communes; 1 l 6,9.
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PROFIL DE SOL KII
 

- Classification: Aridic Haplustalf
 
' 
 ' 
- Localisation 11039 Lat.N et 15033 Long.0 

- Physiographie: Terres hautes, sablonneuses (colluvium). 
- Topographie: En pente douce (4%) mi-pente d'une pente courte 
et rectiligne avec orientation nord
 

- Vdg~tation: Herbes courtes
 
- Date: 24/1/81
 
- Remarques: SviArement 6rod6, taches de sable dolien, par

tiellement vgg~t6 (horizon Cl). Plusieurs zones A surface en 
croate. 

All. 0-14 cm. Sable glaiseux, brun-rougeAtre (5 yr 5/4),
 
moite, brun-rougeAtre (5 yr 4/4); structure granulaire, mou et
 
non collant; fines racines communes; pH 5,8; limite tras
 
abrupte, lisse.
 

A12. 14-26 CtaI. Sable fI-, glaiseux, brun (7,5 yr 5/3), 
moite, brun (7,5 yr 4/4); structure faiblement ciment~e A gra
nulaire; lgarement dur et non collant; racines fines communes;
 
pH 4,9; limite claire, lisse.
 

B2t. 26-50 cm. Terre grasse sablonneuse avec peu de
 
lamelles fines, brun (7,5 yr 5/4), moite, brun (7,5 yr 4/4);
 
structure massive; lgdrement dur et non collant; racines fines
 
peu communes a communes; pH 5,8; limite claire, lisse.
 

Cl. 50-70 cm. Terre grasse sablonneuse, rouge-jaunatre (5
 
yr 5/6); moite, brun-rougeatre (5 yr 4/6); structure massive,
 
lgarement dur et non collant; peu de racines fines; pH 6,0.
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PROFIL DE SOL K 14
 

- Classification: Ustic Torripsamment
 
' 
- Localisation: 11030 Lat.N et 150601 Long. 0
 

- Physiographie: Dune de sable fix4e
 
- Topographie: En pente douce (2%), pente ldg~rement convexe
 
avec orientation sud.
 

- V~gtation: Plein couvert d'herbes et d'arbres, Combretum
 
glutinosum, Cenchrus app.
 

- Date: 25/1/81
 
- Remarques: Cro~tes d'algues en certains endroits.
 

\11. 0-11 cm. Sable fin, brun (7,5 yr 4,5/4), moite, brun
fonc (7,5 yr 4/4); structure granulaire; mou et non collant;
 
racines fines communes; pH 6,0; limite claire, lisse.
 

A12. 11-21 cm. Sable fin, brun (7,5 yr 5/5), moite, brun
foncd (7,5 yr 5/4); structure granulaire; mou et non collant;
 
racines fines communes; pH 6,4; limite claire, lisse.
 

A3. 21-50 cm. Sable fin, rouge-jaungtre (5 yr 4,5/6),
 
moite, rouge-jaungtre (5 yr 4/6); structure granulaire; mou et
 
non collant; pen de racines fines; pH 7,0.
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PROFIL DE SOL K 15
 

- Classification: Typic Torrifluvent
 
- Localisatlon: 16016? Lat.N et 11011 Long.0
 
- Physiographie: Interdune, fix6
 
- Topographie: En pente douce (4%), bas de pente d'une longue
 

pente rectiligne avec orientation nord-est.
 
- Vggtation: Presque plein couvert d'herbes et d'arbres, Pan!

cum turgidum, Cenchrus app., Aristida spp., Acacia senegal, 
Balanites aegyptiaca. 

- Date: 5T/l81 
- Remarques: S~varement atrpAtur4. Le mince thalweg (50m de 

pente) est l~g~rement plus lourd. zone plus dens6ment 
v~g~t~e. La nappe phr~atique eat suffisamment proche de la 
surface pour que le sol supporte des palmiers en de nombreux 
endroits. 

All. 0-15 cm. Sable fin, brun (7,5 yr 5/4), moite, brun
 
sombre (7,5 yr 4/4); structure granulaire; mou et non collant;
 
peu de racines fines; pH 7,3; limite graduelle, lisse.
 

A12. 15-30 cm. Sable fin, brun (7,5 yr 5/4), moite, brun

fonc6 (10 yr 3/3); structure granulaire; mou et non collant;
 
peu de racines fines; pH 7,4; limite graduelle, lisse.
 

Cl. 30-46 cm. Sable fin, rouge-jaungtre (5 yr 4/6), moite,
 
brun-rougeatre (5 yr 4/4); structure granulaire; mou et non
 
collant; peu de racines fines; pH 7,4.
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PROFIL DE SOL K16
 

- Clas3ification: Typic Torrifluvent 
- Localisation: 170371 Lat.N et 110201 Long. 0 
- Physiographie: Alluvium d6posd par l'eau et remani6 par le 

vent
 
- Topographie: En cr'e, pente moyenne (2%) avec orientationt
 

ouest
 
- Vfg~tation: Couvert mod~r6 d'herbes et d'arbres, Panicum
 
turgidum, Leptadenia spartium, Balanites aegyptiaca. 

- Date: 26/1/81 
- Remarques: L'horizon de surface est un d~p8t Solien. 

CI. 0-5 cm. Sable brun-fonc4 (7,5 yr 5/6), moite, brun
 
(7,5 yr 4/5); structure granulaire; mou et non collant; peu de
 
racines fines et moyennes; pH 7,5; limite abrupte, lisse.
 

C1I. 5-24 cm. Sable, rouge-jaunftre (5 yr 5/6), moite,
 
rouge-jaungtre (5 yr 4/6); structure granulaire; mou et noia
 
collant; peu de racines moyennes et fines; pH 7,5; limite
 
claire, lisse.
 

C1II. 24-50 cm. Sable, brun, (7,5 yr 5/5), moite, brun
foncd (7,5 yr 4/4); structure granulaire; mou et non collant;
 
peu de racines fines; pH 7,5.
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PROFIL DE SOL K19
 

- Classification: Typic Torripsamment
 
' 
- Localisation: 11010 Lat.N et 170181 Long. 0 

- Physiographie: Sables Soliens fixes 
- Topographie: Large, presque A niveau (2%) p!t avec orien

tation sud
 
- V~gtation: Plein couverc de courtes herbes et tras peu
 

d'arbres Cenchrus spp, et Balanites aegyptiaca.
 
- Date: 26/1/81
 
- Remarques: L'excavation du profil Stait superficielle a cause
 

de l'uniformitg des mat~riaux et des espaces indicatrices de
 
sables profonds.
 

Cl. 0-15 cm. Sable fin, brun-fonc6 (7,5 yr 5/6), moite,
 
brun-fonc6 (7,5 yr 4/6); structure en partie faiblement
 
cimentge a granulaire; mou et non collant; racines fines com
munes; Ph 7,5; limite claire, lisse.
 

Cli. 15-30 cm. Sable fin, brun-fonc6 (7,5 yr 5/7), moite,
 
brun-fonc6 (7,5 yr 4/7); structure faiblement cimentge A granu
laire; mou et non collant; racines fines communes; pH 7,6.
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PROFIL DE SOL 4
 

- Classification: Mollic Torrert
 
- Localisation: 170201 Lat.N et 13120' Long.0
 
- Physiographie: D6p8ts alluviaux
 
- Topographie: Gilgai, pente g6ndrale de 2%
 
- Vfg~tation: Presque plein couvert d'herbes et d'arbres
 
- Date: 12/2/81
 
- Remarques: Les sables doliens sont 6vidents en surface et
 

dans les fractures. Ce sol fut extensivement inondd en 1978,
 
comme vu sur l'image Landsat. 

All. 0-3 cm. Argile lMgri, brune (7,5 yr 5/4), moite, 
brun.-fonc6 (7,5 yr 4/4); structure faibla, moyenne en plaque 
avec des fractures grossidres espac~es; dur et trds collant, 
peu de fines racines; pH 6,7; limite abrupte, lisse.
 

A12. 3-15 cm. Argile, brun-jaungtre fonr. (10 yr 4,5/4),
 
moite, brun-foncd (10 yr 3/3), structure en partie trds
 
grossiare prismatique A mod6r~e, moyenne en plaque avec des
 
fractures tras grossiarement espac~es; dur et tras collant;
 
trds peu de racines fines; pH 7.6; limite graduelle,ondul~e.
 

AC. 15-50 cm. Couleurs et texture mgmes identiques a 
ci-dessus; structure moyenne trds grossiare prismatique A 
mod~rde, fracture grossiarement espacde prenant fin A la base 
de cet horizon; extr~mement dur et trds collant; pas de racine; 
pH 7,3; limite graduelle, ondul~e. 

Cl. 50-70 cm. Couleurs et texture identiques a ci-dessus; 
forte structure moyenne en plaques avec des c8t~s lisses et 
facettes de pression (20-50o); extr~mement dur et tr~s collant; 
pas de racine; pH 7,2. 
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PROFIL DE SOL S6
 

- Classification: Fluventic Camborthids
 
' 
- Localisation: 160391 Lat,N et 13004 Long.0
 

- Physiographie: Interdune alluviale
 
- Topographie: Presque a niveau (2%), pente ldg~rement concave
 

avee orientation sud-ouest.
 
- VWgftation: Champ v~g~t6, presque plein couvert d'herbes et 

d'arbres Ziziphus mauritiaca, Cassia tora, Balanites aegyp
tiaca, Calitropis procera. 

- Date: 13/2/81
 
- Remarques: Fractures minces (moins de 5 mm),trds grossiarement
 

espac~eg ont 6t6 observ~es A la base de l'horizon Ap A 57 cm.
 
LMgdremen,: 6rod6 et surpfturd.
 

Ap. 0-23 cm. Terre grasse sablonneuse, brune (7,5 yr 5/4),
 
moite, brun-fonc6 (7,5 yr 4/4); structure faible, moyenne en
 
plaques; l4gdrement dur et collant; peu de racines fines; pH
 
6,8; limite abrupte, lisse.
 

B21. 23-57 cm. Terre grasse, brun-rouge~tre (5 yr 4/4),
 
moite, brun-rouge~tre foncd (5 yr 3/4); structure mod~r~e,
 
moyenne prismatique; lgarement dur et lgdrement collant; tras
 
peu de fines racines; pH 6,7; limite claire, lisse.
 

B22. 57-77 cm. L~gre terre grasse argilo-sablonneuse,
 
brun-rougeAtre (5 yr 4/4) avec peu de cailloux, moite, brun
rougeAtre foncd (5 yr 5/4); faible structure moyenne prismati
que; lg4rement dur et lgarement collant; tras peu de fines
 
racines; pH 6,9.
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PROFIL DE SOL S7
 

- Classiftcation: Ustalfic Haplagids 
- Localisation: 160231 Lat.N et 130091 Long. 0 
- Physiographie: Terres hautes 
- Topographie: En pente douce (4%) rectiligne, position en mi

pente, long haut de pente plus abrupt. En cr8te en certains
 
endroits.
 

- V~g~tation: Couverture d'herbes et d'arbres sparse, Balauites
 
aegyptiaca, Acacia flava, Cenchrus spp.
 

- Date: 13/2/81
 

- Remarques: Site nu, svarement 6rod6, grains de sable
 
grossiers epars en surface. D'autres sites moins 6rod~s ont un
 
couvert de courtes herbes. La surface est dure et compacte.
 

Al. 0-15 cm. Sable glaiseux, brun (7,5 yr 5,5/4), moite,
 

brun-fonc6 (7,5 yr 4/4); structure massive; lgdrement dur et
 
lgarement collant; tras peu de fines racines; pH 5,5; limite
 
abrupte, lisse.
 

B21t. 15-40 cm. Terre grasse sablonneuse, rouge-jaungtre
 

(5 yr 4,S/6), moite, rouge-jaungtre (5 yr 4/6); structure
 
massive; lgdrement dur et lgdrement collant; pas de racine;
 
pH 7,2; limite claire, lisse.
 

B22tca. 40-55 cm. Terre grase sablonneuse, rouge-jaunAtre
 

(5 yr 5/6),rouge-jaungtre (5 yr 4/6); structure massive;
 
16gdrement dur et l4garement collant; pas de racine; pH 8,1
 
fortement effervescent.
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PROFIL DE SOL S8
 

- Classification: Ustochreptic Camborthids
 
- Localisation: 160149 Lat.N et 13019? Long. 0
 
- Phy3iographie: Terre haute (en dessous d'un plateau
 

ferrugineux)
 
- Topographie: En pente douce (3%), forme rectiligne avec
 
orientation sud-est. Position A mi-pente sur une pente uni
forme et longue.
 

- Vfgftation: Plein couvert d'herbeL et d'arbres, Combretum
 
g1utinosum, Aristida spp., Acacia senegal, Cenchrus spp.
 

- Date: 13/2/81
 
- Remarques: Tras bonne condition du piturage, 6rosion
 
minimale. La classification USDA n'a pas de cat~gorie
 
correspondant exactement A ce sol en raison de la texture
 
sableuse.
 

All. 0-19 cm. Sable glaiseux, rouge-jaungtre (5 yr 5/6),
 
moite, rouge-jaungtre (5 yr 4/6); structure faiblement ciment~e
 
A granulaire; mou et non collant; racines fines communes; pH
 
6,2; limite claire, lisse.
 

A12. 19-32 cm. Sable glaiseux, rouge-jaunltre (5 yr 5/6),
 
moite, rouge-jaunftre (5 yr 4/6); structure faiblement ciment~e
 
A granulaire; lgdrement dur et non collant; racines fines com
munes; pH 6,1; limite claire, lisse.
 

B2. 32-46 cm. Sable glaiseux, rouge-jaungtre (5 yr 5/6),
 
moite, rouge-jaunftre (5 yr 4/6); structure faiblement ciment~e
 
A granula4re; l6gdrement dur et collant; peu de racines fines,
 
pH 6,9; limite claire, lisse.
 

Cl. 46-74 cm. Sable glaiseux, rouge-jaundtre (5 yr 5/7),
 
moite, rouge-jaunftre (5 yr 5/6); structure faiblement ciment6e
 
A granulaire; lg~rement dur et non collant; peu de racines
 
fines; pH 7,0.
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PROFIL P9 SOL S10
 

- Classification: Arenic Aridic Haplustalfs
 
- Localisation: 160041 Lat.N et 130021 Long. 0
 
- Physiographie: Terres hautes, ondulentes
 
- Topographie: Mod6r~ment en pente (6%), mi-pente d'une pente
 
uniforme de longueur moyenne avec orientation ouest nord-ouest.
 

- Vdgdtation: Presque plein couvert de courtes herbes et
 
d'arbres, Combretum glutinosum, Commiphora africana, Guiera
 
enegalensis, Eraarostis spp.
 

- Date: 14/2/81
 
- Remarques: Erosion moddr~e.
 

Al. 0-16 cm. Sable, brun-rougedtre (5 yr 5,5/3), moite,
 
brun-rougeAtre (5 yr 4,5/3); structure faiblement ciment~e A
 
granulaire; mou et non collant; fines racines peu communes et
 
communes 
et qunlques racines moyennes; pH 8,4;limite claire,
 
lisse.
 

A21. 16-39 cm. Sable, brun-rouggtre, clair (5 yr 6/4),
 
moite, brun-rougeftre (5 yr 4,5/4); structure faiblement
 
ciment~e A granulaire; mou et non collant; peu de fines raci
nes; pH 4,5; limite graduelle, lisse.
 

A22. 39-50 cm. Sable, brun-rougeAtre, clair (5 yr 6/4),
 
moite, brun-rouge~tre (5 yr 4,5/4); structure faiblement
 
ciment~e A granulaire; mou et non collant; peu de racines
 
fines; pH 4,7; limite claire, lisse.
 

B2t. 50-90 cm. Sable glaiseux, brun-rougeAtre (5 yr
 
5j,5/4), moite, brun-rougegtre (5 yr 4,5/4); structure faible
ment grossi~re, prismatique; ldgarement dur et lgarement
 
collant; peu de racines tras fines; pH 4,6.
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PROFIL DE SOL S1i
 

- Classification: Arenic Aridic Haplustalf
 
- Localisation: 15*121 Lat.N et 12111 Long.0
 
- Physiographie: Terres hautes
 
- Topographie: Presque A niveau, pente rectiligne (2%) avec
 
orientation sud
 

- Vfgftat!otai 
 Presque plein couvert d'herbes et d'arbres, Combretum
 
spp., Guiera senegalensis, Aristida spp
 

- Date: 14/2/81
 
- Remarques: Site avec dvidence de feux de brousse r4cents
 

(dans les 
10 ans). Erosion mod~r~e avec certains endroits durs
 
et nus.Le pH bas peut 8tre da au type de test, c'est-a-dire
 
rapport sol-eau de 1/1 et textures granuleuses. Les tests de
 
pH ont StS reprogramm~s.
 

All. 0-13 cm. Sable glaiseux, rouge-jaundtre (5 yr 5/6),
 
noite, brun-rouge~tre (5 yr 4/4); structure faiblement cimentse
 
a granulaire; faiblement en crodte; mou et 
non collant; racines
 
fines et moyennes peu communes et communes; pH 4,8; limite
 
claire, lisse.
 

A12. 13-26 cm. Lourd sable glaiseux, rouge-jaungtre (5 yr 
5/6), moite, rouge-jaungtre (5 yr 4/6); structure faiblement 
cimentge A granulaire; lggdremert dur et non collant; racines 
fines et moyennes peu communes et communes; pH 3,1; limite
 
claire, lisse.
 

Bl. 26-40 cm. Terre grasse claire, rouge-jaungtre (5 yr
5/6), avec un peu de cailloux, moite, rouge-jaungtre (5 yr 
4/6); structure faiblement cimentSe A granulaire; l6garement
dur et lMgdrement collant; racines fines et moyennes peu com
munes et communes; pH 4,0; limite claire, lisse.
 

B2t. 40-80 cm. Terre grasse sablonneuse, rouge-jaungtre 
(5 yr 5/8), moite, rouge-jaungtre (5 yr 4/8); structure massive 
A granulaire; 1Agarement collant; racines fines peu communes et 
communes; pH 3,7 ; limite claire, lisse. 

Cl. 80-90 cm. Sable glaiseux, rouge-jaungtre (5 yr 5/8) 
avec de petits fragments de grgs, moite, rouge-jaunftre (5 yr
4/8); structure massive a granulaire; mou et collant; peu de 
racines fines; pH 4,4. 
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PROFIL DE SOL S12
 

- Classification: Typic Ustropept
 
- Localisation: 140591 Lat.N et 120221 Long.0
 
- Physiographie: Terres hautes (4ventail colluvial)
 
- Topographie: Bas d'une longue pente douce. Presque a niveau
 

(2%), avec une forme rectiligne et orientation ouest. 
- Vgdtation: Presque nu, Cenchrus spp., Balanites aegyptiaca 
- Date: 14/2/81 
- Remarques: Le paysage a des incursions de sable fix6 en 

certains endroits (10-25 cm de profondeur). Surface dure et 
nue. Bien que situg pros d'un petit cours d'eau, il n'y a pas 
d'dvidence de d~p8t, seulement d'6rosion. Sol en g4hdral en 
coupe franche, couvert plus tard par du sable 6olien qui a 
StS en partie grod6. 

BI. 0-13 cm. Lourde terre grasse, brune ( 7,5 yr 5/3 ), 
moite, brun-foncd (7,5 yr 3/3); forte structure grossiare 
prismatique; due et l~garement collant; des racines tras fines 
a moyennes peu a peu communes; pH 5,3 ; limite claire, lisse.
 

B2. 13-23 cm. Terre grasse argilo-sablonneuse, brune (7,5
 
yr 5/5), moite, brun-fonc6 (7,5 yr 4/4); structure forte
 
grossiare prismatique; tras dur et collant; peu de racines tras
 
fines et moyennes; pH 4,9 ; limite claire, lisse.
 

B3. 23-43 cm. Terre grasse argileuse, brun-foncd (7,5 yr
 
5/6), moite, brun-foncd (7,5 yr 4/6); structure massive; 
tras
 
dur et collant; tras peu de racines fines; pH 5,2 ; limite
 
abrupte, claire.
 

Cl. 43-63 cm. Terre grasse, argilu-sablonneuse, grave
leuse, Jaune-rouge~tre (7,5 yr 6/6), moite, brun-fvncd (7,5 yr
 
4/6); structure massive; lgarement dur et collant; pas de
 
racine; pH 4,8.
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PROFIL DE SOL S13
 

- Classification: Arenic Aridic Hapustalf
 
- Localisation: 150051 Lat.N et 120171 Long.0 
- Physiographie: Dunes de sables fixes
 
- Topographie: En cr~te, pente de longueur moyenne, en pente
 

douce (5%), site en mi-pente avec orientation ouest.
 
- V~g~tation: Plein couvert d'herbes et d'arbres, Combretum spp
 
- Date: 17/2/81
 
- Remarques: Excellente population d'herbes et d'arbres, peu de
 

pfture des animaux. La plupart des grains de sable sont du
 
quartz.
 

All. 0-19 cm. Sable fin, brun (7,5 yr 5/4),moite, brun
fonc6 (7,5 yr 4/4); structure granulaire; mou et non collant;
 
fines racines communes; pH 5,5 ; limite graduelle, lisse.
 

A12. 19-35 cm. Sable fin, brun (7,5 yr 5/5), moite, brun
foncd (7,5 yr 4/4); structure granulaire; mou et non collant;
 
fines racines communes; pH 4,7; limite claire, lisse.
 

B2t. 35-49 cm. Sable fin, glaiseux, brun-rouge9tre (5 yr
 
5/5), moite, brun-rougeStre (5 yr 4/4); structure granulaire;
 
mou et non collant; fines racines communes; pH 4,4 ; limite
 
claire, lisse.
 

B3. 49-58 cm. Sable fin, rouge-jaungtre (5 yr 5/6), moite,
 
rouge-jaunftre (5 yr 4/6); structure granulaire; mou et non
 
collant; racines fines communes; pH 4,7 ; limite graduelle,
 
lisse.
 

Cl. 58-72 cm. Sable fin, rouge-jaungtre (5 yr 5/6), moite,
 
rouge-jaunAtre (5 yr 4/6); structure granulaire; peu de racines
 
fines; pH 4,5.
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PROFIL DE SOL S 14
 

- Classification: Aridic Hapustaf
 
' 
 ' 
- Localisation: 15015 Lat.N et 12011 Long.0
 

- Physiographie: Terres hautes (Aventail colluvial) 
- Topographie: Presque A niveau (2%), pente rectiligne avec 

orientation sud. 
- V~g~tation: Presque nu, peu d'herbes at d'arbres Balanites

aegyptiaca.
 

- Date: 18/2/81
 
- Remarques: Profil de sol en coupe franche, graviers et
 

cailloux Spars 
en surface. Surface nue et dure. Transition
 
entre Aridisols et Alfisols.
 

B21t. 0-17 cm. Argile glaiseuse, brun-rouge~tre (5 yr
 
5/4),avec des plaquettes d'argile brun-rougeftre (5 yr 4/3),
 
moite brun-rougeAtre (5 yr 4/3); forte structure eu bloc,
 
moyenne subangulaire; tras dur et collant; racines fines et
 
tras fines communes; pH 6,4; limite abrupte et lisse.
 

B22t. 17-32 cm. Argile glaiseuse avec peu de cailloux,
 
brun-fonc6 (7,5 yr 4/3), moite, brun-fonc6 (7,5 yr 3/3); forte
 
structure en bloc, moyenne subangulaire; tras dur et collant;
 
racines fines peu communes et communes; pH 7,0 ; limite claire,
 
lisse.
 

B3. 32-45 cm. Argile glaiseuse, graveleuse, brun-foncS 
(7,5 yr 4/3), moite, brun-fonc6 (7,5 yr 3/3); structure en 
bloc, moddr~e, moyenne subangulaire; trds dur et collant; tras 
peu de racines fines; pH 7,0. 
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PROFIL DE SOL S18
 

- Classification: Ustic Torripsamment
 
- Localisation: 150281 Lat.N et 110461 Long.O
 
- Physiographie: Sables 6oliens fixes
 
- Topographie: Presque A niveau (2%), pente rectiligne avec 

orientation est.
 
- V~g~tation: Presque plein couvert d'herbes et peu d'arbres,
 

Eragrostis app., Cenchrus spp., quelques baobabs
 
- Date: 19/2/81 
- Remarques: Le couvert v~gtal est bon; de petites zones
 
4rod~es, 6parses, avec une surface dure et nue. Deux p6riodes
 
intermittentes de deposition et de remaniement de sable.
 
Humidit A I00 cm. Graduelle aux alfisols.
 

All. 0-15 cm. Sable fin, brun (7,5 yr 5/4), moite, brun
fonc4 (7,5 yr 3/3); structure faiblement ciment~e A granulaire;
 
mou et non collant; fines racines communes; pH 5,8 ; limite
 
graduelle, lisse.
 

A12. 15-37 cm. Sable fin, brun-rougegtre (5 yr 5,5/4),
 
moite, brun-rouge~tre fonc6 (5 yr 3/4); structure faiblement
 
ciment~e a granulaire; mou et non collant; fines racines peu
 
communes a communes; pH 6,6; limite claire, lisse.
 

AlIb. 37-50 cm. Sable fin, rouge-jaungtre (5 yr 4/6),
 
moite, rouge-jaundtre (5 yr 3/6); structure faiblement cimentfe
 
A granulaire; fines racines peu communes A communes; mou et non
 
collant; pH 5,1 ; limite graduelle, lise.
 

Al2b. 50-70 cm. Sable fin, rouge-jaunatre (5 yr 5/6),
 
moite, rouge-jaungtre (5 yr 4/6); structure faiblement cimentfe
 
A granulaire; mou et non collant; fines racines peu communes et
 
communes; pH 5,3 ; limite graduelle, lisse.
 

Cl. 70-103 cm. Sable fin, rouge-jaungtre (5 yr 5/7),
 
moite, rouge-jaungtre (5 yr 4/7); structure faiblement ciment~e
 
A granulaire; mou et non collant; pas de racine; pH 5,4.
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PROFIL DE SOL S19
 

- Classification: Aquic Haplustalf
 
' 
- Localisation: 15*111 Lat.N et 11056 Long.0
 

- Physiographie: Vieil alluvium
 
- Topographie: Presque a niveau \1%), pente rectiligne avec
 

orientation nord
 
- Vfg~tation: Couvert 6pars de Cassia spp.
 
- Date: 19/2/81
 
- Remarques: Pauvrement draing
 

Al. 0-12 cm. Terre grasse, brune (7,5 yr 5/4), moite, 
brun-fonc6 (7,5 yr 4/4); faible structure fine en plaquette; 
lgarement dur et non collant; fines racines communes; pH 4,5 
limite abrupte, lisse.
 

B21t. 12-28 cm. Terre grasse argilo-sablonneuse avec peu
 
de gravier brun-rouge~tre (5 yr 5/4), moite, brun-rouge9tre
 
fonc6 (5 yr 3/4), avec un peu de cailoux fins, jaune-rougegtre
 
d4lav6 (5 yr 4/8); structure en bloc mod~r~e, moyenne
 
subangulaire; tras dur et non collant; peu de racines fines; pH
 
5,7; limite claire, lisse.
 

B22t. 28-42 cm. Argile glaiseuse, ro,ge-jautltre (5 yr
 
4/6), moite rouge-jaungtre (5 yr 3/6); scructure iod~rge en
 
bloc, moyenne subangulaire; tr~s dur et non collant; peu de
 
racines fines; pH 5,7.
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PROPRIETES PHYSIQUES ET CHIMIQUES. BREVES DESCRIFTIONS IE SITE 

N Echan-
tillon Horizon 

Profon-
deur 

Ca 
Classe 

Texturale 

C.E.C. 
me/lOOg 
de Sol 

Acdit 
extract. 

au Buffer 

Cat *+ mg 
echangeables 

me/iOOg de Sol 

.• Base de 
Saturation 

% 
pH1 

Extralt 1:1 
C.C. 

9,,hs/cLa Notes 

KS 'istic Torripsament 

Al 0-10 
AC 10-30 
CI 30-50 

LFS 
FS 
FS 

12 
4 
4 

8 
2 
2 

4 
2 
2 

33 
50 
50 

6.8 
7.0 
7.0 

0.1 
0.1 
0.1 

N.U. BE6 

to. 

K7 Ustic Torrlpsaent 
All 0-5 
A12 5-28 
AC 28-40 
Cl 40-60 

5 
LS 
LS 
LS 

6 
9 
4 
8 

4 
1 
1 
5 

2 
3 
3 
3 

33 
75 
75 
22 

7.5 
6.7 
6.8 
6.5 

0.1 
0.1 
0.1 
0.1 

K9 Ustic Torripsamuent 

All 0-5 
A12 5-25 
CI 25-40 

LFS 
LFS 
LFS 

3 
5 
3 

1 
2 
1 

2 
3 
2 

66 
60 
67 

6.0 
6.0 
5.9 

0.1 
0.1 
0.1 

K11 Aridlc Haplustalf 

All 0-14 
A12 14-26 
82t 26-50 
IICI 50-70 

LS 
LFS 
SL 
SL 

5 
9 
4 
5 

3 
5 
0 
0 

2 
4 
4 
5 

40 
44 

100 
100 

5.8 
4.9 
5.8 
6.0 

0.1 
0.1 
0.1 
0.1 

K14 UstlicTorrpsament N.U. E2 
All 
A12 
A3 

0-11 
11-21 
21-50 

FS 
FS 
FS 

B 
4 
7 

5 
2 
2 

3 
2 
5 

38 
50 
71 

6.0 
6.4 
7.0 

0.1 
0.1 
0.1 

K15 Typic Torrifluvent N.U. 8ES 
All 
A12 
Cl 

0-15 
15-30 
30-46 

FS 
FS 
FS 

8 
3 
4 

4 
0 
1 

4 
3 
3 

50 
100 

75 

7.3 
7.4 
7.4 

0.1 

K16 Typic Torrifluvent 

CI 
CII 
Cill 

0-5 
5-24 
24.50 

S 
S 

4 
4 
-

1 
1 
9 

3 
3 
5 

75 
75 
35 

7.5 
7.5 
7.5 

0.1 
0.1 
0.1 

K19 Typic Torripsamment 

CI 0-15 
Cli .15-30 

FS 
FS 

3 
4 

0 
2 

3 
2 

100 
50 

7.5 
7.6 

0.1 
0.1 

N.U. BEll comp. I 



PROPRIETES PHYSIQUES ET CHIMIQUES. BREVES DESCRIPTIONS DE SITE 

Profon- C.E.C. Aciditf Ca 
t T* 

+ I+ ++ 
Base de Sels 

N* Echan-
tilion 

deur 
cm 

Classe 
Texturale 

me/lOOg
de Sol 

extract. 
au Buffer 

echangeables
m/lO0 de Sol 

Saturation 
_ 

pH
Extratt 1:1 

E.C. 
m hs/c 

Soluble 
2-1 extralt Notes 

Echantilions "K" 
KI-I 0-6 SL 1'ourd) 11 6 5 45 7.5 0.4 
KI-2 6-22 L (Lourd) 9 2 7 78 5.8 0.1 
KI-3 22-35 SCL 13 7 6 54 5.8 0.1 
K2 0-15 FS 5 2 3 60 6.6 0.1 
K3 0-20 FS 4 1 3 75 6.7 0.1 
K4-1 0-25 C 32 7 25 78 7.6 0.2 
K4-2 25-50 C 52 9 43 83 8.0 0.2 
K4-3 50-75 C 49 7 42 86 8.0 0.1 
K6 0-15 CL 8 2 6 75 6.4 0.4 
KIO 0-5 SL (graveleux) 6 3 3 50 5.4 0.1 
K13 

17-1 
0-10 
0-10 

L (Graveleux)
SIL 

8 
9 

6 
3 

2 
6 

25 
67 

5.0 
7.5 

0.1 
0.4 

K17-2 10-i5 SL 15 9 6 40 7.0 0.2 
KI8 0-15 Sir 14 2 12 86 8.5 0.2 CaC03.>20Z 
K20 0-15 SCL 10 7 3 30 7.2 0.8 
K21-1 0-15 IFS - - - - 7.6 0.1 
K22-1 0-7 S. 9 3 6 67 6.7 0.1 
1(22-2 7-1' SCL 6 3 3 50 6.5 0.4 
K23-1 0-13 CL 15 7 8 53 7.2 0.1 
K23-2 13-18 SCL 17 5 12 71 6.8 0.1 
1(26 0-10 CL 18 9 9 5 5.6 0.1 
I(27 0-15 SICL 16 6 10 62 6.4 0.1 

0 Echantillons R 
RI-I 0-20 FS 4 0 4 100 7.4 0.2 
R1-2 20-40 FS 6 1 5 83 7.5 0.2 
R2 0-25 FSCL 8 2 6 75 7.4 8.4 
R3 0-15 C 13 6 7 54 4.6 0.3 
R4 0-25 51. 12 5 7 58 5.6 5.0 
R5 
R6 

0-25 
0-25 

CL (Lourd) 
S 

15 
12 

5 
4 

10 
8 

67 
67 

4.8 
6.7 

>10.0 
0.1 

Echantillons "C" 

C3 
CS 

0-25 
0-25 

VFSLL gray.
CL 

11 
8 

4 
0 

7 
8 

64 
100 

7.5 
5.5 

0.4 
1.0 

6% CaCO3 

C6-1 
C6-2 
Ca-i 

0-8 
8-25 

-

L(schisteux) 
L(t.schtsteux) 
VFSL 

9 
-
5 

4 
-
0 

5 
-
5 

-4 
-
100 

7.0 
5.3 
5.2 

0.1 
0.3 
0.1 

8-2 - VFSCL 6 2 4 67 4.6 0.1 
c11-1 0-10 s 3 0 3 100 5.8 0.1 
(11-2 0-15 LFS 4 1 3 75 5.5 0.1 
C1!-3 15-25 FSCL 11 3 a 72 5.7 0.4 
C12 0-15 CL(calllouteux)- - - - 5.7 0.3 
C13-I 0-17 L(graveleux) 10 3 7 70 8.3 1.4 6% CaC03,410 Na 
C13-2 17-30 SCL 10 4 6 60 8.3 4.6 10 me Na 

Echantillons "B" 

81-1 0-10 L 5 0 5 100 7.8 1.7 
01-2 10-20 L 5 0 5 100 7.7 5.4 
81-3 20-30 L - - - - 8.3 7.2 
85-1 0-12 C - - - - 5.8 0.1 
85-2 12-47 C 14 5 9 64 6.7 0.1 
BII-i 0-17 LFS 9 6 3 33 5.0 2.6 
BI1-2 17-30 SL 12 0 12 100 6.8 1.0 
811-3 30-49 S 4 0 4 100 7.3 0.3 
B11-4 49-68 S - - - - 7.7 0.3 
015-i 
815-2 

0-14 
14-22 

CL-(iourd)
CL-flourd) 

18 
10 

7 
0 

Ii 
10 

61 
100 

5.7 
6.7 

0.9 
2.0 

815-3 22-42 SL - - - - 7.3 0.6 
B16 0-25 C 16 7 9 56 4.6 P.s 



PROPRIETES PHYSIQUES ET CHIHIJES, BREVES DESCRIPTIONS DE SITE
 

N' Echan-
tillon Iorizon 

Profon-
deur 
m 

Classe 
Texturale 

C.E.C. 
ae/1G09
de Sol 

Acidit 
extract. 
au Buffer 

Ca + Mg 
echangeabler

mel/O0g de Sol 

Base de 
Saturation 

% 
pH

Extrait 1:1 
E.C. 

-has/cm Notes 

C! Typic Haplargld 

61 
B2tCa 
CICa 

0-15 
15-34 
35-45 

CL (Ifger) 
CL 
SCL 

10 
-

1 
-

-
9 
-

-
90 
-

7.2 
7.7 
7.9 

0.1 
0.1 
0.2 

N.U. BP2 

61 CaCO 3 

C2 Typic Haplustaif 

All 0-13 
A12 13-29 
81 29-43 
52t 43-65 

LFS 
SL 
FSL 
SC. 

3 
5 
6 
8 

0 
1 
2 
3 

3 
4 
4 
5 

10O 
80 
67 
62 

6.4 
6.5 
6.9 
6.9 

0.1 
0.1 
0.1 
0.2 

M.U. BL4 coop. 2 

C4 Typic Haplustalf N.U. AUI coop. 2 

Al 
01 
B2It 
B22t 

0-19 
19-36 
36-49 
49-63 

FSL (Leger) 
FSL (Leger)
FS. 
FSL 

3 
-
7 
6 

0 
-
1 
1 

3 
-
6 
5 

100 
-

86 
83 

4.9 
4.5 
4.7 
4.9 

0.1 
0.1 
0.1 
0.1 

C7 Typic Haplustalf 

At 

821t 

B22t 

0-10 

10-30 

30-45 

CL (leger 
graveleux) 

CL (Lourd 
9raveleux) 

CL (Lourd 
gravele-mx) 

9 

9 

12 

2 

2 

2 

7 

7 

10 

78 

78 

83 

6.7 

7.8 

8.3 

0.1 

0.1 

0.2 

N.U. AU4 comp. 

61 CaC03 ; '10 

61 CaCO 3 

1 

w Na 

Ca. 
0 

C9 Vertic Eutrochrept 

Ap 0-17 
82 "-35 
C1Ca 34-55 

SICL 
SIC 
SIC 

(Lourd) I1 
17 
13 

0 
2 
1 

11 
15 
12 

100 
88 
92 

8.0 
8.2 
8.4 

0.2 
0.2 
0.2 

M.U. AU6 coop. 

40 me. Na 
<10 me. Na 
10 me. Na 

I 

CIO Ustic pystropept N.U. CIO A112cofp I 

Al 
BI 
82 
Cl 

0-15 
15-25 
25-36 
36-60 

FSL 
VFSL 
FSL 
FSL 

6 
9 
6 
5 

2 
S 
2 
2 

4 
4 
4 
3 

67 
44 
67 
60 

4.6 
5.0 
5.1 
4.9 

0.1 
0.2 
0.2 
0.2 

Proprit6s physiques et chimiques des ichantil1ons IS" 

54 Mollic Torrert 

All 
A12 
AC 
Cl 

0-3 
3-15 

15-50 
50-70 

C (Ljger' 
C (Leger) 
C (leger) 
C (lager) 

24 
19 
14 
19 

7 
8 
5 
8 

17 
11 

9 
11 

71 
58 
64 
58 

6.7 
7.0 
7.3 
7.2 

0. 
0.2 
0.1 
0.1 

56 Fluventlc Camorthid 

Ap 
B21 
B22 

0-23 
23-57 
57-77 

SL 
St 
SCL(lager) 

8 
4 

11 

1 
1 
5 

7 
3 
6 

88 
75 
54 

6.8 
6.7 
6.9 

0.1 
0.1 
0.1 

S7 Ustalfic aplargid N.U. 88 

Al 
B21t 
B22t 

0-15 
15-40 
40-55 

LS 
St. 
SL 

4 
7 

13 

1 
1 
6 

3 
6 
7 

75 
86 
54 

5.5 
7.2 
8.1 

0.1 
0.8 
1.1 

S8 Ustochreptic Camborthid 1.U. 8 

All 
A12 
B2 
Cl 

0-19 
19-32 
32-66 
66-76 

LS 
LS 
LS 
LS 

7 
6 
7 
5 

3 
3 
3 
2 

4 
3 
4 
3 

57 
so 
57 
60 

6.2 
6.1 
6.9 
7.0 

1.4 
0.1 
0.1 
13.1 



PROPRIETES PHYSIQJES ET CHINIQUES. BREVES DESCRIPTIONS DE SITE 

Prfon- C.E.C. Aciditf Ca'
4 H9t • 

Base de 
N" Echan-
tillon Iorizon 

deur 
,e 

Classe 
Texturale 

ml009 
de Sol 

extract. 
au Buffer 

echangeables 
me/l0Og de Sol 

Saturation 
% 

P1 
Extralt 1:1 

E.C. 
-h s/c. Notes 

SID Arenic Arldic Haplustalf H.U. 
A] 0-16 S 6 3 3 50 6.8 0.2 
A21 16-39 S 2 0 2 100 4.5 to.I 
A22 39-50 S 5 2 3 60 4.7 0.1 
B2t 50-90 iS 4 1 3 75 4.6 0.1 

SlI Arenic Aridic HIaplustalf N.U. Dl04CoWp. i 
All 0-13 LS 3 1 2 67 4.8 0.1 
Ai2 13-26 LS (iourd) 4 2 2 so 3.9 0.1 
1i 26-40 SL (leger) 5 2 3 60 4.0 0.1 
12t 40-80 SL 7 3 4 57 4.0 0.1 
Cl 80-90 LS 5 2 3 60 4.4 0.1 

S12 Typic Ustropept 
81 0-13 L (iourd) 11 4 7 63 5.3 0.6 
11 13-23 SCL 12 4 8 67 4.9 0.1 
12t 
83 

23-43 
43-63 

CL 
SOL (l#er 

9 
9 

4 
3 

S 
6 

56 
67 

5.2 
4.8 

0.2 
0.1 

iraveleux) 

SU)Arenic Aridic ilaplustalf N.U. AE) 

All 0-19 FS 3 1 2 67 5.5 0.1 
A12 19-35 FS 5 3 2 40 4.7 0.1 1 neutral salt exLractable 

12t 35-49 LFS 3 1 2 67 4.4 0.1 
acidity 

13 49-58 FS 6 3 3 50 4.7 0.1 I neutral salt extractable 

Cl 58-72 FS 7 4 3 43 4.S 0.1 
acidity

1 neutral salt extractable 

S14 Arldic Haplustalf 
acidity

N.U. AU3 coop. I 
121t 
B22t 

0-17 
17-32 

CL 
CL 

20 
26 

5 
6 

Is 
20 

75 
77 

6.4 
7.0 

0.4 
a.4 

83 32-65 CL (graveleux) 17 7 10 59 7.0 0.1 

SIB Ustic Torripsament 

All 0-IS FS 3 I 2 66 5.8 0.1 
A12 15-37 FS 4 1 3 75 6.6 0.1 
Allb 37-50 fS 4 1 3 75 5.1 0.1 
Al2b 50-70 FS 5 2 3 60 5.3 0.1 
Cl 70-103 FS 6 2 4 67 5.4 0.1 

519 Aquic Haplustalf H.U. AU5 
Al 0-12 L 8 3 5 62 5.0 0.1 
821t 12-28 SCL 13 4 9 69 5.7 0.1 1 neutral salt extractable 

822t 28-62 CL 10 2 8 80 5.7 0.1 
acidity 

1 neutral salt extractable 
acidity 

ProprfilUts physiques et chliques des 4chantillons -8

82 Typic Torrpsammnt N.U. C1[9 
Cl 
Al 

0-26 
26-57 

FS 
FS 

3 
1 

0 
0 

3 
3 

]00 
100 

7.8 
7.4 

C2 57-80 FS - - - - 7.4 
C4 80-120 FS 3 0 3 100 7.6 



PROPRIETES PHYSIQUES ET CIIQUES. BREVES DESCRIPTIONS DE SITE 

N* Echan-
tillon Horizon 

Profon-
deur 
CI 

Classe 
Texturale 

C.E.C. 
e/lOOg 
de Sol 

Acidite 
extract. 

au Buffer 

Ca' + + W9 
echangeables 

me/iOOg de Sol 

IiiBse de 
Saturation 

I 
pH 

Extralt 1:1 
E.C. 

m s/ Notes 

83 Typic Torripsament 

Al 
AC 
Cl 

0-45 
45-73 
73-95 

FS 
FS 
FS 

4 
6 
5 

1 
2 
2 

3 
4 
3 

75 
67 
60 

7.4 
6.9 
7.5 

0.1 
0.1 
0.1 S CaC03 

B4 Ustoolic Caaborthid 

All 
A12 
82 
Cl 

0-23 
23-45 
45-75 
75-90 

LFS 
FSCL 
SCL (Uger) 
SL (Ilker 

graveleux) 

4 
Is 
18 
4 

I 
2 
3 
0 

3 
13 
15 
4 

75 
87 
83 

100 

7.0 
7.4 
7.0 
7.8 

0.1 
0.2 
0.2 
0.2 61 CSC03 

86 Typic Camborthid 
AI 
82 
B3ca 
CIcl 

0-11 
11-18 
18-45 
45-57 

CL 10 
SICL 6 
CL 10 
Cl,(graveleux) 13 

0 
1 
3 
2 

10 
5 
7 
11 

100 
83 
70 
85 

r.0 
6.5 
7.8 
8.0 

0.1 
0.1 
0.1 
0.1 

M.U. IND 

6Z CaCO3 
61 CaCO3 

87 Vertic Haplargid 

o 

Al 
B21tca 
822tca 

0-19 
19-33 
33-40 

CL 
CL (Iourd) 
Cl.()curd) 

a 
b 
19 

2 
0 
4 

6 
5 

15 

75 
100 
79 

6.9 
7.8 
7.6 

0.1 
0.1 
0.1 

61 CaCC 
61 CaCO3 

B8 Ustic Torrpsument N.U. BEIS 

All 
A12 
AC 
Cl 

0-10 
10-40 
40-57 
57-97 

FS 
rs 
FS 
FS 

4 
3 
9 
3 

0 
0 
4 
0 

4 
3 
5 
3 

100 
10 
56 
100 

7.0 
5.5 
5.7 
6 

0.1 
0.1 
0.3 
0.3 

69 Ustollic Ilaplargid 

fi1 0-27 
82t 27-37 
B3ca 37-57 

L 
CL 
L 

11 
9 

18 

2 
2 
8 

9 
7 

10 

82 
78 
56 

7.8 
7.0 
7.8 

0.2 
1.2 
0.4 

81 CiC0 3 
121 CaCO3 

>2f', CaCO3 

BIO Ustertic Haplargid 

Al 0-13 
11 13-24 
B2t 24-45 
C1 45-65 

SCL 
SL (Iourd) 
SCL 
St. 

12 
11 
19 
6 

5 
2 
4 
1 

7 
9 

15 
5 

so 
82 
79 
83 

5.8 
6.2 
6.2 
6.7 

1.8 
0.3 
0.3 
0.1 

B12 Cumulic Haplustoll N.U. BE1IMinor soil 

All 
A12 
AC 
Cl 

0-3 
23-.1 
37-62 
52-104 

LFS 
LFS 
LFS 
LFS (lourd) 

6 
7 
8 

11 

1 
1 
2 
3 

5 
6 
6 
8 

83 
86 
75 
73 

6.2 
6.5 
6.6 
6.7 

0.1 
0.1 
0.4 
2.2 

813 Ustic Torripsaament N.U. BEI8 coop. 2 

CI 
C2 
C3 

C-8 
8-65 

65-85 

FS 
FS 
FS 

7 
6 
6 

4 
1 
1 

3 
5 
5 

43 
83 
83 

7.3 
7.2 
7.2 

0.2 
0.1 
0.1 

814 Typic Natrargid 

Al 
B21t 
822tca 

0-11 
11-22 
22-50 

LS 
CL 
SCL (]ourd) 

3 
7 

13 

0 
2 
7 

3 
5 
6 

100 
71 
46 

7.4 
7.3 
8.5 

0.2 
1.6 
2.0 80 me US 



ANNEXE D
 

Considerations taxonomiques et correlations
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TAXONOIIIE DU SOL 

Six ordres de sol sont repr~sent~s dams la zone d'6tude.
 
Les Entisols, Aridosols et Alfisols sont les plus cotamuns. I y 
a 12 profils d'entisols, et I0 de chaque pour les aridosols et
 
alfisols. Trois repr~sentent l'ordre des Enceptisols, tandis
 
que les Vertisols et les Molisols sont repr6sent~s chacun par
 
un profil.
 

ENTISOLS
 

Le concept central des entisols est celui des sols qui ont
 
peu ou pas d'6vidence de d~veloppement d'horizon p~dologique.
 
La principale raison du manque d'horizon chez les sols entisols
 
de la zone d'6tude est le caract~re extrrmetaent sableux de la
 
roche mare. Les mat~riaux sont essentiellement inertes et il
 
n'y a pas de relgchement d'6lments essentiels au d~veloppenent
 
d'horizons. 10 des 12 profils 6tudi~s tombent dans ce groupe
ment sableux appel psamment. Les deux entisols restants se
 
rencontrent dans les plaines inondables qui reqoivent de
 
nouveaux d~p5ts 1 intervalles fr6quents. Cette fr6quente dApo
sition 6carte le d~veloppement d'horizons p~doggniques.
 

Les profils K5, K7, K9, K14, S18, B8, B13, K19, B2 et B3
 
nont pas les conditions de drainage pauvre des Aquents, ou il
 
manque la presence de fragments d'horizons diagnostiques des
 
Arents, et tombent donc dans le sous-ordre des Psamments. Ces
 
sols sont du sable fin glaiseux ou plus grossier. Deux profils,
 
K15 et K16, ont une texture plus fine tt ont des couleurs qui
 
indiquent que la contenance en matiare organique d~crolt
 
irr~guli~rement. Ils tombent donc dans le sous-ordre des
 
Fluvents.
 

Les psamments de la zone d'6tude ont un climat chaud et
 
sec; ils tombent donc dans le grand groupe des Torripsanments.
 
Ceux-ci sont les sables des climats arides, beaucoup sont sur
 
des dunes dont quelques unes sont stabilisies, d'autres en
 
mouvement. Le concept central de Torripsamment est: sols ayant
 
peu d'eau pour faire pousser les plantes, manquant de toute
 
6vidence une cimentation par la silice, et ont un r~golithe
 
6pais ou mod@r ment 6pais. Trois profils correspondent a ce
 
sous-groupe appeld typic Torriposamment. K19, B2 et B3.
 

Les profils restant - K5, K7, K14, S18, B8 et B13 - ont
 
tous un 6gime d'humiditA proche du Ustic. Ceci est indique par
 
les couleurs plus fonc~es dues a la contenance en nati re orga
nique lg rement supgrieure. La classification du sous-groupe
 
pour des profils est Ustic Torripsamment.
 

Les deux profils classes comme Fluvent (K15 et K16) ont
 
aussi un r~gime d'humiditg dit Torric et sont donc classes
 
comme Torrifluvents. Le concept central de ce grand groupe est
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le manque de toute cimentation pa: la silice, ainsi que le
 
manque de fissures larges et profondes. Le concept est celui de
 
la partie la plus sche de la gatame des 'orrifluvents. Les pro-
fils K15 et Ki6 semblent tomber dans le concept central, et
 
sont donc classes dans le sous-groupe des Typic Torrifluvents.
 

ARIDISOLS
 

Les aridisols sont les sols qui n'ont pas d'eau disponible
 
pour les plantes m~sophitiques; la plupart du temps, le sol est
 
assez chaud pour que las plantes puissent y pousser. Ce regime
 
d'humiditg est appelA Aridic et caract~rise l'ordre des
 
Aridisols. Pourtant, m~me si les aridisols ont une d~ficience
 
en eau pour la croissance des plantes, ils peuvent avoir un ou
 
plusieurs horizons de sol p~doggniques. Ceux-ci peuvent inclure
 
les horizons Ochric, Cambic, Argillic ou Natric. Ces horizons
 
peuvent 6tre une survivance de climats passes plus humides.
 

Deux sous-ordres se rencontrent avec les Aridisols. Les
 
Argids ont des horizons argilic ou natric, tandis que les
 
Orthids manquent d'un quelconque de ces horizons. Les 6chan
tillons CI, S7, B7, B9 et BIO ont tous des horizons argillics,
 
tandis que B14 a un horizon natric. Tous ces six profils sont
 
donc des Argids. Les profils S6, S8, B4 et B6 manquent tous des
 
horizons argillic ou natric et sont donc des Orthids.
 

L'un des profils (B14) qui a un horizon natric est placg
 
avec les Natrargids. Les argids restants manquent un duripan et
 
l'argile n~cessaire pour 6tre des Paleargids et sont ainsi
 
classes ccmme Haplargids.
 

Le concept central des Ilaplargids est centrg sur les sols
 
qui n'ont pas d'eau souterraine 9 moins d'un mitre. lls
 
manquent beaucoup de cimentation par la silice, ont peu de
 
mati~re organique ou d'humiditg disponible et ont peu
 
d'6vidence de mouvement de sol.
 

Ce concept refl~te la partie la plus sache de la garaine de
 
contenance d'humiditg des Haplurgids. Le profil C1 va avec ce
 
concept. Plusieurs profils montrent par 6vidence des couleurs
 
plus fonci;es qu'ils ont ur r6gime d'humiditg proche des Ustics.
 
Le profil S7 est class9 comme Ustalfic et B9 comme Ustollic
 
Haplargid. Le profil BIO montre aussi bien une 6vidence d'un
 
r~gime plus humide que l'aridic et une texture plus fine que le
 
pour le groupe type et est donc class6 coinne Ustertic
 
Haplargid. Le profil B7 drsente des fissures avec 18 cm
 
d'espacement, 40 cm de profondeur et 2 cm de large en surface.
 
Cette 6vidence place ce profil dans le sous-groupe Vertic
 
Haplargid.
 

L'argid restant, le profil B14, a un horizon nLtric et il
 
est donc class6 comme tin Natragid. Le profil est considgr6
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comme repr~sentant le concept central, donc class6 conme Typic
 
Natragid.
 

Les Orthids repr~sent~s dans la zone d'6tude manquent
 
d'horizon salic, petrocalcic, des duripans, des horizons g:' ic
 
ou petrogysic ou calcic. Ils ont toutefois des horizons cambic
 
et sont donc classes comme Camborthids. Le profil B6 repr~sente
 
le concept central et est donc class6 comme Typic :amborthid.
 
Le profil S6 ressetable a un Typic, except6 que les couleurs
 
fonc~es d~croissent v~guli~rement. I! est donc class6 comme
 
Fluventic Camborthid. Le profil B4 a plus de couleurs fonc~es
 
en surface, indiquant plus de matiare organique qu'un Typic et
 
est donc class6 dans le sous-groupe Ustollic Camborthid. Le
 
profil S8 a tin r~gime d'humidit6 marginal au Ustic et est
 
class6 dans le sous-groupe Ustochreptic Camborthid.
 

ALFISOLS
 

Le concept central des Alfisols est celui d'un sol qui a
 
un 6pidon, ochric, un horizon orgillic, une base de saturation
 
nodgrge 2 haute et dans lequel il y a de l'eau disponible
 
chaque annge pour la croissance des plantes. LA o la temperat
ure est Thermic ou plus chaude, les alfisols tendent 2 former
 
une ceinture entre les Aridisols des r~gions arides et les
 
Inceptisols, les Ustids et les Oxisols des r~gions humides et
 
chaudes.
 

Les alfisols de la zone d'6tude ont des horizons argillic,
 
une haute base de saturation et un r~gime d'humiditg Ustic. lls
 
tombent donc dans le sous-groupe Ustalf. ls manquent de duri
pans, d'horizons natric, de contacts lithic ou paralithic.
 
Aucun de ces sols ne semble 6tre dans le sous-groupe Typic.
 

Les profils $I0, S11, S13, S18 et S19 sont Arenic Aridic
 
Haplustalf 6tant donn6 qu'ils sont plus grossiers que du sable
 
fin glaiseux et sont plus sets que les volets de limites pour
 
le Typic. Les prof:ils S14 sont aridic Haplustalf parce qu'ils
 
sont plus secs que les volets limites pour le Typic.
 

INCEPTISOLS
 

Le concept central des Inceptisols est celui des sols des
 
r~gions humides cui ont des horizons altar~s qui ont perdu des
 
bases ou du fer et de l'aluminium, mais retiennent quelques
 
matgriaux alt~rables. Il n'y a que la r6gion la plus humide de
 
le zone d'4tude, la r~gion de sol A, qui a des Inceptisols. Ils
 
ont des 6pipedons ochrix et des horizons Cambric. ls manquent
 
de r~gimes d'humidit6 aquic, des cendres volcaniques et ont des
 
r~gimes de temperature isothermiques. Avec ces
 
caract~ristiques, ils basculent dans le sous-ordre des
 
Tropepts. Etant donn6 qu'ils ont un r~gime d'hunidit6 Ustic et
 
sont riches en bases, ils tombent dans le grand groupe des
 

387
 



Ustropepts. Le concept centra1 ?-s Ustropepts est fixg sur des
 
sols pauvrement draings avec dts pipedons orchric et 
des
 
horizons Cambic. Le profil CIO semble satisfaire ces critares
 
et est donc class6 dans le sous-ordre Typic Ustropept. Le
 
profil C9 a des textures assez fines, des fissures et des bords
 
en arte qui sont l'6vidence qu'il est dans le sous-groupe du
 
Vertic Ustropept.
 

VERTISOLS
 

Le concept central des vertisols est celui des sols argi
leux qui ont de profondes et larges fissures quelquefois dans
 
l'ann~e et ont de grandes densit~s de gonflement entre les
 
fissures. La plupart des vertisols se trouvent dans les r~gimes
 
de tempgrature qui sont thermiques ou plus chauds. Les ver
tisols ont g~n~ralement des filgai et/ou des faces 
en arate.
 

Le vertisol de la zone d'6tude se rencontre dans un climat
 
sec et tr~s chaud et sera donc class6 dans le sous-groupe de
 
Torrert. Il n'y a pas de subdivision des correts au niveau du
 
grand groupe. Le profil S4 a une valeur de coloration moite de
 
4 dans l'horizon de surface et est donc qualifig de Typic
 
Torrert.
 

MOLLISOLS
 

Les mollisols sont principalement des sols des steppes de
 
couleur fonc~e et riches en bases. Les mollisols se rencontrent
 
g~n~ralement entre les aridisols et des sols tels que les alfi
sols des climats plus humides. Les mollisols ne peuvent pas
 
avoir un regime de tempgrature ou d'humiditg dfini, mais 
une
 
humiditg disponible suffisante pour supporter les herbes pe
rennes semble essentielle. Un profil (B12) de la zone d'6tude
 
semble avoir les caractgristiques n~cessaires pour une classi
fication dans l'ordre 11ollisols. Ce profil a des couleurs
 
foncges, une haute base de saturation et une profondeur suf
fisante pour avoir un 6pipedon mollic. Il manque un horizon
 
albic, un r~gime d'humiditg aquic, une haute roche mare en
 
chaux, mais il a un r~gime d'humiditg aridic proche de l'Ustic.
 
Ii est donc class6 dans le sous-ordre Ustoll.
 

Le sol manque d'un horizon d'un duripan, un horizon petro
calcic, un horizon calcic, un horizon argillic une 6vidence
et 

d'activitg chaude. Le profil est dans un paysage qui reqoit les
 
eaux de ruissellement. Le profil ressemble au typic sauf que la
 
surface color~e est plus 6paisse que le concept central, ainsi
 
le profil sera placg dans le sous-groupe Cumulic Haplustoll.
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DISCUSSION DES DONNES DES PROFILS
 

pH 1:1 Base de
 
3,5 4 4,5 5 515 6 6,5 7 7,5 8 8,5 Saturation C.E.C.
 

ITous les Haplustalfs 	 140-100 2-26
 

lHaplustalfs i tex.mo enne 50-85 8-26
 

lHaplustalfs grossiersi 	 40-100 2-8
 

HAPLUSTALFS
 

Les Haplustalfs ont 6t6 	6chantillonngs dans les r~gions du
 
Guidimaka et du sud du Gorgol. Les sols en tant que groupe ont
 
une gamme de pH de 3,9 5 8,5; la base de saturation de 40 9 100
 
et de CEC de 2 a 26me/100 g de sol.
 

Les Haplustalfs a texture moyenne ont une gamme de pIH de
 
5,5 a 8,5, quelquc peu au dessus des Haplustalfs a texture
 
grossiare qui ont un pH de 3,9 A 6,5. Les Haplustalfs a texture
 
moyenne ont une gamme plus serrge en base de saturation et une
 
gamme plus large que les Haplustalfs.
 

CAMBORTHIDS
 

pH 	 Base de C.E.C
 

Saturation
 

Zone de Boghg 6,8-7,8 70-100 	 4-18
 

Zone de S6libaby 6,0-7,0 50-90 	 5-11
 

Les camborthids ont 6tg 6chantillonn~s dans les rfgions du
 
Brakna et du Gorgol. Les camorthids de la rfgion de S6libaby
 
sont plus acides, ont des bases de saturation plus basses et
 
des C.E.C. plus basses que les profils de la zone de Boghg.
 
Toutes ces donnges indiquent un climat plus humide dams la
 
zone de S5libaby.
 

HAPLARGIDS
 

pH 	 Base de C.E.C.
 

Saturation
 

Zone de Boghg 5,8-8,0 60-100 
 6-19
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Les haplargids ont gtg 6chantillonn~s dans les r~gions du
 
Brakna et du Gorgol. Leurs donn~es 6pousent celles des
 
Camborthids. En pH, base de saturation et C.E.C. les Haplargids
 
et les Camborthids apparaissent similaires.
 

TORRIPSAMMENTS
 

pH 	 Base de C.E.C.
 
Saturation
 

Zone de Kiffa 5,0-7,5 20-75 	 5-12
 

Zone de Bogh6 5,5-7,8 45-100 	 3-9
 

Les torripsamments ont 6tg 6chantillonngs dans les regions
 
de l'Assaba, du Brakna et du Trarza. Les sols de la r~gion de
 
l'Assaba sont l~g~rement plus acides et ont des bases de
 
saturation plus basses que les sols des r~gions du Brakna et du
 
Trarza. Les sols de deux r~gions paraissent similaires en
 
C.E.C.
 

INCEPTISOLS
 

pH 	 Base de C.E.C.
 

Saturation
 

Sglibaby 4,5-5,2 44-67 5-12 Ustropept,
 

Dystropept
 

8,0-8,5 	 88-100 11-17 Eutrochrept
 

Les Ustropepts et Dystropepts 6chantillonngs sont tous
 
deux acides, ont des bases de saturation proches de 50% et ont
 
des C.E.C. de 5 A 12me/lOOg de sol. L'Eutrochrept, par
 
contraste, 6tait alcalin, avait de hautes bases de 
saturation
 
et des C.E.C. de 11 A 17re/lOOg de sol.
 

HAPLUSTOLL
 

pH 	 Base de C.E.C.
 
Saturation
 

Rggion du Trarza 6,2-6,7 73-86 
 6-11
 

390 



Le seul Haplustoll a gtg 6chantillonng au sud de Mderdra.
 
Dans les manipulations chimiques, il ressemble aux Camborthids
 
de la r~gion du Gorgol. En texture c'est un sable glaiseux,
 
cependant les textures sont quelque peu plus fines que celles
 
des Camorthids.
 

EQUIVALENTS APPROXIVATIFS DANS D'AUTRES TAXONOMIES
 

Syst~me USA France F.A.O.
 

Comprghensif
 

Psamments Sols mingraux bruts Arenosol
 

Fluvents Sols mineraux Fluvisols
 
d'apport alluvial
 

Argids Sols bruts Yermosols
 
morganisgs
 

Natragids Solonetz solodisgs Orthic Solonetz
 

Camborthids Sols bruns subarides Haplic Xerosols
 

Haplustalfs Sols bruns euthrophes Calcic Luvisols
 

Dystrochrepts Sols bruns acides Dystric
 

Cambisols
 

Vertisols Vertisols Vertisols
 

Haplustol Sols ch~tains modaux Haplic
 
Kastanozems
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